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Déclarations des chefs

 

On annoncerait un changement dans l’orga-
nisation de l’économie nationale

de la France.

ECONOMIE LIBERALE
A ° . . °

Le ministre du commerce proposerait un plan
d’économie orientée.

L'INTERVENTION
+ ————ee

~ MARSEILLE, 28. (P.C.-Havas) Le parti radical-
socialiste du premier ministre Edouard Daladier est réuni
aujourd'hui en congrès annuel. afin d'entendre d'importantes
déclarations politiques des chefs du gouvernement, et on
croit que la première annoncera un changement dans l’orga-
Nisation de l’économie nationale du pays.

Fernand Gentin. ministre du commerce, l’un des pre-
Miers orateurs au programme, se propose de soumettre un
plan d'économie orientée, de sorte que le gouvernement puis-
&e intervenir, quand ce sera nécessaire, pour stimuler l'ini-

+ Tiative privée, dit-oñ dans les milieux dignes de foi.
Gentin, dit-on, fera remarquer que la vieille économie

libérale n’existe plus en France. D’un autre côté, il ajoutera
« Que le système politique français ne permet pas l’établisse-
» Ment d'une économie dirigée. Le ministre du commerce
A proposeralt alors une économie orientée.

- Un oursblanc
“tué près du
“lac St-Jean

 

&
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Sous un tel système, le capital
et le travail conserveraient leurs
chefs actuels, mais, en certains
cas de nécessité, l'Etat intervien-
drait pour coordonner -ou stimuler
l'initiative privée, aider temporaire-
ment aux affaires ou à l'industrie,
créer de nouveaux courants d'ex-
portation et aider d'autre façon
l'économie nationale.

LES COMMUNISTES
(Presse associée)

 

y ; ris, 26. — Les communistes
Cy s'efforcent de gagner à leur cause/ (Presse canadienne) .STE-JEANNE/D'ARC, Qué, le les radicaux-socialistes et de les

soustraire à l'influence de Daladier,
qui cherche l’appui des partis de
l'aile droite pour former un gon-
vernement ‘de front national.
Le congrès radical-socialiste est

cette année beaucoup plus impor-
tant que d'habitude, per suite de
l'intention connue de Daladier de
profiter de l'occasion pour faire des
déclarations politiques.
Le rapport du comité exécutif

soumis au çongrés proclame la rup-
ture avec fes communistes et de-
mande une union de tous les grou-
pes républicains et nationaux, pour
remplacer la coalition de front po-
pulaire des partés de la gauche. Le
gouvernement se propose aussi.
d'imiter la Grande-Bretagne en
vue d'obtenir une “paix armée”
avze les Etats dictateurs. D'impor-
tantes déclarations politiques sous
ce rapport sont attendues du pre-
mier ministre Daladier et de Geor-
ges Bonnet, ministre des affaires
étrangères. -

arere enrt

Congé sessionnel

26— Un gros ours blanc, dont
l'apparition dans le district du lac

. @t-Jean avait étonné les résidents
. su cours de la dernière semaine, a

- été tué hier près de la rivière Sa-
vard, par Henri Gauthier et Mar-
cellin Perron.

On croit que la présence d'un
ours blanc dans cette section est
sans précédent et Certains se ha-
gardent à dire que l'animal est
arrivé ici après s'être échappé d'un

| Jérdin zoologique ou d’un cirque.
rteprirent

Le programme

; du roi n’est

1 “En raison de certaines décla-
srations des journaux, on atmon-
“ce officiellement qu'on n’a pas
encore élaboré le programme
pour la visite du rol et de la
reine.”

: Voilà le communiqué remis
aujourd'hui par M. A.-S. Red-

pas déterminé

 

 

 

le 16 décembre ?
fern, secrétaire du gouverneur . A
général. On croit que ce docu- .} Si le- parlement doit siéger
ment fait allusion aux diverses. avant Noël, le gouvernement

jt temps sur les engagements que le 24 novembre ou — au plus
les souverains britanniques sont tard — le ler décembre. En

| présumés prendre à leur venue ; cas d’une ouverture hâtive, la

l'été. cembre jusqu'au 9 janvier.

LA CAISSE DE BIENFAISANCE

4
112.885 DOLLARS SEULEMENT

; Aujourd'hui, alors que la sous-, Les personnes qui ont déjà don-
tription en faveur de la Caisse de'né leur contribution pourraient
Bienfaisance doit être close demain s'engager à verser dans un mois,

dollars d'inscrits au livre de la une légère contribution supplémen-
1sse. taire.

“Si d'un côté, il reste vrai que les‘

peu plus lentement cette année, {l'être atteint facilement, surtout
reste le fait que les plus optimistes quand on se rend compte que l'an
ne psuvent plus espérer que l'ob- dernier, la somme recuelllle ne re-

nouvelles parues depuis quelque convoquerait les Chambres pour

au Canada et aux Etats-Unis à | session ajournerait le 16 dé-

; Ld ” . - ; ;

: : AVAIENT ÉTÉ SOUSCRITS, À MIDI

soir. il n'y avait, A midi, que 112.885 dans trols mols, ou dans six mois,

Tapports des solliciteurs se font un, De cetde façon l'objectif pourrait

jectif soit atteint au train où vont préseniais qu'environ 1-4 d'un pour|
‘cent du revenu tôta! de la popula- àles choses. ‘

Il y aurait une solution, c'est que, tlon d’Ottawa, alors que dans d'au-
la population utilise plus générale-' tres villes, environ un pour cent
ment le mode de contribution par! du revenu, en moyenne, est sous-
paiements échelonnés, i crit aux Calsses de Binfaisance.

Le détective Sabourin
 

.arréte René Longpré
Celui-ci s'était évadé de la prison d'Ayimer.

Le détective Ernest Sabourim, ‘le lit. Et, en le voyant, ll avait re-
de la Sûreté municipale d'Ot- |connu Lengpré.
tawas, a arrêté ce matin, le fa- Il lui demanda de venir avec lui

 

La pluie empêche

les offensives
‘Presse associée)

HENDAYE, France, le 26. — La
pluie a empêché les offensives gé- |
nérales que les troupes du gouver-
nement et les nationaux se Propo-
saient de lancer aujourd'hui. Des
rivières débordent, des ponts ont été
enlevés et le transport a été paraly-

Un autr
Campbell
est coffré

TORONTO, 26. — Lloyd Camp-
bell, 35 ans, frère d'Oscar et de
Melville, a été acusé d'effraction
après avoir défilé dans le “line-up”
aux quartiers de la police,

L'acusation a trait au récent vol
commis dans le magasm de - J,
Kearns, 4 Orangeville, 50 milles au
nord-ouest de Toronto.
Lloyd a été arrété ici il y a une

semaine, en même temps que son
frère, Melville, était pincé à Wind-
sor pour vois à main armée dans
des banques de Richmond et de
Mount Brydges. Oscar, un autre
frère, vient d'être condamné à 12
ans de pénitencier pour sa partici-
pation au “hold-up, de Richmond.
rt

Le conseil
dirigera
l'enquête
CORNWALL, le 26— Les auto-

rités du canton de Cornwall ont
révélé hier soir que le ministère du
Procureur général avait refusé de
faire une enquête complète au su-
jet de l'administration suspecte du
service de la police du canton.
Ce refus est basé sur le fait que

ce département est nommé et diri-
gé par le conseil. Suivant les cir-
constances, le conseil sera obligé de
tenir une enquête qui sera proba-
blement dirigée par un avocat de
Cornwall.

C’est après avoir entendu un
certain nombre de plaintes contre
quelques-uns des membres que le
consell a décidé de faire une inves-
tigation au sujet des’ affaires" de la
police du canton de Cornwall, On
sait que le chef Wilfrid Bertrand
et l'agent William Malyon ont été
suspendus en attendant le résultat
de l'enquête.

 

 

La carrière

de Lyle Talbot

est en danger

(Presse Associée)
BEVERLY HILLS. Calif, le 26.

—Lyle Talbot, acteur de cinéma, &
réellement joué un vrai rôle de hé-
ros hier lorsqu'il tira son invité
hors de danger pendant qu’un in-

cendie détrnisait sa maison éva-
luée à $50600. Mais cet acte de
bravoure menace de mettre fin à

la carrière de l'acteur.
Les flammes ont infligé de gra-

dissensions de partis ne
| pas exister lorsqu'il s'agit de sujets
tels que les affaires extérieures, la
défense et l'administration de la
Justice. mais “sur chacune de ces
questions, il semble qu’il soit impos-
sible d'en venir à un accord avec

  
Il ne reste plus que des troncs calcinés après le passage d'un incendie. Pourtant on aurait

 - probablementpu éviter

     
ce désastre en usant d'un peu de

  Pa

prudence. Quel triste spectacle !

 

  ce AR  

Vueaérienne de ce qui fut déjà une forêt verdoyante. On ne voit plus maintenant que des
rochers dénudés, la mousse el l’htmus entièrement brûlés.

 

Le chef de. l'opposition en
Irlande veut une conférence
entre. les premiers ininistres

 

(Presse canadienne)
DUBLIN, le 26— M. William T.

Casgrave, leader de l’opposition, a
suggéré aujourd'hui une conféren-
te entre
Chamberlain, de Valera,
Craigavon pour discuter la question
du partage de l'Irlande.

ministres
et Lord

les premiers

Dans un discours en présence des
directeurs du parti Fine Gael qu'il
dirige, M. Cosgrave déclara ne voir
aucune
vers l'unité selon le statut actuel
et souhaita une conférence
les premiers ministres déjà nom-
més

possibilité d'un progrès

entre

Dans un état bien organisé, les
devraient

ves brûlures aux mains, à la figu- |le chef actuel (M. de Valera).”
re, à la tête et au cuir chevelu de
Talbot.

“Si l'on veut sérieusement trou-  

ver‘ une solution A-“toutes ‘ces diffi-
cuités, pourquoi ne pas inviter M.
Chamberlain à diriger une confé-
rence entre les premiers ministres
de l'Irlande, du Nord de l'Irlande et
lui-même.”
Pendant ce temps à Belfast, Sir

Hugh O'Neill, député unioniste du
Parlement du Nord de l'Irlande, a
déclaré à une assemblée des parti-
sans unionistes que la suggestion
de M. de Valera d'envoyer les re-
présentants de 1'Ulster au parle.
ment de Dublin était aussi “insen-
sée que destinée à ne jeter que de
la poudre aux yeux.”

“S'il est juste que les Allemands,
les Polonais et les Hongrois quittent
la Tchécoslovaquie pour s'incorpo-|;
rer à leur pays respectif, 11 était
également juste que la minorité
protestante et unioniste de l'Irlande
soit gouvernée comme elle l'entend
plutôt que d’être incorporée à un
état avec lequel elle n'a rien en
commun.”

 
pre

L’inquiétude des |

BUDAPEST, le 26. — Les pays du ,
centre et du sud-est de l’Europe, qui
sont dans le sentier de la marche
politico-économique du chancelier
Hitler vers la mer Noire, sont dans
l'inquiétude et la crainte.
Après avoir vu les troupes alle-

mandes occuper la région sudète de
la Tchécoslovaquie, ces petits Etats
craignent que leur souveraineté ne
soit en danger quelque jour, non pas
par l'annexion, maïs par le contrô-
le politique, qui ferait d'eux des
vassaux du Reich.
Ce sentiment est dû en grande

partie au fait qu'aucune grande
puissance n'a promis de défendre
ces petits pays. La Franc et la
Grande-Bretagne se sont retran-
chées en arrière du Rhin, et l’ours
moscovite est tranquille.
Ce n'est pas que les pays en ques-

tion soient hostiles à l’Allemagne.
Iis sont trop petits pour acheter des
produits les uns des autres. et ils
achètent des produits de l’Allema-
ne.

On croit généralement que Hitler
s'efforcera de former des unions
douanières avec ces pays.

——————

LE PRESIDENTDE
LA CONSOLIDATED
DEVRA COMPARAITRE

(Presse canadienne) 
 

‘ parce qu'il avait besoin de certainsmeux René Longpré qui s'évada

|

fensc, ‘ments. “Maintenant que je!de la prison d'Ayimer après savai: cue c'était Longpre, dit M.;
avoir assommé son gardien fl y Sabourtt, Je ne perdais pas de vue |
a quelque temps et qui était au UN seul de ses mouvements. Je crai- |

goals en effet qu'il ne fut arme.:
me suivit sans peine après que!

e lui cus dit que je ne voulais pas
> questicnner devant une femme.

| Quand nous fames seuls je lui dis:
“Ton nom n’est pas Raymond mats!
Longpré, 11 à souri.” |

large depuis lors. |

M. Sabourin faisait sa visité habi- !
tuelle des boutiques de regrattiers
quand rue Clarence, M vit une
Montre de valeur qui avait été’
vendue pour dix dollars. Les livres,
du regrattier indiquaient que iu,
montre avail été vendue per ui. pré @
individu donnant le nom de Les| tien sous une accusativn de vaga-,
Renaud qui habitait dans une Doneeinmontre ve

sion, rue Clarence. A cette pen- apprit ‘e an
on, H n'y avait pas de Lé& Re- | nait à A. F. Macdonald. d'Ayimer,
faud. mais un individu réputidant| qui fut assailll Avec sa femme il y
à la même description Inscfit sous | à quelques jours puis volé.
le nom de Lucien Raymond M Sa-' LUindlvidu qui avait assailli jes

mis en état d'arresta-:

@hambre de Raymond ct une temme

|

femme. La jeune femme qui se
¥int lui ouvrir. "ll ny a pat de | trouvait avec Longpré a été
Lucien Raymend ici. “dit-elle. “Je: pet agrès et remice à la police
buis œvir*. Mais M. SabourMs avait |viriciale de Hull Elle compa
tu le temps de voir un homme se) demain marin oft cour de Hull Son|
dremem same Vas cencamturee Aencl nn ent Psuline Huneault,

tf a
3

Conduit au poste de police, Long-|

?

Sabourin !

bourin alla frapper à la porte de la Macdonald était accompagné d'un [uma

r i ticle sept. paragraphe un, de la oil}
pied de conciliation industrielle ef dos’
taiira disputes ouvrières. Japaupron

vinciai. Les détails de f'intini \
révélés. | has

a |

TRAIL (CB.) le 26— La police
de la Colombie-Britannique a lancé
hier des mandats de comparution
contre 8. G. Blaylock. président et
gérant général de la Consolidated
Mining et Smeiting Co. of Canada,
Ltée, et à la compagnie elle-même,;
sous une a ri

 
L'acte en question aurait été |

accompli en terftant d'empêcher un
employé. Oswald Louis Dandres,:
de senrdler dans l'union interna- |
tionale des employés de mines. de|

. moulins et de fonderies. |
M. Blaylock et les représentants : |

de ia compagnie devront ee. à

‘ j
où

1

aux accusations en cour de

Ce proces est Intenté d'après Yar-

en question n'ont pes Gé

PB

 

“d'Intimida- §
tion”, : À

pr y1
!

Les persécutions allemandes
petits pavsigont stigmatisees par tous

les catholiques de France
PARIS, 26 octobre. — (P.C.-Ha-

vas). — Les milieux d'action catho-
lique. en relation constante avec
Rome n'ont aucune confirmation de
bruits selon lesquels Hitler profite-
rait de son passage à travers le ter-
ritoire de l'ancienne Autriche pour
s'occuper du conflit religieux. En
revanche l'aggravation du Kultur-
kampf nagi est attestée par des in-
formations multiples puisées à la
meilleure source.

“LA CROIX" organe officieux de
l’église de France, stigmatise les
nouvelles attaques du quotidien na-

“Ces lignes honteuses jugent le
I'Angriff contre le Saint-Père:

ournal et le perti qu'il représente.
jugement du pape stigmatisant

les persécuteurs nazis des catholi-
ques d'Allemagne et d'Autriche est
ratifié par le monde entier”.

D'autre part le comte Robert
d'Hareourt, professeur à l'Institut
Catholique. spécialisé dans les pro-
blèmes religieux
nouvelle. dénonce
l'appui des documents la “nouvelle
lèpre morale” du racisme hitlérien:

de l’Allémagne
avec vigueur à

“L'importance décisive de l'ata-
visme aryen, écrit-il notamment
dans 'EPOPE, eut permi d'innom-
brables conséquences le résultat
suivant: inciter un certain nombre
de citoyens, nés de pères juifs et
disqualifiés par cette ascendance
infamante,

    

Hi

de la paix.

 
faire valoir qu'ils hommes.

LA SEMAINE SOCIALE DE 1939
A QUEBEC, SUR

À sa réunion tenue durant la Semaine sociale de
Sherbrooke, la Commission générale des Semaines socia-
les du Canada a décidé, avec l'apprebation de Son Emi-

nence le cardinal archevêque de Québec qui était pré-
sent, de teiilr sa prochaine session à Québes même, en ;
septembre 1939. On y expesern in doctriné eathelique

  

étaient en réalité le fruit d'une
faute maternelle commise avec un
Aryen. On voit les conséquences de
l’évangile de la race. Le deshon-
neur de la mère devient le principe
d'une réhabilitation civique: l'illé-
timité d'une naissance légitime
téressée devant la nation. Nous

touchons du doigt les iépres morales
auxquelles aboutit la conception
zoologique de l'homme: l'être hu-
main en arrivant à faire valoir of-
ficiellement comme titre de honte
ss propre mère. Ces choses-là
étaient réservées à la législation du
troisième Reich”.
Enfin selon des renseignements.

autorisés la campagne pour l’apos-
tasie donnerait dans l'ancienne Au-
triche des résultats inquiétants: dès
mai 1938 les nazis serrient parvenus
dans la seule ville de Vienne à ob-
tenir près de 50.000 catholiques.
l'abandon officiel de leur religion.

a carreras

380.600 SOLDATS D'OCCUPATION
mener

(Presse associée:
BERLIN, 26. — L'Allemagne a

envoyé environ 360.00 soldats pour
occuper la région sudète de la
Tchécoslovaquie. a déclaré aujour-
d'hui le commandement
de l’armée. M y avait dix corps d'ar-
mée comprenant 30 divisions. Une
division allemande compren:i 12.000
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M. King a 30 ans

de vie politique
 

Le premier ministre Mackenzie
King entre- aujourd'hui dans sa 3ie
année de vie publique. Le chef du
gouvernement actuel-se fft'élire dé-
puté libéral aux Communes le 26
octobre 1908 pour le comté de
Waterloo-Nord. Il entra immédiate-
ment dans le cabinet de sir Wilfrid
Laurier. II avait 33 ans.

rereel

e

Tchiang est
déterminé
à résister

CHINOIS EST ENCORE SUR
PIEDS.

 

—2"

{Presse aLsociée)

SHANGHAI, 26. -— Les troupes
chinoises préparent de nouvelles Ji-
gines de défense au sud-ouest de
Han-Kéou, pendant que les trou-
pes victorieuses japonaises preunent
possession des villes de Wuhan.
Des vaisseaux japonais sont sur

le Fleuve Bleu, en bas de Han-
Kéou, et des
ont fait des marches forcées pour
aider les troupes qui lesa préc2ent
à combattre dans Ou-Tchang en
feu. Des evions japonais survoient
les villes, malgré la pluie et le bom-
bardement des Chinois en retraits.
Un grand nombre d'explosiuns se

produisent dans la zone :nétropo-
Htaine.

Aprés 477 jours de comnat acrar-
né, les Japonais ont occupé les
principales lignes de “ummunica-
tions, des villes et des villages cans
13 provinces, le tout comprenant
576.00 milles carrés et 375 000.000
d'habitants. ’
On dit que le général Tchiang

Kai-Shek est toutefois déterminé
à continuer de résister aux Japo-
nais. On dit aussi qu'une armée de
1.000.000 de Chinois est encore sur
pieds et qu'on entraine 300.00& au-
tres hommes.

 

Aguirre Cerda élu
président du Chili

(Presse associée)
SANTIAGO. Chili, le 26. — Pe-

dro- Cerda, grand proprié-
taire et candidat d'une coalition de
radicaux, de socilaistes et de com-
munistes. a remporté l'élection pré-
sidentlelle au Chill, laquelle lui a été
concédée ce matin par le gouver-
nement. I a défait le candidat du
gouvernement, Gustava Ross, un
conservateur, qui était ministre des
finances. La sixième durée d'office
de A. Alessandri, libéral, expire en
décembre. .
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George VI reviendrait
visiter le Canada à

intervalles réguliers
La visite du roi d'Angleterre au Canadal'été prochain,

ne serait que le prélude de séjours annuels que George VI au-
rait l'intention de faire en notre pays — qui se trouve être
le Dominion le plus près de la Grande-Bretagne. En raison
de l’impossibilité d'accorder au Canada un autre prince du
sang comme gouverneur-général — le duc de Gloucester
étant pratiquement obligé de rester en Angleterre pour re-
présenter George VI à nombre de cérémanies officielles, le
souverain actuel déciderait d’avoir des résidences d'été à
Ottawa et à Québec. On pense que l'avènement prochain
d'un service régulier d'avions transocéaniques hâterait la
seconde visite des souverains brintanniques en notre pays.

HUIT CANADIENS SE PARTAGENT

$525.000 EN GAGNANT LES GROS

PRIX DE LA LOTERIE D’IRLANDE

 

Deux femmes, l‘une d'Ontario, et l’autre de la Co-
lombie-Anglaise décrochent chacune $150 000;
les trois garde-malades de Saskatoon, connues
sous le pseudo de ‘Triplets” divisent $75.000
et trois autres billets canadiens gagnent $50.000
chacun.

 rmsnote EE

(Presse Canadienne) ! Les trois vainqueurs n'ont. pas en-
TORONTO, 26. — Deux cana-! core été identifiés. Te

diennes ont vu leur compte de ban- Les gains canadiens se totalisent
que s'enfler soudain de $150.000| à #808448. Six perçoivent des prix
chacun, lorsque Contrevent a ga-i sur les trois premiers vainqueurs de

8né le fameux derby irlandais, le | la course. Cent quatre détenteurs
Cesarewitch, couru aujourd'hui sur; de bilets reçoivent $3.187 sur les
la piste de Newmarket, Angleterre. : chevaux qui ne démarrérent pas ou
Elles sons Mlle Dora Smith, de|sur des participants qui se classè-
Strathroy, Ontario, employée d'un| rent aprés le troisième. 116 billets
salon de heauté, et Mme R. Sutton, additionnels décrochérent des prix
de Cumberland, Colombie-Anglaise.  résidusires.’ }

“That's mighty fine, mighty fine”,: C'est la première fois que les
s’écria Mme Sutton lorsqu'un appel | gains canadiens dans une loterie
téléphonique la tira de son sommeil ; attelgnent un aussi fort montant.
peu avant huit heures ce matin| Is variaient habituellement entre
(heure du Pacifique) pour lui ap- $500.000 et $600.000 au cours dés
prendre l'étonnante nouvelle. Elle’ deux dernières années.
‘détenait le billet no PD 29146. } (P. Canadienne-Cible)

“Je ne sais encore ce que je feral] NEWMARKET, Angleterre, 26. —
de cet argent, ajouta-i-elle. Je n'ai| Contrevent, le pur-sang francais de
aucun projet arrêté’. Mme Sut-|la princesse Faucigny-Lucinge, a
ton se servit du pseudo Black Cat: remporté le fameux Cesarewitch,
sur son billet. course à loterie irlandaise. Du-
Mile Smith n'était ni chez elle] bonnet, le grand favori, et propriété

ni à son travail quand parvint la! de J.-P. Hormung's s'est classé
nouvelle. Elle détenait le. billet n0i deuxième et Fet, la béte d'Edward
ZA T8080 et avait signé "Golden: Benson. et le vainqueur, il y à deux
Rule”. i ans passés a fini en trotsième place.
Lorsque Dubonnet se classa deux-  Contrevent, coté au départ à 7

ième dans la fameuse course de contre 100. a gagné par une lon-
Newmarket, trois garde-malades de' gueur et demi, et une même distan-
Saskatoon, connues sous le pseudo ce séparait le deuxième du troisiè-
de “Triplets” gagnérent $75.000. Les' me cheval. ’
trois heureuses demoiselles sont: Dubonnet était également coté à
Laura Reynolds, Margaret McCar- 7 contre 100 et Fet & 1 contre 9.
dle et Edna Graham. Leur billet Ce fut une grande victore fran-
portait le numéro AX 21701. ! —

“Pour Girls Two Boys”, avec le

numéro BD 92695, “Clicked at Last”, :
avec le numéro OV 22805, et “Kono- |
ra”, avec le numéro DK 57868, sont |
trois autres billets canadiens por--
tant tous les trois sur Fet, qui ga- |
gnent chacun la somme de $50.000.!

  

“suite à ls 14ème page)

 

  

Ti a fait beau dans presque tous
les endroits du Canada, doux dans

i 11es provinces de l'ouest et relative-
ment frais dans la plus grande par-
le de l'est du Canada. Une pro-
fonde perturbation est concentrée
dans le détroit de Davis et la pres-
sion est basse en gagnant le sud-
Ouest, en passant par la baie Ja-
mes et dans la région des lacs, jus-
que ‘lans la vallée du Mississipi, et
elle devient basse sur la cête de la
Colombie-britannique, pendant que
le baroraètre est relativement élevé
dans les territoires du Nord-Ouest,
les Etats de l'ouest et de j’Atianti-
que et les provinces maritimes.

Vallée de I'Outacuais et haut du
Saint-Laurent. — Vents frais ou
forts du sud-ouest, beau aujour-
d'hui, légères averses probables çà
et là ce soir. Jeudi. — Vents frais

$150.000 — Mme R. Sutton, de Cum- OU forts de l’ouest au nord-ouest.

berland, Colomblie-Anglaise. partiellement nuageux et un peu
$75.000 — A partager entre Laura ; Plus frais.
Reynolds, Margaret McCardle et Maximum hier, 46.
Edna Grahama, toutes trois de, Minimum (nuit), 30.
Saskatoon. A 8 h. ce matin:—

Dawson. 30; Aklavik, 26; Sunp-
son, 32: Smith. 32; Rupert, 82; Vic-
| toria, 50: Kamloops, 42; Jasper. 43;
Calgary. 36; Edmonton. 32; Prince
Albert. 34; Churchill, ste Winnipeg.

. 30, le 27 octobre. 40: Moosonce. 44; 8. Bte-Marle, 46;
moeDuchess of Bedford, via Mont | London, 48; Toronto. 51; Kingston,
réa!. fermeture à 10 h 30, le 27 octobre. |s2; OTTAWA, 40; Montréal, 48;
sur le Montrose, vin Montréal, fer- ! . ébec : Saint-Jean

meture à 10 h. 30. le 28 octobre, . {Doucet 40; Québec, 34; ’
Bur le Bremen. via New York, ferme 40; Moncton. 37; Predericton, 36.

ture à 10 h. 30. le 28 octobre. Halifax. 42; Charlottetown, 38; Dé-
troit. 50; Boston, 44; New-York.Sur le Lady Hawkins, via Halifax,pour

les Barbades, etc. fermeture + 2.148. Miami. 64: Los Ang 138,

le 1er novembre.

L’incendie est maîtrisé sur
le vaisseaù “Deutschland”

Le capitaine demanda des secours et énvoys ensuite
un message disant que le feu était moitrisé.

| Le Cesarewitch

en résumé

LA COURSE
Premier — Contrevent de ia prin-

cesse de Faucigny-Lucinge.
Deuxième — Dubonnet de J. P.
Hornung.

Troisième — Fet d' Edward Benson.
Quatriéme — Black Speck.
Cinquième — Earthstopper.
Sixième — Malkowicze.
Septième — Gyppo.

Huitième — Bolonaise.
Neuvième — Sirtam.
Dixème — 8nipe Wood.

Inzième — Ranfield.
Douziéme — Tapageur.

LES PRIX
$150.000 — Mlle Dora Smith, de

Strathroy. Ontario.  
 

Courrier transatlantique |
Sur l'Ile-de-France. via NewYork, fer.
 

   

 
 

600 milles à l'est-sui-es. dHalifax.
T1 était dans la route marititss des
vaisseaux faisant le trafet entre

New-York et les pris sngiale ou
de la mer du Nord
L'alarme du capitaine !ut aonné

| (Presse canadiennr)

; HALIFAX, 26. — Le service des
; signaux de Camperdown, à l'entrée
du port d'Halifax. a rapporté ce
matin qu'il avait intercepté un
message disant que les Cargo.

{"Burope” et “American Traveller”
i étatent auprés du paquebot en feu
|“Deutachland” et que lincendie a
jbord de ze vaisseau alleman! était

!

 

| Le feu se déclara dans la cale
iNo 2 et forca le capitatne Kesl
: Sleincke de demunder Jes uUeCOUTH
A d'sutres valsseaux Le Deuts:h-
|land” était alors à snvircn 200 wil
iles au sud-ouest du exp Race et à  
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RADIO-CONCERTS
unes et les renseignements radiophoniques

que nous publions nous son! transuvs par les postes et les
compagnies de radio. S'il arrive qu'un programme ne soft pas
irradie a Iheure mentionnée ou qu'un renseignement soit
inexact, le Droit n'en peut être tenu responsable.

 

  
  

  

   
  

 

     
   

  
  

 

 

 

CAETLA |
LE TRAIN DE PLAISIR

“Fridolin’, l'amusant personnage
créé par Gratien Gélinas, sera de
nouveau la vedette de l'émission
“Le Train de Plaisir”, diffusée par
le poste CKAC mercredi soir à 9
heures. Comme d'habitude, “Fri-
dolin” sera entouré des excellents
artistes Lionel Daunais et Albert
Cloutier ainsi que des musiciens de
l'orchestre de Maurice Meerte. Ces
derniers joueront: “Round the
Mulberry Bush’ et “Distribution de
prix”. M. Daunals chantera “As-
tu vu la belle fille?” et “Fridolin”
viendra raconter une autre de ses
extraordinaires aventures.

Les radiophiles connaissent main-
tenant cette demi-heure du mercredi
soir, à 8 h., au poste CBP, intitulée
‘Dans ma tasse de thé’. Ce pro-
gramme est écrit et mis en ondes
par M. Robert Choquette.
Tous ne savent pas, cependant,

que le professeur Veritas reçoit
quelquefois, de la part d'admi-
rateurs, plus que sircères, des let-
tres sont la suivante. “Je suis un
grand favori du programme de la
tasse de thé. Je sais que c'est
vous le “tireur” de thé” — ce rôle
est tenu par Honoré David — “et
je crois même que ce que vous nous
dites est vrai. Y aurait-il] moyen de
vous voir, car j'aurals plusieurs
choses a savoir”.

FEMINA A RADIO-CANADA
Un sketch “La Pension “Mère néces-
siteuse”, Concert et nouvelles
Le sketch que présentera Fémina

aux postes du secteur français de
Radio-Canada, le mercredi, 26, à
8 h. 30, du soir, a pour titre "La
Pension “Mère Nécessiteuse".

C'est l'histoire d'une maman de
quatre enfants qui, gravement ma-
lade, va consulter un médecin. Eile |S
est pauvre, sans aucune ressources,
incapable, vu son état, de faire
quol que ce soit. Que deviendra
cette malheureuse si l'on ne vient
pas à son secours? Que devien-
dront ses enfants? Et la pension
aux meres nécessiteuses?
Outre ce skketch qui soulève une

question particulièrement émou-
vante au point de vue soclal et hu-
manitaire, 11 y aura un récital de
chant par Jules Jacob, ténor, et la
revue des actualités par Madame
Plerre Casgrain, directrice de Fé-
mina,

LE CONCERT DES GRENA-
DIERS GUARDS SERA

TRANSMIS EN G.-B.

La musique des Canadian
Grenadiers Guards de Sa Ma-
jesté donnera Je jeudi, 27 octo-
bre, à 2 h. 30, un concert qui

sera relayé en Angletewe par
la British Broadcasting Corpo-
ration. Le capitaine J.-J. Ga-
gnier a choisi des oeuvres si-
gnées de noms canadiens, ainsi
que des marches et les sonneries
des principaux régiments de la
milice canadienne.
Voici le programme de ce con-

cert:—
Sous les érables . R.-B. Hayward
Souvenirs de Québec . C. O'Neill
“Toronto Bay” valse scherzo

RAA J.-J. Gagnier

Suivent des sonneries et des
marches régimentaires.    
LES JOYAUX DE LA SCENE

LYRIQUE
Une présentation de Radio-Canada
Madame Jeanne Desjardins et

Allan Burt, solistes.
Les Joyaux de la Scène Lyrique,

reviendront à leur auditoire radio-
phile, le mercredi, 26, en lui offrant
des oeuvres de Beethoven, de Mo-

zart, de Schubert, de Wagner et de
Weber. Les solistes seront Mada-
me Jeanne Desjardins, soprano, et

M. Allan Burt, baryton. Cette

émission de Radio-Canada sers re-

layée par les postes du réseau Ha-

lifax-Vancouver.
M. J.-J. Gagnier sera au pupitre

de chef d'orchestre.
Programme:—

Ouverture de l'opéra Fideclio
…ssc+o0-.01. Beethoven
L'orchestre

Deh, vieni non tardar, de
de l'opéra “Les Noces
de Figaro”

. Madame Jeanne Desjardins
Sérénade, de l'opéra Don Juan

Mozart

s.vaceu esse»

centres anaes

Allan Burt, baryton
Là. ci darem, de l'opéra
Don Juan ..... “ Mozart
Madame Desjardins et M. Burt

Entr'acte et ballet de
Rosamunde ........... .8chubert

L'orchestre
Supplication de Brunhilde,
de Siegfried .......... Wagner
Madame Jeanne Desjardins

L'Etoile du soir, de Tannhauser
PR Wagner

Allan Burt, baryton
Ouverture Der Freischutx .. Weber

L'orchestre

ict)
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HORAIRE

Nous devons rurcement compter
sur les directeurs de postes pour les
programmes-horaires des émissions
radiophoniques. ll crrive quewquelots
et même trop souvent que ses ren-
seignements ne nous paru.ennent
pus à temps. Nous conservons alors
les horaires de la semaine vrécéden-
te, parce que la plupart des émis-
sions sont constantes. Nous proft-
tons de l’occasion pour rappeler à
nos lecteurs que souvent les postes
changent Pheure de certaines émis-
sions et même leur en substituent
d'autres, sans nous en aviser ou en
nous nous avertissant trop tard pour
nous permettre de faire les correc-
tions qui s'imposent.

Les programmes soulignés et pré-
cédés d’un astérisque constituent uD
choix parmi les meilleures émissions
de la soirée.

 

Mercredi soir

6 heures
CKOO-—Orchestre.
CBO—Drame.
CKCH-—Le réveil rural,
CBF—Le revell rural
CKAC—Informations. — 6.05—Pianiste.

6 heures 15
CBO—Informations
CKCH—Le crépuscule,
CKAC—Jean Lalonde.
CBF—Chansonnettes.

6 heures 30 .
CKCO--B. B. C.
CKAC—L'heure de ia galeté.
CBO—Bketch.
CBF—Informations.

6 heures 45
CBO—Drame.
WJZ—Lowell Thomas,

d'actua:ités.
CKAC—Nouvelles.

7 heures
CKCO—"The cavaliers.
CBO—Tambours.

commentateur

n.

7 heures 15
CBF—Rions ensemble.
CKCO--Major Bill.
CKAC—Variétés.
WBAP—Edwin-C. Hill,

7 heures 30
CKCH-—Extraits d'opéra.
CKAC-—-Concours d'improrisation.
CBF-—Pianistes.
CBO—Pianistes.
CKCO—Pianiste

7 heures 45
UVKCO—Town crier.
CBO—Causerie.
CKCH--Emission commercial,
OBF—A choisir.
CKAC—Nos artistes canadiens.

8 heures
CBO--—Drame.
CKAC—Rhapsodie estivale,
CKCH-—Les montagnards.
CBF-—Dans ma tasse de thé.

8 heures 30
CKCH~Radio-mélomanie,
WEkAF—Tommy Dorsey.
CBO—Choeur.
CKAC—Radlo-mélomanie.
CBF—Fémina.
WABC—Paul Whiteman

heures 45
CKCO—Trio

9 heures
WEAF—TLOW. Hall,
CBO-—Causerie.
OKCH—A choisir.
CBF—Heure de la romance,
*CKAC—Le train de plaisir.
*WABC—Orchestre de concert.

9 heures 3h
WJZ--Festival.
CKAC—A Chotsir.
#CBO-—Orchestre de Percy Faith.
SCBF—Orchestre de Percy Faith.
CKCH—Radionaire.
SWABC—Star Theater.

10 heures
CKCO—Orchestre.
WEAF-—Coliège musical.
*CBO—Joyaux de la scène lyrique.
CKAC—Orchestre.
*CBF-—Joyaux de la scène yrique.
*CKCH—Joyaux de la scène lyrique.
WJZ—Magnolia Blossoms.

10 heures 13
CKAC—Informations

10 heures 30

orld at Work ant at .
CKAC—Orchestre de danse Pier
CBO—Mélodies from the skies.
WJZ-—NBC Minstre! Show.

10 heures 50
*WABC—Le président Roosevelt.

11 heures
CBO—Informations.
CKCH-—Informations.
WKAF—Orchestre Ge canse.
NKAC—Insormations sportives, — 11.10:

Planologue.
WABC—Informations.
CBF—Informations

11 heures 15
CKCH—Informations sportiv
CBF—Chant. -
CBO—Récital.

11 heures 30
CaSporunestre
BO—Buliding of Canada.

WEAF—Orchestre de danse.
CBF—Orchestre de danse.
WABC—Orchestre

v Minuit
ABC—Orchestre de danse.

WEAF—Orchestre de danse.
CKAC—Orchestre de danse.

Minuit 30
MeanOrchestre.

C—Orchestre de danse
WJZ—Orchestre de danse.
CKAC—Orchestre de danse.

 

Jeudi matin
CBO—OTTAWA-—+ut

7.45--Concert.
8.00-—Emission p
8.30—Horloge musicale.
8.45—Variétés.
9.00—Breakfast Club.
10.00—Woman'a World,
10.30-—Morning Symphony.
11.00—Récital.
11.13—Musique de danse.
11,30—Big Sister,
11.45—The Monite
12.00-—Winston Currie.
12-43-Ghant

.30—Pronostics. — Intermstions.
12.45--Quatuar.

aiondon Call
3.00—Drames. ne
100-glub patine.
.30-—-Rus ugh
4.13—Drame. …
8.00—Monitor,
$.15-Drame.
.30—Programme pour

$45-Drame, les enfants.
CECH—HULL—

! 43— Ouverture ie
71.43—Prière du matin.
8.00—Dobdsie Wes-Willig
8.15-—Horioge musicale.
915-—Informations.
9.20-—-Stuart Hamblin.
344 Chanson” Prancaises.
10.00—Panneau-réciame.
11.00-—Aubade.
"+ 19--Nos célébrités.
12 00—Au jour :e jour.
12.15—Emission commerciale.
12,.50-—lEmission commerciale.
12.48-——Informations
1.60-Chansons françaises,
1X Virginie Pair.
1.43—Au fil de l'eau.
2.00—Chansonnettes.
3.06-—Revue.
4.00—Heure de la Ganse.

7.10

9.30—Jovette

10.43—Lheitre

11.45—Parade

215-—La rue

5.30—Chant.

12.15—Chant

12.43—"Deux

1.45-—Onant.

2.15—Disq

3.00—Revue.

$,
5.15—Gloom
5.30-—Chant

.35—~March

9

10.15—Widder
10.20--Mé
10.45—Drame,
11.00—Bketch

2.15—Chent.

3.00—Concert

CKAC-—Nouve

6

6
WIZ—Lowell

7

CKAC—verts

CKCO—Little
CKCH—Extrai
CBO—Chant.

7
CKAC—Pianis

CKCO—Town

CBO—Drame.
WEAF—Rudy

WABC—Kate

8

“Eastman

8
CKCH—"Y à

CKAC—Major
WA los n

UN

AU (Ot 4.15Bketeh
4.30—Variété. ‘|

700-—Mélodies ryhtmées.

1,18—Pot pourri matinal.
8.00—La pa:ade du matin.

: 9.00—Chasecoruettes,

2.45—Bon'ou:. Madame.
16,00—Chanteuwr indien.
10,35—Rhagsodles hongroises,
10.30—L'heure récréative,

11,.(0-—Cnansonnettes.
11.13—Coqguete! musical.
11.30—Biÿ Bistes.

12.00-—Emission
12.15—A bâtons rompus.
12.30—Nouveautés instrumentales.
12.43—La province en progrée,

1 de ia Bourse..00-—Cours
L.10-—-Pianologue
1.185—Informations.
1.17-—Pronaostics
1.J0—Le monde
2.00—Chansonnettes.

3.30—Mélodies rythmées.

3.30—Variétés.
4.00~-Do you remember?
4.15—-Chant grégorien
4.30—Les événements sociaux.
4.45—Matinée promenade,
5.00—8ymphonette.

5.45—Madeleine et Pierre.
CBF-—-MONTREAL-—".

&8.60—Disques.
9.05--Breakfast Club.
10.00—Disques.
Midi—Au Jour le jour.

CKAC—Tridium de
*CBF-—Concert.

CKCO—Ramblers.
CRAC—Radio-théâtre.

BREUVAGE

PUR ET

   

Te,

Bernier.

ansoleillés.

-

des mélodies. -
commercial.

puis informations.

Principale.

10

12.30—Radio-journsl.
12.35—Disques.

dans un”.
1.00—Disques,
1.30—Virginia Fair.

2.00—The Four of Us.
ues.

#2.30—Candian Grenadier Guards.

3.30—Concert,
4.00—-Concert.

Radio-journal.
Chasors.

5.48--Cotes de Ia Bourse d» Montréal.
CKCO—OTTAWA--1010

8.00—Rise and 8hine,
8.10-—Informations.
8.15—Breakfast Club.
8 ches.
9.05—Informations.
.135--Mangers

9.30--Gospe!l Singer,
8.45—Vic and Bade.
10.00—Ma Perkins.

Jones,
lodies.

11.15—Serenaders.
11,30-—Concert.
12,00—Concert.
12.48—Trols Roméos.
1.00—Happy Gang.
1°30—Fandere.
2.00—Marches.

2.30-—Musique de danse.

—.—

Jeudi soir
6 heures

CKCO—Orchestre.
CKCH—Réveil rural.
CBF—Rével! rural.
CBO—Musique de danse.

les. — 6.05—Clubmen.

heures 15
CBO—Informations.
CKÇH—Le crépuscule.
CKAC—Sérénade tzignne.
OBF—Radlo-journal.

heures 30
OBO—Howie Wing.
CKAC-—Chansonnetts.
CBF—A choisir.

heures 43
Thomas. commentateur.

CKAC-—Radio-reportage.
CBO—8ketch

7 heures
CKCO—Concert
OBO—Orchestre de danse.
WEAFP—'"'AmMos n anas” Gketeh.
OKAC—-Le club sportif.
CBF—La pension Velder.

heures 15
CBO—Variétés.
CBF-—Orchestre.
CECHXavierCugat.

heures 30
dramas

ta d'opéra.

Lourdes.

heures 45
te.

CBO—Causerie.
CKCH—A choisir.
CBF—A choisir.

crier

8 heures

Vallée,
CKCH-——Ensemble instrumental,

8mith.
CBF—Ensemble instrumental.

heures 30
CKCO—A chotlslr.
SWJZ—Orchestre symphonique de la

Schoo! of Music”,
CBO—Petite symphonie.
CKAC—Ensemble mélodique.
CKCH—Orchestr-
OBF—Petite symphonie.

heures 45
d'ia foie”.

heures
CKCO-—0ld favouristes.
WEAF- News of 190%.Good
CBO—Good News of 1929.

Bcwes.
mateurs ou major Bowe

CBF—A choisir.

10 heures
CKCO—Orchestre.
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Le Ra A 00 ‘ -

BOSBY BREEN dans “BREAKING THE ICE”, au Theatre CARTIER,
sur demande populaire retenue jusqu'à jeudi soir. Représentation con-

 

»#CBO—Music-hall Kraft.
CH—Jean Clément.
C—A choisir

WIZ—Varittés, -
$CBF—Music-hall Kraft.
WABC—Workshop.

10 heures 15
CKAC—Radio-Inurnai. :

10 heures 30
CRAC—Americans at work.
WABC—Americans at works.

11 heures
CBO—Informations.
CECH—Informations
CKAC-—Informations sportives
WJZ- Informations.
WABC—Informations.
OBF—Informations.
WEAF—Gliding Bwing.
OBF—Informations.

11 heures 13
OBO-—Causerie.
CKOH-—Informutions sportivie,
CHA: clestre,
SCBF-—Récital.

11 heures 30
CBO—Familiar music.
WIZ-—Orchestre de danse.

Orchestre de danse.
C—Orch. de danse.

OBF—Orchestre de danse.
CKAO—Orchestre,

Minuit
OKAC-—-Orchestre de danse.
WRAF-—Orch de danse
WABO-—Orchestre de danse.

Minuit 30
WEAN—Orchestre de danse.
CKAU-—Orch. de danse.
WABC--Orchestre de danse.
WJZ—Orchestre de danse.

remettre

  

 

EVA PAGE qui pareit au théâtre
Imperial, jeudi et vendredi dans

“Swingtime Varieties of 1938” de
Flo Nickerson.
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MERCREDI, LE 26 OCT. 1938
Journée française au Rideau: —

OBCESSION
Drame Parlé français. D'après la
pièce d'André de Lorde et Charles
Binet. Réalisation de Maurice
Tourneur, (Pathé-Consortium,

1.600 mètres).
Poursuivi par l'idée fixe que Loui-

se. sa femme, est infidèle, Raymond
à tenté de l'étrangler. Il a été in-
terné dans un asile d'aliénés. Le
temps a passé Pour une question
d'argent, Pierre frère de Raymond,
et sa mère poussent Louise à de-
mander au procureur la mise en li-
berté de son mari. La pauvre fem-
me a peur, hésite, finit par céder.
En vain, le médecin de l’asile tente-
t-il de démontrer que Raymond
n'est pas guéri, que cette idée de
meurtre l'obsède. Raymond est libé-
ré par ordre du procureur. Il ren-
tre ches lui; la nuit, pendant que
sa femme dort, il s'approche de son
It, {1 va l'étrangler; mais, son petit
garçon survient; à son contact,
Raymond se ressaisit, il téléphone
au directeur de l'asile de venir le
chercher tout de suite
ESTHETIQUE. — Du théâtre pho-

tographié et pas du meilleur. Toute
l'action se passe dans trois pièces:
et l'on parle beaucoup. Cela man-
que d'air, de rythme. Yonnel réus-
sit à camper le personnage diffici-
le de Raymond: il nous émeut dans
la scène finale; dans les autres rô-
les, Louise Lagrange, Charles Vane},
Paul Amiot et le petit Jean Bara.
MORALE. — Le fond même n'est

pas repréhensible. L'atmosphére a
quelque chose de morbide. L'im-
pression est à la fin moins mauvai-
se qu'au cours du film. Pour
adultes seulement.

REGAIN
“REGAIN" ne ressemble en rien

aux films de la trilogie de “Ma-
rius” Dans ce dernier cas. c'était
l'amour maternel, l'amour familial
et l'amour tout court qui étaient en
jeu. Dans “Regain”, c'est l’amour de
la terre que Pagnol glorifie de poé-
tique façon.
La terre n'est peut-être pas un

sujet de film, mais le texte pétri
par Pagnol, les situations qu'il ima-
fine et les personnages qu'il em-
prunte à Giono l'aident à composer
un hymne émouvant. Après nous
Avoir montré sa désolation d'un vil-
lage abandonné. Pagnol nous fait
Assister à sa renaissance provoquée
par l'amour du dernier homme du
Village pour une femme que le ha-
sard met sur sa route. Le couple
s'aimant. le goût du travail revient
et la terre, jamais ingrate. donne
cent pour un.

Bi idéologique que le sujet puisse

ne

 

paraître. 11 ne cesse jamais d'être i
captivant

Le plume de Pagnoi s'est exercée
À varier les scènes comiques et dra- matiques, et son dénouement & ja

1 1 Limited.

Souscriptions
ala Caisse de
Bienfaisance

Mme P.-D. Ross.
M. Southam,

 

42.000 — M. et
31,500 w

Southam. ;
31.000 — Mme A.-W. Fleck.
$500 — FR. Bronson, C.Jackson

$493.25 Les oyés du
30 Les empioyés de la

Gawet d'Electricité d'Ottawe,
$400 — T.-Frank Ahearn.
$250 — M. ot Mme Graham-F. Towers.
$200 — Anonyme.
$159,50 — Independant Coal & Lumber

y Limted et employés.
$150 — Major G.-A.-E. Ch

H.8.

Citizen.
Cie de

(siège social),
Gordon, Anonyme,

Fenton, Anonyme.
$69 — Employés de Manufacturers

Life Insurance Company.
$50 — Mme Frank Jarman, Anonyme,

F.-W. Smith, M. et Mme Moses Loeb,
A. W. Kritech Limited et personnel,
Dr J.F. Argue, W, J Carson Limited,
M. le juge Thibsudeau-Rinfret, J.A.
Jackson.

845 — Dr Sydney-W. Bradley.
$40 — Mme Alexander Pleck, Roger

Rowley, M. le magistrat Glenn et Mme
Strike. Miles Frances et Mary Scott.

$39,75 — Employés de Ferro Enam
(Canada) Limited.
338.35 — Employés de Beach Motors

Beckett &

 
i 436 — Mme MacLachien,
, Cameron.
» $35 — George Frisby,
| 830 — Photographic Stores Limited,
Mille I.-C. Armstrong.

| 827 — Employés de l’'Auditorium.
i $25 — Anonyme, Mme Nellie Wilmot.
! M, le jugs Robert Smith, M. et Mme
| George Hilton, Anonyme, Traders Pin-
ance Corporation, le brigadier-général

! et Mme C.-F. Winter, Peter Karson, Cyril

C.-W. Badgley, Anonyme, Employés de
F. O'Hearn & Company, J.-P. Kenney,

; CA, Bowman, M. et Mme J.-W. Robin-
| æon, le Séminaire d'Ottawa, M. et Mme
Paul Belcourt, Mme F.-W. Avery, Un

‘ami de la paroime du OChrist-Roi, R.-

; | et Mme Oliver-K, Currier, M. et Mme

i

“| Hector Aubrey. .
$20 — T.-D'Arcy McGee, Jr., Mme W.

L. Rochester, Mme Ofive Pullan, N.-B.
' MacRostle, T.-D. Finn, Robert Brindley.
! $15 — Mme Frances-M. Grierson, Mme
{ E, Holcomb, Mme F.G. Wait, Meyer
; Evenchtck, Mille Eva Roberts, Mile Helen

F3] | Cameron, Mile Edith Garlend. M. l'abbé
J.-E. Béchard, J. Parley, A.M. Lafram.
boise.
313,50 — Anonyme.
812,50 — T.-V. Armstrong.
$12 — Mille Irene-K. Miller, Mme G.-

L. Jennings, Mile B. Thomson, H..C.
Graham.

810 — Rév. A.-O. Lioyd, Mme Evelyn
Galbraith, M. st Mme F.-A. Acland, Alan
McCormick, ia famille Peacock, Mme
Hattie Fenton, Mme Marjorie-L. GM-
mour, Mile Margaret McRae, Mme Anna
B. Buchanan, Mme J.F. Crowdy, Dr D.-
A. Whitton, Rév, W.-R. Alp, MocLeod,
Young, Weir & Company Limited, Jean
Genest, J.-U. Vincent, Duford Limitée,
Dr et Mme J.-8. Girvin, Dr Ira-W.
Hamilton, A..F May, Dr T.-G. St.ddart,
Albert Perras, Mme T. Rinfret J.-Bugé.
ne Cardinal, C.-M. Brunton, Mile A.-P.
Roy, Anonyme, A.-H. Smith, M. Yarrow,
Mlle A. Hardy. P..H. Burke, J. Rooney,
ThomasVincent Fianagan, M. Roger
St-Denis, Adjutor Savard, Mille M.A.
Triganne, M. Jean Gachon, Mlle Ga-
brielle 8tDenis, Mme E.-H. 8t-Denis, W..
Randel! Stewart, Mme Geneviève Belli-
veau. Anonyme. M. et Mme John Munro,
G.-K. Smiley. Mme May-C, McLeurin, M.
et Mme Edson 8herwood, A.C. Camp-
bell, R. Addison.
etl

Deux passages

souterrains
 

MONTREAL. le 26— M. C. B.
Brown, ingénieur en chef de l'ex-
ploitation du Canadien National,
annonce que les soumissions ont
été acceptéee et les contrats accor-
dés pour la construction de deux
passages souterrains à St-Henri et
la reconstruction d’un autre pas-
sage à la Pointe St-Charles. Les
travaux commenceront immédiate-
ment et l'on croit qu'ils seront ter-
minés avant le ler juillet 1939. Les
deux passages souterrains feront
disparaître quatre passages à ni-
veau à St-Henri et élargissent un
passage souterrain existant. Dans
tous les cas la circulation sera sen-
siblement améliorée.
Le coût de ces travaux sera dé-

frayé par les fonds des passages à
niveau et l'argent voté par l'Etat
pour soulager le chômage.

ro

valeur d'une leçon qu'hélas trop de
gens se refuseront de comprendre.
On retrouve dans ce film l'équipe
désormais célèbre des Orane Dema-
zis, Pernandel, Gabriel Gabrio,
Marguerite Moréno et autres. C'est
tout dire.

 

V. B.

CAPITOL — “Cowboy from
Brooklin”. 1.45, 4.25. 7.10, 9.55;
“Racket Busters”, 12.30, 3.10,
355. 840.

CARTIER — “Breakin
Ice”, 2.10. 457, 7.44; pus
Confessions”, 1256, 348, 630.

IN — “There Goes M
Heart", 1.06, 3.15, 5.25, 7.30, 0.4.

"MPERIAL — “Mr. Doodle Kicks
off”. seed, Tm 9.50;
* ”, 1.10, 340,
6.13, 8.45.

LAURIER — “Lady In The
Morgue”, 1.35, 440, 8.05: “That
Certain Woman”, 3.55, 6.06, 9.35.

REGENT — “Boy's Town”, 1.15,
3.20. 5.28. 730, 926.

RIDEAU — “Regain”, 12.90, 338.
il 620. 015: Resds245,
|| 540, 838.
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Carnet

Mondain
Leurs Exceilences ie gouverneur

général et Indy Tweedsmuir ont

reçu à diner à Rideau - Hail, mar-

solr.
a * * *

Madame M.-F. Laframboise ainsi

que Mme Blanche Jolicoeur par-

taient vendredi dernier pour un

voyage d'un mois. Ils se rendront à

Détroit en passant par Toronto.

* * *
M. et Mme L. Gagnon ainsi que

M. et madame J.-L.-A. Quirouette

sont de retour d’un voyage d’une
semaine À Montréal.

* * *
Madame Jules Castonguay et sa

fille, Mignonne, sont de retour de

Montréal.

 

* * *

Mademoiselle Yvonne Coutu passe
une semaine à Montréal l'invitée de
quelques amis.

* * *
Mademoiselle Rita Laframboise,

fille du Dr et de madame J.-M. La-
framboise et débutante de ia saison,

assistera samedi prochain à Qué-

bec à la soirée que donneront M, et

madame A. Richard en l'honneur de

leur tille, Louise, qui fait aussi ses

débuts.
* . re

Mademoiselle Irène Lacroix passe
quelques jours. à Montréal.

s * *

‘Madame Ernest Rochon recevait
hier à l'heure du thé en l'hnoneur
de madémoiselle Marguerite Rochon,

à l'occasion de son prochain mâria-

ge.

x x x

Mademoiselle Andrée Blais, fille

de M. et madame Robert Blais, qui

fait cette année ses débuts dans le

monde, «e rendra à Québec samedi

et assistera à la soirée que donne-

ront en l'honneur de leur fille débu-

tante, Louise, M. et madame A. Ri-

chard.
* * *

Mesdemoisèlles Laurence, Juliette

et Lucienne Caron passent actuelle-

ment quinze jours à New-York.

* * *
Mademoiselle Constance Deslau -

riers passera la fin de sernaine à

Québec et assistera samedi eoir à

la soirée que donneront en l'honneur

de leur fille, Louise, M. et madame

A. Richard.
* * *

Madame Adrienne Roy-Vilandre,

est retournée à Montréal ayant

passé quelques jours dans notre

ville, l'Invitée de M. et madame

Elzéar Juchereau-Duchesnay.

* = *

Les employés de la maison Kar -

son, rue Rideau, ont regu en I'hon-

neur de mesdemoiselles E. Larouche

et Irène Lacroix, à l'occasion de

leur prochain mariage. On présenta

à Miie Larouche des ustensiles de

cuisine et A Mile Lacroix, un cou-

vre-lit. \

31 MEMBRES D

CLUB KIWANIS

A OGSDENBURG
marrer

Trente et un méèmbres du ciub

Kiwanis local visitaient hier la ville

d'Ogdensburg (N.-Ÿ.) pour y assis-

ter 4 un diner du club Kiwanis de

cette ville. A la tête de 1a délégs-

tion se trouvaient M. Charles

Hulse, président, et le gouverneur

du district M. Joseph I. Phillips.

A Ogdensburg, le conférencler fut

M. Walter Woods, ex-président.
m———————

ALFRED, Ont.
ALFRED, le 26—Prensient le di-

ner ches M. Victor Lalonde, di-

manche, M. Ernest Aza Souligny,

M. Albert Clément, de Montréa!

M. et Mme Benjamin Lamarche,

de Rose Corner, M. et Mme Omer

Lalonde, MM. Bruno et Zacharie

Granger d'ici.
M. et Mme Charles-Henri Le-

vert. de Montréal, étaient chez M.

Eugène Clément, dimanche. Mme

Joseph Clément les accompagnait

pour retourner & Montréal où
Mme Clément pessera quelque

temps.
M. Emile Lalonde était à Corn-

wall samedi.
M. et Mme Omer St-Jean, de

St-Pascal, Ataient chez leurs pa-
rents d'ici, dimanche.
M. ¢¢ Mme Rosario Goyer, M.

Joseph Lalonde, de Lesage étaier.t
chez M. Touis Lalonde, samedi
ainsi que M. et Mme Albert
Groulx, d'Ottawa.
Mme Omer Lalonde, MJe Simo-

ne Lalonde passaient la semaine
à Montréal M. Omer Lalonde
était également à Montréal en fin
de semaine.
Mme Joseph Greffe est revenue

dans sa famille après un séjour de
quelques muis dans un hôpital de
Montréal. Flle est en bonne voie
de guérison.
M. et Mme Oscar Carriere (nee

Ida Paquette) font part & leurs
parent set amis de la naissance
d'une fille baptisée Marie-Juliette.

Parrain et marraine, M. et Mme
Normand Paquette, grands-parents

de l'enfant.
M. et Mme Joseph Tourangeau,

d'Alfred, M et Mme Cléophas St-
Jean, prenaient le diner chez M.
Philippe S*-Jean, dimanche.

Aujourd'hui et Jeudi

BETTE DAVIS - HENRY FONDA

"That Certain Woman”
Aussi

‘The Lady
in the Morgue”

CE SOIR:

Progremme Radioncire
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1LA MUSIQUE

 

i Schola Marier

 

‘CETTE ECOLE DE MUSIQUE A
DONNE HIER SOIR “FANTAI-
SIES D’OPERA, UN RECITAL
D'ELEVES TRES APPRECIE.

PREMIERE PARTIE
Gounod

(avec mise en scène)
Premier acte

Mireille: Mlle Georgette Déry.
Taven: Mlle Léola Soubliére,
Clémence: Mlle Jacqueline Ga-

lipeau, Mme Trottier, Mlle
Germaine Lacroix.

Vincent: M. Roland Dompierre.
Les Magnanarelles: Mlles Jean-
ne Champagne, Marie-Rose
Boivin, Thérèse Laflèche, Ger-
maine Lacroix, Gabrielle -
nécal, Isabelle Verdon, Jac-
queline Galipeau, Thérèse
Verdon, Mme Trottier, Irène
Boivin.

2—a) Neptume:;
b) Early Morning

M. Rémi Thérien
3.—Le Sombrero

M. Julien Dupuis
5—Menuet:

Dansé et chanté …Dell’Aqua
Mlie G. Déry, MM. Boivin,
G. Sénécal et T. Lafléche,

(Danse réglée par le professeur
Delval Richard.)

6.—a) Dans le sentier
de... coon Jules Massenet

b) Gerometta ................. Sibella
Mlle Germaine Leroux

7.—a) Tannhauser. Romance
de l’Etoile Wagner

(Air imposé au Festival 1937)
b) Souvenir …Lucien Lafortune

Accompagné par l'auteur,
M. Louis Bourdon.

(Médail du Festival 1937)
8.—~Carmen: All de Micaela, Bizet

(avec mise en scéne)
Mile Gabrielle Sénéral

9—Vieille Chanson
(Chanson en costume)

Mlle Jacqueline Galipeau
10—Carmen, duo final .......

avec mise en scâne)
Carmen: Mme Hilda Lessard-

Champagne.
Don José: M. René Laflamme.

Intermèén e

DEUXIEME PARTIE
1—Le Pas d'Armes du

Roy Jehan
2—Faust …….….….…cerseres

(avec mise en scéne)
Couplets de Siebel:
Air des Bijoux,
La Mort de Valentin,
Trio Final.

Marguerite: Mme Hilda Lessard-
Champagne.

Siebel: Mlle Léola Soubliére.
Faust: M. René Laflamme.
Valentin et Méphisto: M. Louis
Bourdon.

Choristes: MM. Paul Baril, Julien
Dupuis, Rémi Thérien, Henri Hyen-
dal, Maurice Boivin, François Boi-
vin, Delval Richard.

Milles Marie Boivin, Thérèse La-
flèche, Germaine roux, Jeanne
Champagne, Gabrielle Sénécal, Isa-
belle Verdon, Jeannine Galipeau,
Mme Trottier, Thérèse Verdon, Iré-
ne Boivin.

Bizet

e dont on peut lire

SOYEZ AUX ECOUTES

CE SOIR — CKCH
PROGRAMMES

8 h. 06—Tabac St-Régis. —

9 h. 006—Programme Black Horse.

$ h. 30—Programme Radionaire — Théâtre Laurier.

 Le programm
les détails ci-haut a été rendu hier
soir par les élèves de la Schola Ma-

… Retenu à

(|
DEMAIN 
SUR NOTRE

SCENE
3 spectacles 3
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“BREEN.
‘Breaking the Ice’

“CAMPUS CONFESSIONS”

CARTIER

"Mr, DOODLE KICKSOFF"
"PAINTED DESERT"

   
   

a RR comédienne en
¢ vedette

EN PERSONNE

présentera

à . > |
Soirée

VARIETIES
Attractions

PHILIP MORRIS GLORIA RODGER JOY JKBB

téner à la voix coli fille sens-dessus-|et ses manneyuine

 

  

  

  

  

 

        

          

Les Montagnards.

SO - MA.

 

rier au Little Theatre assisté: de
quelques artistes invités.

TI faut féliciter les organisateurs
de c' concert d'avoir pris un soin
particulier de la mise en soène et
d'avoir réglé chaque détail avec prée
caution; oeci est un progr! sur les
auditions habituelles d'élèves qui se
donnent sur un plateau froid et
sans vie. Le" scènes de Mireille, de
Carmen et de FAUST furent rendus
dans des décors appropriés, bien ile
luminés et évocateurs. Il fa. ausst
faire une mention spéciale pour les
costumes choisis pour la plupart
avec goût.
Ce qui rendit ce programme plus

attrayant, ce fut la large part faite
à des artistes tels que Mme Hilda
Lessard-Champagne, à M, René La-
flamme et à M. Louis Bourdon sure
tout.
Mme Champagne et M. Laflamme

sont trop connus du pub! d'Ottae
wa pour qu'on ait à faire leur éloge,
Quant à M. Bourdon, il fut la révée
lation de la soirée: ce chanteur se
sent à l'aise aussi bien au concert
que dans un rôle d'opéra. Sa voix
riche, chaleureuse, solidement ap-
puyée sur une technique impeccae
ble, soutient les airs les plus diffi
ciles et les rend avec art. I! fut
particulièrement goûté dan: ia Ro-
mance à l’Etoile de Wagner -* dans
le personnage de Valentin de Faust,
Il chanta aussi une pièce ¢ Lucien
Lafortune, Souvenir, qui valut de
chaleureux applaudissements tant à
l'interprète qu'au compositeur. En
rappel, M. Bourdon donna la déli-
cieuse Liélodie de Fauré: Après un
Rêve.
Quant aux élèves de la Schola

Marier ils rendirent les pièces ins-
crites au programme avec une
technique cértaine; il serait injuste
de dire que tout fut parfait, —
certains rôles dépassaient nettement
les interprètes, — mais iI ne faut
pas oubliér qu'il s’agis ait d'un rée
cital d'élèves. Parmi ceux-ci, deux
plurent particulièrement au pue
blic: ce sont Miles Germaine La-
croix et Jacqueline Galipeau. La
première possède une voix délicate,
fine, qui détaille bien une mélodie:
elle rendit avec beaucoup de faci-
lité et une grande compréhension
musicale la pièce de Sibelle Gero-
metta. Mile Galipeau a une voix
facile, un peu métallique mais fort
prenante. Son talent naturel de
comédienne la servit bient dans la
Vieille Chanson de Biset. Chez les
hommes, M. Paul Baril exéouta
avec succès Je Pas d'Armes du roi
Jean, la poésie de Victor Hugo mise
en musique par Saint-Saëns, et M,
Julien Dupuis rendit la mélodie mie
taire de Holmès Au Pays avec ene
train. Les autres élèves firent tous
honneur à la Schola Marier. Une
mention spéciale doit être faite pour
Mille Léols Soublière qui sut se tirer
des rôles difficiles de Siebel dans
Faust et de Taven dans Mireille.

r———

Les annonces vous disent
où et comment acheter.

 

 

Théâfre FRANCAIS
Lun. mar, mere. — 24, 25, 26 oct.

I PROMISE TO PAY
avec Chester Morris

THE WILDCATTER

avec Jean Rogers   
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IRENE DARE
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Flo NICKERSON
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JERRY MARTEL et

Les joites filles de
Flo NICKERSON

MIKE NAPOLI

SON ORCHESTRE J
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Le Droit
“L'avenir est à ceux qui luttent”
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MERCREDI, 26 OCTOBRE 1938

 

La politique dans Québec

Depuis son arrivée au pouvoir en 1936,

- l’Union nationale a perdu du terrain.

—Les libéraux tentent de se réorgani-

ser, mais leur critique négative est la

condamnation dc leué propre adm!-

nistration. — L’Action libérale natio-

nale rentre dans la lutte. — Qu’ad-

viendra-t-il du Parti national? — Il

n’y aura pas d’élections générales

avant lPexpiration de la durée d'office

du gouvernement.

Il s’est passé bien des choses, dans le
domaine politique de la province de

Québec, depuis le renversement du ré-

gime libéral en 1936. Le parti de l'Union

nationale a pris le pouvoir avec une ma-

jorité écrasante. Mais cette force d'un
. groupe, composé d’éléments divers, dé-
- cela rapidement des faiblesses. Le dé-

saccord ne tarda pas à éclater. Le doc-

teur Philippe Hamel, député de Québec-

centre, considéré comme un des chefs
du mouvement, se sépara d'arord de M.
Duplessis, premier ministre, sur la po-

litique à suivre dans l'administration de
la province, notamment sur la question
de l'électricité. I] entraina avee lui l’ex-

_ maire Grégoire, député de Montmagny,
et quelques autres. Puls ce fut Ie tour
de M. Oscar Drouin, ministre des Terres
et Forêts, à ne pas s'entendre avec le
premier ministre. Les dissidents se sé-
parèrent définitivement de l’Union na-
tionale pour former le Parti national.

Cette désintégration s’est poursuivie.
L'honorable François Leduc, ministre de
la Voirie, pour des raisons que l’on n’a
pas encore expliquées clairement, a dû
abandonner son ministère. Ce chapitre

-des discordes de l'Union nationale verra
probablement le jour complet au cours
de la prochaine session. A l’encontre
de MM. Hamel et Grégoire, M. Leduc
cependant, demeure dans tes rangs de
son parti.

D'autres députés de moindre impor-
tance ont également manifesté leur dé-
saccord avec leur chef. Au mois d'août
de l’année courante, M. Candide Roche-
fort, député de Ste-Marie, s'attaquait à
M. Duplessis. “Nous sommes prêts à
travailler, à collaborer avec le gouver-
nement, déclarait-il. Nous l’avons dit,
nous avons même dû passer notre temps
à le dire. Mais à quelle porte frapper,
à qui le demander, quand tout ie monde,
à partir du premier ministre et jusqu’au
dernier des membres du cabinet nous
ont fait promesses sur promesses sans
jamais s'exécuter. Nous sommes entrés
dans le parti de l'Union nationale pour
être consultés sur les bills qui seraient
présentés et pour faire partie du gou-
vernement d’une façon ou d’une autre.
Mais on nous ignore. On ne se fie qu’à
soi. C’est l'administration d'un seul

. homme que nous avons à la tête de la
. province.”

Voici que deux autres députés par-
lent dans le même sens. Il y & quel-
que temps, M. Grégoire Bélanger, député
de Dorion. disait: “J’avais confiance
dans le nouveau chef du gouvernement.

“ Dois-je vous dire que j'ai été déçu? Le
chef de l’Union nationale a peut-être
trop compté sur ses propres torces. A
mon sens, on ne recherche pas assez
l'appui et la collaboration raisonnée des

: députés. M. Duplessis commande, déci-
- de et ordonne comme s’il oubliait qu'un
gouvernement démocratique exige une
coopération de tous les instants entre le
chef et ceux qui l'ont accepté comme-
tel délibérément ou de fait.”

Ces jours-ci, M. Rouville Beaudry,
» député démissionnaire de Stanstead, ex-

: pliquait en ces termes, sa démission:
© “En 1035, j'entrais dans la vie publique
avet la conviction sincère qu’une nou-
velle administration s'imposait. J'en-
dossais alors le programme de l'Union
nationale, lequel consistait à adminis-
trer le bien public en coopération avec
chaque classe de la société, unique
moyen de rendre justice à tous. ‘ Mal-
heureusement, comme mes confrères
députés, j'ai retrouvé à Québec la vieille
administration camouflée. Pour rester
dans les bonnes grâces du chef et con-
Server son patronage, il nous faut voter
des lois totalement inconnues.”

Tandis que la zizanie se faisait jour
dans l’Union nationale, le parti libéral,
terrassé aux élections de 1936, tentait
de se relever. Il rallia d’abord ies dé-
bris de ses troupes. Cet été, à son con-
grès tenu à Québec, il confirmait M.
Adélard Ggdbout au poste de chefet je-
tait les bases de sa réorganisation ma-
térielle. Depuis, il conduit, à travers
toute la province, une campagne contre
le gouvernement de l’Union nationale.

Un autre fait s'est également pro-
duit, au cours de l’été. C'est la rentrée
en scène de l'Action libérale nationale.
Le groupement de M. Paul Gouin, qui a

- êté l'un des principaux facteurs de Var.
~
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rivée de l'Union nationale au pouvoir,

 

à tenu un Congrès à Sorel, en juillet
dernier, dans le but de se choisir un
chef, de reviser son programme et de
refaire ses cadres. Après quoi, l'Action
libérale nationale a tenu une série d'as-
semblées à travers la province et s'or-
ganise pour les prochaines élections pro-
vinciales. Eutre temps, M. Oscar Drouin,
député de Québec-est, annonçait que le
Parti national, dont on n’a pas entendu
parler depuis la dernière session, re-
prendrait son activité.

La situation politique est fortement
mêlée dans la province de Québec. L'U-
nion nationale, malgré ses dissensions
internes et les critiques qu’elle soulève
en certains milleux, jouit d’une puis-
sance moins forte qu’au lendemain de
sa victoire en 1936, mals encore consi-
dérable. Les faiblesses et les erreurs de
I'Union nationale ont renfloué un peu
le parti libéral. Mals la critique néga-
tive de ce dernier, qui est, en somme, la
condamnation de sa propre adminis-
tration, laisse assez froids les électeurs.
L'Action libérale nationale n’a pas sou-
levé l'enthousiasme qu’elle provoquait
au cours des élections de 1935, mais ce
parti peut devenir dangereux dans une
lutte à trois.

On a cru, un instant, que M. Duples-
sis précipiterait des élections générales,
pour vaincre ses adversaires, avant la
réorganisation complète de leurs forçes.
Mais le premier ministre en a jugé au-
trement. Ces jours-ci, M. Duplessis an-
nonçait qu'il n’y aurait pas d’élections
générales, dans le Québec, avant l’expi-
ration de son mandat. Le gouverne-
ment de l’Union nationale. si son chef
ne change pas d’idée, ne tiendra donc
pas d’élections générales avant trois ans.

Les deux principaux partis, cepen-
dant, auront l’occasion de se mesurer
d'ici là dans les élections complémen-
taires de St-Louis et de Stanstead, dont
la votation aura lieu le 2 novembre pro-
chain. Les élections complémentaires
n’ont pas la même valeur que les élec-
tions générales. Le résultat de St-Louis
et de Stanstead, toutefois, ne sera pas
moins intéressant, pour connaître le
cours de l’opinion publique dans !a pro-
vince de Québec sur la politique du gou-
vernement actuel.

Camille L’'HEUREUX

 

Politique européenne.

L'affaire tchécoslovaque

et le sort de l’Europe
Réunis à Munich autour de M.

Hitler et sur son invitation, les chefs
du gouvernement français, britannique
et italien sont tombés d’accord avec
lui sur les modalités selon lesquelles
doivent être opérés la cession au Reich
du territoire des Surètes et le trans-
port éventuel des populations. Le
conflit qui mettait aux prises la Tché-
coslovaquie et l'Allemagne peut être
considéré comme réglé. On se félicite
qu’il ait été réglé sans guerre, et l’on
fait des voeur pour que la solution
intervenue serve de prélude à une du-
rable organisation de la paix. Toute-
fois, ces félixtations et ces voeux
reposent encore aujourd’hui sur une
base incertaine et fragile.

La guerre ou la paix? Oui, c’est bien
ainsi que la question se pose. Mais
comment jaut-il entendre ce redouta-
ble dilemme? ‘De deux cotés, les
hommes responsables proclament qu’ils
veulent la paix et que la perspective
d'un conflit les fait frémir d'horreur.
“Je suis pacifique jusqu’au plus pro-
fond de mon âme”, déclare au peuple
anglais M. Neville Chamberlain. “Je
fais une politique de paix”, affirme M.
Hitler devant l'auditoire frémissant du
Sport Palast. Etant moi-même ancien
combattant, je sais combien la guerre
est terrible. L'accord semble parfait
entre les deux langages. Où le désac-
cord éclate, c’est entre les deux actions.
Le Premier britannique, avec qui le
gouvernement français est étroitement
solidaire, fait tout, le possible et l'im-
possible, pour empêcher la guerre; le
Chancelier du Reich a tout fait pour la
rendre inévitable,

Jamais on n'avait vu un premier
ministre de la Grande-Bretagne tra-
verser une moitié du Continent pour
aller trouver dans sa maison de cam-
pagne le chef d'un gouvernement
étranger. C’est pourtant ce qu’a osé
faire M. Chamberlain, dans l'espoir
qu'une prise de contact et une conver-
sation d'homme & homme aplani-
raient certaines difficultés plus atsé-
ment que toutes les notes échangées
entre chacelleries. Nous ne sommies
pas bien sûrs que le geste du Premier
anglais ait été interprété convenable-
ment par son interlocuteur; nous avons
même des raisons ce penser qu’il a
contribué à donner à celui-ci plus d'au-
dace et plus d’arrogance, Il n’en faut
pas moins reconnaitre l'intention noble
el généreuse qui, par trois fois, a
conduit M. Chamberlain en Allemagne:
1 s'agissait de prévenir une catastro-
phe, de sauvegarder la paix de l’Eu-
rope; devant l'urgence de cette tâche,
toute autre considération devenait
Oiseuse et négligeable.

C'est encore dans l'espoir d'épar-
gner une guerre à l'Europe que les
deux gouvernements de Londres et de
Paris ont exercé une pression sévère
sur celui de Prague, afin de lui faire
accepter les conditions envisagées par
le projet de règlement dit anglo-

français; conditions qui, tout en impo-
sant à l’Etat tchécosiovaque de durs
sacrifices, lui réservaient pourtant les
moyens de maintenir son indépendance
et son unité. Sf jamais un peuple a
montré qu'il était prêt à tout sacrifier
à la pair de l’Europe — tout, sauf la
vie et l'honneur national — c’est ’assu-
rément le peuple de Tchécoslovaquie,
lorsqu'il s’est soumis à la décision de
songouvernement.

eut-on en dire autant du peu
allemand et de son chéf? olwi
cyniquement son premier succés, M.
Hitler s'empresse d'énoncer des pré-- tensions nouvelles of dagoraver lesi.

conditions acceptées par des conditions
inacceptables. Le Führer déclare, il est
vrai, dans son discours de Berlin, qu’il
ny a pas ds différence appréciable
entre le plan anglo-français du 19
septembre et le mémorandum de
Godesberg. Mais alors, pourquoi le
gouvernement de Londres, qu avait
recommandé le premier à Prague avec
tant d'insistance, se serait-il borné à
transmettre le second, sans en conseil-
ler l'acceptation? Et pourquoi M.
Chamberlain aurait-il qualifié de “dé-
raisonnable” la nouvelle attitude du
Chancelier allemand? Plus on réfléchit
sur les documents de ces derniers jours
— y compris la lettre adressée le 27|
septembre par M. Hitler au Premier
britannique — plus on aperçoit nette-
ment le dessein du Führer: ne laisser
à la Tchécoslovaquie d’autre ressour-
ce, d'autre garantie qu’une entente
avec l'Allemagne; c'est-à-dire surbor-
donner sa politique, son économie, sa
vie nationale aux volontés, aux eri-
gences et aux bescins du Reich.

La réalisation de ce dessein est-elle
compatible avec le maintien d’un équi-
libre politique et économique en Eu-
rope? C’est la question que se posent
avec anxiété non seulement les diri-
geants des grands et des petits Etats
européens, mais aussi le Président de
la République des Etats-Unis. Après
les efforts déployés par M. Neville
Chamberlain, rien me montre mieux
l’aspect réel du problème que les deux
interventions de M. Franklin Roose-
velt. Il me s’agit pas seulement de
savoir si le Reich va s'approprier quel-
ques kilomètres carrés, quelques mil-
liers d'habitants de plus ou de moins.
Il s’agit encore et surtout de décider
si l’Allemagne peus, oui ou non, impo-
ser sa volonté à l’Europe par la seule
menace d’une mise en action de sa
force armée.

Ecoutez M. Chamberlain: “Si j'étais
convaincu qu’une nation, quelle qu’elle
soit, fût résolue à dominer le monde
par la crainte de sa force, j’estimerais
qu'il faut lui résister. Car, sous une
telle domination, pour des peuples qui
croient en la liberté, la vie ne vaudrait
pas d'être vécue”. Voilà, noblement
avoué, le motif pour lequel les trois
plus grandes démocraties du monde —
Etats-Unis d’Amérique, Empire Britan-
nique, France — ont cru devoir inter-
venir dans le conflit germano-tchèque
et multiplient leurs efforts afin que la
solution ne soit pas UlVasservissement,
l’écrasement du plus faible. par le plus
fort.

Maurice PERNOT.

AU JOUR LE JOUR
Pour nos compatriotes du nord

Nos compatriotes de Abitibi et du Témis-

camingue qui, dans les deux provinces de

Québec et d’Ontario, sont estimés à environ

140.000, se plaignent d'être très mal servis per

les postes radiophoniques de leurs régions. En

effet, ces postes appartiennent à des parti-

culiers qui font une part très restreinte aux

programmes français, quand fils ne les ostra-

cisent pas complétement. De plus, ils sont

trop éloignés d'Ottawa et de Montréal pour

capter les ondes des postes de Radio-Canada.

C’est pourquoi un groupe .de Canadiens fran-

çais de Rouyn et de la région ont demandé

au gouvernement fédéral la permission d'ou-

vrir un poste dont le but serait de desservir

tout particulièrement la population française

de l'Abitibl et du Témiscamingue. Le deman-

de est faite depuis plus de six mois et l'au-

torisation n’a pas encore été accordée. Nos

compatriotes s'inquiètent de ce retard et ils

se demandent pourquoi les autorités font tant

de difficultés pour leur accorder ce que d'au-

tres ont obtenu si facilement. La politique de

Radio-Canada n'est-elle pas de répondre aux

besoins de toute la population et, lorsque c’est

impossible, de permettre à des postes privés

de combler ses lacunes? La création d'un

poste de radio canadien-français s'impose dans

la partie nord des deux provinces et, puisque

des Canadiens français de Rouyn en ont fait

la demande et sont prêts à en défrayer le

coût, pourquoi le gouvernement n'actède-t-il

pas à leur désir?

M. Goebbels et S. S. Pie XI

M. Goebbels, ministre de la Propagande en

Allemagne, vient de s'attaquer de nouveau au

Souverain Pontife: “Le Pape a lancé contre

le Reich l’accusation de poursuivre une pol-

tique d'hégémonie à travers Je monde. Qui

donc pousse le Pape, à l'instar des marchands

de guerre juifs, A accuser le Reich d'inten-

tions politiques qui ne peuvent être regardées

que comme des calomnies haineuses? Cette

attitude d’un homme qui est respecté comme

le père de toute l'humanité parle par elle-

même. Au Vatican, c'est la haine aveugle qui

est la loi, et pourtant les évêques et le clergé

catholiques allemands sont obligés d'obéir à

cette hiérarchie”’” On sent dans ces paroles le

désir, déjà mille fois exprimé, d'opérer une

scission entré le clergé allemand et le Vati-

can, et les attaques de M. Goebbels se font

d'autant plus fielleuses que cette scission ne

se produira certainement pas. Toutefois, le

régime hitlérien s'efforce de plus en plus de

détacher la jeunesse‘ allemande du catholi-
clame et d'entraver les libertés des catholiques

et de l'Eglise. C'est pourquoi le- Souverain
Pontile n élevé la voix pour déplorer cette

persécution et non pas pour porter des juge-
ments sur la politique étrangère du Reich,
ce dont il s’est toujours abstenu. L"'Osserva-
tore Romano” ne disait que la vérité lorsqu'il
écrivait vendredi dernier: “Cette persécution
qu'on persiste avec une incroyable audace à
vouloir nier, en dépit des foits que le Pape
peut lui-même observer et contrôler par des
documents irréfutables d'une authenticité qui
enlève toute possibilité de doute, est alarmante
et profondément triste” NM. Goebbels ne
ferait-il pas mieux d'écouter l'avertissement
que lui donne le ministre du Travail de la
Grande-Bretagne: “Plusieurs personnes ont
tourné le dos à la religion et se moquèrent
des forces spirituelles comune le fit Je Dr
Goebbels récemment, mais ceux qui agissent
de la sorte devraient être plus prudents. TI
est une grande lignée d'hommes qui tentèrent

de briser ia religion, mais ee fut cette der-
nière qui les brise.”

odLi. Ch. G,
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La traite de l'eau-de-vie
La seule chambre représentative qui ait siégé
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Rançon divine
——

L'homme est naturellement bâti
pour souffrir. Par son corps il est
doué de sensibilité et dès lors ac-
cessible à la jouissance et à la
douleur. De pius, le corps et l'âme
ne peuvent vivre ensemble sans ti-
raillements intimes: chacun a ses
attraits diamétralement opposés. La
douleur et la soufrance trouvent
leur première explication dans la
complexité de notre nature, C'est
une loi naturelle.
Cette loi naturelle, Dieu par une

faveur gratuite en avait suspendu
les effets, chez nos premiers pa -
rents,

Créés dans un lie de délices, ils
devalent passer sur la terre une
vie exempte de toute souffrance, et
aprés un temps plus ou moins long,

émigrer des délices de la terre aux
délices éternelles du ciel. Nos
premiers parents transgressent la
loi- de Dieu, èt, en punition, Dieu
leur enlève à eux et à toute leur
postérité, le privilège qui mettait en
échec leur capacité naturelle de
souffrir. A la suite du péché la
souffrance fait son entrée dans le
monde, la souffrance sous toutes ses
formes. Historiquement, la souf-
france est le châtiment dû péché.
Mais la spécialité de la sagesse

divine c’est de tirer le bien du mal.
Pour ce qui est de la souffrance,
cette divine sagesse a tiré le remè-
de du mal lui-même et la souffran-
ce est devenue la rançon divine pour
le péché.

Cette trnasformation s'est opérée
par l’entremise du Christ Jésus. Jé-
sus Notre Sauveur a divinisé la
souffrance, physique ou morale, en

Lui-même et dans ses membres,
Le Christ a divinisé la souffrance
en sa propre personne...
La personne du Christ c’est la

personne du Verbe. Il n'y a en Jé-
sus qu’une seule personne. Or la

dignité des actions dépend de la
dignité de la personne.

En Jésus toutes les actions par-
ticipent à Ia dignité infinie de la
Personne du Verbe. Quand Jésus
souffre, en son corps ou en son
âme. le Verbe fait siennes. toutes
ces douleurs, les élève jusqu’à Lui,
les divinisent. C’est pour cette rai-
son qu'elles ont au yeux de Dieu
une valeur infinie et que la moindre
d’entre elles eut suffit pour répa -
rer l’offense infinie infligée par le
péché à la majesté divine.
Rangon divine dans la Personne

du Christ Jésus, la souffrance est
aussi rangon divine dans les mem-
bres de son Corps Mystique.
Le Christ a divisé la souffrance
dans ses membres...
Le Christ divinise les souffrances

de son Corps Mystique, de Marie,
sa mère, et des hommes, ses frères.
La rançon divine du péché le

Christ la paye en sa Personne et
dans ses membres.

Il nous faut rappeler fc! la doc-
trine du Corps mystique du Christ
si chère à saint Paul. C'est la seule
doctrine qui donne une explication

complète de la souffrance chrétien-
ne quand on n'a pas compris cette
doctrine que saint Paul appelle le

“grand mystère”.
Par le baptême ,tous Jes chrétiens

deviennent les membres du Christ
et ils le demeurent aussi longtemps

qu’ils gardent en eux la grâce sanc-
tiflante. Omnes vos unum estis in
Christo Jesus. Vous n'êtes tous

qu’un dans le Christ. Formule pro-

fonde qui résume toute la doctrine

de saint Paul.
Entre le Christ et les chrétiens il

existe une union toute spéciale, une

union réelle mais que nous ne pou-

vons pas comprendre sur cette terre

et que dès lors nous appelons mys-

tique.

En vertu de cette union réelle et

mystique, les chrétiens en état de

grâce vivent dans le Christ, et le

Christ vit en eux.
.…. DANS LE CHRIST

Chaque chrétien en état de grâce

est associé A la vie de Jésus, Il vit

sous l'influence directe de Jésus qui

possède la grâce dans sa plénitude.

Le Christ remplit à l'égard de cha-

que chrétien le rôle de la tête vis-

A-vis du corps.

Cette participation de chaque

chrétien à la vie du Christ, l’Apôtre

saint Paul l'a exprimé fortement par

toute une série de verbes composés

dans le genre de ceux-ci si tamen

compatimur ut et conglorificemur:
nous devons souffrir avec le Christ

si nous voulons régner avec Lui.
Quand le Christ souffrait sur la

croix il ne souffrait pas seul: tous

les chrétiens souffraient déjà avec

Lui. Quand le Christ s'immole &

l'autel! de la Messe, fl ne s'immole

pas tout seul: tous les chrétiens

en état de grâce s'immolents

avec Lui. C’est ce que nous rappelle

la cérémonte de la goutte d’eau que

le prêtre verse dnas le calice à

l'Otfertoire de la messe. Cette

goutte d’eau représente le peuple

fiddle et à la Consécration elle sera

perdus dana le sang du Christ,

Tout chrétien en état de grâce vit

dans je Christ et le Christ vit en

ul.
L ..LE CHRIST EN NOUS
Tout chrétien en état de grâce

ravonne la vie du Christ.
Quand H prie, c'est le Christ qui

prie e nlui. La prière du Christ et

la prière du chrétien c'est une seule

prière: quasi ex unius hominis ore
sonare verba, dit saint Augustin,
car la tête et ie corps du Christ

torment une tella unité que les par-

ties ne peuvent être séparées.
Quand le cheftion on état de gri-

ce agit, c'est l'action du Christ qui
se prolonge.
Quand 1 souffre c’est le Christ

qui souffre en jul. Les martyrs n’en

doutalent point: sainte Féllcité. de
sa prison de Carthage, affirme pau-
tement qu’à Theure dé son supplice
le Christ sera en elle et souffrira

pour elle, parca qu'elle-méme vn
sonffrir pour luk
Au rilleu de ses tribhuletions

l'Apôtre saint Paui o'éeriatt Adim - | piéo quae desunt passionsm Chrieti

espèce. de conseil tenu à Québec,
octobre 1678, pour décider si la traite de l'eali-de-vie pouvait

permise avec les Indiens. Mgr de Laval était fermement
traite. De son côté, le comte de Frontenac encou-

rageait ce commerce illicite. Pour trancher la question, le mi-
nistre Colbert suggéra la tenue d'une réunion des principaux
citoyens de la colonie. La Salle prétendit que le commerce était

el que la prohibition n'aurait pas pour
effet d'empêcher les Indiens de s'enivrer, mais de les rejeter
du oôté des Anglais et des Hollandais. Jolliet, un autre voya-
geur de grande renommée, exprima un avis tout à fait contraire.
Le litige ne fut donc pas tranché. Mgr de Laval condnua à lan-
cer ses foudres contre les trafiquants et le comte de Fron-

ui le commerce de la boisson devait rapporter des
dans l'encouragement du commerce clandes-

  

in carne mene je complète dans ma
chair ce qui manque aux souffran-
ces du Christ.
Nos souffrances sont le complé-

ment de celles duChrist. par con-
séquent divines comme les siennes.

« Voilà la formule la plus profonde
et qui révèle le mieux le Sens et la
valeur de la souffrance chrétienne,
Le sens: nos souffrances ne font
qu'une avec celles du Christ. La va-
leur: comme celles du Christ et en
union avec elles, elles constituent
la rançon divine pour le péché.

D. LEVACK, C. SS. R.

ST ANTOINE
ET LESVOCATIONS

RELIGIEUSES

 

Elles sont nombreuses les âmes
aui ont obtenu, par l'intercession
de saint Antoine, la grâce de la vo-
cation et vu s’ouvrir devant elles
les portes d’un couvent. Pour sa-
voir combien fréauentes ont été ces
faveurs spirituelles. il faudrait
tenir dans chaque maison religieu-
se un erand registre pour les con-
siener.

Cependant nous traversons des
mDs mauvais.

igieuse envahit toutes les sphères
sociales, et les vocations religieu-
ses baissent d’autant plus aue mon-
te davantage le thermomètre du
socialisme et du matérialisme.
Aussi. nous vovons-nous obligés,
eomme Notre - Seigneur Jésus -
hrist. à parcourir, à la recherche
des vocations religieuses. les pla-
res des pêcheurs et les campagnes
des laboureurs, tandis aue la foule
s'en va en torrents crossissants
vers les spectacles et les divertis-
sements mondains.

Il est très sineulier. le contraste
du spectacle aui s’étale sous nos
veux. A veine pouvons-nous faire
un pas sans trouver quelou’un oui
se plaint de la corruption actuelle.
et répète en rémissant: “Dans auel
temps vitons-nous ? Que le monde
est donc triste! On ne peut plus
se fier & personne: tout est perdu:
on ne voit aue néchés et scandales.
on n’entend aque blasphémes et
mensonges”, et malgré tout cela,
on veut continuer, de vivre dans le
monde pervers. et c’est un bien pe-
tit nombre aui sonee à s’enfermer
dans les cloitres. A la vue d’une
telle contradiction ne semble-t-il
pas aque nous avons perdu le sens
commun?

N'est-ce pas le cas de répéter
l'argument de saint Antoine qui
s’écriait: “Ruit mundus: si ruit eur
non migras? Le monde s’abime:
eh bien! s’il s’abime, pourauoi ne
fuvez-vous pas”?
Aa la vérité. on dit partout au-

jourd’hui, dans les salons et dans
la rue, dans les conversations Dri-
vées et dans les réunions, aue tout
va mal: les armes. le commerce.
l'industrie. la richesse, aue tout le
monde se ruine. Pourquoi alors ne
cherchez-vous pas à sortir de ce
monde ? Pourquoi n’allez-vous vas
vous réfugier sous les étendards de
Jésus-hrist, dans les rangs d'un Or
dre religieux, pour négocier ainsi
des choses spirituelles et amasser
des trésors dans le ciel? Le mon-
de s'effondre. car la ieunesxe est
démoralisée, le fover sans vertu,
sans ordre, sans union, sans fidé-
lité. Mais alors. pourquoi voulez-
vous demeurer dans ce monde.
pour v fonder vous aussi une fa-
mille et subir la contagion univer-
selle? Pourquoi n'allez-vous pas
à l’arche sainte de la religion? Le
monde périclite. parce aue la poli-
tique ne s'occupe plus de Dieu. oue
la société a fait rupture avec la
religion, et qu'il n’v a plus dans
Jes emplois et les carrières ni droit
ni justice. Mais encore une fois,
en vrésence d'une telle ruine. de
vérils si npressants. d’une corrup-
tion si étrange. pourouoi n’aban-
donnez-vous pas ce aqui est pour
vous une source de déceptions. pour
aller trouver la paix. en vous con-

se?
—Mais . . . si ie n'ai pas la voca-

tion ?
—Et comment vourrez-vous l’a-

voir. marchant au milieu de tant
de dangers et de mauvaises com-
pagnies? Comment pourrez-vous
entendre la voix de Dieu dans le
tourbillon du monde et le déchaîne-
ment des passions? Si vous vou-
lez avoir la vocation. demandez-la
à Dieu dans le silence de la re-
traite. et demandez-la Dar l’inter-
cession de saint Antoine de Pa-
doue,
—Je l'ai déià fait. j'ai prié. et je

varde toujours des doutes.
—C'est étrange! Vous sentez une

inclination naturelle vers l’état re-
ligieux. et vous avez au vhvsique
et an moral. les antitudes suffisan-
tes pour en remplir les oblications:
cela suffit. ne doutez plus: vous
Avez recu linestimable don de la
vocation. Il n’est Das nécessaire
aue vous sentiez toujours l'attrait
sensible. ni aue Dieu envoie un
ange du cie] pour vous dire qu'il
vous anpelle sûrement. Bien aue
vous éprouviez parfois ouslaue ré-
puPnance. une certaine froideur et
aue votre générosité soi tainsi sou-
mise à l’épreuve et à la tentation,
le, Vocation ne cesse pas d'être ré-
elle.
—Qui, mais mes parents ne me

permettent vas d'entrer en reli-
gion.
—Eh! gu'ont donc à faire vos

varents en semblable occurrence ?
Prétendent-ils. nar hasard. avoir
sur vous plus de droit que le Sei-
sneur qui vous anveile? Entendex
les paroles de saint Jérdme à Hé-
liodore: “Alors méme gue ta mère
éplorée. les cheveux en désordre
te supolierait de ne la voint aban.
donner. que ton père se coucherait
en travers de late. pour ne
noint te laisser passer. Guitte ta
mère. foule <ana nitié le corvs de
ton vère. et fuis à ia »olitode. par- ce cue dans se cas la véritable dié-

L'indifférence re- té

sacrant à Dieu dans la vie religieu- |

 
 

 

COMMENÇANT AU COMMENCEMENT
Les devoirs d’un Éxecuteur commençent avec le
groupement des biens du défunt et enquête à leur

sujet; puis viennent la liquidation de valeurs, l'inven-
taire et le paiement des dettes, le paiement des droits
de succession, la formation de fidéicommis, la distri-

bution aux héritiers, jusqu’au point final ou la succes-

sion etant terminée, il est déchaigé de sa responsa-
bilité. Ceci est un procédé long, rempli de formalités
et de pièges pour la personne non initiée. @ Lorsque

vous confiez votre succession à un éxécuteur privé,

vous la confiez à quelqu'un qui, dans la majorité des
cas, agira dans ce rôle pour la première fois et qui,

nécessairement, ayant à voir à ses propres affaires et à

sa famille, trouvera difficile de donner l'attention vou-

lue à vos affaires. @ En désignant la Toronto General
Trusts votre éxécutrice, vous vous assurez les soins

d’une Compagnie possédant cinquante-six années
d'expérience dans l'administration de successions. Ses
connaissances, provenant d’une longue expérience en
matière de successions de tout genres et problèmes

s'y rattachant, seront apportées à l'accomplissement
de vos dernieres volontés. Nous recevrons avec
plaisir vos demandes de renseignements.

THE

TORONTO GENERAL TRUSTS
SUCCURSALE D'OTTAWA: ANGLE DES RUES ELGIN ET SPARKS

 

Fonds sous administration . . ..... . . . $237,000,000
 

 

tié filiale consiste dans la cruau-
”

Saint Francois d'Assise fut mis
en vrison dans sa demeure, et,
maleré tous les obstacles et les
malédictions de son père. il suivit
la vocation au’il avait recue du
ciel. Sainte Claire s'échavpa pen-
dant la nuit de son palais pour re-
vêtir la grossière bure franciscaine
et s’enfermer dans le cloître. Sain-
te Arnès, sa soeur, l'avant imitée,
fut victime du courroux de sa fa-
mille. aui voulait. par violence.
l’arracher à sa solitude et la rame-
ner dans sa demeure. Mais le ciel
se déclara pour elle. et la rendit
soudain tellement pesante aue tou-
tes les forces humaines ne purent
la mouvoir du lieu où elle se trou-
vait. La main de son oncle levée
sur elle pour la souffleter devint
sèche et aride. et ne guérit ensuite
aue par un miracle de la sainte.
xortie victorieuse de cette terrible |e
lutte.
—Je suis fils uniaue, et mes va-

rents sont déjà âgés et infirmes:
ce serait une cruauté de les auit-
ter pour me réfurier au cloître.
—Dites-moi. en toute franchise,

aue deviendraient vos parents si
vous Dreniez un autre état. et si
vous formiez une famille à part?
Que feraient-ils ni Dieu vous avpe-
lait pour le ciel? Ne vous Dré-
occupe nas tron de vos parents, et
sachez bien aue si vous les aban-
donnez nour suivre l’anpel de Dieu.
la Providence elle-même Drendra
soin d'eux d’une manière toute
spéciale.
—Bien, mais il me manague

dot, les ressources nécessaires.
—Belle obiection! Pourauoi ne

les demandez-vous pas à saint An-
toine? Si le Saint aux miracles.
si aimé de tous. donne du vain a
tant de pauvres. comment ne s’oc-
cuverait-il pas de vous assurer à
vous les movens d’avoir le vain
spirituel de la sanctification de
votre âme? D'ailleurs. il v a bien
des communautés auiourd’hui où
l’on se contentera de votre bonne
volonté. Saint Francois. en marti-
culier, veut. dans sa Rècle, que
ceux aqui viennent revétir son ha-
bit soient pauvres comme lui. et
donnent aux pauvres. avant d'en-
trer. les richesses au'ils possé-
daient.

Oui, chère ame cue Dieu appel-
le. retirez-vous du monde. et de-
mandez à saint Antoine de faire

la

“Je le regrette,
Paul .. . mais

nous devons

mettre un homme

plus jeune que toi
19à ta place

 

Ceci ne vous arrivera
« .. pourquoi courir la c

 

disparaître tous les obstacles. N'é-
coutez nas la voix du monde. ses
murmures et ses critiques. et volez.
blanche colombe. volez au cloître,
au jardin fermé. où le ciel vous n
Dréparé un nid de mvstiaues
amours. Echappée aux tempêtes
du monde, vous iouirez var antici-
pation des délices du ciel. cas vous
ferez tous les jours sur la terre
en aimant. en briant. en chantant,
l'office même des anges de l’E-
ternité. et vous pourrez dire avec
le prophète: “Beati aui habitant in
domo tua, Domine”. Bienheureux,
Seigneur. ceux qui habitent dana
votre maison. un seul jour au'on v
passe près de vous vaut mieux
aue mille parmi les illusions du
monde. Aussi c'est 1&2 ma demeu-
re aue j'ai choisie. le lieu de mon
renos iusau'’à l'éternité.
Haec requies mea in saeculum

saeculi, his habitabo auoniam elezi
am.

(D'après: El Pan de los Pobres)
rer

Restons francais
POUR SURVIVRE

T1 faut demander à notre fierté
à notre ténacité, à notre intelligen-
ce, nos moyens de survivance, Il
faut à cette fin et à tout prix gar-
der intacte et pure de tout alllage

I'Ame francaise, la rajeunir en Ja
replacant souvent en face de son
berceau de douleurs et de gloires,
la fortifier par l'addition À sa nour-
riture ordinaire de quelques ali -
ments sains et virfls importés du
“vieux pays”; Fexaitor en lui en-
selgnant que nulle ambition n'est
trop vaste pour le génis \àtin, dût-
11 fleurir sous les glaces du Nord;
la convaincre que la Providence ne
nous a pas placés sur le sol d'Amé-
rique à seule fin d'y acier éternel-
lement des madriers pour M. Booth

ou d’y tracer des routes moëélleunes
aux Irlando-Anglais, mais pour y
être les sentinelles vigilantes du
epiritualisme français, les hérauta
du catholicisme et de l'aputosiat dC-
sintéressés. :

¥. LAFFERIERE.
Action francaise, mal 1922,
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Vente ou échange de pro-
priétés, d'articles, etc., tout
cela s'opère facilement au
moyen d’une annonce classée
dans le “Droit”.

  

peut-être jamais . . . mais
ance? Vous pouvez vous

garantir $100 par mois pour la vie à partir de 60 ans.
De nos jours, nous vivons dans une époque

intense . . . de concurrence impitoyable . . . de
pression constante. Les hommes âgés sont rem-
placés par des jeunes beaucoup plus tôt . . . et la
concurrence devient de plus en plus vive.
Tout jeune homme gagnant un salaire modéré

peut se créer une rente viagere de $100 par mois ou
plus à 60 ans, où même p us tôt, au moyen d’une
police de la ‘Canada Life’ . . . et peut jouir de la
vie, libre de tout souci concernant son avenir
financier. Plus vite vous commencerez, moins vous
aurez à mettre de côté sur chaque

La Compagnie d'assurance

La plus ancienne doCanada

chèque de paye.

sur fa vie
e -
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Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de lo région.

journal qui a le plus fort tirageLe
i

PAGE QUATRE

dans Hull ‘ot lg région.

UNE DEMARCHE FRUCTUEUSE

 

1 faut être grandement satisfait de l'attitude du gouverne-
ment provincial à notre endroit. —— Cette attitude est par-
faitement logique. — Ii ne faut pas grever davantage,
mais délester plutôt le contribuable foncier.

 

Le résultat de la récente démarche de M. le maire Mous-
sette à Québec parait avoir comblé tous ses voeux, qui sont en
l'occurrence ceux de la population elle-même. D'après ce
qu’a déclaré le maire l'autre soir, à l'Hôtel de ville, nous con-
tinuerons à contribuer aux travaux de secours sur la même
base, aux mêmes conditions que par le passé.

On avait voulu, en ces dernières semaines, rendre notre
contribution plus onéreuse, ce qui nous aurait placé dans
une vilaine posture financière. Notre budget est établi pour
le terme actueld’administration, et 11 en aurait sûbi de rudes
contrecoups. Les règlements d’emprunt en vertu desquels
s'exécutent les travaux de secours atipulent la dépense de
montants déterminés. Ils ont été votés par le peuple tels
quels, et il aurait été malheureux d'y provoquer un déséquili-
bre. Enfin, nous avons un taux de taxe déjà très élevé, et
nous n’aurions pu sortir des embarras d'argent amenés par
les changements projetés, sans le relever davantage.

Voilà les arguments que le maire a exposés à Québec. Il
faut être heureux de ce que les autorités provinciales aient
reconnu le mérite et la valeur de ces raisons. Nous n’igno-
rons pas que la province elle-même a de multiples choses à
résoudre, que les demandes de subsides lui arrivent très nom-
breusesen ce temps de crise prolongée et de recours accru à
l'Etat. :

» D'autre part, il n’est ni dans l'intérêt du gouverne-
ment prbvincial ni dans celui des municipalités que celles-ci
s'acheminent à la banqueroute en tâchant de régler un pro-
blème qui les déborde, celui du chômage, de l'assistance par
des allocations cou des travaux remédiateurs. à ceux qui ne
peuvent trouver à vivre autrement.

D'autre part aussi, la province a des ressources ou des
moyens d’en obtenir que n'ont pas les municipalités. Ces der-
nières tirent toujours presque exclusivement sur le proprié-
taire foncier, qui n'en peut mais.

Et c’est là que les autorités provinciales se sont mon-
trées logiques en consentant à ne pas exiger davantage de
nous pour les travaux destinés à remédier à la misère d’un
trop grand nombre.

En effet, le gouvernement entend se faire le défenseur
et le protecteur du propriétaire foncier, particulièrement du
petit propriétaire. Il a déjà mis en oeuvre quelques lois dans
ce but. Jl à institué un organisme qui a fait enquête sur la
situation de la petite propriété, organisme dont 11 a reçu un
rapport et. des recommandations. Non content de cela, 11 a
créé uns autrecommission, celle de la revision de notre sys-
tème d'impôts, qui est-à poursuivre son travail et dont l’une
des fins est de tâcher de dégrever le contribuable foncier, de
répartir entré tous les citoyens des charges qui n’incombent
pas à lui seul, qu’il ne saurait plus longtemps supporter seul.

Dans toutes ces circonstances, il eut été extrêmement
malheureux etillogique que nous fussions forcés d’alourdir
les obligations qui retombent déjà sur nous. Car, pour ces
travaux de secours, nous avons tout de même contracté de-
puis un an une dette de quelque $400.000, dont les proprié-
taires restent responsables, dont ils devront faire régulié- min
rement les frais.

Québec, encore une fois, a compris cela et il est revenu
sur la décision qui aurait accru notre fardeau. Il lui faut.en
savoir gré. Il faut également savoir gré au maire et aux
échevins d’avoir réussi à nous épargner des déboursés addi-
tionels que nous ne pouvions raisonnablement encourir.

Notre dernier exercice financier s’est terminé par un léger
déficit, malgré l’absence presque totale de secours directs.
Avec ce qu’on voulait nous imposer, le déficit aurait grossi de
plus de dix mille dollars par mois, d'environ cent-cinquante
mille dollars dans un an, d’après ce qu’a déclaré le maire. A
ce rythme, nous courions à la ruine financière.
pour l'heure, écarté.

Ce péril est

Henri LESSARD

 

RÉCAPITULATION DU COURS SUR
LA SOCIÉTÉ PROFESSIONNELLE

 

Ceile-ci, actuellement, n’est qu'à la première étape
de son organisation, por le syndicat, devenu
cependant “quasi corporatif”.

 

A la séance régulière des cercies
d'études ouvriers Benoit XV et Al-
bert de Mun, hier solr, on a fait la
récapitulation du cours donné à
Ia réunion précédente per le R, P.
L. Gratton, O.M.I., sur ia société
professionnelle. La récapitulation a
été faite par M. Paul-Bmile Sauva-
geau, puis il y a eu discusion géné-
rale sous la direction du R. P. L.
Courchesne, OM.1,

Préicédemment, M. R. Dompierre,
président, avait donné la chroni-
que ouvrière prévue au programme
de chaque asvemblée. Il à énuméré
les conflits ouvriers survenus en
ces derniers temps, divers événe-
ments concernant ou intéressant les
travailleurs, et {I a souligné l’er-
reur commise par ia Gazette du Tra-
vail en parlant du “Te” congrès an-
nue] de la C.T.C.C., tenu cette an-
née à Thetford-les-Mines, alors que
c'est bien le 17e.

Les cercles étudient cette année
l'organisation corporative d'après le
catéchisme du R. P. R. Arès, 8.J.
On en était hier soir au Ze cours,
sur Ia société professionnel, dont on
a constaté la nature, l'organisation
générale et l'organisation actuelle.
La société professionnelle est le

groupement intermédiaire entre la
famille et l'Etat. Elle comprend
tous ceux qui exercent le même mé-
tier. le même empoi ou la même
profession. Elle origine du droit
naturel et du besoin de rapproche-
ment entre .ceux qui ont ls même
occupation. Pour son développe»
ment, il faut tne situation maté-
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rielle et morale satisfaisante, l'or-
dre et la palà dans et entre les en-
treprises.

Son organisation générale exige
une charte, des lois propres, des
institutions et une autorité. Elle
assure ainsi la paix des entreprises
et le relèvement du niveau de la
moralité professionnelle. Sa néces-
sité provient du bien commun, du
désordre économique à redresser, de
l’opposition entre les classes à faire
disparaître. Elle aura pour heu-
reux résultats de rétablir l'équili-
bre des forces sociales en présence,
la réglementation du travail, l'éli-
mination de la concurrence illégi-
time, la défense des intérêts pro-
fessionnels et la solution des pro-

blèmes de la profession.
Les modes de groupement dans le

monde du travail sé ramènent à
trois: organisation syndicale, pro-
fessionnelle, interprofessionnelle.
Actuellement nous en sommes au
syndicat, groupement d'hommes du,
même métier ou de la même profes-
slon se vouant à l'étude, au déve-
Joppement et à la défense des inté-
rêts communs. Ce groupement res-
te insuffisant, parce qu’il est un
groupement de classe et une asso-
clation libre et de droit privé. Le
syndicat catholique et national a
cependant largement contribué au
rapprochement. des classes et fait
connaître les droits et devoirs des
patrons et des ouvriers. I est mê-
me devenu une institution “quasi
corporative’™ par l'extension légale
des contrats de travail et la créa-
tion des commissions paritaires. I
ne constitue cependant qu'une éta-
pe vers l'organisation prefessionnel-
le plus. parfaite, qui sera l'organisa-
tion corporative.
Le prochain cours portera sur ls

doctrine corporetive.

M. D. Lafontaine

C'est M. D. Lafontaine et non La-
fortune, qui a été élu comme pré-
sident régional de Hull de l’Action
Mbérale nationale. Il y & eu erreur
de nom dans le journal d'hier.

 

 

UNE VENTE DE
BRIC-A-BRAC

aura lieu dans le soubassement
de l'église St. James,
Rue ipele, Huii

28 OCTOBRE LE
A 3 B. DE L'APRES-MIDI  

;

/‘
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Une nouvelle

brochure sur

la tuberculose

Le comité provincial de défense
contre ls tubercuose dispose d'une
nouvelle brochure, publiée spéciale-
ment pour lui per la -Metropolitan
Life eu tirée à deux cent cinquante
mille exemplaires. Déjà tous les
bureaux de santé, tous les dispan-
saires l'ont reçue et en ont com-
mencé la distribution. On pourra
aussi, d'ici peu, se la procurer aux
centres des unités san‘enires.
“La tuberculose: comment Is pré-

venir et la guérir”: tel est le aujet
ici traité. Indiquons seulement les
titres des chapitres: “La vie au
dehors fortifie 1a santé”; “Les cau-

 

symptômes de la tuberculose’;
“Comment vous rétablir”; “Protec-
tion des autres contre ia tubercu-
jose”. Et, pour finir, deux messa-
ges: l'un de l'honorable Dr Albiny
Paquette, ministre de la Santé,
l'autre de M. le Dr J.-A. Jarry, pré-
sident du comité provincial de dé-
fense contre la tuberculose.
Ces consels sont des plus prati-

ques. La plaquette de la Metropo-
litan devrait avoir sa place dans

tous les foyers. On l'y accueillera

avec d'autant plus d'enthousiasme

qu'elle se présente sous une forme

agréable, artistique même.

“La tuberculose: comment Ja pré-

venir et la guérir”. Rappelez-vous

ce titre et, à la première occasion,

si vous ne l'avez déjà sous la main,

procurez-vous la brochure de Ia

Metropolitan, publiée spécialement

pour le comité provincial de défen-
se contre la tuberculose.

HURDMAN A
ÉTÉ CHANGE

DE PRISON
Herbert-R. Hurdman, de 387, rue

MacLaren, Ottawa, qui est détenu
comme témoin important sur un
mandat du coroner à la suite de la
mort de William-David McLellan,
chef d'équipe de la Full Electric
tué dimanche matin, rue Mont-
calm, per un chauffard, a été trans-
féré, hier après-midi, des cellules
du poste de la rue Leduc à la pri-
son de Hull. L'enquête du coroner
aura lieu vendredi soir.
Hurdman serait le conducteur de

la voiture qui frappa McLellan et
le projeta à 100 pieds. Le chauffeur
de cette voiture poursuivit son che-

 

La police n’a porté aucune accu-
sation contre Hurdman. On attend
le résultat de l'enquête du coroner.

—z=>pre

Il s’agit d’une

mort naturelle

Le docteur J. Isabelle, coroner du
district de Hull, à pris connaissan-
ce, hier soir, du rapport du docteur
J.-M. Roussel, médecin-légiste de
Montréal, qui avait fait l'autopsie du
cadavre de Willlam-Frederick Co-
leman, et il & décidé qu'il n'était
pas nécessaire de tenir ane enquête.
M. Coleman a succombé à des cau-
ses naturelles.
Les funérailles de M. Coleman au-

ront lieu jeudi après-midi à 1 heu-
re de 44, boulevard Montclair, où
11 habitait. L'inhumation aura leu
au cimetière Old Kirk. & Almonte.

frame

La semaine des

produits du Québec
M. Jean-Yves Boulay, aecrétaire

de la Chambre de commerce cadet-
te de Hull, demande à tous les
marchands de Hull au nom de cette
organisation de prendre part à la
campagr d'achat des produits du
Québec qui commencera le 37 octo-
re.
M. Louis Coderre, «ous-ministre

de l’industrie et du commerce, sug-
gère qu'à l'occasion de cette cam-
pagne les marchands décorent leurs
vitrines de façon à mettre en ve-
dette les produits du Québec.

r————

 

Evénements
PROCHAINS

Sous cette rubrique sont annoncés
les événements prochains tels que
ass'mlldes, banquets, parties del
cartes, séances, etc. Tarif: 3 sous |
du mot. Minimum: $1.00.

    
  
      

Union des Manoeuvres

Ce soir, à 8 h. 15 à la Bourse du
Travail, l'Union des Manoeuvres
aura son assemblée régulière. Avis
aux membres.

Le Secrétaire.

Conseil des Métiers de la
Construction
Demain, jeudi, à la Bourse du

Travail, le Conssil des Métiers de ie
Construction aura son assemblée
régulière. Avis aux délégués d'être
présents.

Le Secrétaire.
——prmmesne

La Vie Ouvrière

L'Association des Maitres-Bur-
biers du district de Hull a siégé
hier soir à la Bourse du Travail.
Le majorité des membres étaient
présents et l'essemblée manifesta
un entrain et une activité qui lui
font honneur et témoignent de sa
vitalité. Les rapports coutumiers
furent adoptés ainsi que plusieurs
mesures de régie interne. On vota
à l'inspecteur de l'Association, M.
Latour. une allocation pour son tra-
vail passé. On décida également
d'organiser pour les membres une
soirée récréative, qui, à moins d'a-
vis contraire, aurs lieu ie 6 novem-
bre à la Bourse du Travail. MM. J.
Tremblay et A. Oaron furent char-
tés de l’organisation de cette fête.
L'Aumônier termine l'assembiée en
parlant de la retraite fermée des
Syndicats Catholiques qui aura lieu

  

 en décembre prochain.
Le Socréiaire.

Cw

ses de la tuberculose”; “Premiers L

 

LE DROIT
HULL, MERCREDI 26 OCTOBRE, 1938

On n’a encore rien reçu
d’officiel,

 

dit le mair
La réorganisation dans l'administration des travaux

de chômage se poursuit toujours.

 

Le maire Alphonse Moussettie à
eu un entretien ce matin à
son bureau de l'Hôtel de ville, avec
MM. T. Hand et R. Surprenant, res-
pectivement surintendant et assis-

t-surintendant du service provin- |
cial de l'assistance aux sans-travail à
propos de la réorganisation qui est

se faire dans l'administration des
travaux de chômage dans Hull.
Le maire a répondu aux journa-

listes, après l'entretien, qu'il n'avait
encore rien d'officlel de Québec
relativement aux conditions que la
ville sereit obligée d'assumer. Plus
tôt nous avions rencontré Monsieur
le Maire, qui avait J'air plutôt fort
contrarié comme si les choses ne
marchaient pas tel qu'on lui avait
dit à Québec au cours de son ré- diés
cent voyage, fait pour obtenir que
les obligations de Hull ne acient
pas alourdies. II a eu l'assurance
verbale, a-t-il déclaré lundi soir au
conseil, que les choses reviendraient
À ce qu’elles étaient autrefois.
M. Surprenant s'est contenté de

nous dire que ls tion ad-
ministrative à'éorgansepoursuivait ici
comme dans tout le resis de is pro-
vince, sur la même base.
Depuis hier soir,

ton, près du chantier muni-
cipal, sur les rues Gamelin, Tracy,
Cartier et au Luna.
Une soixan es d’hommes, qui

remplissaient les fonctions de com-
mis, pointeurs et gardiens, ou qui
étaient simples journaliers pour les
travaux de chômage, furent congé-

la semaine dernière et ont de-
puis eu l'assurance qu'ils seront re-
pris. Cependant ils seront quelque
deux semaines sans retirer d'argent
et ils se disent dans une pénible
situation. Ils font des démarches
pour obtenir qu'on vienne leur
aide sans retard. 

 

LES COMMISSAIRES DEMANDENT

DE MODIFIER LEUR RÈGLEMENT

Comment seront répartis les $135.000 empruntés, si
Québec donne son consentement.

Les commissaires des écoles, MM.
E. Roy, président, Ed. Gauthier,
J.-B. Pharaund, L. Couture et R
Roger ont tenu uns autre séance
hier après-midi et ont décidé dc
demander aux autorités provincis-
les de modifier leur règlement
d'emprunt de $135.000. La demau-

de est partie pour Québec dès hier
soir et aussitôt la réponse reçue,
réponse que l'on espère favorable,
la construction de l'école de Bite.
Bernadette commencera aussitôt
en vertu du contrat accordé jus.
qu'ici condttionnellement à l'en-
trepreneur Th. Lambert, qui avail
la plus basse de quatre soumissions
reçues.

Voici comment seront dépensés
les $135.000 si Québec y consent:
école de Ste-Bernadette, terrain et
construction, $75.200; achat de ter-
rain et travaux à l'école Carrière,
318.200; achat de terrain et addi-
tion de nouvelles classes à l'égaie
Duhaut, Val-Tétreau, 4.000, y
compris un octroi additionnel de
$5.000 obtenu par le député A. Ta-
ché; réfection de l’école Ste-Anne,

$3,450; réfection d'écoles à Wright-
ville, $3.000; ameublements nou-
veaux, dépenses de l'emprunt, frais
d'architecte. etc. 813.150.
Le député A. Taché a assisté à

une partis de l’assembiée d'hier, à
l'invitation des commissaires, pour
discuter avec eux la question das
modifications du règlement.

L'octroi additionnel de $5.000 vir-
tusilement obtenu par M. Taché
fera que Ja Commission scolaire
recevra annuellement de Québer,
pendant dix ans, la somme de
38.000 au Heu de $7.500.
Les commissaires ont adopté de-

finitivement une résolution défen-
dant toute sollicitation dans lcs
écoles. La seule ceuvre pour la-
quelle on pourra inviter les élèves
à contribuer est celle de la Ste-
Enfance.

Ils ont aussi décidé de rendie
hommage au “Droit”, & l'occasion
de son 25e anniversaire de fonda-
tion, qui tombe cette année, en
achetant une annonce dans le nu-
méro-souvenir que publiera le jour-
nal dans le cours dy prochain mois.

EC

Véhémentes

protestations

de Lloyd George
(Presse associée)

LONDRES, le 26— David Lloyd
George a déclaré aujourd'hui qu'en
concluant les accords de Munich
“nous avons livré un petit état dé-
mocratique de l’Europe centrale,
enveloppé dans le Union Jack et le
drapeau tricolore, à un dictateur
sans merci qui privera de toute
liberté tchécosiovaques et alle-
mands à la fois!”
Ce fut le premier discours du

premier ministre anglais du temps
de la guerre depuis que le pacte
de Munich a prolongé une paix
|hypothétique aux dépens de l'unité
tchécoslovaque.
L'homme d'état qui fut l’un des

auteurs des traités d'après guerre,
qui servirent d'acte de naissance à
la ‘Tchécoslovaquie, a parlé aux
membres du London Free Church
Federation Club dans le city Tem-
ple.

Faisant allusion aux guerres
d'Espagne, d'Ethiopie, de Chine, au
démembrement de le Tchécoslovs-
quie, M. Lloyd George a déclare:
“Au cours de ces dernières années

nous avons descendu, échelon par
échelon, l'échelle du déshonneur.
Allons-nous (pouvons-nous 7) des-
cendre plus bas ?

UNE SESSION

SPÉCIALE
EN ALBERTA

EDMONTON, le 28. — La cham-
bre provinciale, forte de 62 députés.
est convoquée le 18 novembre pro-
chain à une session spéciale où l'on
discutera de certains amendements
à la loi pour la conservation des
ressources pétroliféres et gazeuses
adoptée à la dernière zezsion.

————

MONDANITES
M. René L'Heureux, ingénieur ci-

vil, surintendant du canal ds Cham-
bly, et Mme L'Heureux étaient de
passage à Hull en fin de semaine.
Tls étaient les invités de M. Oa-
mille L'Heureux. rédacteur au
“Droit”, et de Mme L'Heureux, à
T2, rue Vaudreuil.

—Pnseps

MORT DE M. WHITTAKER

(Presse Canadienne)
WINNIPEG, 26. — William Whit-

taker, de Winnipeg, ancien chef du
“Parti national chrétien canadien”,
sst décédé aujourdhui à l'âge de
63 ans. après une maladie de plu-
sieurs mois.
Whittaker, surnommé le Fuehrer

du parti nationaliste jusqu'à ce qu'il
fut remplacé par Adrien Arcand,
de Montréal, naquit à Londres, An-
Sieterre, et s'enrôla dans l'armée
anglaise aux Indes, à l'âge de 17
ans. Plus tard, 11 devint employé
du service télégraphique interna-
tional, en Perse. II résidait su Cae
nade depuis plus de 25 a
ramplit les fonctions d'inspecteur et
d'investigateur spécial pour Ja po-
lice des chemins de rer de Wirni-
pes et récemment, i! oocupeit us
poste de détectire dans un hôtel

   

La “Legion of

Frontiersmen”

——

La formation d’une section locale
de la “Legion of Frontiersmen", af-
filiation de ls R. C. M. P., rencon-
tre partout uns grande faveur,
Fondée 4 Londres, en 1904, par un

ancien membre de la R. N. W. M,
P., le capitaine Roger Pocock, Ia
“Legion of Frontieramen” a été
constituée dans le but de réunir
ceux qui ont travaillé près des fron-
tières de J'Empire Britannique,
combattant, explorant, foulilant la
terre, chassant, et accomplissant
tous les admirables travaux qui ont
Pu élargir ou consolider les frontiè-
res britanniques.
Cette association & des auceursa-

les dans toutes les parties du mon-
de. Durant la Grande Guerre, ses
membres furent parmi les premiers
à Be présenter au service actif au
front.
Le président est le major général

Lord Loch, et les quartiers généraux
sont à Londres. Au Canada, la lé-
glon est séparée en deux districts.
Le lieutenant-colonel M. L. Pitzge-
rald, de Québec, commande l'Est,
tandis que l’Ouest est dirigé par le
lleutenant-colonel Louis Scott, d’Ed-
monton. ‘
Le commandant de la division

d'Ottawa n’a pas encore été nommé.
L'organisateur est le lieutenant
Charles-N. Bartlett, et Je secrétaire
de la division, 1e major H. 8. Relph.
Les réunions seront tenues chaque
jeudi soir, dans les salles d'exercice
de la C. C. 8. 169, rue Queen, grâce
À ia bienveillance du lieutenant-co-
lone! W. W. MacKay.
L'entrainement consistera surtout

en tir au revolver, causeries sur l'art
militaire, et leçons de secourisme.
L'enrôlement se fait très rapide-
ment, selon le Heutenant Bartiett,
êt sous peu, les hommes seront ré-
partis en troupes, et les officiers et
sous-officiers seront nommés.

—————pacemnmeu

DEMENAGEMENT DE
LA COMMISSION DE
PLACEMENT DE HULL

Les bureaux de la Commissivr
de placement de in Cité de Hull,
qui sdministre pour le compte du
gouvernement provincial les son.-
mes versées par ce dernier pour les
travaux de secours dans notre vi:
le, ont été déménagés Lier soir.
Situés jusquiiel sur la rue Victn-
ria, près de la rue Notre-Dame, !is
s'installent maintenant sur la rue
Desjardins, à Wrightville, dans un
chantier spécialement conatruit.
On comprend que le changement

se fait comme mesure d'économie,
afin d'éviter de payer un loyer.

CORTE

CE SOIR, à 8 heures
à le

 

Réunion de
L'UNION LIBERALE
du Comté de Hull

Il v sure installation des officiers
nouvellement élus. Tous les mem.
bres et les iibdraux en général
sont invités.    

Le juge Duranleau
présidera les

assises de Hull

L'honorable juge Alfred Duran-
jeau, de la cour supérieure, « été
de nouveau désigné pour présider
les assises criminelles de Hull qui
s'ouvriront le 2 novembre.

Il y à actuellement dix-neuf cau-
ses inscrites pour le terme de no-

[ vembre des assises criminelles. I
est possible qu'il y ait des change-
ments pour des procès expéditifs ou
que d'autres causes soient ajoutées
avant l'ouverture.

Contrat pour

l’escalier de

Ste-Bernadette

M. Oscar Derouin, spécialiste en
fer ornemental à 17, rue Frontenac,
à Hull, nous apprend qu'il a obtenu
le contrat d'installation d'un escae
lier de fer forgé à l'église Sainte
Bernadette.

STE-ROSE-DE-LIMA
Lundi matin à 10 heures. avait

lieu les funérailles de Mme Damase
Madore, au milieu d'une grande
assistance de parents et d'amis. Le
service fut chanté par M. l'abbé
J.-J. Desjardins, curé de Vankleek-
Hill, cousin de la défunte, agis-
saient comme diacre et sous-diacre,
M. le curé W. S8çantland de Per-
kins, M. le vicaire de Gatineau.
La chorale paroissiale fit les frais

du chant, L'inhumation eut lieu au
cimetière paroissial.
M. François Joly, M. et Mme

Jean Orevier, Mme Alarie, de
Montréal, M. Raoul Joly, MM. et
Mmes Pierre Joly, Oyprien Duro-
cher, Albert Durocher Clément Du-
rocher de Lachute, M. et Mme Dra-
peau, Milles Madeleine et Noéla
Drapeau, de 8t-Scholastique, M. et
Mme Joanisse, de Masson, M. et
Mme Morrissette, d'Alfred, M. et
Mme Joseph Gratton, E. Desjar-
dins, d'Angers, M. et Mme Napo-
léon Trudel, J. Sabourin, de Per-
kins, M. Gratton, de Hull, assis-
talent aux funérailles de Mme Da-
mase Madore,
M. W. Dalton et M. Joseph Des-

jardins se rendaient à  Lachute

 

 

Jeudi, avec M. Delgney de Hull,
pour le concours de la .
M. Arthur Séguin, de Trois-

 

—-CALENDRIER—

QUARANTE-HEURES
L'ORIGNAL. 26, 27, 28 Oct.

FETE DU JOUR
8. Didier, évêque et confesseur.

JEUDI, 27 OCTOBRE, 1938 — 300¢ jour de l'anx:
Lever du soleil, 6.38 — Lever de la lune. 1033
Coucher du soleit 4.30 — Coucher de In lune, 7.55

Température: PLUS FRAIS

Commission Scolaire de Hull
—

 

FESCOMPTE DE 5

 

Les contribuables soolaires de ls ville
rappeler qu'en

—

de Hull sont priés de se
aoquittant leurs redevances de l'année courante

avant le ler novembre ils bénéficient désormais, comme autrefois.
d'un escompte de 3%. Ceux dope qui viendront
de cette aînée 1688-39) d'ici und
Jivement, auront ladite remise de 5%.

4 h. pm.; le samedi, de 9 h. am. à miti.
Lucien Laverdure

secrétaire-trésorier.

er le es
rochain, 31 octobreee
eures de bureau: 9 h. am.

 

Rivières, était ches M, Napoléon
Desjardins, samedi dernier.
M. et Mme Hardy, de Montréal,

ont passé ja fin de semaine chez
Mme Verner et M. et Mme Léon
Charette.

UN PLAN POUR
LES CHÔMEURS
CÉLIBATAIRES

  

TORONTO, le 26. — Les cho-
meurs célibataires sans domicile
qui se trouvent dans l'impossi-
bilité de réclamer des secours
de l’Assistance publique muni-
cipale seront placés sur des fer-
mes d'après les prévisions du
plan fédéral-provincial d'entral-
nement de la jeunesse. C'est du
moins ce qu’annonçant, hier, le
ministre du bien-être, l’hon.
Eric Cross, après une confucence
avec le premier ministre Hep-
burn et le ministre du travail.
l’'hon, Norman Hipel.
L'exéoution de ce projet sera

confiée à A MacLaren, qui en-
tre 1928 et 1935 placa plus de
4.000 jounes gens sur des fermes
dans des circonstances sem-
blables.

 

Triple noyade
a Pile Walpole

(Presse Canadienne)
WALPOLE ISLAND, (Ont), 28.

—Des agents de police, assistés de
plusieurs habitants de l'île, qui sert
de réserve indienne cherche dans
les eaux rapides de la rivière Snye
les corps d'une femme âgée de 25

 

 

tous deux avec une autre fenuno
lorsque la voiture qui les condui-
sait passa par dessus le câble d'ar-
rêt d'un bac.
Mme Mira Greenburg, 33 ans, sa

soeur, Mme Kennedy Peters, ot le
bébé de deux mois de cette der-
nière voyagraient dans une voiture
qui défonça le câble d'un petit bac
long de 43 pleds qui devnient les
retenir et plongea à l'eau hier soir.
Tous trois se- noyèrent. Un qua-
trième passager. M. Fred Ermau-
tinge réussit à nager jusqu'au

Les quatre étaient des indiens
qui revenalent de Wailaceburg, à
quatre milles d'ici. et retournalent
& leur fle. D'après l'équipage du
bac, Chariss Jacobs et son {ils
Charles, la voiture conduite par
Mme Greenburg, stoppa au centre
du bac puis démarra brusquement.

C'est la troisième noyade en
groupe dans la région depuis quel-
ques mois. Cing personnes ont péri
du coup quand une voiture quitta
la route pour faire le plongeon de
la mort le printemps dernier et au
cours de l'été quatre garçonnets :
8e noyèrent quand leur embarca- :
tlon chavira sur la rivière Sylen- .
ham, aux environs de Wallace
urg.
— .

HAUSSE DU COMMERCE .
_ EXTERIEUR AUX E-u,.
WASHINGTON. — Le ministère

du Commerce des Etats-Unis à an-
noncé que le commerce extérieur
s'était amélioré au cours du mois
de septembre. Les exportations.
durant ce mois se sont élevées à
$346.361.000 contre $3230.635.000 en
aooût, tandis que les importations -
étaient de $167.651.000 contre 6168.-
541.000 en août.
Pour les neuf premiers mois de

l'année, les exportations se ohif.
frent à 82.205.196.000 et les impor-

ans et de son jeune bébé, noyes tations à $1.434.962.000.
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Cette annonce ne suffit pas pour vous présenter toutes les aubaines que les chefs de
rayon ont préparées. II faudra venir à notre magasin et vous trouverez des occasions

d’économiser à chaque pas.

 

Serviettes
Ratine belle qualité e spon-
gieuse. Fond crème et blanejee ¥e

Vendredi,
Samedi et Lundi,
chacune ..… ...

Colon à Draps
“Wahasso"”, non blanchi. Ena.
viron 38 pes de largeur. Valeur
de 19c, Vente

les Chefs de=3]Qc
verge .. .. .

  

   
    

  

     
  

 

 

 

   

    
   

 

Rayon "Tokio"
27 pouses de largeur pour drs
peries, slips, et ouvrages de’
fantaisie. Uni ou brodé.SEIT

  

GILETS TOUT LAINE
POUR DAMES

Idéale at confortables
froide. Boutonnés
manches longues. Dans les teintes
bleu, brun, vert et noir. Grandeurs
désassortio. Valeur 81.05. 98
Très spécial … ¢

ROBES POUR DAMES
En cripe de kaule qualité ou robes
deux pièces en laine. Vous seres
surpris de voir un sl bel assortiment
de robes à moins que le prix coûtant.
Dans toutes les ntes.

Grandeurs assorties. Quentités limite.
Valeurs régulières réelles * 1 98

Jusqu'à $6.95. Spécial °

CHEMISES DE TOILETTE
En Bon Broadcioth

Choix de couleurs rayée. Collet à
même. Encolures: 13% à 17. Valeurs

pour la saison
en avant et à

 

 

 

Crêpe Rugueux

Rayon, la ver-

ge JR

Imprimé environ 34 pouces de
largeur. Dessins floraux. qua-
driliés et rayés. Valeur jus-
qu'à 98¢. Spécial de la vente

=: 495
    
   
  

     

  

Extra spécis! de

Is vente des Chefs
de Rayons

C bi °

ombinaisons
Pessnteur d'automne, de première qua-
lité en triect de coton par côtes
svec ou sans boutons. Manches lon.
gues ou courtes et jambes longues.
Marques Harvey Words et Turnbulla.

=85c46. Prix de Ven.

te des Chefs de
Rayons

   
  

   

   
    

 

CHANDAILS
POUR GARCONS

Tricot, laine de fantaisie. Chcix
de couleurs. Grandeur: 23 à
84. Avec collet V, rend, polo.
Avez boutons ou fermeir éclair.T6gc
cial de la

Bas pour Dames

vente des
Chefs de

Bole, sole et laine. cachemire.
Pointures de 64 à 10. Nous

Rayons,

velles nuance
l'automne. C

Valeur de 89c.
Très spécisl.

 

    

   
   

 

    

  

     
  

    
  

 

chacun -

Ja paire

 

 

Rideaux Ruchés
Mousseline de cntcm durable,
teinte ivoire avge volante À
dessins de couleurs. Environ
2 verges de
inngueur. Va.
leur de Bic.
Très npécial,
ia paire 33
Savons de Tollefle
Impentation &Aulriehe. V
de 18¢. Vente dg notre pres !
de Rayon, ‘

3 barres 25€ ’

  

  
 

Chefs de
Rayons,

ia verge,

Laine Angora
Laine 100% angora appro-
priée pour capslines, char
pesux, marmftures dans Ig
blanc, pose, vert, jaune, sts.
Valeur de

dbe. Spé-

balie

Flanellette
Bisnche seulement. 27 pou

cos de largeur. Bpdcial de105

    
   
     

  

 

   

 

   

  

des chats
de Rayon
La verge    
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Sachons nous mettre à la place des autres |2222000m=== sameue D DOUX POUR MA PEAU! (EE
Jupe.Latailleparapimney NOUVEAU PARFUM re gg VOUVEAU PALMOUVE

Savons-nous rendre heureux ceux que : Nos ezagérations menacent si souvent |que jamais. Elle se confectionne en . DU PALMOLIVE! À gC A EST PLUS DUR.
nOus aimons ? Notre tendresse n'est-elle pas
souvent maladroite? Ne faisons-nous pas
peser sur eux le poids de nos caprices, de
notre orguetl, de nos idées fixes ?

Et à la moindre contrariété, entre nous,
au lieu de nous arrêter et regarder ez face
le problème et l'obstacle, la réalité que nous
méconnaissons ne prend-elle pas à nos yeux
l'apparence que lui donnent nos rafsonne-
ments myopes, influencés par notre unique
point de vue?

Avant de condamner en bloc leur façon
d'agir, avons-nous soin de faire comparaître
les nôtres à notre tribunal intime et là, dans
la réflexion, d'écouter un moment l'écho de
leurs dissentiments ?

Avons-nous soin de confronter aux leurs
notre attitude et nos gestes? Notre négli-
gence à étudier les deux côtés Ce la question,
notre égoïsme, qui refuse de se mettre à la
place des autres, ira-i-il éteindre de son
souffle glacé un sentiment précieux qui fai-
sait la joie de notre vie ?

La chaîne logique des événements n’est-
elle plus souvent secouée par nos manifes-
tations indiscrètes ou incorsidérées? En
face de l'incident que vient grossir une sus-
ceptidilité évetllée par la méfiance, avons-
nous soir de nous méfier d'abord de nous-
mêmes et de nos emportements ?

La femme doit acquérir assez d’emptre
> » d'olive rend la mousse du Palmolive plus efficace que jamais . .. garde la

sur sot pour paraiire ne porter aucune at- Le nesnsclent, paralysant l'initiative et * peau la plus sensible douce, souple et belle ‘ee pyla moindre irritation. rtetention aux pr0pQs blessants d'un mari ex- essor des autres. Q mes yeux, restez clos! la splendide nature, Votre peau a besoin du nouveau soin de beauté plus doux du Palmolive, Mercouuv
cédé par la fatigue, l’énervement ces soucis. Celles dont la présence pèse sur tout un Si belle quelle soit, pour vous est sans beauté. Commencez dès demain À conserver votre teint de jeunesse. HhenomiqueL'inaltérable bonne humeur .. toujours rai- intérieur soupçonneront-elles jamais les Vous le voulez, Seigneur, j'accepte sans murmure,
son de l’aggressivité. Surtout, il ne faut pas
faire d'une divergence d'opinion, matière à
drame, il ne faut pas y prendre occasion de
ripostes acerbes qu'on pourrait regretter en-
suite, mots malheureux qui flétrissent les
sentiments d'affection les mieux enracinés;
pronos aigres-doux qui reviennent ensuite à
l'esprit et sapent sournoisement l'harmonie
d'un foyer.

Sachons nous mettre à la place des autres.
Nous sommes souvent les auteurs de nos
propres mécomptes. Grâce à notre pondé-
ration, grâce à la maîtrise acquise sur notre
caractère, notre jugement restera incorrup-
tible et saura sans défaillance intervenir
dans les luttes intimes.

 

LE CONTE DE LA BELLEPRINCESSE

 

. (d'après une histoire

Cambodgienne )

Un puissant Roi du Cambodge,

d’envenimer la situation la plus simple, à
prime abord. Méfions-nous de l'extrême
mobilité de notre imagination, méfions-nous
de nos jugements hâtifs et surtout soyons
psychologues, sachons nous mettre à la place
des autres, sachons considérer, mettre en pa-
rallèle avec le nôtre le motif qui régit leur
façon de penser et d'agir.

La solidarité d’un*Jfoyer, la solidarité du
lien qui unit entre eux frères ou soeurs ne
tient-elle pas à l’indépendance d'esprit que
leur confère leur personnalité ? ne tient-
elle pas à l’échange mutuel d’idées et de pro-
cédés, au concours sur lequel chacun est en
droit de compter ?

Du choc des tempéraments ne doit pas
nécessairement résulter un conflit. Si cha-
cun fait la part de l’autre et cherche à pé-
néêtrer les tendances et les ressorts qui pous-
sent différemment à l’action, l’harmonie
naîtra” du contraste. Comme la vie serait
monotone, si nous étions tous coulés dans le
même moule !

Si chacun savait se mettre à la place des
autres, c'est-à-dire, si chacun s’efforçait de
s'inspirer des réactions de tempérament et
des modes de voir de son entourage, jamais
plus on ne déplorerait dans un tableau de
vie de famille l’emprise de l’égoïsme intolé-
rant de l’un de ses membres, égoîme voulu

frictions, les heurts et les ressentiments que
peuvent produire leur manie de domination
et leur manque d’altruisme?

Et si leur domination va jusqu’à entraver
l’épanouissement de relations désirables ou
de projets d’avenir des enfants, ou des frè-
res où soeurs, je ne conçois pas alors que
ces despotes familiers puissent sans frémir
regarder leur oeuvre d’oppression et les con-
séquences de leur froid égoïsme.

La sagesse ne consiste-elle pas, pour évi-
ter tout désaccord en famille, à discipliner
son esprit par l’habitude d’être conciliante, et
de savoir se mettre à la place des autres.

CONSTANCE.

Mets variés aux oeufs
 

La science a découvert l'existence
de plusieurs vitamines dans les
produits alimentaires; chacune de
ces vitamines est essentielle à une
certaine phase de la croissance ou

Publié ver _

LAURA 1. BALDT, AM.
Plusieurs années durant, professeur
adjoint des Arts do ues, Cole
lege des Inatitateurs, versité
Colombia. New-York N.-¥.

Une ravissante robe dimdl d'une

la populaire combinaison de rayon-
ne et lainage d'une riche teinte de
vin. Vous la porttrez partout du-
rant l'automne. Vous utiliserez de
nouveau le pairoñ pour la réaliss-
tlon d'une robe de velours pour di-
verses occasions. Dans la conception
à encolure pointue vous avez le
choix du lainage plaid, de la soie
crépée rayonne dans les nouvelles
teintes en vogue, ou de jersey de
laine, etc. Une carte diagrammée
accompagne le patron.
Le style No 2615 se présente

dans les tailles 12, 14, 16, 18, 20

ans; 30, 32, 34, 36 et 38 pouces de
buste. La taille 16 exige 5 verges
d'un tissu de 39 pouces. Le patron
de broderie No E-705 coûte 15 sous
de supplément.

te livret de mudes ne coûte que
15 sous. L- livret et le patron an-
semble. 35 sous.

Envoyes 0 sous en timbres ou
argent ‘argent de préférence) pour
ie patron Ecrivez lisiblemen: votre
adresse et le numéro du style. N'ou-
bllez pas de mentionner la taille
que vous désirez

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes Journal ‘Le Droit*
Nous avons maintenant le cata-

logue d'automne et d'hiver.

  

RESTEZ CLOS

Et je ne vois que Vous dans mon obscurité.

Mon esprit, restez clos! les images révées
Sont un profond mystère à mes regards éteints , . .
Sur moi, que je comprenne, 6 mon Dieu, vos desseins,
Et que mes visions vers Vous soient élevées.

O mon coeur, restez clos sur vos chères amours!
Nul ne soura jomais vos élans de tendresse . . .
Que seul l'amour divin me consume et me blesse,
J'atteindroi le bonheur au terme de mes jours.

M

Faites un théâtre
de marionnettes
 

Les marionnettes sont à la mode.
C’est une récréation qui n'est pas
nouvelle. Aussi loin qu’on remonte
dans l'histoire on retrouve des ma-
rionnettes. Les Egyptiens, les Grecs,
les Romains eurent des théâtres de
marionnettes. Au moyen âge ces
naïves poupées représentaient des
spectacles religieux tirés des Saintes
Ecritures. Plus tard les marionnet-
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Clora LANCTOT.

été posées par une excellente mo-
diste (il est de ces détails qui he
peuvent rouffrir la médiocrité ni I'a
peu près). La voilette pailletée pour
le jour (oui, Madame, j'en ai vu). Et
enfin, la voilette brodée d'animaux:
de chiens, de chats, qui, là! ne sont
pas du tout à leur place.

 
Sur un chapeau en hauteur, assez

étroit de forme, mettez une bande
du tulle fin, que vous drapez d’un
seul côté sous une barrette de métal.
C’est extrêmement élégant. …

Si le chapeau, dégageant le front,

 

    

  
   
   

© Dans tout le Canada, les femmes sont enchantées du nouveau Palmolive
amélioré. L'avez-voss essayé ? Sinon, procurez-vous-en 3 morceaux aujour-
d'hui. Vous trouverez son nouveauparfum exquis et rafraîchissant. Vous
aimerez sa nouvelie dureté, car c’est cela qui rend le nouveau Palmolive
amélioré plus durable, plus économique.

Mais c’est surtout sa nouvelle douceur soulageante que vous aimerez. fd

Le NOUVEAU PALMOLIVE
AMÉLIORÉ Est pLus     
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Un léger changement dans le mélange des fameuses huiles de palme et
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-
arrangez-vous pour faire de petits
plis sur le front, de manière à élul-
gner la voilette de vos yeux.

———————

Marius revient du midi, mais de
l'autre, du faux midi, du sud-ouest,

  a
   

"PALMOLIVE EST LE SEUL SAVON
EMPLOYÉ DANS LE BAIN QUOTIDIEN
DES JUMELLES DIONNE. LEUR PEAU EST
CLAIRE, NORMALE ET SAINE.”

histoires qu'il se fait un plaisir de
conter aux amis, à l'heure du pi-
con. C'est ainsi que, notamment, il vé !
leur narrait dernièrement un des
plus dramatiques épisodes de son
séjour là-bas...

BLE
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. , terre ferme !; x pour prévenir certains types de ma- |tes représentèrentdes spectacles pro- vous va bien, garnissez-le d'un tul- vous savez du côté de Bordeaux, de —L'eau elle montait.…. elle mon-Li Jeoeauxslbules,| 1% Idle; Aucun produit alimentaire ne [fanes. Les deux plus célèbres théâ- le uni, & maille serrée, qui encadre- [ce pays barbare où les gens, faute |tait.…. je m'aperçus tout d'un coup 5
ment remarquable que tous les
princes des pays. environnants
n'avaient qu'un désir: être présen-
tés à la cour du Roi et lui deman-
der la main de la princèsse, sa fille.

Lorsque celle-ci fut en Âge de se
marier, le’Roi convoqua les princes
en son palais, mais il en vint un si
grand nombre qu’il fallut bien pro-
céder à uno élimination. On orga-
nisa donc des tournois, des luttes,
des jeux d'adresse. Quand fl ne res-
ta plus qu’une douzaine de prin-
ces, les sages du royaume proposè-
rent quelques énigmes qui écartè-
rent' ceux des prinées qui avalent
l'esprit le moins délié. Enfin, 11 n’en

 

possède toutes les vitamines requi-
ses par l’organisme humain, mais
aucun produit alimentaire non plus
ne renferme autant de vitamines
qué les oeufs. Les oeufs contiennent
les vitamines A, B1, B2 et D, Les
vitamines A et D, qui sont essen- :
tielles à la croissance, qui prévien- |
nent également certaines maladies
des yeux et qui sont indispensables
dans la bonne formation des os et
des dents, se trouvent en abondan-
ce dans,ies oeufs. La vitamine B,
la vitamine de la levure, qui pré-
vient l’épuisement nerveux, la per-
t- de poids et l'anémie, est présente
également en quantité modérée,

Croquettes aux oeufs
resta plus ‘que trois, tous riches,
puissante, habiles, intelligents,
pulsqu’ils étaient sortis vainqueurs
de toutes les épreuves auxquelles on
les avait soumis. Le Rof qui ne
savait que faire laissa la princesse
Nbre de choisir. Elle était aussi em-
barrasée que son pire. Aussi, eut-
ella recours & un stratagéme, Elle
fit asseoir les princes devant elle te
leur raconta cette histoire.

“Il y avait une fois trois amis
qui parcouralent te monde à la re-
cherche d'aventures. L'un était mé-
deéin, le deuxième tirait de l'arc
merveilieusement te le troisième
était sans.égal pour plonger au
fond des eaux. Un jour qu'ils

lui-Ià je le jugerat digne d'être mon
époux.”
Le premier des trols princes s'in-

clina respectueusement et dit:
—"L'homme qui méritait le plus

d’épouser la jeune fille est celui qui
blessa l'aigle de son arc. Sans lui
l'oiseau cruel l'aurait sans doute
dévorée dans son aire.”

—"Insensé! réuondit la princesse,
La jeune fille était déjà Morte. I
n’a donc fait que délivrer un ca -
davre.”
Le deuxième prince prit la paro-

le: .
—“A mon avis, belle princesse, le

mari de la jeune fille doit être ce-
lui qui Va ressuscitée, le médecin

8 oeufs,
+ 2 cuil. à soupe de beurre,

1 tranche d'oignon,
4 tasse de farine,
1 tasse de bouillon blanc,
3 jaunes d'oeufs,
Miettes de pain rassis,
Fromage râpé,

* Sel, poivre.
Faites pocher les oeufs et assé-

chez-les sur un linge. Faites cuire
le beurre et les oignons trois minu-
tes. Ajoutez la farine et le bouil-
lon graduellement. Faites cuire une
minute et refroidissez. Recouvrez
les oeufs du mélange, roulez dans
des parties égales de miettes de
pain et de fromage râpé, trempez

tres de marionnetes parisiens furent
celui de Brioché, si célèbre qua’il
joua à St-Germain-en-Laye devant
le Dauphin, et ce non moins cé-
lèbre Opéra des Comiques où les
acteurs étaient des poupées tandis
que des personnages vivants chan-
taient dans la coulisse. Cette der-
nière organisation donna naissance
à l’Opéra-Comique, Enfin vous avez
entendu sûrement parler du théâtre
de marionnettes que George Sand
installa dans sa propriété de Nohant,
Cet honnête divertissement per-
mettra aux enfants de ne pas s’en-
nuyer pendant les jours de vacan-
ces où le mauvais temps interdira
les promenades.

Si vous avez la chance de passer
ces vacances dans une propriété fa.
miliale ou simplement dans une de
ces bonnes et vastes maisons de pro-
vince nanties de grenier, ce sera
bien facile.

Pour organiser le théâtre de ma-
rionnettes et pour que ce théâtre
vive, assurez-vous la collaboration
des cousins, de vos enfants, ct ce
leurs amis, D'abord parce que si
vous les exciuez volontairement vous
n'aurez pas de pires ennemis, en-
suite parce que pour certaines be-
sognes de clouage ou montage, leu-
collaboration sera bien précic:-=.

 

ra votre visage d’une manière fort
gracieuse. *

Si vos cils sont très longs, ce dont
vous auriez tort de vous plaindre,  d'olives, mangent de la -cuisine à

la graisse. Pouah !
moment des grandes inondations et
naturellement, il a récolté force

Il y était au
que J'étais cornée plusqu'un pe-
tit monticule de terre quelques
mètres, mais déjà l'eau me séparait vingt-dix francs. Ne disons rien, il
de lui et quelle eau! a dû faire erreur!

  

     
   

 

—Alors, questionne Olive, toute
frémissante, comment t'es-tu sau-

—Heureusement, j'avais le” pont
arrière de mon automobile... j'ai
pu traverser le torrent et gagner la

—Ni a compté le homard quatre-
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peut avoir un goût délicieux! II y en a une
e variété . . . plus de 60 sortes comestibles de

poissons, mollusques et crustacés canadiens au
choix . . . il est si nourrissant, si appétissant que la
famille sera heureuse d'avoir du poisson plusieurs
fois la semaine.

Q' vous le serviez chaud ou froid, le poisson

te

Servez une des savoureuses recettes de poisson illus-
trées, et demandez un exemplaire gratuit de la nou-
velle brochure intitulée : 100 Délicieuses Recettes de
Poisson. Servez-vous du coupon ci-dessous pour
faire la demande decette belle collection de nou-
veaux mets succulents. .dans un oeuf battu, roulez de nou- .Virenplaner au-deseus Geoxun [clears © Te 90 TOF 1% yeaudansdes miettes de pain, tai

|

Porter la voilette MINISTERE DES PECHERIES, OTTAWA.
: s e dans une couche profonde : :aigle immense qui tenait dans ses Mais la princesse haussa les

’
serres une Jeune fille morte. Le ta prints, de graisse, et égouttez sur du papier soit, mais avec art
reur à Pare, prenant son arme, lan-
ç& une flèche si adroftement qu'elle
atteignit l'aigle et força celui-ci à
lâcher sa proie. La.jeune fille tom-
ba dans les flots où le plongeur
n'hésita pas à se lancer. Après de
longues minutes d'efforts fl réussit
à Ia ramener sur le sable de la pla-

Le médecin alors s'approcha et
grâce aux ressources de son art,
rendit hientdt la jeune fille à la
vie,

Celui d'entre vous qui me dira
lequel des tro! sjeunes gens est de-
venu le mari de la ressuscitée, ce-

 
 

—"Et toi, qui n'a pas encore par-
lé, quelle sera ta réponse?...”
—"Le seu] digne d’épouser la jeu-

ne fille est celui qui ne craignit pas
de l'arracher aux flots. L'archer n'a
fait que blessé l'aigle de loin, sans
s’exposer lui - même. Ie médecin

s'est contenté d'employer des méd!-
caments et des formules magiques
connues de tous. Le plongeur, lul, a
risqué ma vie, Etant le plus cou-
rageux, {1 est seuil à mériter ne
récompense.”
—“Tu fais preuve de sagesse, dit

la princesse, mais, as-tu songé au
sort des compagnons du plongeur?”
—"L'archer jouera le rôle du pè-

re car il à défendu sa fille du dan-
ger, comme un père le doit à ses
enfants. Quant au médecin, je le
coñsidère comme sa mère, pulsqu’il
lui a fait voir le jour.”
La princesse alors se leva et fit

connatre qu'elle avait cholsi pour
époux le troisième prince. Les noces
furent célébrées le lendemain avec
un éclat sans pareil.

Rémi d'Haussolfat.
mete Ge, pois.prés peut- aussi,

LE TELEPHONE pet. en formeorme omelette. Vivre au coin du feu ÉTUVÉE DE POISSON AU FOUR À

Savez-vous qu'un adresss're télé-
phonique mondial vient d'être publié
au Danemark. Il contient les noms
et numéros de téléphones de 50.000
personnes qui se servent de facilités
et relations internationales d'affai-
res. TI est publié en français, en
anglais et en allemand.
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brun. On peut servir les croquettes
avec une sauce claire, faite avec
des parties égales de bouillon blanc
et de créme et assaisonnée de fro-
mage râté, de sel et de paprika.

Oeufs brouillés avec sauce
aux tomates

6 oeufs,
1% tasses de tomates,
2 cuil. à soupe de sucre.
4 cuil. à soupe de beurr
1 tranche d'oignon,
1 cuil, à thé de sel,
4 cuil. & thé de poivre.
Faites mijoter les tomates et le

sucre u.:q minutes. Enlevez l'oi-
gnon et ajoutez les tomates, les az-
salsonnements et les oeufs légère-
ment battus. Faites cuire comme
pour les oeufs brouillés, Serves
avec du pain blanc ou du pain de
son.

Oeufs brouillés aux pois
Mélangez 8 oeufs avec une demi-

tasse de lait. Assaisonnez de sel et
de poivre; ajoutez une demi-tasse
de pois. Brouillez lentement dans
une casserole beurrée. On peut se
servir de maïs, de viande hachée de
persil où de piments verts au leu

La belle-mère— N'oublies pas que
vous êtes le quatrième mari de ma
fille qui a été veuve trois fois
avant de vous épouser.
Le gendre—  Beile-maman, vous

êtes un phénix.
La belle-mère--Pourquoi un phé-

nix?
Le gendre— Parce que le Phénix

est comme vous, il renaît de ses
gendres.
pe

CREME GLACEER

 

Il y à beaucoup de façons de por-
ter la voilette, mals il y en a peu
de vraiment élégantes. Avez-vous
remarqué comme ce petit bout de
tulle, mai assorti, mai posé, peut
paraître vulgaire?

H est des vêtements que la voilet-
te ne devrait jamais accompagner,
Un manteau de sport, par exemple,
ou un imperméable. Mais avec l'en-
semble d'après-mid{ le plus simple,
elle est parfaite. Elle donne du chic
au bibi le pius banal, et met une
ombre si jolie et si douce sur votre
visage. Portez toujours une voflette
lorsque vous aurez les traits fati-
guês.

CE QU'IL FAUT EVITER
La voilette toute ronde à bords

lourdement brodés, et qui s'étale
niaisement tout autour du chapeau.

La voiiette fripée, que la plule a dé-
fraîchie quelque peu, les vollettes de
deux tons clairs, si elles n'ont pas

PE

MAMAMAMANAMA

La vie au foyer, c'est parfois

monotone, surtout pour un couple
sans enfants . . . ce qui est précisé-

_ ment le cas de M. Ledru et de sa
jolie femme, qui supportent diffici-
lement l'ennui de vivre seuls, durant
de longs mois.

Cet automne, M. et Madame
Ledru one décidé d'un commun

accord de venir s'installer au

"Windsor", et dès le début d'oc-
tobre, pour s’y distraire, se faire
quelques relations mondaines, en
uR mot, pour jouir un peu de la vie.
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Wolo!DEMANBEZ LA
BROCHURE GRATUITE
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OTTAWA.
e MINISTÈRE DES PÉCHERES,

Mettez des tranches ou filets de poisson

dans un plat à cuire bien huilé et salez
bien. Mettez le plat dans un four mo-
déré — de 350 à 400 deg. Fahr.— er
cuisez jusqu'à ce que le poisson soit

tendre (environ 10 minutes). Le poisson

est cuit per la vapeur produite par jes
jus qui sortent du poisson durant la
cuisson. Posez le poisson cuit sur un
plat chaud et garnissez d'annesux
d'ananss cuit, grillé ou frit, er de persil
frais.

   

  

    

  

  

  

  

 

    

  

 

POISSON AUX POIS EN CASSEROLE

2 tenesde poison cuit ou en conserve,

2 ensses de pois cuits
2 tasses de sance blanche
L oeuf dur, tranché mince
1 cuillerée à soupe de jus de citron

besoin)Poivre et sel (au

Disposez en étages dans tune cass:role
Braissée—une couchede sauce, puis de
poisson, Je jus de citron, les pois et
‘assaisonnement—et sur le dessus, met-
tez une couvezture de pâte à tarte ou de
chapelure beurrée. On pourts ajouter si
on veut des cornichons hachés ou des
olives farcies, Cuisez dans una four
chaud, de 20 à 30 minutes, Ou jusqu'à
ce que la croûte soit branie et la garni-
ture chaude. Suffir pour 6,

FROID

 
 

Appelez ? - 5741
® Veuillez m'envoyer votre brochare gratuite intitulée:

Retatres
Pourrait-on les blèmer de prendre —100 Délici de Poison".
une telle décision, quand on sait
que l'Hôtel “Windsor” est l'endroit
de prédilection de tous ceux qui
veulent connaître la vie moadaine,
dans ce qu'elle « de plus brillant et
de plas distrayant.

est, sous une forme concen-
trée la véritable bonté du *
boeuf. Buvez BOVRIL tous
les jours pour

L Santé et Force
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Découpez ces recettes format da fiche
Ces recrnes illuserées wo icaprimées du Sormet commode pass vous:
fichier.Découperse of collez-tes surfooreÀ receme signi.
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Déllcieuse et
Apypétiseante. terttarte+
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LES MEMOIRES DE SIR ROBERT BORDEN.

Sir Robert dénonca en 1918
l’incompétence duHaut
\~ommandement britannique

 

Dans ses mémoires qui seront publiés dans quelques
jours, l’ancien premier ministre canadien révèle

|

re

les secrets de sa carrière.

 

SON INTERVENTION À LA CONFERENCE
DE LA PAIX. -

 

(par R-K. Carnegie, rédacteur à
la Presse canadienne, — Traduction
e* adaptation frang-ises de M- "cel
Ouimet. — Tous droits de reproduc-
tion réservés par 1a P. C)

Robert Laird Borden tut tou-
te sa vie d’un courage inébran-
.1able. 11 eut de nobles ambi-
tions, 11 accomplit de grandes
choses malgré les difficultés
sans nombre qui se âressèrent
sur sa rite, Aussi c'est le ré-
cit de cette existence courageu-
se et mouvementée que l’on re-
trouve à chaque page de ses
“Mémoires” (1) qui sortiront
dans quelques jours des presses
-des éditions MucMillan, à To-

- Fonto. +
En deux volumes, celui qui

s fut premier ministre canadien
au telups de Ia guerre, relate
sa longue ef active carrière.
Une carrière qui a décidé l’une
des phases de Phistoire cana-
dienne au cours des années cri-
tiques de 1914 à 1918.

»s Vingt ans après le cataclys-
me mondial, les mémoires de
Sir Robert Borden font suite
à Ia publication des souvenirs
des grands chefs politiques. Le
garconnet qui fit autrefois le
train sur une ferme de Grand
Pré, au pays d’Evangéline, en ce
coin de la Nouvelle-Ecosse si
plein de souvenirs historiques
est le même homme qui, en 1918
au lendemain de la grande of-
fénsive allemande, condamna le

ut commandement britanni-
que en sa qualité de représen-
tani canadien dans le cabinet
Impérial de la guerre.
“Je parlai près d’une heure,

écrit Sir Robert. C’était le 13
juin, 1918. J'étais profondément
ému. Mails cette émotion me
permit de m'exprimer sans hé-
sitation et avec plus de rapi-
dité que de coutume. Sir Hen-
ry Wilson, Chef d’état-major
général. avait quitté la salle du
conseil au début de mes re-
marques. Lorsque je commencai
à décrire l’incompétence, la dé-
sorganisation ct le moral rès
bas des (troupes britanniques
au Front, Lloyd George le fit
Appeler en disant que c’était
“très Important”, Plus tardle
premier ministre Ge Grande-
Bretagne félicita Sir Robert

BEBE
NE DEVRAIT PAS
VOUS FAIRE LEVER
VOUS et votre bébé avez tous deux
besoin de sommeil, Il y a, pour cela, un
«moyen sûr et facile. Mme. B——, de
/Winona, Ontario, vousle dit elle-même:
“Toutes les nuits, aussitôt que nous
nous couchions, bébé commençait à
trier .. . les Tablettes Baby's Own ont
changé tour cela. Quel soulagement |"
Ce ne sont pas des tablettes somni-

fÎères, mais elles assurent un sommeil
salutaire en soulageanñt rapidement lés
malaises des bébés.
Absolument inoffensives. Sans aucun

opiat ou drogue stupéfiante. Chaque
boîte contient un rapport d'analyse.
Aussi faciles à prendre que des bonbons.
Elles sont sucrées et agissent vite.
Les Tablettes Baby's Own soulagent

rapidementla plupart des petites mala-
dies infantiles: troubles de la dentition,
constipation, fièvre légère, diarrhée,
dérangements d'estomac,'coliques, léger
croup et rhumes. Si elles ne sont pas
efficaces, votre pharmacien vous rem-
boursera. 25 cents,

 

 

pour la fermeté de son nitltu-
de.
Voilà un exemple de la vigueur et

de ia fraternité dont le chef du
gouvernement canadien faisait éta-
lage dans tous les conseils suprê-
mes de l'Empire. Avec une égale
fermeté il élabora les réclamations
de son pays quand les chefs des
nations alliées se réunirent à Pa-
ris à l'issue de la guerre pour dé-
cider des conditions de la paix.
Les dominions demandérent le

droit d'étre directement représen-
tés à la conférence de la paix, On
le leur accorda. Sir Robert se pré-
valut alors de son influence et il
convainquit les représentants des
autres nations du Commonwealth
de la nécessité pour eux de jouir
à la Société des Nations et dans
l'organisation internationale du tra-
vail d'un statut proportionné à leur
importance nationale et à la part
qu'ils avaient prise à la Guerre.
La délégation des Etats-Unis qui

se préoccupait fort de l'opinion pu-
blique, tenta de limiter l'influence
de l'Empire dans l'organisation du
travail.
Les délégués américains ne vou-

latent pas qu'on admette plus d'un
membre de I'Empire au bureau de
direction, Dans ses mémoires Sir
Robert révèle son opposition inflexi-
ble à ce plan des Etats-Unis. II de-
manda pour les dGominions le droit
d'avoir tous un membre au bureau
comme toutes les autres nations.
Il alla voir le Président Wilson, il
conféra avec le chef des experts
américains sur les conditions du
travail, mais avec peu de succès,
malgré l'appui complet que Jud
avaient donné les premiers minis-
tres des autres dominions.
IL AVERTIT LLOYD GEORGE
Finalement il fit savoir à Lloyd

George que le Parlement canadien
pourrait facilement décider du re-
trait du Canada de la Société des
Nations si les dominions se trou-
valent placés dans une position
d’infériorité vis à vis des autres
pays.

“Depuis cing ans, écrivit-il
au premier ministre anglais, les
dominions ont gardé leur place
sans coup férir dans le concert
des nations alliées. Ils ont fait
des sacrifices comparables à
ceux des peuples européens et,je
suis certain que le peuple ca-
nadien ne tolérera pas un dé-
cret stipulant que Cuba ou la
Libéria, Panama ou le Hadjaz,
Haïti ou Equateur, peuvent
jouir d’une position plus avan-
tageuse dans l'organisation in-
ternationale du travail que leur
pays. Qu’on ne l’oublie pas le
Canada est probablement la
septième nation industrielle de
l'univers, si l’on ne tient pas
compte de l’Allemagne”.
Dans les “Mémoires” on trouve

un extrait du journal de Sir Ro-
bert qui fait allusion à une entre-
vue subséquente avec Lloyd Geor-
ge. “En lui parlant”, y est-il dit.
“je m'échauffal passablement. Sur-
tout en discutant dy Président
Wilson. Je déclarai que je le trou-
vais aussi tétu qu'une mule. Lloyd
George me dit alors en riant: “de
grâce ne me regardez pas de cette
façen”.

La clause que Sir Robert com-
battait avèc tant d'énergie fut ra-
yée le lendemair et d'autres chan-
gements qu'il avait suggérés au su-
jet des neurs articles sur les con-
ditions du travail dans le traité de
paix furent aussi acceptés par sui-
te d'un amendement qu’il proposa.
Dans son journal on trouve encore
après la conférence plénière de paix
et avant la remise du traité aux
Allemands ces quelques mots. “J'a-
vals obtenu tout oe que je voulais
Pour cette raison je n'ai pas crn

  

Les mots croisés du “Droit”
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DOULEURS AIGUES DANS
LES GENOUX

Une femme en souffrit 10 aps

Depuis que Je vins td d'
fi y a 10 ans”, écrit une femme mxs-

“J'ai beaucoup souffert do so
leurs rbb . J'achetai des re

médes — lotions, liniments ot concoc-
tions — au point que J'abarndonnal,
convaincue que je gasp‘Ulals mon a-
gent. J'avais tellement entendu parier

des Sels Kruschen, qu'un jour je me

décidai à en faire l'essai. Je souffrais
à ce moment-là d'effraysntes douleurs
dans les genoux. Je commençai à

prendre uno cuillerée à thé de Kruschen
chaque matin, mais cela ne produisiy

d'effet. Mon mari, toutefois, me

conseilles de persister. C'eat ce que je

fis et, avant bien longtemps, més ge

noux étaient redevenus normaux. Au-
fourd'hui, je ne suis plus la même fem-

me. Je me sens parfatement bien et,
l'autre four, j'ai marché quatre milles,

alors qu'auparavant je pouvais à peine

traverser la maison’. — (Mme) BA.
Qu'est-ià besoin d'ajouter au sujet du

soulagement que les Sels en peu-
vent apporter aux personnes sujettes

aux raideurs et douleurs rhumatuma-
les?

LE

nécessaire de prononcer un dis-

ae jours plus tard, le 1°Quelques 5 P , :
mai, 1919, Sir Robert quitta Paris

et se rendit à Londres. “Le lende-

main, écrit-il, je recevais un mes-
sage de Sir Thomas White (Minis-
tre canadien des finances) m'’an-

nonçant sa retraite prématurée de

la vis publique. A Westminster
Hall je rencontrali Bonar Law
(Chancelier de l'Echiquier) et Sir

Edward Carson. Je causai longue-
ment avec eux des prévisions du
traité de Versailles. Nous fumes
tous les trois d'avis que les con-
ditions ‘imposées étaient beaucoup
sévères. Bonar Law, lui-même, pen-
sait que les Allemands refuseraient
de le signer”.

LA LONGUEUR DES
POURPARLERS

On trouve encore dans les mé-
moires de nombreuses allusions à
la longueur des pourparlers et des

discussions à la conférence de la
paix. Celle-ct dura plusieurs mois.
Sir Robert décrit fidélement l'im-
patience des soldats retenus sur le
sol de France ainsi que les nom-
breuses controverses que les pour-
parlers entrainérent.
Mais aussi il se devait de racon-

ter une soirée de distraction. “En
compagnie de Sir George Foster je
dinai un soir avec la duchesse de
Sutherland et Lord Brooke. Après
diner nous nous rendimes au thé-
âtre de la porte Saint-Martin pour
entendre “Cyrano de Bergerac”. La
pièce était merveilleusement jouée
mais j'ai trouvé sa fin très triste.
Après la représentation “Roxane”,
la grande première de l'oeuvre nous
invita à souper. Dans sa loge se
trouvait déjà Percival Langdon, du
“Morning Post”. Le souper fut excel-
lent et la réunton très agréable.
Ce fut d'ailleurs l'une des soirées
les plus osées de Foster. Il ne se
coucha qu’à 1 h. 15 du matin et
je lui dis par la suite que je ne
me serais jamais engagé dans cette
aventure sans son chaperonnage”.

DEPUIS 1928
Les “Mémoires” de Sir Ro-

bert comptent au moins 400.000
mots. L'ancien premier ministre

les commença en 1928, soit cinq
années après la demande que
lui avait faite la maison MacMil-
lan de les écrire. La vie de leur
auteur y est étalée sans ména-
sement. Ils montrent que son
existence ne fut qu’une suite

de situations toutes plus déli-
cates les unes que les autres.
On sait que Sir Robert fut
élu en 1896 & Ja Chambre des
Communes contre son gré. Dépu-
té d’Halifax il n’avait pas d'ex-
périence politique, aucun en-
trainement, oratoirc sauf celui
d'un avocat heureux au prétoi-
re de sa province. Il affirma -
dans le temps qu’il ne siégerait
qu’un parlement.

Quatre ans plus tard il fut élu
chef des forces conservatrices, Il
accepta le poste pour une année et
non sans se faire prier. Il resta tou-
tefois chef de son parti pendant
20 ans.
Pendant 11 ans il dirigea l'op-

position conservatrice en Chambre

contre le grand stratége politique
et grand homme d'état: Sir Wilfrid
Laurier, C'était une tâche de géant
qui se compliqua étrangement au
cours ds ses trois dernières années
comme chef conservateur, alors qu'il
eut à déjouer les intrigues de ceux
qui dans ses rangs voulaient à tout
prix anéantir sa puissance. Par trois
fois il offrit au parti de démis-
sionner et en chaque occasion la
loyauté de la majorité de ses parti-
sans le convainquit de rester dans
la lutte.
En 1911 il devenait premier mi-

nistre par suite d’une victoire re-
tentissante des conservatzurs sur la
question de la réciprocité. Mais il
fut très vite plongé dans toutes
sortes de difficultés. La contribu-
tion du Canada a la puissance na-
vale de l'Empire déclancha ‘ne cri-
se dans son cabinet. En 1914, te fut
la Guerre et, dans ses mémoires,
il répète très souvent combien son
travail l'épuisa alors.
A ls formation du cabinet d'u-

nion il offrit à ceux qui le com-
posalent de nommer Sir George
Foster premier ministre, ou enco-
re le juge Lyman-P. Duff (aujour-
d'hui Sir Lyman), ou tout autre
personnage susceptible de mener &
bien la participation du Canada 4
la Guerre et de garder la confian-
ce des soldats dans les tranchées,
On ls persuada encore une fois de
demeurer à son poste.
Quand la paix fut signée et que

le pays eut à faire face aux con-
ditions anormales qui suivirer.t le
terrible conflit, sa santé l’'abandon-
na. I présenta sa démissi-< ‘ un
caucus des dépuieés’ et sénateurs
du parti le l:r juille 1920, il
leur demanda de lui choisir un suc-
cesseur.
Deux noms furent mis de l'avant:

ceux de Sir Thomas White et du
T. H. Arthur Meighen. Sir Robert
recommanda au Gouverneur Géné-
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[Notre concours d’expansion

 

Saynète imaginée por M, H. Malette, ,

correspondant de Timmins.
———————————

 

Le héres de In saynète est M. Ven- Il ne doit pas aussi, être plus capcie
deur, candidat dm concours d'ex-
pansion du journal “Le Droit”. L'hé-

roine, Madams Cit-yen. Le vilain,
M. Citoyen.
La canadien-

fran
M.Vendeur: Sans doute M. Ci-

toyen, vous vous rendez compte du

rôle important que joue le bon jour-

nal au sein des nôtres?
M. Citoyen: Qu'antendez-vous par

un bon journal?
M, Vendeur: Un bon jurnal est ce-

lui dont le but principal est la pro-

pagation de l'esprit religieux et pa-

triotique. Celui qui se rend compte

de ses obligations et de son rôle
important dans notre société, en un
mot M. Citoyen, un journal de cons-

cience et de principes.
Mme Citoyen: Voilà en effet une

excellente description d'un bon jour-

nal, M. Vendeur. Je vous félicite.

M. Citoyen: Donnez-moi un jour-

nal quii se spécialise dans les ré-

cits de crimes, surtout il a des
photographies sensationnelles,
Mme Citoyen: Mon cher époux, tu

es évidemment mal renseigné au

sujet de ce qu'exige la naure d'un
bon journal. :

M. Citoyen: Comment ¢&?
M. Vendeur: Plusieurs journaux

reçus dans nos familles canadiennes-

françaises à Timmins sont penda-
bles. Cependant, l'on ignore ce fait

dû à une insuffisance de connais-
sances à l'endroit de ce qu'exige la
bonne presse.

ys>. Un foyer

Mme Citoyen : Vous avez raison

M. Vendeur.
M. Citoyen: (un peu confus).

Pourquoi dites-vous que le “Droit”
est un bon journal?
M. Vendeur: (avec complaisance).

Je dis que le “Droit” est un boa
journal parce qu’il ne mêle pas la
sensation : la nouvelle religieuse.
Sa doctrine est strictement religieu-
se, son apostolat, discret, actif et
convaincu. Il est l'ennemi des idéo-
logies vagues et théoriques, un pro-
tecteur fidèle de nos institutions et
traditions ethniques, un valeureux
défenseur de nos droits et privilè-
ges constitutionels. Ces faits sont-
ls suffisants, M. Citoyen?
M. Citoyen: Franchement,

Vendeur, j'ignorais ces choses.
M. Vendeur: Malheureusement,

trop des nôtres en cette ville ca-

M.

nadienne-française de Timmins les
ignorent, fait que notre présent con-
cours d'expausion a clairement dé-
montré.
Mme Citoyen: (d’un ton sympa-

thique) Vous n'avez pas reçu l'en-
couragement auquel vous vous atten-
diez, à Timmins?
M. Vendeur: ©> regrette de vous

dire que l'accueil en cette ville fut
plutôt froid.
Mme Citoyen: Espérons qu'ils se

ressaisiront.
M. Vendeur: Nous l’espérons.
M. Citoyen: (devenu tout à fait

bienveillant) Quels snt les devoirs
d'un Canadien-Français à l'égard de
la bonne presse?
M, Vendeur: Un Canadien-Fran-

çais, M. Citoyen, doit être un apô-
tre de la bonne presse. Il doit faire
usage de son initiative et de mille
procédés de bon exemple pour pro-
pager le bon ’ :r -l. II ne doit
pas en accepter de neutre, passer
le bon à son voisin, le laisser &ur
son passage et en stimuler l'achat.

ee

ral d'inviter Sir Thomas à former
un cabinet, mais celui-ci refusa
pour cause de santé. M. Meighen
devint premier ministre. I1 deman-
da à Sir Robert de demeurer mi-
nistre sans portefeuille mais le
vieux chef était trop malade pour
accepter l'offre de son jeune suc-
cesseur.
(1) “Robert Laird Borden: His Me-
moirs”, éditions Mac Millan.

LE PROFESSEUR

cieux ni plus exigeant à l'éç.r° €
bon qu’à l'égard «u mauvais, il ne...
M. Citoyen: (interrompant) C'est

suffisant, M. Vendeur, je m'ak nne
immédiatement pour un an.
Mme Citoyen: Pour deux ans.
M. Citoyen: Très bien, pour deux

et dorénavant Je m'efforcerai de
propager le bon journal, “Le Droit”
par exemple. ‘

. MORALE
TI n’est pas trop tard pour se ral-

lier et faire un succès du grand con-
cours d'expansion du journal “Le
Droit”. Canadien-Français de Tim-

rm

État dangereux

des écoles

publiques

 

M. W. E. Gowling, président de
la commission des écoles publiques,
a déclaré hier soir que l’école de
la rue Slater était un véritable “nid
à incendies”, au cours d’une réu-
nion de comité de propriété. A
l'unanimité, ce comité vote une
somme de $85 pour réparations eu
système de sauvetage de cette ins-
titution, après une déclaration faite
par M. W. K. Jeffrey, surintendant
des édifices. M. Jeffrey raconta
comment, ayant appuyé une échel-
le sur l'escalier de sauvetage, l'au-
tre jour, une couple de barreaux
se détachèrent de ladite échelle. Les
réparations s’effectueront immédia-
tement.
La compagnie qu’avait choisi le

comité pour fournir de l’encre à
la commission ayant suggéré que
ses représentants officiels à Otta-
wa obtiennent les commandes,
même si le prix est un peu plus
élevé que d’autres marchands, M.
Gowling recommanda à son tour
d'avertir cette compagnie que l’en-
cre serait achetée chez les déposi-
taires dont le prix serait le plus
bas.
Les écoles seront encore cette

année employées pour la tenue
d'assemblées en prévision des élec-
tions municipales. On décida ce-
pendant de ne pas utiliser les éco-
les où les assistances, l’an dernier,
furent peu considérables.
Le docteur McGregor Fasson re-

commanda l'achat de livres au
montant de $514,52, ce qui fut
adopté à l'unanimité. Sur ce mon-
tant, $75 seront dépensés à l'achat
de livres pour l'enseignement oral
du français.

  

Obsèques de
M. F. Latour
a Gracefield

Lundi, le 17 octobre, d'l: sane

tes obsèques ont été faites à M. Fer-

nand Latour, décédé le 16 au Sana-
torium St-Laurent -de Hull, après
quelques semaines de maladie. Jen-

ne homme bien connu et trés es-
timé de notre village, sa mort cau-
sc un deuil profond et un vif re-
gret parmi ceux qui l'ont connu.

Il était amateur actif de . balle
et du gouret et faisait partie de In

Chorale yaroissiale.
La levée du corps fut faite à neuf

heures par M. l'abbé Valmore F.r-
cler Deux rangées de rarçonnets

portant d fleurs précédèrent le
corps, de le demeure à l'église, une
foule nombreuse suivait le cortège.

M. le curé J. A. Mondou chante

service assisté des révs. pères Val-
more Forcier et J. A, Latourelle du

Lac Cayamant comme diacrc et

sous-diacre. M. Fernand Joanis de

Maniwaki chanta un “O Sr utaris”

et M. Donat Mayrand, de Mont-Lau-

rier, cousin u défunt chanta l'Adieu.

Les Chorales de Maniwaki et Gra-
cefield firent les frais du chant avec
Mme Bond Bainbridge de Maniwa-
ki comme organiste. Les porteurs
étaient ses beaux-frères MM. Alex-
andre et Anastase Lachapelle, M.
Fernand Alle, M. Emile Coulom-
be, Alphonse Martineau et Laurent
Gravel de Maniwakl. Les pères offi-
clant au service se rendirent au ci-
metière paroissial, où eut lieu l’in-
humation, pour les dernières priè-
res,
Le défunt laisse sa jeune épouss

née Albina Lachapelle, qu'il épousa
il y & six mois; Sa mère Mme
Thomas Latour: ses frères, M. Lau-
rent Latour, pharmacien et Arthur
de Maniwakl. Deux soeurs Mme
Fernand Alle, Whilliamins et Mlle
Alice Lamothe. Ses beaux-parents
M. et Mme Joseph Lachapelle d’An-
sonville, Ont. Ses beaux-frères, MM.
Alexandre Lachapelle du Lec Caya-
mant. Anastase de Gracefield, Ray-
mond, Anorald, Alcide d’Ansonville,
Ses belles-soeurs, Mlles Lina La-
chapelle de Kirkiand Lake, Ont. Isa-
bells, Edna, Annonciade d’Anson-
ville.

OFFRANDES
Fleurs: M. et Mme Laurent La-

tour de Maniwaki, Mille Alice La-
mothe, M. Geo. Gagnon, M. O.
Proulx, fleuriste d'Ottawa, Mme
Thomas Latour, M. Arthur Latour,
M. et Mme Dr L'Etuyer de Mani-
waki, la famille Joseph Mayrand,
Maniwaki, M. et Mme Ed. Boutet,

On résolut aussi de payer à la
Bruce Coal Co. un montant de 33.372,86, pour du combustible
moins un ajustement de $84.

 

L'on exagère trop grandement le
danger dont on parle à propos de

est vrai que le système nerveux est
pendant un certain temps surezoité,
qu'il peut ainsi prédisposer les per-
sonnes, souffrant de cette tension,
À l'irrititabilité et à ls mauvaise
humeur

C’est le temps alors d'éviter les
excès, la surexcitation et le sur-
menage. Il est essentiel de con-
server le sang riche et de nourrir à
satiété le système nerveux. Pour
cette raison, la Nourriture du Dr.

pour les Nerfs est presque
sans prix en pareil cas. Vous 
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tribuent l’us-
age de cette nourriture pour les
nerfs le fait d'avoir franchi cette

sans entraves et d’avoir
en même temps accumulé des
réserves de bonne santé pour les
années futures.
 

Hull, le personnel de la Compa-
gnie Pepsie-Cola, Ottawa, M. et
Mme Fernand Alie. Mille Huguette
Alie, Mme Patricia Perras, Ottawa,
M. ot Mme Pred Bryson, M. Bert
Brennan.

Messes: M. l'abbé Hermas Glau-
de, Gatineau Mills, Rév. Père Val-
more Forcier, M. Geo. Gagnon. Un
groupe d'amis. M. Denis Clément et
la famille . M. et Mme Art. Dss-
jardins, Jean-Paul Desjardins, Mme
Camille Mayrand et ia famille. M.
Isidore et Mile Marie Mayrand, M.
Pred Downey. Mlle Bernadstte Gra-
velle, Maniwaki. Miles Auxilia Gra-
velle, Flore Clément, Mme Dr J.
Ed. Besner, Maniwaki, M. et Mme
Bond  Baingridge, Maniwaki. M.
John Donovan, Maniwaki, MM. -%
Mmes F.. H. Couiombe, Alphonse
Gauthier, Herbert Shea, Mathias
St-Amour, Joseph La frenière, Ro-
doiphe Alie, Ernest Dion, Rémi Fau-
re, Ed. Forcier, Sévérin Faure, Jo-
seph Frédérick, P. O. Thériault,
Hull. M. Berth Thompson, Mani-
waki.
Messes Privilégiées: M. et Mme

Donat Mayrand, Mont-Laurier. M.
et Mme C. R. Quirion.

Bouquets Spirituels: Famille
Adolphe Martineau. Mlle Ira La-
joie. Rvdes Soeurs du Sacré-Coeur
et leurs élèves. Famille de Mme
Gabriel Patry. Mme Bond Bain-
bridge, Blue Sea. M. Armand Gau-
thier. Mme Omer St-Jean.
Sympathie: Rev. Pères Cisterciens

Rougemont, Qué. M. et Mme Dor-
val Morin. M. et Mme Georges
Beauchamp. M. Albert Kelly. Mlle
Clarisse Lafrenière. Familles Joseph
Benard, Plerre Martineau, Jos. P.
Martin, Joseph Beauchamp, MM. et
Mmes Arsèhe Morin, Alphonse Mar-
tineau, J.-A. Locas, René Clément,
Joseph Vernette, Léopold Carrière,
Bull. Bernard Perrault, Hull. Adé-
lard Rondeau, Arthur L'Ecuyer,
Alfred Morin, Laurent Ménard, Ro-
méo Lafrenière, Adolphe Lafreniè-
re, Ernest St-Jacques, J.-N. Vaillan=
court, M. Léo Guitard. De Maniwa-
ki: Miles Lorraine et Aurore Dunn,

,G. M. Mlle Marguerite Gravel, G.M.
“Mlle Alice Mc Donald, G. M. Fa-

 
Pluck et les insectes— Editions Rodolphe Vincent
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mille Anastase Roy, MM. et Mmes
Lucien Bergeron, Antoine Morin,
Georges Auger. M. P. R. I. Dumou-
chel, Mme Joseph O. Roy, J. P. Le-
mieux, Eugène Mondello. Famille KE.
Glaude, Ottawa. Mlle Flore Caron.
M. Narcisse Archambault. M. Wtl-

lis Gray.
Télégrammes: M. et Mme Fer-

dinand Mayrand, Timmins. Mille
Gertrude Mayrand, . M et
Mme L. J. Sylvestre. M. L. Bon-
homme, M. et Mme J. A. Roy. Fa-
mille Hector Charlebois, de Mani-
waki. Mlle Lina Lachapelle, Kir-
kland Leake. M. et Mme Josepl
Deslauriers. M. et Mme J.-B. Mer-
leau, Val d'Or. M. Hervé Boult, Bull.
Mme Norbert Ethier, Sudbury.
Les families Latour et Alle dé-

sirent par l'entremise du Droit, re-
mercier bien cordialement tous ceux
qui les ont assistées dans leur. épreu-
ve, soit par offrandes de messes,
fleurs, télégrammes, sympathies, vi-
sites à la maison mortuaire, et as-
sistance aux funérailles et principa-
lement Mme Bond Bainbridge et la
Chorale de Maniwaki.

RÈGLEMENT

PROCHAIN DE
CETTE GRÈVE

Après la réunion d'hier du comi-
té de conciliation chargé d'étudier
la grève de la United Delivery
Limited, il semble qu'un règlement
serait bientôt atteint.
Le président du comité, M. P. J.

Hanna leva l'assemblée, puis M. A.
R. Mosher, le porte-paroles des em-
ployés, demanda un ajournemernt,
afin de pouvoir étudier une échelis
projetée de salaires qui pourrait
être satisfaisante.
L'ajournement a été accordé sans

opposition, jusqu'à 2 h. 30 le 8 no-
vembre prochain, M. Hanna et M.
W. F. Schroeder représentaient la
campagnie, et MM. Mosher et C. H.
Dowd les employés,

   

 

 
—"“Attention! sauve-qui-peut!” traine Pluck dans une course folle.
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haute tige de yraminée.

 

  

   

Brunette en- 2—Elle le force à monter avec elle, sur une 3—P:uck a failli perdre son bonnet, il est tout
ahuri, que cs passe-t-il?

  

      
 

   

QUEL SERA LE VERDICT
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du rivage !

    dans Ia baie de Manille, à environ 100 verges

Pierre Le Borgne, l’homme Je plus laid et le
de Mantlie, a maintenant ia direc-
uipe de pêche. Nous les retrouvons
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MANDRAKE, LE MAGICIEN
 

   

Regardez-ie ! Il ne sait méme pas tenir
une raquetis. Quand j'en anrai fini aves
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inl, Borthe ne le regardera
ps deux fois.

  

Voyons. C'est
avec 6e beut-
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Oh, Mandrake, ne
joues pas. Vous pure

dres strement.

 
 

  

 

JeYOYQuelle pustie ven-
lez-vous ? Double

  
Lather,
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Madame, Jui pas sevoir jouer .
personne jalals ’
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Mlle McCollough témoigne
a lenquéteBlackburn

h a téMademoiselle MeColoug
moigngé ce matin à l'enquête dans
ls succension Blackburn et elle lais-

eat des exécuteurs testamentaires.
M. Frost révêle que son enquête

 

#& savoir que M. Blackburn lui avait! dans le testament Blackburn l'a
endossé de l'argent pour une som-
me s'élevant à $150.000. Cette som-
me s'est accumulée par petits mon-
tants distribués sur une période de
6 à 8 ans.

C'est en 1922 que pour la pre-

mière fois, Mile McCullough a de-
mandé de l'aide à M. Blackburn.
Celui-ci signa un billet de $3.000,
endossant un emprunt que Mlle
McCollough faisait à la banque,
sans quoi elle n'aurait pes obtenu
sonargent. Elle placa cet argent,
le perdit et durant trois ans elle
joua à la bourse au moyen de bil-
lets qu'endossait le défunt. Mile

McCollough expliqua à plusieurs
reprises qu'elle agissait ainsi en
vue de remettre l'argent à M. Black-

burn. Plus elle jouait, plus elle
espérait gagner. Plus elle espérait

gagner, plus elle désirait payer son
“blenfaiteur”. i
payer son bienfaifeur, plus elle per-
dait De sorte qu'un temps elle
avait dépensé ainsi la somme de
8150.000.

Les emprunis que faisaient Mlle

McColiough et qu'appuyait de son
crédit M. Blackburn, étaient effec-
tués à diverses banques et fl vint un
temps où M. Blackburn fut pressé
par ies banques de payer les nom-
breux billets. Il advint entre tesips
que M. Blackburn tomba malade
et que ses affaires passerent aux
mains de ses frères. Ceux-ci dé-
léguérent certains Avocats auprès
de Mlle McCollough qui leur dit
qu'elle n'avait pas un sou, qu'elle
n'avait aucune propriété et qu'elle
s'efforcerait de payer certains bil-
lets dès qu'elle le pourrait.

“Dans son témoignage Mlle Mc-
Collough admit que le défunt ne
lui avait jamais donné personnel-
lement aucune somme d'argent nl
aucun chèque. Au cours d'une seu-
le tranasction, elle perdit de 340.000
à $50.000. Voyant qu’elle ne pouvait
pas remettre tout à M. Blackburn,

“elle eut une entrevue avec le pré-
sident d’une compagnie de finance,
M. Fitzgerald, qui se chargea d'ex-
pliquer la situation à M. Blackburn
et de tenter de la sortir du mauvais

C'est ce que révéla le témoignage
de Mile McCollough au cours de
l’enquête sur la succession Black-.
burn qui & repris ce matin ses sé-
ances sous la présidence du juge
D. C. Ross.
Après que MM, E. C. Worsley et

J.-F. Sharpe, ce dernier du minis-
tère ontarien des terres et forêts,
eurent témoigné, le cas de la com-
pagnie Hawkesbury Lumber était
terminé. M. A.-J. Frost, du minis-
tère du trésor, est ensuite question-
né pendant plus de 40 minutes tant
par Me Kerr, l'avocat du gouverne-

Plus elle désirait:

{ conduite à dire que le défunt avait
! Iiquidé certaines sommes d'argent
à Mile McCollough, en signant pour
elle de nombreux billets, et avait
donné quelque $166.000 à un frère
et à d'autres membres de la fa-
mille. Le témoin laisse savoir que
lors d’une entrevue qu'il eut avec
Mlle McCollouzh celle-ci lui avait
déclaré qu'elle remettait, par petits

; versements, de l'argent sur la dette.
Certains papiers et reçus d’une

banque canadienne, inscrits comme

nombre de payements faits par
Mlle McCollough.

| La cour ajourne à 2 h. 15.
rte

L’entrainement

de mécaniciens

LE PRESIDENT ROOBEVELT
ETUDIE LA QUESTION.

(Presse associée)
|  WASHINGTON,le 26. — Les ef-
forts du président Roosevelt pour

| remédier à la rareté des mécaniciens
en machines aériennes font croire
de plus en plus que la revision pro-
jetée de la défense des Etats-Unis
comportera uns augmentation subs-
tantielle dans le service d'aviation.
A une conférence de journalistes

hier, M. Roosevelt déclara qu'il étu-
dialt la question de la nécessité
d'entraînement pour un grand nom-
bre de mécaniciens d'avions.
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Impossible de

le transporter
°

LA NEIGE ET LE BROUILLARD
; EMPECHENT DE TRANSPOR-
| TER AUJOURD'HUI UN MALA-
DE DU NORD-OUEST.

i
| (Presse canadienne)
YELLOWKNIFE, territoires du

| Nord-Ouest, le 28. — La neige et le
brouillard empêchent aujourd’hui
un avion de partir de ce poste du
nord, pour transporter George
Skinner, un mineur, qui & une at-
taque d’appendicite. Il a été trans-
porté ici hier, mais on n’a trouvé
qu'un médecin mélade et incapable
de pratiquer une opération. Toute-
fois, l’état de Skinner est bon dans
les circonstances, et, en attendant
qu'il soit transporté à l'hôpital de

 

Port-Smith, une garde-malade,
Mme Stanton, lui prodigue ses teres

Les annonces vous disent od
| et comment acheter.

 

LE PROCÈS DFE

ment que par Me O'Connor, l'avo- |.

pièce à conviction attestalent, le

 

FX. LESSARD

son, après que la police l'eut cace-

nasséeen vertu de la loi provin-

ciale contre le communisme, s'est

ouvert ict aujourd'hui. Ce soi-disant

commumiste subira Son procès sous
accusation de complicité pour em-
pêcher la police de faire son de-
voir. Joseph Drouin a été arrêté
sous la même accusation.

pt———  — = -

DESTITUE DE

SES FONCTIONS
(P.C.-Havas)

PRAGUE, 26. — Le gouvernement
tchécosiovaque a destitué aujour-
d'hui Andre} Brody de ses fonc-
tions de premier ministre de la Ru-
thénie zutonome et de ministre des
affaires ruthènes dans le gouverne-
ment de Prague, apparemment par
suite de divergences au sujet de
l'étendue des concessions territoria-
les devant être faites À la Hongrie.
Brody est remplacé par Mer Au-

gustin Volosin, secrétaire du gou-
vernement ruthène.

ENQUÊTE SUR
UN INCENDIE
(Presse canadienne)

SUDBURY, Ont. 26. — L'inspec-

teur B.-W. Rose dirige aujourd’hui
une enquête sur un incendie qui a
causé dimanche des dommages de
$150.000 dans un chantier à bois de
Rutter, situé à 30 mille au sud d’ici.
On ne croit pas que les résultats de
l'enquête soient connus” avant plu-
sieurs jours. On croit que l'incendie
a été allumé par une main crimi-
nelle. Il détruisit 1.000,000 de pieds
de bois.

—— rem A

Feu M. À. Jolicoeur

M. Albert Jolicoeur, 584, rue Ri-
deau, est décédé, mardi, dans un
hôpital local, à l’âge de 18 ans. I

 

était le fils de M. et Mme Lorenzo i
Jolicoeur, celle-ci née Mslvina Do-
rion
Natif d'Ottawa, le défunt était

paroissien du Sacré-Coeur, et avait
fait ses études à l'école Brébeuf.

Il laisse, outre son ptre et sa mè-
re, quatre soeurs, Mme Louis Evin,
de France; Mme Raymond Sta-
pepher, de Détroit; Miles Blanche
et Lorenza Jolicoeur, toutes deux à
la maison, et un frère, Roméo, éga-
lement à la maison.
Les funérailles auront leu ven-

dredi prochain à l’église du Sacré-
Coeur, à huit heures du matin. Le
cortège quittera les salons Gauthier,
259, rue St-Patrice, à 7 heures 45
et l'innumation se fera au cimetiè-
re Notre-Dame d'Ottawa.
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| d'un million de foyers
D'UN BOUT l’autre du Canada,
un million de foyers sont sauve-

- gardés—un million de familles
_sont protégées—p

*- sur la vie,

i+ À ces foyers canadiens, l’assu-
- tance sur la vie garantit une sécu-

rité inappréciable. Aux heures
difficiles, elle fournit aux veuves

et aux enfants qu
charge l’argent nécessaire pour les
nourrir, les habiller, payer ieur
loyer et les autres nécessités.

Au moyen de l'assurance sur la
vie, plus de 3,500,000 Canadiens

ar l'assurance

ont mis en commun leurs écono-

mies dans un but de protection
mutuelle. Et ces économies

accumulées—placées en valeurs
fédérales, provinciales et munici-

i sont à leur

polices.

pales; dans les industries et les
services d’utilité publique; sur les
foyers, les fermes et les écoles—
profitent à tout le Canada.

Malgré les guerres, les épidé-
mies, les paniques et les crises
financières, l’assurance sur la vie à

rempli promptement et intégrale-
ment tous les engagements des

L'ASSURANCE SUR LA VIE
GARDIENNE DES

/

a

.

FOYERS
La
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Le prix des licences ne
sera pas abaissé pourle
moment dans le Québec

FEad

Le gouvernement préfère attendre les conclusions de
la commission chargée de la revision des impôts
provinciaux avant de s'engager sur cette voie.

REDUCTION SUGGEREE L'AN DERNIER

  

QUEBEC. Je 26. On ne réduira, On a soulevé ia question d'une
pes le taux des licences d'autamo-|réduction du taux de ces licences
biles dans le Québec avant que le|l'an demier, mais le gouvernement
commission provinciale des impôts| préfère attendre les conclusions de
présente son rapport a la Chambre |la commission chargée de préparer
provinciale des députés. C'est ce|la revision des impôts avant de
qu'annonce aujourd'hui Je trésorier {s'engager en cette voie. On croit
de la province, l'hon. Martin-B.|que le rapport sera présenté à la
Fisher. prochaine session.

Deux vendeurs des actions
Inglis assignés à l'enquête
par le commissaire Davis
Le principal ineident de la séan-

ce de la matinée de l'enquête judi-

ciaire sur la mitrailleuse Bren fut

l'échange verbal acéré entre le

commissaire-enquéteur, le juge H.
H. Davis, de la Cour Suprême du
Canada, et M. J. C. McRuer, l'avo-
cat de la John Inglis. “La remar-
que que vous venez de faire”, souli-
gna à un moment donné M. Mc-

 

Ruer a M. Davis, “ressemble à un
verdict”. “Ce n'est nullement un
verdict et vous ne l’ignorez pas”,
riposta du tac au tac le commissai-
re-enquêteur.
Le juge Davis a aussi décidé a

l'ouverture de la journée d'assigner
comme témoin les courtiers qui ont
transigé des actions de la John
Inglis: E. D. B. Kippen, de Mont-
réal, et E. H. Powler, de Toronto.

S. À. R. le duc de Kent
| gouverneurd'Australie

 

 

 

. Presse canadienne)
| LONDRES, le 26. — On a an-
noncé officiellement hier la nomi-

; nation du duc de Kent, le plus
! Jeune frère du roi, au poste de
; gouverneur général d'Australie. Il
succèdera à Lord Gowrie.
Ce dernier quittera son poste en

ment que le duc de Gloucester pour
aider le roi à s'acquitter du pro-
gramme toujours surchargé des cé-
Témontes officiels. Le duc et la du-,
chesse de Kent prenaient une part:
toujours croissante dans les nom-
breuses obligations qui incombent
aux membres de la famille royale et
sont très populaires à la Cour et‘
dans la société.
La ncmination a été faite, lundi

dernier, alors que le roi reçut Stan-
ley Bruce, haut commissaire d’Aus-
tralie, en audience,
Destiné à devenir un prince ma-

rin, une mauvaise santé força le
duc de Kent & se retirer de la vie
navale en 1929. Plus tard, il fut at- ;
baché au bureau des affaire. étran-
gères.

 
. novembre 1939, alors que le duc et
| la duchesse de Kent iront en Aus-
tralie afin d'assumer leurs nouvelles
fonctions. Il est probable que leurs
enfants, le prince Edouard et la
princesse Alexandra, accompagne-|
ront leurs parents. |
LORD GOWERIE RESIGNE
La nouvelle officielle dit que Lord |

Gowrie avait laissé entendre qu’il
désirait laisser les fonctions qu’il
avait assumées en 1936 et que Sa

| Majesté acceptait sa démission ‘avec: Connu sous le nom de prince
beaucoup de regret”. Habituelle-| Georges durant son adolescence et
ment, la durée d’office d’un gou- | les quelques années qui suivirent,
verneur général est de cing ans, il fut créé duc en octobre 1934, un
La nouvelle ajoute: mois avant son mariage avec la
“Il plait beaucoup à Sa Majesté princesse Marina de la famille |

d'approuver la nomination de Son royale de Grèce, à l'Abbaye de;
Altesse Royale le duc de Kent
comme gouverneur g du
Commonwealth d'Australie, succé-
dant à Lord Gowrie”.
Le duc de Kent n'a jamais visité

l'Australie. Il sera le premier gou-
verneur général royal du Common-
wealth et le premier à être choisi
pour n'importe lequel! Dominion de-
puis le statut de Westminster de
1931.
Trois membres de la famille royale

ont occupé le poste de gouverneur
général avant l'adoption de ce sta-
tut, qui reconnaît l'égalité entre
tous les Dominions et le Royaume-
Uni dans le cadre de l'Empire bri-
tannique. :
Le premier fut le duc de Con-

naught qui, sous le règne de son
neveu, Georges V, remplit les fonc-
tions de gouverneur général du Ca-
nada, de 1911 À 1916. Le feu prince
Arthur de Connaught, fils du duc
de Connaught, fut gouverneur gé-
nérai de l'Union Sud-Africaine, de
1920 à 1025. Le comte d’Athlone,
frère de la reine Marie, fut aussi
gouverneur général de l'Afrique du

; Sud de 1923 à 1931.
: On s'accorde à dire que le duc de
| Kent ne complètera probablement

]

 
Westminster, le 29 novembre. Leur |
fils, héritier du duché, naquit le 9!
octobre, 1935. Leur fille vit ‘: jour à ‘
Noël 1936.
Le duc, né le 20 décembre, 1902,

a beaucoup voyagé, particulièremert
en Europe où, en compagnie de la
duchesse, 11 rerplaça fréquemment
le roi dans l'exercice de ses fonc-
tions. Récemment, il assiste aux
funérailles de la reine Marie de
Roumoisje.

I1 vy a plusieurs années, 11 fit une
longue tournée de l'Amérique du
Sud, en compagnie de son frère
ainé, alors ce de Galles.
En Australie, il recevra un traite-

ment annuel de 10.000 livres austra-
llennes approxmiativement $40.000,
LONDRES, le 26— La Grande-

Bretagne fait bon accueil à la no-
mination par le Roi de son frère,
la duc de Kent, comme gouverneur
général d'Australie.
Les journaux, en annonçant cette

nouvelle, disent aussi que le Roi et

prochain et que ce sera une nou-
velle preuve de ia réalité des liens
qui unissent toutes les parties de

jl'empire à la maison régnante.
Le duc de Kent est âgé de 35 ans.

Accompagné de la duchesse, il par-
tira pour l'Austraile en novembre

‘absence du duc de Kent de|de l'an prochain pour succéder à
| Geane ne laisse seule- [Lord Gowrie. -

CEE

le garage de M Harry Steinman,

marchand de fruits. Is auralent

 
pas la durée d'office ordinaire de
cinq ans. On s'attend à ce qu'il de-

: meure deux ou trois ans en Austra-
| lle.

  

EN vendu leurbutin à M. Théorêt de
Hull, au prix de $16. Le magistrat

CORRECTIONNELLE a remis leur sentence à vendredi
matin.

SUITES GRAVES * + »

D'UNE BAGARRE
Le 15 octobre dernier, rue Pres-

ton, avait leu vers minuit une al-

tercation entre quelques citoyens

qui sortaient de la taverne “The

Last Chance”. .
Au cours de cette échauffourrée,

Francis Taylor, 69, 2ème avenue,

eut ia mâchoire fracturée, près de

l'oreille, et une plainte de voies

de fait fut logée contre Anthony

Menchini, 502, rue Rochester.

T1 appert que Menchini et un

ami, Albert Carmanico, 43814 rue

Preston, auraient pris les rires

joyeux d'un groupe mixte pour des

injures, et auraient entrepris de

punir les :nsolents. Taylor, type

chétif, peu belliqueux, se serait
avancé calmement vers Menchi..
pour lui demander de cesser les
hostilités. Comme réponse à cette
demande, Menchini, solide gall-|.
lard, lui aurait planté son poing
en pleine figure, puis, lorsque Tay-
lor était encore A genoux. Jui au-
rait asséné un formidable coup de

poing au menton. L'épouse de Tay-
lor crut alors, en voyant son mari
inconscient, qu'il evait été Lué.
Pendant ce temps, Carmanico lut-
tait comme un bon avec Walter
Rockburn, (4 rue Adeline, un aml
de Taylor. pendant que Mme Tay-

lor, Mme Rockburn, et la soeur de
celle-ci reçardaient nerveusement
le combat.

Le magistrat Strike, prenant en
considération la fait que Menchini
n'avait jamais été traduit en cour,
qu'il était un époux modèle, et
père de 4 enfants, le condamns
à deux semaines de prison I dé-
clara que l'accusé s'était montré
trop cruel, que son coup de poing
aurait pu avoir des suites plus
graves, et qu'il était vraiment
chanceux de s'en tirer à si bun
marché .

JEUNE CYNIQUE

Aimé Parise, 17 ans, 637 rue St-
Patrice, répondait ce matin & trois
accusations: d'avoir été trouvé en
possession d'un revoiver, d'avoir
porté une arme à feu sans permis,
et d'avoir commis un voi à main
armée samedi dernier, sur l'ave-
nue King Edward, sur la personne
de M. Lucien Gamache.
Le jeune homme protesta de soa

innocence. Son vol ne lui aurait
pas rapporté grand chose: un pa-
quet de cigarettes. Deux autres in-
dividus, arrêtés hier avec lui par
le détective Gray, s’avouérent cou-
pable de vagabondage, et rece-
vront leur sentence le 2 novembre.
Le jeune Parise revicndra en

correctionnelle le 2 novembre pro-
chain, pour entendre le Jugemens
du magistrat. ;

 

 

- MANIWAKI, Qué.
M. et Mme J.-B. Patry étaient

Ottawa la semaine dernière en hysite chez Mme Nap. Audet on Ns
ont célébré en famille I'annjversai-
re de leur fille Mme Roger Morel.
Mile Marguerite Allard. de S‘e-

Agathe-des-Monts, était en visite A
Maniwaki. la semaine dernière.
Dimanche matin dernier, M. T

St-Amour de Maniwaki. en ren.
trant & Maniwaki par le côté sud,
ne vit pes le tournant assey raide,
passa tout droit à travers les pô-
teaux soutenus par des câbles d’a-
cier, et alla s'écraser avec son suto-
mobile à quelque vingt pleds pius
att hauteur ne fut pas griè-
ve , mals sa voi:
démolie. Youre est
Mme Roger Maurel et Mme B. T.

Gratton étaient à Maniwaki di-
manche dernier, Mme B. T. Grat-
ton passera une couple de semaine
ict.

M. et heme DanieA M. 1 M . est
né ‘un fils ls 18 octobreerate
baptist sous ies noms de John. Wile
liam. Patrick. Parrain et marraine:

* + 2»
TROUVES COUPABLES

Albert Burton. M ans, 13° rue
Clarence. «t Marcel Lebru . 32
ans, 107 ru- York, ont êté truuvés

; coupables du voi de dix bartis de
 

 

jlone remporte la victoire et que ces

la Reine visiteront le Canada l'été |

Le
veau se
15. M. Lucien
son cours de solfège et M. Yvan:
Barette commencera Un cours d'in- |
terprétation de la musique selon
Cortot. La leçon portera sur le pré- !
lude M. Barette interpréters quel-
ques préludes de Chopin, en les
analysant.

 

CRAIGAVON NE
SE RENDRA PAS

(Presse canadienne)
BELFAST, 26. — A ceux qui de-

mandaient au vicomte Craigavon,
premier ministre du nord de l'Irlan-
de, quelle était son attitude au su-
jet de la proposition de W.-T. Cos-
grave, ancien président de l'Etat 1-
bre d'Irlande, relativement à me
conférence sur le partage de l'Irlan-
de, 1! répondit qu'il avait rien à ajou-
ter à sa récente déclaration qu'il
ne se rendrait pas.

 

 

Permission de

vivre en Espagne

(P.C.-Favas)
BARCELONE, 26.— Les membres

de la brigade internationale démo-
bilisée ont appris aujourd'hui du
premier ministre Juan Negrin qu'ils
pourraient revenir en Espagne
après la guerre, pourvu que Barce-

membres soient naturalisés espa-
gnols.

 

  

ie

 

{
i

it

aVu
| HST A ==   

 

  

  

   

 

 mr

CHEF DE POLICE

(Presse canadienne)
QUEBEC, le 26. — Le capitaine

A.-S. Bigaouette a été nommé hier
soir chef de police de Québec par
le comité d'administration. Il suc-
cède au commissaire H.-R. Gagnon,
de la police montée.
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UNE ALLÉCHANTE ÉCONOMIE!

 

Modèle 885

Le Nouveau

Radio

nouvelle valeur! Vous épargnereg

les annales du Majestic.

 M. Patrick Murphy. Madame Wil-
\ pommes, d'une vuleur dn $25 dans lan Murphy, de Cork, Ireland. 
 

 EN ACHETANT UN

Le Majestic est côté à un nouveau bas prix et constitue une

année — le nouveau Majestic vous apporte les plus récents
développements du génie radiophonique, au plus bas prix dans

De captivants modèles à tous les prix — permettent à tous
se procurer un nouveau radio Majestic à leur choix. La piupart

des nouveaux modèles sont maintenant en étalage. Puites le
tour du globe terrestre avec un Majestic.

Venez voir aujourdhui le Majestic que vous préféré. Laissez
le marchand vous montrer le merveilleux monarque de la
radio. Les radios dont tout le monde parle, les Majestic. Pro-
fites de nouveaux bas prix. Informez-vous de le remise d'échange
pour votre vieux radio. Voir le Majestic c'est l'acheter.

Voici un splendide radio Majestic (Modèle 885).
Attrayant, fonctionnant bien et d’une belle sonorité.
La compagnie Majestic est fière de présenter ce
nouveau radio automatique à un prix populaire et
vous prie d’examiner suigneusement la qualité de
cet appareil. D'abord un fascinant cabinet avec nou-
veaux plaqués d'une pièce, enveloppants, plus dura-
bles.

Puis l'étonnant rendement d'un radio de onge lam aves
huit lampes, v compris la nouvelle détectrice (6J8M) . . .
le nouveau dispositif de syntonisation automatique Malestio
par moteur, vous permettant de syntoniser automatiquement,
cinq de vos postes préférés au simple toucher d'un bouton, au
simple toucher d'un doigt . . . Capte les postes étrangers ainsi
que domestiques, eur deux bandes, grand cadran, large, éclairé
en bordure, sous verre. "Très sensible en raison du nouveau
condensateur triple . . “Oeil Electrique à double action”,
pour faciliter ia syntonisation manuelle exacte . . . Gros hout-
parleur dynamique de 12 pouces, d'une riche sonorité, et
plusieurs autres caractéristiques. $129 95
Prix °00:90 20s0cS1O000. 000015000020 Th 000

 

 Epargnez
Modèle 860

Majestic Spécial!

au delà de toute com
raison — riche sonorité, r
mondiale, en plus de Ia syntonisa-
tlon automatique bout des d

fon

   

éférés. Un
aut-parleur

captant vos six postes
alirayant cabinet —-
dynamique de 5% pes. Rendement
puissant d'un huit
lam

   

  

$64.95

en voyant ie Majestic. Cette

 

“ Modèle 871
Pouvoir supplémentaire!

Un nouveau radio de cheminée
Majestic, présentant plusieurs ca-
ractérist. supplémentaires Ren-
dement d'un n lampes — ?
tion mondiate, syntonisation auto-
ma bout des doigts,
de> tes préférée, Sand

verre, cell
bie jeu,
fascinant

de

CONDITIONS: UN PETIT VERSEMENT me
Le seiée pour vous convenir. < ="

‘Tous les comptes sont sujols A l'approbation de notre Service de Ürééit,

‘emreneA. J. FREIMAN Limited
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L'offre des doubles votes se

termine ce soir à

 

Los candidats de la ville

— pr nN

10 heures
nous visitent et se repren-

 

nent. — MM. Emile Larose, Ottawa ot Mlle.
Jeannette Michaud, Hull, sont, ce soir, on tête

de tous le classement.

 

-Monsieur Emile Larose, Ottawa,

est, ce soir, en tête de toute Ia lis-

te suivie de Mlle Jeannette Mi-

chaud de Hull
M. H.-A. Brisson, St-Onge, Ont,

3ème de tout le classement, est aus-

si en tête du district No 4.
Mile Germaine Groulx, Getineau

Mills, n'est dépassée, ce soir, que

par Mme Henri Cloutier dans Je

classement du district No 3, im-

médiatement suivie de M. Rod. Ra-
cine, Papineauville.

Mille carmen Séguin, Field, Ont.

reprend, ce soir, la première piace

du district No 5 en avant de Mme

Isaïe Lacasse et M. Henri DeGagné,

du collèges de Sudburv.

La personalité de M. l'abbé Jos.
A, Génier domine ce soir tout le
classement du district No 6. Mme A.

Langevin, Fauquier, Ephrem Poltras
Kapuskasing, Henri D. Major,
Amost, Norman Girard, Cochrane,
le suivent dans le clasement, par
ordre de mention.
M. R. O. Lafleur, Mlle Eveline

Ball, M. Roland Nolet et Mlle Gué-
nette pourront-ils réussir à dépas-
ser M. Emile Larose, candidat &
l'honneur dans la ville d'Ottawa?
Mile Jeannette Michaud déloge,

ce soir, Mesdames Séguin et Fortin
de la première place du district
de Hull,
Dans le district No 4 Maxime

Besner, M. l'abbé D. D. Bélanger,
Alcide Lalonde, Edgar Viau, Donat
Goulet et Mlle Florida Séguin ar-
rivent à la suite de M. H. A. Bris-
son, 3ème de tout le classement.

Il ne reste plus que quelques heu-
res pour essayer de gagner les deux
prix spéciaux de $500.
Nous ne saurions trop (insister

 

|

 

 
  
Madame OSCAR MONGEON,

East Templeton, P. Q., mère d’une
nombreuse famille, personne très in-
téressée aux oeuvres sociales, na -
tionales et religieuses Madame Mon-
geon est candidate de notre con-
cours pour ganger l’un de nos prin-
cipaux prix afin de faire instruire
ses enfants. N'ayant pas les revenus
suffisants pour donner à cette nom-
breuss famille l'instruction suffi -
sante à chacun d'entr’eux elle tra-
vaille fermement à gagner notre
premier prix afin de réaliser ses
ambitions.

M. Georges-J. Snvole,
sur l'importance du comptage| 76, r. Maisonneuve, Hull 503.125
DOUBLE des votes qui expire Mme J. E. Séguin, 181, rue
également, ce soir, à 10 heures. Tous| r. Laval. Hull, Qué. .... 556376
les abonnements recueillis avant 10
heures ce soir, en plus de compter
pour les DOUBLES VOTES et les
spéciaux de 8500, comptent aussi
pour le grand total de la fin du
concours et la distribution des
310.000 en prix.
Le bureau du Concours d’Expan-

sion sera ouvert, ce soir, jusqu'à
10 heures, pour recevoir les candi-
dats qui peuvent venir, eux-mémses,
apporter leurs abonnements. Les
candidats peuvent aussi nous faire
parvenir leurs remises par le cour-
rier, Toutes les lettres qui porte-
ront le sceau du bureau de poste,
avant 10 heures ce soir, seront ac-
ceptées pour l'offre des DOUBLES
VOTES et les prix de $500.
Le bureau du concours est situé

& 368 rue Dalhousie, Ottawa. Té-
léphone: 6-2088.

LISTE DFS CANDIDATS

Le champ Je trage a été divisé
en six districts, afin d'assurer pour
quelques-uns des prix, une tri-
bution plus équitable. Un candidar Chapeau, Qué. …………… 10.000
peut toutefnis obtenir des votes Mme Zéphir Chénier,
n'importe où quelque soit le district Notre-Dame de Pontmain, 400.000
dans lequel il réside. Mau . Mh e eebareael canne nec a 10000000 0 a

e Henri Cloutier,
DISTRICT No 1 Maniwaki, Qué. ........ 562.125
Ville d'Ottawa Mlle Annette Côté, Gren-

ville, Qué. …….. …….……. 425.000
Mlle Eveline Ban, M. Rodias Cyr, Notre-

226, r. St-Patrice, Ottawa 558.625 Dame-du-Laus, Qué. …… 195.000
Mlle Jeanne Beauchamp, Mile Albertine Demers,

332, r. Bt-Patrice, Ottawa 33.750] Notre-Dame-du-Laus
Mme Léa Brazeau, Qué.ee 235.000

32, r. Sherwood, Ottawa, M. Léonidas Desrosiers,
Ont. .. crn, 237501 Montebello, Qué. ....... 17.500

M. Paul Carrier, Mme Vincent Genaron, 18,
554, r. St-Patrice, Ottawa 163.750 rue Centre, Aylmer, Qué. 485.125

M. Ernest rcorsn Mme Alida Gingras,
8, r. Oak, Ottawa ....…. 548.500 St-François de Masham,

Mile Germaine DeGagné, QUE.iene 529.125
Ins. Jeanne d'Arc, Ottawa 551,750 Mlle Germaine Groulx,

M. Hector Gauthier, Gatineau Mills, Qué. …. 554.125
171, r. Lebreton, Ottawa 552.876 M. Paul Guay. St-Philippe

Mille Lauréa Gauvreau, d'Argenteuil, Qué. ….. … 488.000
302, r. Creighton, Ottawa 553.000 M. Emilien Guindon,

Mlle Germaine Guénette, Plaisance, Qué. ......... 290.750
110, r. Lebreton, Ottawa 557.500 Mille Lauréa Lachaine,

M. R.-O. Lafleur, St-Plerre de Wakefield,
633, Wellington, Ottawa 559.750 Qué. vee +000 486.000

Mme Jos. Leduc, M. Eugène Lafortune,
4611; St-Patrice, Ottawa 30.000 Masson, Qué. cu  SOLTBO

Mlle Alberte Major, Mille Irène Lafrance, 91, rue
175, r. Wilbrod, Ottawa . 554.125 Notre-Dame, Gatineau

Paul Moyneur, Mills, Qué. ............. 548.500
22, Lewis, Ottawa ........ 8.135! M. Xavier Lafrance,

M. Roland Nolet, Thurso, Qué. .... . 10.000
213, r. Cathcart, Ottawa 549.375 Germaine Laniel,

M. Aimé St-Onge, St-André-Avelin, Qué. . 540.500
226% St-Patrice, Ottawa 430.875 Mile Jeannine Lapointe,

M. Wilfrid Trépanier, Notre-Dame de la Salette 60.750
198, rue QGuigues, Ottawa 343.500! Germaine T. Larente,

M. Emile Larose, . Buckingham, P. Q. ........ 235.000

687, r. St-Patrice, Ottawa 665.500 Mlle Marie La Salle,
M. François Lepage, Te du Calumet, Qué. .. 544.000

208, r. St-Patrice, Ottawa 544.000 Mme Ernest Legault,
M. Paul Meloche, 8t-Sixte, Qué, ............ 18.000

80, r. Combridge, Ottawa
M. Julien Vachon
263, Parkdale, Ottawa .

DISTRICT No 2

Ville de Hall

M. Arthur Dents,

831.375

538.250

7, fferin, W ville … 4.978 |Mme Lionel Mageau,

MileAuguste vert He 14378 Glen Almond, Qué. …… 29.500

173, rue Laval, Hull .... 885.250

|

M. René Martial,

Mme René Gauthier, 1 9 pine,Qué a" 20.625

36, e Dollard, Hull .. 532500 . ayran
M. LS Girouard, Gracefield, Qué. ........ 851.780

24, rue St-Henri, Hull ... 320.375

|

M. Adélard Martineau,

M. Gérald Levesque, Ste-Cécile de Masham,
3 Hôtel-de-Ville, Hull, Qué. 0010000000 533.625
Qué...ue... 511780| Mme Oscar Mongeon,

M. Georges Marion, East Templeton, P. Q. .. 358.500
400, Laurier, Hull ....... 17500) M. Alphonse Michaud,

Mlle Jeannette Michaod, St-Cajetan, Qué. ....... 102.125
39, Blvd St-Josph, Hull 564.975

|

M. Jean Mondoux,
Mie Simone Piché, Thurso, Qué. ........... 546.250

189, r. Laurier, Hull, .. 8521500 |Mme Adrienne Paquette,
Mme Albert Roussel, Brownsburg, Qué. ...... 210.000

18, rus Jmneau Hull, M. Arthur Paquette,
Qué.een 287280| Mont-Laurier, Qué. 130.000

Jean Paul St-Jean, M. Hector Potvin,
66, r. Maisonneuve, Hull 418.625 |Angers. Qué. .......... 539.375

 

STIMULEZ
VOTRE FOIE

Gt vous sauteres du Lit allègre ~t frais

Le foie doit déverser deux livres de
bile tous les jours dans vos in
Si cette bile ne circule pas facilement
votre digestion ne se fait pas. Alors
les aiment se décomposent dans ie
intestins, les gas gonfient votre estomac
et voici que vous êtes constipé. Les
poisons commencent à circuler par tout
votre organisme, vous vous sentes lourd
ot indisposé et maintenant rien ne
vous en dit.

L'exercice abdominal ne suffit pas
toujours à corriger Ia cause de ce mal.
0 vous faut quelque chose qui aglsse
sur !- foie. n'y & que ce vieilles
patites pilules Carter pour le faie qui fe-
ront alors circuler facilement ces deus
livres de bdile et vous rendront “tout
pimpant” Sans danger et très douces.
elles font circuler la bil: sans lenteur
Elles ont l'sffet du calomel mals ne
contiennent pas de calomel on de .
cure.  Demandzs les ales

Mile Marguer:te Tomaro,
208, r. Notrz-Dame, Hull 500.000

M. Ernest Vadenals,
47, rue Kent, Hull ...... 388.760

OISTRICT 3

Rive Nord Outsouaise et
Gatineau

M. Geoffroy Alien,
7, r. Charles, Aylmer, Qué.

M. l’abbé Oscar Bélanger,
Luskville, Qué.

M. Paul-E. Bernier,
Sea Lake, Qué. ........

Mlle Rita Boisvenu,
Notre-Dame de la Salette 554.125

Mlle Léonie Bourcier, Fas-
sett, Qué.

M. Robert Branchaud,
Bois-Franc, Qué. .........

Mlle Emela Charette,
C, P. 165, Buckingham,
Qué. 1.100000 00neu0e

M. Alphonse Chartrand,
Buckingham, Qué. ......

Mlle Lida Chaput,

11.260

00.00 ueve

 

  

Mile Françoise Le Guerrier, -
Fort-Coulonge, Qué. ...... 144.000

Mile Germaine Leroux,
Montbello, Qué. ........ 6.500

Mme Georgiana Levert,
Brownsburg, Qué. ....... 162.500

M. Lionel Louis Serge,
Ripon, Qué.  ....... 110.000  

Mile Raymonde Quevillon,
N.-D. de ia Paix, Qué. …

Mme Bernard Quinn,
65, rue Main, Ayimer,
Qué. .

M. Rod. Racine,
Papineauville, Qué. ..... 583.000

M. Donat St-Amonr,

Masson, Qué. |... 28.125
M. Vaimore St-Jean,
QGracefielr, Qué. ........ 545.125

M. Donat Saumure,
Messines, Qué. …..…… …. 348.000

Mlle Denise St-Jacques,
Clément, Qué. .........

M. Julien Vanier,
Ferme-Neuve, Qué. .....

DISTRICT 4

Rive Sud Outaoualse

M. Joseph Bazinet,
Hawkesbury, Ont. ...... 832.500

Maxime Besner,
St-Bernardin, Ont. 557.500

M. l'abbé D. D. y
Pure, Fournier. Ont. .... 55637

M. Wilfrid Blanchet, tes
Carier pour le foie. nebines catégori-
quemaent tute autre chose. 336.

 

les élancementsENRAVEL ses
NEVRALGIE
Êtes-vous afigés de névraigie? Pas.
ses-vous ls journée et la os3 blanche
à souffrir le martyr, démoralisés par
ces douleurs aigues? Ne soufires pas

‘ plus longteraps. Le Mentholatum
soulage rapidement. En effet, ce fa-
meux remède de famille a soulagé des
milliers d’hommes, de femmes et d’en-
fants dans le monde entier. , Votre

. médecin vous en vantera les qualités
curatives. rez-vous donc, dès
aujourd’hui, un tube ou un pot de
Mentholatum à 30 cents, appliques-en

! sur la surface affectés et masses dou.
cement. Soulagement casuré ou argent
remis.

ee

Mile Dorette Bozu:'eu,
R. R. No Curran, Ont. . 540.625

M. Marcel Bourgon,
St-Is. de Prescott, Ont. 438.000

Mme Delphis Brasseur,
Fournier, Ont. .............. 25.000

M. Rodoiphe Brault,
R. R. No 1, Navan, Ont. 5473765

M. H.-A. Brisson, Bt-Onge,
Ont. L......210000000u00e 563.280

M. Ernest Brunet,
ClarenceCreek, Ont. ..... 355.000

Patrice Brunet,
Casselman, Ont. ..…….….

M. F. Charlebois,
Hammond, Ont. ........

M. Léopold Contant,

545.125

538.250

St-Eugène, Ont. ………… 510.125
Mme Néphétalie Corbel,
Pte-Fortunecoven 25.000

Mlle Yvette Cousinean,
Orléans, Ont. .…………………… 10.000

M. Gaetan Drouin,
38 des Cèdres, Eastview,
Ont.0000 .

Mme Alex Gadbois,
26 Carleton, Cornwall,
Ont. ......….….…>…00vacense

M. Viateur C -uthier,
St-Eugène, Ont. ……………

M. Moïse Groulx,
Plantagenet, Ont. ……….

M. Narcisse Gauthier,

518.875

468.250

297.500

Carlbedspring, Ont. …… 387.750
M. Donat Goulet,
Bourget, Ont. .......... 553.250

Mlle Louise Girard,
‘Wendover, Ont. …………….…. 105.875

M. Hervé Henri,
Rockland, Ont. ......... 541.625

M. Antoni Joly,
4548 Bordeaux, Montréal,

Lrscavsonsenenencerentetnenveeneute 17.500

Sarsfield, Ont. ......... 545.875
M. Alcide Lalonde,
St-Albert, Ont. ........ 555.750

Alfred Larocque
Alfred, Ont. ee 138.000

Philorum Landry,
Bourget, Ont. ........ 536.000

Mile Rachel 'æclair,
R. R. No 3, L'Origna)
Ont.0.recess 540.500

M. Romuald Lemay,
R. R. No -, Montréal, Ont. 35.000

M. Henri Lemoine,
Billings Bridge, Ont. .... 537.135

M. Oscar Leroux,
Caledonia Spring, Ont. .. 15.000

Mile Rita Patenaude,
69A Carleton N. Cornwall,
ont.ernieapcasaseerieuse 10.000

Mille Annette Pllon,
Ste-Anne de Prescott,
Ont. …….……....…..…ssecaveseseerer… 88.250

Mme David Préc ult,
R. R. No 1, Lefaivre, Ont. 534.750

Mlle A. Z. Plante,
62, Chemin Montréal,
Cornwall, Ont. ......... 539.375

M. Abraham Poirier,
Vankleek-Hill, Ont. .... 544.000

M. Léo Prévost,
Plantagenet, Ont. ....... 25.000

M. Eugéne-N. Racette,
Orléans, Ont. .......... 546.250

Mme Albertine Robitaille,
Hawkesbury, Ont. ...... 543.625

M. Donat Ravarr
Alexander, Ont. ........ 545.250

Mme Joséphine Rochon,
101, rue John, Eactview,
Ont.eee 15.000

M. J. Henri Rozon, .
142, Principale Hawkesbury.
Ont.ee 35.000

Mme Florida Sauvé,
Hawkesbury, Ont. .,.... 531.375

M. Elle Séguin,
St-Onge, Ont. 120.000

M. Lionel Séguin,
L'Orignal, Ont. .,...... 538.875

Mile Florida Séguin,
Dalkeith, Ont, ......... 552.876

Mile Lucienne Thauvette,
Trés-St-Rédempteur,
Qué. .....….….....0000s0u0s 548.500

M. Antoine Tittley,
Chute-à-Blondeau, Ont.. 551.750

M. Edgar Viau,
280 Chemin Montréal,
Eastview .....……….…....... 554.125

M. François Vinet, Collège
Bourget, Rigaud, Ont. . 530.250

M. E. Voisine,
Limoges, Ont. .......... 529.625

DISTRICT 5

Les diocèses âe Sault-Ste-Marie,
London et partie de

Pembrooke, Ont.

M. Léon Beaudry,
Verners, Ont. ...... een

Ferdinand Brosseau, R. R.
552.875

No 2, Chelmsford, Ont. 20.000
M. Pascal Caron,
Pain-Court, Ont. ....... 230.000

Mme Percy Castonguay,
Chelmsford, Ont. …… … 76.500

M. Henri Degagné, Collège
du Sacré-Coeur, Sudbury 557.500

Mme A. E. Fay,
95, rue High, North Bay,
Ont.

 

ass cca 00008 00. 625
M. Marcel Foisy,

sonfield, Ont. ….... 15.000
M. Damien Forget, Hanmer,
Ont. ......... a…………00000. 563.875

M. Ernest Gervais,
Gogama, Ont. .….………. 827.250

Louis Groulx,
Chelmsford, Ont. ..... 155.750

Mme Arthur Hébert, Pte 425,
Sturgeon-Falls, Ont. 546.250

Mme Hoséa Jubainville,
Matachewan, Qué. ……… 18.000

Mme Alphonsine Lanthier,
Sudbury, Ont. … .………… ,000

Madame [sale Lacasse,
179 Notre-Dame,
Sudbury, Ont. ......... 558.625

Mme J.-V. Lamothe,
Bonfieid, Ont. ………………. 11.500

Horace Marootte,
Chelmsford, Omt. ...... 421.500

Mme Romulus Maxwell,
Verner, Ont. ……………-.….. 15.000

M. Janvier Miron,
Verner. Ont. .........coniem.. 424.000

M. Alp. Monree,
Blind River, Ont. .,.... 135.000

M. Antonio Morin,
Bte 4, Chapleau, Ont. . 16.000

Mile R. A. Grenier,
45, Worthingtcnt Crescent,
Sudbury, Ont .....ee.. 547378

Mlle N. A. Niding,
R. R. No 4, Ont. ....... 200.000

J. Perras, Bte 95, Cyrille, Ont. avcecne

Axilda, Ont.……... 395.000
Dr. O. J. Rochon,

35.000| Tillebury, Ont

 

11
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M. LUCIEN GIROUARD, 24, rue

St-Henri, Hull, est un jeune horn-
me de 24 ans avantageusement con-
nu de in population de la ville de
Hull, très dévoué à sa famille et à
ses connaissances ainsi qu'à ses
amis. ll est l’un de nos candidats les
plus enthousiastes et compte bien
gagner l’un de nos principaux prix.

M. Victor Roy,
Noëlville, Ont. 128.500

Mile Carmen Béguin,
Pedr, Ont. ............. 561.000

M. Raoul Taylor, St-Charles,
Ont. ...……eonvosscscu0r … 5
Mme M. L. Thibault,
Warren, Ont.

Mme Isidore Vaillancourt,
Capréol, Ont.cco...

DISTRICT No 6

Les diocèses de Haileybury et
Ontario Nord

M. Camille Beanary,
Thornloe, Ont. ......... 547.376

M. C. E. Bélanger,

Prank Bertin,
Timmins, Ont. ………….….…es 25.000

M. Philomon Bourgeois,
Lepage, Ont. ……………….…… 15.000

Mme M. L. Brennan, .
Laverlochère, Ont. ..........

Gabriel Chartrand,
Thorloe, Ont.cocoons 421,750

Mme Emeraude Chevrier

M. J. A. Cousineau,
CP. 177, Témiscamingue
Qué. 1.442105 50000000

Fred Desbiens,
123, r. Willow, Timmins,
ONL. _....……cresvrsrmenseresseneanennnse

M. Hilaire Descotes,
Léoville, gask. .......hoor 13.000 11 constata, après un examen som- }

M.AnioetDeraiche, … saT19 maire, que Mme Azar était dans

Mme Wilfrid Ethier, un semi-coma et paraissait mou-
Ansonville, Ont. ........ 541,129

|

Tante. Autour delle, dix médecins
M. l'abbé Jos. A. Génier, et plusieurs infirmières essayèrent
Belle-Vallée, Ont. ...... 560.875

|

©N Vain de la sauver. Elle mourut
M, Norman Girard, dix minutes après l'arrivée du té-
Cochrane, Ont. ........ 853.000 |MOIN.

Mme Timothée Morin,
Kirkland Lake, Ont. ....

M. Renaud Lagacé,
Noranda, Qué. .……… ……

Mlle Irène Lamothe,
St-Louis de Nédelec, Qué.

Mme A. Langevin,
Fauquier, Ont. ..........

M. J. P. Laperriére,
16, 7lème Ave, Bte 305,
Noranda, Qué. .......... 412.500

Mlle Gabrielle LaSalle,
Ramore, Ont. ....... oo 449.000

Rév. Adélard Leclalr,
Vanquard, Sask. ........

M. David Legault,
Sullivan, Qué. ............

M. Henri-D. Major,
11 — Zième Avenue,
Amos, Qué.

M. Jos. Morin,
N.-D. du Nord, Qué. ...

M. Albert Paquette,
168, Birch, Timmins, Ont.

Mlle Rita Perron,
Val-Gagré, Ont, .......

M. Ephrem Poitras,
Kapuskasing, ont, ......
Mme J. A. Quesnel,

554.125

852.760

……0ceseu 00e

556.375

Perron, Qué. …………… …85.000
MM. Gratien Savoie,
Ville-Marie, Qué. ...... 542.750

M. W. Secours, C. P. 332
Val d'Or, Qué. ........... 45.000

Mlle Viola Tucker,
114, Eral, Cobalt, Ont. ....

Mie Héléne Turpin,
C. P. 564, Cochrane, Ont.
—>

LE COÛT DE

L’ENQUÊTE
LAZIER

L'enquête dans l'administration
du fonds d'amortissements de la ville
déclanchée par les accusations de
M. Lazier contre M. Gordon aura
coûté à la ville dans les environs
de 8500.
Deux des trois experts appelés

à faire enquête ont présenté leur
note hier aux commissaires.
Le Dr H.-L. Brittain, du Citizens’

Research Institute, demanda $60
par jour pour les trois jours de tra-
vail, et ses dépenses, soit un total
de $196,50. Le professeur Macken-
7e fit parvenir une facture de $202.-
3, aussi à $50 par jour, plus ses
dépenses. Le vérificateur A. Bruce
Davis n'a pas encore prés:mnté sa
note, et les commissaires l'atteu-
dront avant de faire une recom-
mandation au conseil nour le pale-
ment de ces frais.

QUELLES MESURES
LA MUNICIPALITE

PEUT-ELLE PRENDRE ?
Quelles mesures la ville peut-elle

prendre pour forcer une compagnie
d'huile à les règlements
municipaux qu’elle continue d'en-
freindre après plusieurs avertisse-
ments? C'est la question que les
commissaires ont posée au conseil-
ler juridique M. F.-B. Proctor, hier
après-midi.
M. Askwith, dans son rapport

régulier des matières inflammables
dans les égouts, note que le Sun
Oll Company, à son poste des rues
Kent et Somerset, continue de
faire fi des avertissements des ins-

20 terrai a cate he ostul n de te compagnie n°
plus étanche. L'essence s'en échap-
pe au point que les inspecteurs ont
dû demander à la compagnie de
le vider, et de le réparer uvant de
s'en servir de nouveau. Après plu-
meurs avertissements du même
genre, la compagnie persiste à ne
pas faire cas des ordres des inspec-
teurs. Ces derniers demandent,

la villedans leur rapport, que
prenno des mesures.
M. Proctor fera rapport sux com-

missaires à la prochaine assemblée.
——=mersvete

Les annonces veus disent où
et comment acheter.

549,625

  

1938

L'enquête
sur la mort
deMmeAzar

Le jury du coroner W.-T. Shir-
reff en est arrivé hier soir à un:
décision, relativement à ls mort de
Mme Abraham Assr, 33 asn, qui
fut admise dernier à i'ha-
pital dans le but d'y subir une

opération. “Nous trouvons que
Mme Azar est morte à hôpital
municipal d'Ottawa, le 21 octobre,
1938, par suite d’une erreur dars
l'administration d'une drogue.”
Onze témoins furent entendus à

l'enquête. Puis Me Raoul Mercier,
substitut du Procureur général, an-
nonça que l'enquête se poursni-
vrait avant qu'il soit décidé de

 

prendre quelqu'action que ce soit.
Le premier témoin, le docteur

J.-C. Paterson, 14, Maple Lane, qui

fit l'autopsie, déclara que son exs-

51.760

230.000

31.250

85.000

men avait indiqué une congéstion
cérébrale qui aurait pu avoir été
suscité par .un “empoisonnement
aigu ou d'antres causes’.
Le docteur J.-8.-C. Shotwell, chi-

miste, vint ensuite parler des pro-
priétés chimiques de la drogue em-
ployée pour traiter Mme Azar
avant sa mort, survenue vendredi
après-midi. Puis, le docteur Er-
nest-A. Morrell, 376, avenue Hu-
milton, qui assista le docteur Shot-
well, déclare avoir obtenu un
échantillon de la drogue adminis-
trée à Mme Azar, et après analy-

d'après les règlements du gouver-
nement.
Le chirurgien en charge, le doc-

teur Harry Dover, déclara .que
Mme Azar avait été admise à l'hè-
pital le 18 octobre pour une opéra-
tion.
Un examen préliminaire révéla

que Mme Azar souffrait d'une cer-
taine malaiie qui le força à cou-
tremander l'opération, qui devait
s'accomplir le 21, à 11 h. 30 du ma-
tin. Il ordonna un certain traite-
ment, indiquant à l'interne com-
ment le faire, et ajouta qu'il était
sûr que l'interne savait de quelle
façon procéder.

LA PATIENTE MEURT

À cinq heures du soir, le docteur
Dover fut convoqué par téléphone,
parce que Mme Azar, qui venait
de recevoir une Injection, était
mourante. En arrivant & l'hôpital,

Plus tard, le docteur Dover ap-
prit qu’un traitement qu'il n’avait
pas prescrit avait été donné à la
défunte. En consultant Jes regis-
tres de l'Eôpital, 1J apprit que
c’étalt un interne, le docteur Jo-
seph Glardine, qui avait comman-
dé la drogue en question.
Continuant, le docteur Dover

déclare que la drogue administrée
à Mme Azar avant sa mort était
inoffensive lorsqu'appliquée comme
il faut. Mais lorsqu'elle N'était pas
auparavant neutralisée, son emploi
était dangereux.
Témoi T'INFIRMIERE

moigne ensuite Mlle Eunice
Paul, infirmière à l'hôpital muni-
cipal depuis trois ans. File décla-
r& avoir demandé à une subalter-
ne, Mlle Audrey Carter, de prépa-
rer le cabaret pour le traitement
de Mme Azar. Mile Paul ajoute
qu'elle savait de quoi devait con-
sister le traitement.

“Je ne mis pas sur le cabaret la
drogue qui apparaissait sur le 1l-
vre, parce qu'il n'y en avait pas
sur le plancher à ce moment” rap-
pelle Mlle Paul.
Le docteur Glardine lui avaitdit

antérieurement qu'une autre dro-
gue pouvait être employée. Elie
avous savoir mal compris ‘l’interu-.

Elle ajoute qu'elle ne dit pas au
docteur Giardine que la drogue sur
le cabare?* n’était pas celle qui
avait été prescrite. Elle croyait
que la préparation qu'elle mit sur
le cabaret était identique à celle
qui était .nscrite dans le livre.
“J'étais ià ‘orsque le docteur Giar-
dine prit la drogue et la versa
dans un verre. Le téléphone sonna

se, trouvé que ce lot était “non
dangereux pour la consommatior”,

 lents

et j'allai y répondre” de déclarer
le témoin.
Répondant à une question de Mr

Mercier, Mlle Paul déclare qu'elle

n'avait jamais auparavant em-

ployé la drogue administrée à

Mme Azar.
LE Dr GIARDINE

Le docteur Glardine vient en-

suite faire le récit suivant: “J'ai

pris sur mei que l'ampoule de pou-

dre qui se trouvait sur le cabaret

était la drogue que j'avais anté-

rieurement prescrite, et j'en injec-

tai dans les veines de la malade.

A ce monent. Mme Azar était gaie

et parlait. Après l'injection, sa

respiration devint forcée et ses

yeux se mirent à tourner”.
“81 j'avais vu l'étiquette sur

l'ampoule, fe n'aurais jamais pro-

cédé à l'injection. Je croyais me

servir de ls drogue que j'avais re-

commandée ”*
Mlle Gertrude , dns

tructrice adjoint des infirmières,a
fait l’intéressante déclaration qui
suit: “La nréperation du cabaret
est le travail de l'infirmière: il ap-
partenait au médecin de faire le
traitement. Le médecin vérifie la
nature de la drogue”. }
Le docteur J.-E. Plunkett 278,

rue O'Conror déclare que ia dro-
gue administrée à Mme Azar, lo-s-
qu'elle n'est pas neutralisée. pro-
duit une mort presque instantanee.
Faisant le résumé des témoigni-

ges, Me Mercier déclare au jury
“Sans doute Ü est arrivé quelque
chose qui n’aurait pas dû arriver

mais ce n'est pas à vous qu'il ap-
partient de fixer la responsabilité.
C’est le devoir d’autres que vous”.
mmm

 

‘auto vous «à blessé?”
1 je le ssurai
me consulteront.”
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chansons, leur souvenirs!

ancien ou nouveau, qui aura payé
son abonnement ou son renouvel-
lement de TROIS MOIS à un can-
didat du GRAND CONCOURS DE
CIRCULATION DU “DROIT”.

A droit de concourir tout abonné

|

il s'agit tout simplement d'envoyer
| À l'adresse suivante: Concours du

‘Droit’, case postale 150, Ottawa,
une estimation du TOTAL DES
VOTES qui seront obtenus, à la fin
du concours, le 16 novembre, por
le gagnant du ler prix et le ga-

     

Les estimations de-

vront être mises à le

posts pos plus tard

que 10 heures du

soir le 16 novembre

prochain. Le résultat

final du Concours dé-

cidora du gagnant.

Evidemment, ceux qui

cat poyé leur obonne-

ment de trois mois

depuis le commence-

m du Con ,

ll ms oir daeon.

|

TALde.
II courir.

; Signature ..

M Ce magnifique
U  Radio-
{i Phonographe
Wm Vidor”
8 a été acheté de

| orM
i Limitée
UE RUE SPARKS,
: | OTTAWA

estimations. 

 
Le RADIO-PHONOGRAPHE “RCA VIC OR”
achetez chez ORME, rue Sparks, est un modèle DeLuxe, radio de 22
lampes en métal, combiné d'un phonographe et d’un appareil pour
enregistrer vos propres disques à la maison. Cet étonnant radio-pho-
nographe, dont le rendement est tout simplement merveilleux et dont le
large cabinet est une pièce d'art, est considéré comme le plus beu au
monde! Ses 22 lampes lui assurent,
disques,une parfaite sonorité et une tonalité d'un réalisme conforme à
l'exécution originale. |! possède un a--plificateur dynamique, l'OEIL
MAGIQUE” le “CERVEAU MAGIQUE” et deux super haut-parleursde
12” et autres amélioratioons. Et
éprouverez à enregistrer la voi». de vos enfants, de vos amis, leurs

ESTIMATION
CONCOURS

J'ai le plaisir de vous envoye». l'estimation pour le prix

destiné aux abeñnés. Les gagnants du premier et der-

nier prix destinés aux candidats obtiendront un TO-

* °0toreFoto gogo « **

Adresse: ville . .

| PRIX SPECIAL
| AUX ABONNÉS!

Tous nos lecteurs ayant payé un abonnementde

TROIS MOIS |
à un candidat du grand CONCOURS D'EXPANSION

du “’DROIT”’ ont la chance de gagner.

CE SUPERBE

Victor ©
AUTOMATIQUE

Avec appareil pour enregistrer les disques. ‘>

E

22
LAMPES

Echelle
de

Syntonisation
140-410

et

540-60,000
kes.

Une valeur de

685
Acheté de

ORME
Limitée

D-22, que nous avons

tant pour les ondes que pour les

imaginez la joie et le plaisir que vzus

CONDITIONS FACILES
gnant du dernier prix. Remarquez
bien: le TOTAL DES VOTES du
candidat qui gagnera le $2,000 du
Concours et des votes du candidat
qui gagnera la derniére des mon-
tres.

L'abonné qui donnera une estima-
tion exacte ou qui se rapprocherd
le plus du total des votes des pre-
mier et dernier gagnants, recevra
le superbe radio-phonographe Vic-
tor de $685.00.

DU DROIT

. o . Votes.

0; 0 f0B03 0 "eWIN « FOOT ¢ axe ¢ CrRVROLSS »

-

ee sgete sgagefofofer aT 0 ateseteteRaoRes ote.’ C180

No du domicile « 00700 6 0 2000 POaCeNee0TsSTILEeel o

AVIS —— Chaque trois mois d'abonnements vous don-
ne droit à autant d'estimations. Ainsi, un ebonne-
mentpu renouvellement d'ur an donne droit à quatre

ny

CONCOURS. DU "DROIT", case posale150, OTTAWA
+
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DROIT, OTTAWA,MERCREDI 26 OCTOBRE, 1938 — | 9

"|| A 10 Heures ce Soir
prend Fin l'Offre des

DOUBLES VOTES
À Souvenez-vous que JAMAIS après 10 heures ce soir, les abonnementsne
B compteront pour autant de votes. Trois ou quatre abonnements de plus

aujourd'hui peuvent vous valoir la bourse de $2,000.00 à la fin du con-

cours. oo

eeuereje DEUX MANIÈRES | vote -
DOUBLES

|

De faire parvenir vos abonnements pour l'offre des Periere chance.
| VOTES ~ DOUBLES VOTESet les prix de $500.00 agner
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1—Si vous le pouvez, rendez-vousce soir, 2.—Si vous ne pouvez pas venirau bureau |} Un de 7 /

Ces Deux Prix
D'ici 10 heures ce soir tous ls

§|

avant dix heures, au bureau du CON- du CONCOURS D'EXPANSION, déposez
cbonnements donneront le DOU-

|

COURS D'EXPANSION du DROIT, 368,

|

dans une boîte postale, avant dix heuresBLE des votes réguliers. Profitez-
en pour augmenter vos chances de

|
Tue Dalhousie, afin de faire remise de vos ce soir, les abonnements dont vous n'avez Finit F

gogner un des premiers grands abonnements. pas encore rendu compte. Ce Soir à f i

| sotsommes| NTLACHANCE NILE HASARDN 10h 7
urmoms127070 DÉCIDERONT DES GAGNANTS ler PRIX
porteur donne 25,000 votes au lieu

de 12,500,et ainsi de suite. Si, dans une réunion publique, un prix était offert à la personne la plus lourde, on se servi- $5000°
MULTIPLIEZ PAR 2 rait d'une balance pour établir, sans discussion, le gagnant du prix qui aurait été offert. |
LE NOMBRE DE VOTES C'est le méme procédé qui sera employé p our décider des gagnants de notre Concours.
INSCRIT PLUS BAS Un vérificateur officiel sera chargé de compterles votes de chaque candidat afin de déter- 2ème PRIX
Tableau répuley, de votes pourJos minerles noms desgagnants. Des juges d'une impartialité incontestable seront adjoints 8 ‘ 00

Concours d'Expanslondu“DROIT. au vérificateur pourattester que les prix ont été décernés selon les votes obtenus par cha- | 500
LIVRAISON PAR PORTEUR cun des candidats. | *

Durée Prix Votes » e e ’ ® Les deux candidats qui obtien-j5-——'# | |Pour prévenir toute Indiscrétion ét vius sroré rombre de
24 mois rere 1500 50.000 , d ,Ç J du Con les enve votes entre les 8 et 26 octobre

. z . ‘ndi tion : le, les 4 ou erniers [ours du Concours, ies enve- inclusivement, recevront chacunLIVRAISON PAR LA POSTE Afin de prévenir toute indiscrétio possib > Jours , al a $500.00

2 mols LT 1000 dees vertes, mais déposées dans uneboîte scellée à cet effet. Les candidats qui viennentau bu- aeChancesceen
Dans lecas d'une personne recevant actuel- reau du Concours pourront déposer eux-mêmes leurs enveloppes dans la boîte scellée. De ne seront établis et feur nom pu-ment le journal “Le Droit”, cet abonnemen : . , . A blié ‘à la fin d )membredevoisSeerdisshdo$0.dooo cette facon, les candidats seront assurés que le Concours se terminera honnétement pour mêmetemps que touslesautres
a tous. gagnants. 

LISTE : JAMAIS TROP TARD
COMPLETE PR|A >PEbCIAL | freratirapépordmmauveaideNeeepereonnidérablequ'ilne puisse- 7

gistrerait aujourd’hui et qui se mettrait résolument au travail d'ici dix heures ce soir,
puisse, sans trop de difficulté, rencontrer tous ses amis et recueillir suffisamment deDES PR |X votes pour gagner un des prix spéciaux de $500.00 ;

Nf Lesclassements nesont pas très élevés dans le journal et quelques abonnements de 24

PLUS DE $10.000 Voyage à Rome zmfefemcoe itn sou afin’ od rim. Fe
ler PRIX — en argent ...... $ 2.000.00

-

 

 
 

' , ‘ . Adressez toutes communications2ème PRIX — Sedan Buick 1939 $ 1.474.00 Pour le curé de la paroissé ou Tout ,

. 1939 11111112. $ 1.12600 LE DROIT

. PY gagne4ème PRIX — Plymouth 1939 .. 1.064.00 ram | iA me Pi lymou $ Ce voyage aller et retour à Rome, à bord d un luxueux pa 368, RUE DALHOUSIE CASE POSTALE 150
A Sime PRIX —- Sedan Willys 1939 $ 896.00 quebot sera donnégratuitement comme prix d'honneur spé-

| ; ciol au curé de lo paroisse où résidera l’heureux gagnant du vaut endeur ne hott Bureau ouvert: de 9 h. du matin à 8 heures du soir.
Six radios “Lindsay Airline” cha- a pes x recevra

eun, $189.50 . .. ..... $1.137.00 Ter prix une commission de 107, TELEPHONE 6-2088
| sur choque dollar qu'il

Six montres Tavannes, Bulova ou eura perçu en abonne-
Longines et laveuses élec-maeGoto 1 MM. LES CURES |=emus] FORMULE D'INSCRIPTION

de valeur moindre que la

marre

* mission qui lui itVingt MaLonasheer En devenant candidat de notre Concours d'Expansion, vous ps cave ie différence Bonne pour 5.000 Votes
$4000 .... ....... $ 800.00 pouvez gagner pour vous-même, ou pour votre paroisse, cette en argent. ;

De x toux de cha bourse de $2.000. S'il vous était impossible de prendre une Lerives le nom et l'adresse lisibloment et envoyez-les à

ux gy ux . ® . chacun $ 400.00 part active à ce concours, nommexzx quelqu'un pour représen- Un candidet actif est ce- “LE DROIT”, Case Postale 150, Ottawa

. ter votre paroisse et secondez ses efforts Tout ce que vous ele eu moins LS
Voyage à Rome et retour ....... $ 500.00 ferez pour aider le DROIT à atteindre son objectif, pendant eaux lea NOM . 1errssottoerraor occoBm
Commission payée environ Ny .. $ 1.093.00 ce concours, contribuera à accroître son influence et son ne du concours, c'est-à- :

Ç Lo prestige. Sen dévouement à le cause de tous les Canadiens

À

dire entre le 4 novembre Adresse [Ç
2277 français, catholiques de cette partie dupays, depuis vingt-cinq et le 16 novembre inclu- dtciidditto

TOTAL ...,.veus... $11,000.00 J ns, mérite votre encouragement. . sivement. +
Une seule formule d'inscription par eandidat.



4

+

10     

M. Lazier reconnait

son erreur et demande

son rétablisse

 

ment

Les commissaires prennent en considération sa de-
mande d'entrevue. — M. Lazier voudrait faire
enquête dons le département du percepteur
municipal.

 

Dens une lettre aux commissaires,

hier après-midi, M. F.-R.-L. Lazier,
reconnait l'erreur qu'il’ a commise

en portant des accusations contre

le trésorier municipal et demande
aux autorités de bien vouloir lui
accorder une entrevue pour discu-
ter de sa démission. M. Lazier sug-
gère aux commissaires de le char-
ger de faire enquête dans la me
thode actuelle de la perception des
impôts. M. Lazier dit que ce dépar-
tement aura besoin d'un nouveau
système si l’on doit permettre l'an
prochain le palement des taxes en
quart versements, Il cite les ser-
vices qu'il a rendue dans d'autres
département, notamment à l'assis-
tance chômage et aux balances
municipales.

I] réclamait dans sa lettre le cré-
dit d'avoir préparé le nouveau sys-
téme de surveillance aux balances.

 

M. Bourque s’éleva contre cette pré-
tention: “La réorganisation des ba-
lances municipales, dit M. Bourque,
c'est moi qui l'ai demandée et c'est
moi qui ai préparé les houveiles
formules de tenue de Hvre. M.

Lazier à reçu des commissaires l’or-
dre d'établir ce système, mais 1 ne
l'a pas inventé, comme il 12 pré-
tend. C'est moi qui al soumis à
l'examen des commisasites la for-
mule finalement adoptée et je ne
veux pas qu'on m'enlève le crédi:
de ce que j'ai fait.”
Le Dr Putman proposa qu'on lais-

se la lettre de M. Lazier dans les
dossiers pour le moment, atendu
que les commissaires n'an écalent
pas rendus au point de vouloir une
entrevue immédiate avec M Lazier.
En attendant, les commissaires
étudieront la demande de M. Lazier 5¢
et l'avertiront s'ils décident de Je
recevoir de nouveau.

 

Mort de M.l’abbé Poirier,
- ancien curé de Rochester

. C'est avec regret que nous appre-

.nons la mort de M. l'abbé Antoine-
‘Ovila Poirier, ancien curé d’une pa-
roisse de Rochester .(N.-B.), sur-
venue hier dans un hôpital local.

. L'abbé Poirier était âgé de 62 ans
: et est décédé à la suite d’une lon-
gue maladie,

Né dans ia province ‘de Québec,
{1 fut transféré, après son ordina-
! tion, dans le diocèse de Manchester
: (N-H.) et pendant plusieurs an-
. nées, fut chapelain de l'orphelinat
| aSint-Pierre, de cette ville, I] devint
“ ensuite curé de Troy (N.-H.), avant
d'aller à Rochester. Il y a envi-

| ron dix-huit mois, le mauvais état
i de sa santé le força à résigner.
: Après sa retraite, il se rendit à St-
i:

€
;

:

 

Hyacinthe ((Qué), et passa quelque
temps à l'Hôtel-Dieu. I1 était à
Ottawa depuis trois semaines.

Le défunt laisses pour pleurer sa
perte, deux frères, Frédéric, de St-
Hyacinthe, et Arthur, de Montréal,
et une soeur, Joséphine, des Soeurs
du Bon-Conseil, de Montréal. II
était l'oncle de Mme Gaulin, épou-
se du Or Eugène Gaulin, d'Ottawa.

La dépouille mortelle quitta les
salons funéraires Racine, 127, rue
Georges, hier, pour St-Hyacinthe,

où les funérailles et l’inhumation
auront Heu vendredi.

Le “Droit” désire offrir à la fa-
mille éplorée l'expression de sa plus
vive sympathie. .

  

Congrès des cultivateurs .
demain à St-Isidore

 

Un grand congrès de cultivateurs

aura leu demain a Saint-Isidore-
de-Prescott, sous les auspices de

-l'Union des cultivateurs franco-

! ontariens. On s'attend à ce que plu-
“ sleurs centaines de fermiers de tou-
“te la région y assistent. Les mem-
> bres du clergé sont aussi cordiale-
“ment invités par les autorités de
l'Union. M. Paul Leduc, ministre

=

des Mines en Ontario, rehaussera
le congrès de sa présence.
Le Congrès s'ouvrira par une

messe à 9 h. du matin. Il y aura
séances dans la matinée et l'apres-,
midi. A 7 h. 45, un grand ‘souper
réunira les convives. Les divers ora-
teurs aborderont, au cours de In
journée, des sujets trés pratiques.
On escompte donc un succés re-

tentissant.

 

 

Les travaux vont bon train,

=
»
,

i
Sous la surveillance de M. Alex.

. Stuart, surintendant de la commis-
sion du district fédéral, des ouvriers
sont à aménager un tertre tempo-

“raire. en gazon, autour du Monu-
ment aux Morts, sur la place de la
Confédération. Ce gazon sera main-
tenu jusqu’au printemps prochain,
alors que les travaux définitifs
d'embellissement et de soclage se-
ront entrepris,
La disposition temporaire s'étend

autour du Monument sur uns lar-
geur de 30 pieds. La base en ciment,
qui mesure quatre pieds de hauteur,
sera recouverte de terre à gazon.
Au sud du Monument, les travaux

se poursuivent en vitesse pour les
Altérations à la rue Sparks. Les  

place dela Confédération

 

nouveaux rails pour la vole de la
Ottawa Electric Railway sont arri-
vés hier, et aujourd’hui commence
le travail de préparation précédant
l'installation de ces rails. La nou-
velle ligne reliera la rue Sparks à
la rue Elgin.
Hier soir, à la lumière électrique,

les ouvriers versaient du ciment
dans les traverses du centre de la
nouvelle artère. La première sec-
tion, qui longe le Driveway, a été
imperméabilisée, et sera aujourd'hui
couverte de pierres, en attendant
les piaques de ciment qui supporte-
ront la couche finale d’asphalte. Le
ciment pour la section du milieu se-
Ta versé vers la fin de cette semai-
ne.

 

Importance
de la visite
de M. Pirow
 

SES RELATIONS AVEC LES DE-
MANDES COLONIALES DE
L'ALLEMAGNE.

(P,C.=Havas)
LONDRES, le 28. — La visite en

Europe d'Oswald Pirow, ministre
de la défense de l'Afrique du Sud,
attire l'attention des journaux an-
glais sur la question des demandes

- C*loniales de l'Allemagne.

L'opinion générale est que l'Alle-

\

 

; magne consentira à accepter quel-
ques équivalents territoriaux en

Afrique, au leu d'Insister pour
qu'or’ lui rende toutes ses posses -
sions @’avant-guerre. le rdglement
dont on. parle ici consiste en ce
qu'on rende à l'Allemagne le Toxo-
land et les Camerouns et, qu'en
compensation pour le Tanganyika
et le sud-ouest africain, on lui don-
ne eertains territoires de l’'Angola
portugais et du Congo belge.
La visite de M. Piruw à Lisbon-

ne, en route pour Londres, est re-
gardée comme se rapportant à la
quention de oéder À l’Allemagne une
partie de l’Angola, colonie portu -

gaise.
L'idée d'équivalents du sud-ouest

africain et du Tanganyika viendrait
_ du feld-maréchal Hermann Goering,
‘Qui en aurait fait part au marquis
de Londonderry, dans un mémoire
non officiel.

Les É.-U.doivent

rester neutres

TEL EST 1’AVISDU SENATEUR
. "BORAH AU SUJET DU PRO-

SLEME JUIF EN PALESTINE.
--- (Bresse Associée)

WASHINGTON, le 26.—Le séna-
teur Borab républionin Ge l’Ida-

ho, & déclaré que les protéis con-
tre in possibilité que l'Ansleteure

 

l'immigration puive pourrait en-
trainer les Etats-Unis dans une si-
tuation “délicate et même dange-
reuse”.
Dans une lettre au rabbin Ste-

phen S. Wise de New-York, le sé-
nateur Borah a exprimé l'opinien
que les Ftats-Unis se verraient
dans l'obligation d'accepter les
responsabilités d’un mandat s'ils
conseillaient à l'Angleterre quelle
attitude prendre.

Il déciina une invitation du rab-
bin Wise d'adresser la parole à un
rassembiement juif à New-York,
le 2 novembre prochain, pour pro-

tester contre la cessation de l'im-
migration {ive en Palestine.

“Nous ne saurions conserver le
respect de l’Europe et même notre
flerté nationale en dictant aux na-
tions étrangères comment elles
doivent observer leurs traités et
assumer leurs obligations, si nous
nous con‘entons de donner des
conseils”, a-t-il écrit.
A son avis, l'Angleterre tiendra

fidèlement ses obligations.
“Mais je crois fermement que

l'Angleterre est placée dans une
situation fort délicate et difficile
et que nous pourrions nullement
aider la cause qui nous intéresse
en tenant une assemblée massive,
justifiable reulement dans le cis
où l'Angleterre se préparerait à
faire quelque chose de repréhensi-

“A moins que nous nc soyions
prêtés à aller beaucoup plusloin
que le pays lui-même ne désire
s'engager et à assumer nous mé-
mes de lourdes obligations, n'est-il
pas plus sage de s'en remettre à la
patience, à la sagesse et à l'hon-
neur de l'Angleterre et souhaitor

solutiondansTe ee Se unedons € sens de ses obliga-

rsras

Aux temps préhistoriques, |
les annonces étaient rares.
Les habitants d'alors, vivant.
dans des antres des monta-
gues, apprirent pourtant à
lire et à connaître le progrès,
fusqu’à ce que, petit à petit,
Us en arrivèrent à la civilisa-
tion moderne. Lisez les an- nonces, vous leur deves beau-

: Nouvelles
0

de Cornwall
—

CORNWALL, le 2.—M Joseph

Lalonde, 70 ans, est mort après
une longue maladie. Il décéda di-

manche à midi et demi, à 21 rue

. M reçut les derniers +
L était réci-

dent de Cornwall depuis B58 ans.

I était maçon. I naquit à St.
Zotique (Qué) le fils de Josepi:

Lalonde et de Mme Lalonde, née

Balomée Leblanc. Il arriva en cel-

te ville à l'âge de 13 ans. .

Son épouse mourut il y a bait

ans. I laisse um fils, Jules, de

Rouyn (Qué) et une fille Mrae

Henri Craig a domicile. II laisse

aussi trois soeurs, Mmes Damase

Lotas et Joseph Bergeron. et Mile

Rose Lalonde toutes de cette ville.

Les funérsilles eurent leu mardi

à 9 h. à l'église de la Nativité. M.

le vicaire H Ouimet fit la levéc

du corps et chanta la messe de

funérailles. .

La chorale sous la direction de

M. Louis-R. Parent, maître de

Chapelle, exécuta la messe de HKç-

quiem Grégorienne. Mme A. Ha-

mel, nièce du défunt touchait l’or-

gue. M. Parent, sur demande de
la famille, chanta de cantique “Au

Ciel, Au revoir” à la fin de la mes-

Les porteurs étaient MM. Philip-

pe Lapensée Roy Bingley. Jos

Bergeron, ir. Antoine Plamondon,

Elzéar Ruest et Joseph Miron.
Nos sympathies a la famille. ”

 

Mariage Merkley-Blanchard
Le mariaze de Florence, fille de

M. et Mme Omer Blancaard, rue

Willaim, et Robert, fils de M. el
Mme James Merkey de cette ville,
fut bénit à l'église de la Nativité,
samedi après-midi. La mariée don-

tait un élégant costume tailleur
gris-foncé avec chapeau en feutre
couleur vin. M. Samuel Landriaull
servait de témoin à M. Merkley.
Les parents et amis furent conviés
après la cérémonie à un succulent

mariés parirent pour voyage en
auto à Montréal et Vermont.
A leur retour les nouveaux époux

résideront à 58 William. Nos voeux
de bonheur les accompagnent.

 

| aux FUNFRAILLES - ©. =
Assistaient aux funérailles de J.-

di dernfer, MM. Rodolphe Dani,
CR. et son épouse, M. le Cure
J.-A. Goulet Arthur Chevrier, Dr
B.-J. Rouleau, Fred. Le{eovre, Té-
lesphore Lussier et Henri Lussier,
tous de cette ville.

 

BAPTEMES
A M. et Mme Israël Bourdon, née

Lucia Lebrmn, une fille baptisée ‘le
23 octobre, sous les noms de .Ma-

grands-parents de l'enfant. Pu--4
teuse: Mme Jean-Baptiste Voyer,
tante de lenfant. Ce baptéme eut
leu à l’église St-Pélix de Valois.
A M. et Mme Léo Hémond, née

Leila Thompson, un fils né le 12
octobre, bantisé à l’église de la Na-
tivité, le 23, sous les noms de
Charles-Cletus. Parrain et marral-
ne Claude Dupuis et Aurore Hé-
mond.
A M. et Mme Wilfrid Aubry, née

Dula Deschamps, une fille née le

12 octobre, baptisée à l'église de ia
Nativité le 23, sous les noms de
Marie-Louise-Simonne. Parrain et
marraine: Amédée Bougie et Loui-
se Trankuil.
A M. et Mme Edmour Auclair,

née Adrienne Dufresne, une fille
née le 15 octobre, baptisée le 23
à l’église de la Nativité sous les
noms de Marie-Reine-Caudette-
Gisèle. Parrain et marraine: Odi-
lon Dufresne et Adrienne Côté.
À M. et Mme Ernest Bonneville,

née Lucy Bradley, une fille née le
27 septembre baptisée le 23 octo-
bre à l’église de la Nativité, sous
les noms de Marguerite-Sylvla.
Parrain et marraine: Wilfrid La-
violette et Christina Bradley.

VISITEURS
M. et Mme Arthur Dumont ainsi

que Mlle Pierrette Deschamps vi-
sitalent leurs parents à St-Isidcre
de Prescott dimanche dernier. Is
rendirent visite à M. et Mme An-
ie(ome M. et Mme Gérard

, M. et Mme P,
bus de ta re einer,
BANQUET
L'ouverture officielle de la .velle salle à manger de l'hôtel

Royal fut faite mercredi et Jeudi
les 19 et 20 derniers. On estime à
plus de 2.050 personnes le nombre
de personnes qui ont pris part auxbanquets les deux soirs d’ouvertu-

 

M. Rodoimhe Danis, CR. :
maître de cérémonie le premiersoir et son frère M. l'avorat RenéDanis eut charge des cérémonies
du second banquet. Plusieurs o:a-teurs adressèrent la parole, tousixprimant leurs voeux de succès àM. Fred Lefebvre, Propriétaire del'hôtel Parmi les orateurs nous&vons remarqué MM. Lionel Che-vrier, MP, F.B. Browniidge, M.PP. Don Penniston, gérant duclub de crosse, sous les auspicesduquel ces banquêts étaient don-nés; M. Fred Lefebvre, prov. del'hôtel: M. J. Pilon, remercia au
nom de son fils Paul, pour la pré-
sentation de la coupe gagnée par
son fils qui & été jugé le joueurle
plus efficace et utile du club; M.
Rodolphe Danis, CR, présidentconjoint; John Lawrence McDo-
nald, préfets du canton; Dr Elzcar
Emard, maire de Cornwall; Walla-
ce Gallinger et M. l'avocat René
Danis, président conjoint,
Tous s’amusèrent ferme aux sons

des harmonies d'un orchestre choi-
sie et un spectacle donné par une
troupe de Montréal, remporta un
réel succès.

 

“Etes-vous marié?” i , forme les portes de Jo Palestine à coup de reconnaissance.

certe.

der j'ai torabé en bas d'un esca-

née en mariage par son père, por- :

goùpér chez les parents de la ma- Montréal, M. Alphonse de La Ro-

riée. Plus tard dans la journée, les,

B.-Arthur Paré, à Montréal, same |l'abbé Paul-Emile Gosselin. L'On-

Tie-Anita-Lillane. Parrain et mar- | Provinces Maritimes étaient repré-

raine: M. et Mme Emerie Lebrun, ;

(mme. section féminine sers, établie
prochainement à Srerbrooke.

LE DROIT,

Avantde ee présenter en

jourd'hui son cabinet & 10. Downing
Street, et on dit qu'il lui a deman-
dé d'être entièrement d'accord au
sujet de sa politique, afin qu'il
puisse se présenter en chambre des

communes le ler novembre avec

l'appui solide du ministère. !

Bien qu'au point de vue techni-|

que ostte réunion ne soit que ls

séance hebdomadaire régulière, elle

est d'une grande importance du

fait que le parlement s'assemblera
de nouveau en six jours.
Le sentiment général dans les

milieux politiques, c'est que M.

Chamberiain aura J’appui complet

qu'il demande. La politique qu'il

doit proposer, dit-on, est une poli-

tique d'apaisement et de concilia-
tion appuyée sur les armements.

 
2ème session

Lo

=
+*

Le Comité Permanent des Con-
grès de ‘la Lengue. française en
Amérique a tenu les 17 et 1. octo-
‘bre à l'Université Laval ca 2ème
i session annuelle. Mgr Camille Roy,
vice-recteur de l’Université Laval et
présiden* du Comité Permanent,
présidait les séances. Les autres
représentants de la Province de
Québec étaient Mgr Olivier Mau-

lreault, recteur de l'Université de

chelle, Chef du Secrétariat de la
Société St-Jean-Baptiste de Mont-
réal; M. le chanoine Cyrille Ga-
gnon; M. l'abbé Albert Tessier, du
Séminaire de Trois-Rivière; l’Ho-
norable Cyrille Delâge; M, le doc-
teur ArthurVallée; Maltre Anto-
nic Langlois, M. Henri Boisvert,
prés.dent général de la Société St-
Jean-Baptiste de Québec, et M.

tario avait délégué le T. R. P. Jo-
seph Hébert, OMI, recteur de
l'Université d'Ottawa; le R. P. Ar-
thur Joyal, OM.I., secrétaire de
l'Association d'Education de l'On-
tario, et M. le juge J.-A.-S, Plouffe.
De l'Ouest étaient venus M. le doc-
teur P.-O. Beauchemin, de l’Associa-
tion d'Education de l'Alberta, et M.
le juge Henri -Lacerte, de l’Associa-
tion d'Education du Manitoba. Les

sentées par MM. G.-J. Comeau et
Calixte-F. Savoie, de la Société de
l’Assomption. Les délégués franco-
américains étaient M. l'abbé Adrien
Verrette, de Manchester; MM. Eu-
gène Jalbert, de l’Union St-Jean-
Baptiste d'Amérique, et Adolphe
Robert, président des Canado-Amé-
ricains.

~ Le Secrétaire a fait rapport au
Comité des activités du Buréau et
du Secrétariat pendant les mols
écoulés depuis la réunion de fé-
vrier dernier. Le travail accompli
a porté en partie sur l'organisation
du Comité Permanent. Le Bureau
et le Se.rétariat se sont occupés de
réaliser certains voeux du 2ème
Congrès de la langue française en
Amérique. Il convient de signaler à :
nouveau sur ce point le Mémoire
présenté par le Comité Permanent
à la Commission Rowell en juin
dernier et la Mission Pédagogique
envoyée dans lle du Prince-
Edouard en juillet.

Le Bureau et le Secrétariat se
sont employés également à resser-
rer les liens de fraternité qui exis-
tent entre les divers groupements
français du Canada et des Etats-
Unis. Mgr Camille Roy a repré-
senté le Coinité aux fêtes de La
Vérendrye à St-Boniface et au
Congrès de l'Association d’Educa-
tion de l'Ontario. Le Comité s'est

l'associée, par l'envoi de volumes ou
de lettres de félicitations, à cer-
tains événements heureux de la vie
française en Acadie, dans l'Ouest
canadien, en Nouvelle-Angleterre et
en Louisiane.

Le Secrétariat est à compiler |
présentement une important” docu- !
mentation sur divers groupements '
de ces régions. Il & auc-i entrepris |
des démarches afin de faciliter aux
nôtres l'accès de carrières un peu
spécialisées. Il à enfin obtenu ou

 
certaines injustices à l’endroit de la
population française du Canrda. |

M. Antonio Langlais, trésorier du
Comité Permanent, a fait rapport
en ce qui concerne les finances du !
Comité. Celui-ci avait en février |
dernier une encaisse de $22,200.00.
Une forte partie de cette somme a
été employée à la réalisation des
engagements pris par le 2ème Con-
grès de la Langue française à l’en-
droit des souscripteurs de $2.00 et
plus à l'oeuvre du Congres. Près
de 6000 exemplaires du Compte
Rendu du Congrès et plus de 5,000
volumes des Mémoires ont été expé- |
diés à ces souscripteurs. L'impres-
sion et l'expédition dc des volumes
ont coûté au Comité Permanent au-
delà de $12,000.00. Si l’on ajoute à ;
cela les dépenses du Secrétariat, les |
frais de représentation, l’on arrive.
& un: dépense de $15,200.00. Le Co-
mité n’ayant retiré aucun revenu
pendan' ce temps a donc en caisse
une somme de $7,000.00.
Le Secrétaire a fait connaltre |

aux membres le travail accompli:
par les Commissions du Comité
Permanent. Ciñq de ces Commis-
sions ont été constituées: la Com-
mission juridique, la Commission
d'Education, la Commission de la
Radio, la Commission Générale des
Voeux et ia Commission des Res-
sourced. La Commission ridique
à préparé le Mémoire que le Comité
Permanent a présenté à la Com-
mission Rowell. Les autres Com-
missions ont fait au Bureau et au
Comité Permanent de nombreuses
suggestions. Les plus importantes
ontété discutées en séanc> du Co-

 

-’ Les membres du Comté ont pris
connaissance des mémoires four-
Tiis par la Commission d'Education
et la Commission de la Radio. A
la demande du Comité. le Bureau
tntreprendra prochainement des
démarches auprès de oui de droit
en ce Qui concerne ces deux do-
maines de l'Education et de la
Radio. L'on & auesi étudié avec
grand soin les voeux exprimés par
les rections féminines de lu Com-
mission œénérale des voeux. À la:
demande de la zection de Montréal.
  

permanent du congrès

de la langue française

espère obtenir le redressement de |

26 OCTOSRE, 1938

Chamberlain aurait demandé
l'appui entier de son cabinet

 

chembre des communes,
le Ter novembre.

 

Le prersier ministre, fait-on re

marquer, retarde d'annoncer les ne-
minations du premier Jord de l'A-

mirauté et du secrétaire pour les

dominions, postes. rendus vacants
par la démission d'Alfred Duff Coo-
per et la mort de Lord Stanley, par-
© Qu'il est possible que quelques-
uns de ses ministres ne puissent pas
lui donner tout l'appui qu’il leur au-
rait demandé.
M. Chamberlain ferait à son gou-

vernement une déclaration qui se-
rait la base du discours du trone, à
l'ouverture du parlement. Elilc por-
terait sur tous les points importants
de la politique nationale, deputs le
réarmement jusqu'à la guerre es-
bagnole et la politique de la Gran-
de-Bretagne envers l'Allemagne,
l'Italie et l’Europe centrale.

 

du comité

 

Les membres du Comité ont
discuté longuement le mémoire
présenté par la commission des
ressources. L'impression des volu-
mes du deuxième Congrès a singu-
lièrement obéré le budget du Comi-
té. D'autre part. le fonctionne-
ment d’un organisme à ravonne-
ment aussi vaste aque lest le Comi-
té Permanent entraîne certaines
dépenses: maintien d’un secrétariat
frais de correspondance et de vov-
ages. Les membres ont été: una-
nimes à reconnaître au'il fallait
assurer le plus tôt possible un
budget annuel au Comité. L'en-
caisse actuelle ne saurait alimen-
ter ce budget de facon convenable.
Ils ont recommandé au Bureau la
mise À exécution des suecestions
faites sur ce point par la commis-
sion des ressource. .

L’on a donné lecture en séance
d’un Mémoire rédigé par M. Jean-
Marie Laurence au nom de la Mis-
sion pédarogiaue envovée dans
l'Ile-du-Prince-Edouard en juillet
dernier var l’entremise du Comité
Permanent et grâce à la collabora-
tion du journal “Le Devoir” et du
Département de l'Instruction pu-
blique de la Province de Québec.
Tes membres de cette Mission n’ont
vas limité aux cours de francais
leurs activités. Ils ont parcouru
l'Ile, nrononcé des conférences et
recueilli une abondante documen-
tation.

Les membres ont également nris
connaissance d’une lettre de M.
Omer Héroux, rédacteur en chef
du “Devoir” et substitut de l’Hon.
Wade-O, Martin. représentant de
la Louisiane dans le Comité Per-
manent. Dans cette lettre, M. Hé-
roux s’excusait de ne nouvoir assis-
ter aux réunions du Comité et don-
nait à ses collègues d'intéressants
détails sur le renouveau francais
en Louisiane depuis le 2ème Con-
grès de la Langue francaise. Ces
deux documents ont incité les
membres du Comité Permanent à
poursuivre avec plus d’ardeur le
travail commencé pour les Aca-
diens de l'Ile et de Ja Louisiane.
La Section masculine de la Com-

mission générale des voeux s’est
occupée d'organiser le Congrès
économique dont on avait réclamé
la convocation lors du 2ème Con-
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Seulement

Mort violente

de G. Taylor.

.ducamp Borden
© (Preese Canadienne)

N, Ont, le 28-0. Tay-

lor, 25 ans, employé dans Ia fabri-

cation des uvions au camp Borden,

près d'ici, a été tué aujourdhui
quand l'automobile qu'il souduisatt

& été frappé par l'express Torontu-
Winnipeg du Pacifique Canadien,
sur un passage à niveau dans Al-

lison, à 50 milles au nord de Tu-
ronto. La victime était née à
Winnipeg.
Taylor fut projeté & cent pieds

dans un fossé qui longe les rails.
Son automobile est comp'ètement
détruite et on trouva le moteur à
35 pieds des débris. Le constable
W.-B. Elliott, de la police provin-
ciale, a déclaré qu'il y avait ua
avertisseur électrique près du pas-
sage à niveau et que, il y à deux
mois, on avait érigé des enseignes
pour prévenir les automobilistes.
H. Toman et J, Marshal, de To-

ronto, ingénieur et chau:feur de
la locomotive, ont affirmé que
l'avertisseur électrique et celui du
train fonctionnaient tous les deux
au moment de l'accident. On fera
une enquête
prt

On ne tolérera pas

 

|le mépris de la loi
TORONTO, le 26.— Le procureur

général Conant a déclaré aujour-
d'hui les tactiques illégales des gré-
vistes de la “Humberstone Shoe
Company” ne seraient certainement
pas tolérées. 27 hommes de la poll-
ce provinciale sont déjà dans la
région de la grève et Me W.-B.

| Common, conseiller juridique du
département du procureur général,
se rendra sur les lieux pour donner
des directives à la police et accor-
der son assistance au substitut
local du procureur de la couronne
dans les poursuites qui font suite
À certaines manifestations intem-
pestives des grévistes. .
Dix personnes dont cing femm

sont accusées de voies de fait par
suite d’une bagarre entre les “pi-
quets” et les ouvriers lorsque ceéux-
ci tentèrent de pénétrer dans l'usi-
ne, fermée depuis sept semaines par
suite de la grève. La comparution
des accusés a été ajournée à une
semaine.) ,
Le ministre du: travail. Norman

grés de la Langue francaise. Le
Comité Permanent a décidé aue ce
Congrès aurait lieu à Montréal. II
a cru plus sage de ne pas fixer im-
médiatement la date de ce Con-
grès. Il a recommandé au Bureau
la formation d'un Comité Provisoi-
re d'organisation. Ce Comité sera
composé de auelques techniciens et
hommes d’affaires de Québec et de
Montréal. Il aura pour mission de
préparer un plan d’étude de notre
situation économique et de fraver
les voies au Comité officiel d’or-
ganisation du Conrrès. Les mem-
bres de ce Comité vrovisoire ont
été désignés var le Bureau du Co-
mité Permanent. II v a lieu d’es-
Dérer au’ils pourront se rencon-
trer à Montréal dans auelques
jours. :
Le Comité Permanent a étudié

diverses auestions de caractère
plus intime. Il a tracé au Bureau
et au Secrétariat un vaste vro-
gramme d’action. Les membres se
sont séparés le 19 octobre au soir
plus confiants dans VYavenir des
grouvements francais d'Amériaue
et résolus plus que jamais à col-
laborer étroitement avec le Bureau
et le Secrétariat du Comité.

Paul-Emile GOSSELIN,
Secrétariat rénéral.
du Comité Permanent.

Université Laval,
Québec, le 21 octobre 1988. 
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Radio-Canada

   

‘aurait un

poste à ondes courtes
pour la visite du roi

 

On présume aujourd'hui dans les
milieux gouvernementaux que a
venue au nays des souverains an-
giais hâtera d'un an peut-être la
date de la construction du poste
transmetteur à ondes courtes dr
Radio-Canada. Blen que la radio-
diffusion au monde entier des
grandes cérémonies qui marque-
ront le passage au Canada et aux
Etats-Unis, puisse se faire par l'in-
termédiaire de la BB.C. de Lon-
dres ainsi qu'avec le concours dc
l’un des deux grands réseaux amé-
ricains, on pense que ce serait la
meilleure occasion pour 1elier de-
finitivement notre Dominion per
ondes courtes avec la Grande-Bre-
tagne aussi blen qu'avec la France

et le reste du continent européen.
Personne n'ignore toutefois qu'eu

raison de in limitation des crédii
votés à cette fin à la dernière ses-
sion Radio-Canada na pu entre-
prendre rien d'autre que d'étendre
son réseau de postes à ondes lune
gues aux Maritimes et aux Prai-
ries A la session qui s'ouvrirait
dans un mois le gouvernement te-
rait voter au parlement les subsle
des nécessaires.
Bien que le choix du site du poe

te à ondes courtes ne soit pas on-
core annoncé. on pense qu'on ‘e
situerait dans la même région
québecoise que les transmetteurs
de CBF qui se trouvent à Contre-
coeur. près de Montréal. 

SEE

Hipel annonce une conférence avec
le procureur général et le major
général Victor William, commissai-
re de la police provinciale. :! affir-
me que son ministère est prêt à
faire tout ce qui est humainement
possible pour terminer la grève.
“Je me rendrai sur les lieux per-

sonnellement, s'il le faut, dit M.
Hipel.

Mme R. Sutton

tire Cumberland

de l’obscurité

 

 

(Presse canadienne) .
CUMBERLAND, C.-A., le 26—

Mme R. Sutton, de Cumberland,
Colombie-Anglaise, fut tirée de son
sommeil par un appel téléphonique
qui apporta l'heureuse nouvelle de
sa veine formidable. On lui appre-,
nait en effet qu’elle gagnait $150.-

000 grâce à un billet qu'elle déte-
nait sur Contrevent, le vainqueur
du Cesarewitch, la fameuse course
irlandaise courtüe a Newmarket, et
sur laquelle était greffée une lots
rie pour les hôpitaux. a
“My goodness” s'exclama-t-elle,

“That's mighty fine, mighty fine”.
Cumberland est une petite lle sur

l'île de Vancouver.
La Colombie Anglaise compte

——t————— |SiX-Sept autres billets heureux,
mais aucun des autres ne portait
sur un des trois premiers chevaux.

 

LE RECORDMANDES
DONNEURS DE SANG

(P.C. - Havas)
PARIS, 76. — Trois à quatre

transfusions sanguines par semai-
ne, quatre années de dévouement
et linfirmier de l'Hôtel-Dieu de
Rouen, André Eudeline, peut pos-
tuler à 49 ans au titre de record-
man des donneurs de sang. Il vieut
en effet de donner son sang pour
la 594ème fois. Son record quoti-
dien, c’est trois transfusions en
une seule journée, en différents
endroits puisque Eudeline, don-
neur ambulant, est à la disposition
des chirurgiens de Rouen auss
bien que ceux de Dieppe, l'Elbeuf
et de Pont-Audemer. Mais sun

plus remarquable exploit est cette
nuit à la maternité de Rouen où
sans quitter la salle d'operation 1
donna son sang & trois jeunes mé-
res affaiblies par des hémorragies.
“Bien sûr, cônfie-t-il, ces jours-

là, je ne donne pas cing cents

grammes de sang d'un coup! Mais
Je suis prêt à recommencer deux
jours après. Je fais du sang com-
me les autres font de la graisse à 

 

un rythme d'une rapidité inimagi-
nable. La fatigue? Pas Je moins

 

 PHILCO
Alléchante valeur en Radio !

du monde. Tout juste un foure
millehent au point de piquer. Au
contraire, par hasard si j'ai mal à

la tête, une transfusion me rend
dispos”. …

André Evdeline est un ancien
soldat qui fut trois fois cité, cinq
fois blessé ot décoré de la médaille
militaire.
Jamais ses offres de sang ne

l'ont empêché d'accompits régulié-
rement sa tâche d'infirmier. Le to-
tal du poids de son sang donné au
cours de près de six cents trans-
fusions dépasse maintenant cent
kilogs.

 

Dérogation à la loi -
des 40 heures dans

l'industrie nationale

(P.C. < Havas) +
PARIS, 26. — Dans toutes Iss

usines de construction aéronautique
de France on travaile d
peur heures par jour au lieu de

Il s’agit de la première applica

Monale, de la réglementation gou-
vermentale des dérogations à !a loi
des quarante heures de travail par
semaine. Les établissements ont
été laissés libres de répartir J'heue

dien sur l’ensembde de l'horaire,

dérogation a été appliquée en deux
demie heures, une le matin, l'autre
le soir, Dans d'autres c'est le soir

heure de plus.
Les travailleurs ont généralenient

accepté de bonne grâce le nouvel
horaire. Les syndicats ouvriers
avaient du reste donné leur assen-
timent par l'intermédiaire des as-
semblées de délégués ouvriers réu-
nis dans chaque ‘usine à ce propos,
Les syndicats d'accord sur le prin+

cipe ont cependant élevé une proe
tesiation contre les sanctions et noe
tamment la mise à pied pour 24
heures de 650 ouvriers qui dans une
usine aéronautique de Billancourt
avaient refusé d'acomplir les houres
de travail supplémentaires. Il s’agit
là cependant d'une aimple prutez-
tation platonique, l'incident n'ayant
pas eu de suite et les ouvriers mis
4 pied ayant repris normalement
le travail, leur temps de suspension
terminé.

—————

Lisez, aujourd'hui, les an-
aonces, elles veus disent où,
quand et à quel prix vous
pouvez acheter le plus avan-
tageusement ce dont vous
avez besoin. L’économie con-
siste à préparer sagement vo-
tre liste d’achats. 
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    En collaboration avec l’Union des Cultivateurs
Franco-Ontariens.

Secrétariet général: 100, rue Georges, Ottewe.   

 

Et notre jeunesse agricol
UNE LACUNE A COMBLER

  

. Leproblème agricole se tient à l'affiche; 11 gagne de jour
en jour en importance et en ampleur.

L'Eglise s'en préoccupe plus que jamais. Il n’est pas
jusqu’à Notre Très Saint-Pére le Pape qui lui consacrait
sous peu toute une Lettre spéciale à l’adresse de l'univers
catholique.

Nos pères et nos mères de famille, voués par vocation à
l'agriculture, ont compris la nécessité de s'organiser res-
pectivement en union professionnelle non seulement pour
se protéger contre les empiètements plus ou moins vexa-
toires des autres classes sociales, mais surtout pour se prêter
un mutuel secours en discutant ensemble de leurs problèmes
et en se coalisant pour présenter aux pouvoirs publics leurs
légitimes requêtes. A quoi ils n’Ont pas trop mal réussi, en
dépit de mille et une sérieuses difficultés. Leur prochain
congrès comme ceux qui l’ont précédé, le prouvera assez.

Ces préoccupations ne pouvaient manquer de se porter
sur nos écoles rurales. L'on saisit mieux, un peu partout,
l'urgence d’une éducation plus agricole pour nos futurs
cultivateurs. Notre corps professoral s’y dévoue avec un
entrain de plus en plus marqué. I l'inscrit au programme
de ses conventions pédagogiques et il en fait, comme

+ Au récent congrès de l'Association canadienne-française
d’Education, l'objet de ses résolutions et de ses voeux.

Il réclame avec insistance un enseignement plus rural,
et, par suite, un certain entraînement agricole à l'Ecole
Normale, sous.la direction d’un professeur, spécialisé à cette
fin,
7. " Tdutes' améliorations qui, avec l'appui moral de nos
chefs spirituels et temporels et grâce a des octrois spéciaux
du Ministère de l’Instruction Publique seraient bientôt en
“bonne voie de réalisation. Il restera néanmoins une lacune

: «à combler aussi longtemps que notre jeunesse, masculine
surtout, devra attendre, après sa sortie de nos écoles pri-
maires et même secondaires, qu’elle soit d’âge à faire partie
de nos sections locales de l’U, C. F, O.

Laissés à ses propres ressources et dans l'isolement les
uns des autres nos jeunes fils de cultivateurs ne se trouvent-
ils vraiment exposés à se désintéresser des choses de la terre
et de la ferme ? Rien d'étonnant qu'ils en perdent même

* le goût et soient en trop grand nombre, hélas, enclins à
» préférer le travail des usines à celui des champs et à déserter

la campagnepour la ville. ;
. Il manque, donc, une maille dans la trame de nos or-
ganisations agricoles, et c’est précisément un cercle d’étude
et d'action, calqué sur celui des adultes, mais mieux adapté

- aux besoins de nos jeunes et plus en harmonie avec leur
. tempérament.

D'aucuns sont peut-être d’avis qu'ils sont généralement
trop peu sérleux pour se grouper ainsi afin de se préparer|;

" “à se mêler un jour de leurs affaires”. Mais 1l en est d’autres,
- Heureusement, qui s’obstinent à avoir une plus haute idée
; de ceux qui sont appelés à les remplacer. L'expérience, du

reste, à déjà été tentée avec succès en certains-endroits de
notre province. Qui donc pourrait nous empêcher de la
généraliser.

Le projet est en voie d’exécution. Dès lors, il s'imposait
en quelque sorte qu’il fat au programme de la prochaine
“réunion annuelle de nos Cultivateurs de l'Est de l'Ontario,
jeudi, le 27, à Satnt-Isidore de Prescott.

* L'occasion n’en est-elle pas des plus opportunes ?
- Les pères sauront, sans doute, en profiter afin de
s'assurer, dans la personne de leurs fils, pour leurs unions
parolssiales, régionales, on diocésaines, de dignes rempla-
cants |

Un Ami des Jeunes.

 

—Tiens, qui donc disait que
les femmes étaient curieuses?
Mais puisque vous ne l’êtes
pas vous autres, je vous an-
nonce que demain j'assisterai
au Congrès de l’Union des
Cultivateurs à St-Isidore.
7???

—Vous n’avez pas l’air de
comprendre. Eliez-vous en-
dormis dimanche dernier
lorsque Monsieur le Curé
nous a invités au nom du
comité exécutif?
—Tu sauras Nicodème que

nous n’allons pas à l’église
pour dormir, mais nous n’a-
vons pas de temps à perdre.
—C'est vrai vous m'avez

l'air très occupés aujourd’hui
el les autres jours d’ailleurs
car plusieurs fois par semaine
j'ai le bonheur de vous voir
prendre le chemin du villa-
ge. Bah! c’est bien votre
affaire et je n’at pas l’inten-
tion de vous prêcher.
—Tu perdrais ton temps

car les congrès de l'Union . . .
—Ne sont pas pour les cul-

"  NICODÈME
‘Deux heures de l’après-

midi, dans un salon de dar-
bier . . . Prés de la fenétre,
deux rentiers metient toute
da puissance de leur esprit à
trouver les combinaisons les
plus savantes afin de “passer
à la dame” et de vaincre
ÉPadversaire. Quelques braves
peultivateurs suivent la partie
4 avec intérét, pendant que
“d'autres jasent de tout et de
rien. .

Nicodéme, un drap . . .
blanc noué autour du cou,
livre sa tête à la torture, ce
qui n'empêche pas sa langue
de faire de la bonne beso-
gne. ,
—Vas-tu aux noces Nico-

dème? lui demande un vieil
ami. Dans quelques minutes
tu seras beau comme un
coeur.
Vraiment, tu devrais bien

dire ¢a à mA femme, elle
commence à trouver que je
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C'est l'automne. Un ciel bas pèse sur le bois noir.
II fait humide et chaud à l'abri des ramures

f Fléchissantes sous le fardeau des feuilles mûres; .
Un ténébreux sommeil des arbres semble choir.

On respire l’odeur épaisse du terroir.
Où des végétaux morts entassent leurs fumures:;
Les coins sombres sont pleins de flornisons impures
Et des caairs d'agarics fument dans l'air du soir.

La nuit marche sur les mousses, Rien ns remus.
Les olseaux font silence, attristés per la mue,
Le vent 82 tait, et les sources ne chantent pes.

Par instants, détaché de la cime d'un chêne
Qui frissonne, on dirait, d'une fièvre soudaine,
Un gland tombe qui claque et se colle au sol gras.

, Louis MERCIER.
Se

COURRIER DE TANTE LINE
-

 

UN MOIS DE CONGRES

 

Tel aura été octobre 1938. Le mois qui s'achdve restera inoubliable
dans lés fastes de notre vie religieuse et nationale.

Ce fut d’abord ls ralliement des jeunesses catholiques à Ottawa:
de toutes langues, de toutes races, ils sont venus par centaines de
tous les points du peys, poser un geste sublime de foi et de solidarité
catholique. Le lendemain se déroulaient encore dans la capitale, des
fêtes grandioses à l'occasiôn du double jubilé de notre vénéré arche-
vêque. A l'appel de ses chefs dans la même semaine, la famille
franco-ontarienne tenait de solennelles assises pour étudier ses pro-
blèmes, renouveler le mandat de l'association d'Education comme

? gardienne de|ses droits, et en recevoir les lumineuses directives. Enfin,
pour clore rie, Nous aurons demain deux autres congrès encore,celui de nos instituteurs bilingues de l’est de la province ec celui de
l'Union des Oultivateurs. " .

En ce jour de sa convention annuelle il nous fait plaisir de
senter à Passelation professionnelle des oultivateurs be ke
et nos voeux de succès.  & par le passé blen servi la cause agricole.Puisse cette ‘journée lui valoir des moyens nouveaux de progrès et
d'expansion! -

EEEE

Er

retr

vous contre l’Union des Cul- *
tivateurs parce que . . . je ne Nos meilleurs
comprenais pas. Maintenant o
J'en connais les avantages, voeux a

I U. C. F. 0.

C’est demainqua lieu à St-

je sais que nos Seigneurs les
évêques, que notre Saint

Isidore le Congrès annuel de la
section des hommes de l'U. C. P. O.

Père le Pape, que tous nos
dirigeants. nous recomman-

13
tente de remboursement vous

.|les $118.00. Ce dernier paya les

dent fortement de nous unir,
de travaillèr ensemble à
l’amélioration de notre sort

. . et je n'ai pas la préten-
tion de croire que tous se
trompent. Cela me … suffit.
Puis je me ‘dis que st tant
d'hommes travaillent, dépen-
sent leurs forces et même
leur argent pour essayer de
nous faire du bien à nous, les
cultivateurs, il doit être de
notre devoir de ne pas nous
“asseoir sur le bacul”* maisde
tirer avec eux et leur mon-
trer qu’au moins nous ne
sommes pas des ingrats. Res-
tez ‘tranquillement chez vous
si vous le désirez, mais au
moins ayez le bon sens de
vous taire. oo

NICOT.

 

Recettes

 

Les produits laitiers comme le fro-
mage et les autres produits alimen-
taires comme le macaroni ont une
place tout indiquée dans les menus
pendant la saison d'automne. Voici
des menus typiques’

Macaroni au fromage
% liv. de macaroni canadien,
2 cuillerées à soupe de beurre,
Sel et poivre au goût,
2 cuillerées À soupe de farine,
1 demi-tasse de lait chaud,
Miettes de pain,
Fromage canadien râpé.
Faites une ‘auce avec une cuille-

rée à soupe de beurre, une cuillerée
à soupe de farine et une demi-tasse
de lait chaud et sel. Mettez au
fond de la tourtière. (plat qui va au
four) une couche de fromag~ cana-
dien fort râpé. Recouvrez-le d’une
couche de macaroni et d'uns cou-
che de sauce, puis de fromage. de
macaroni et de sauce; recouvrez le
dessus avec une chapelure fine de
miettes de pain et de petitr mor-
ceau:: de beurre parsemés ci et là,
et d'un peut de fromage râpé. Met-
tez au four et faites cuire jusqu'à
ce que le mets soit doré. Si vous
désirez avoir des plats séparés,
mettez-les dans une casserole d'eau
chaude.

Nous ne saurions laisser passer cet
événement solennel sans venir pré-
senter à nos amis nos meilleurs
voeux de réussite avec l'assurance
de notre étroite collaboration.

Il y a deux mois à peine, notre
section féminine tenait ses premiè-
res assises annuelles. Nous nous
rappelons l’empressement de l'Exé-
cutif et de ses membres à contri-
buer à l’organisation et au succès
de cette journée. L'expérience nous
à enseigné les avantages inappré-:
ciables d'un Congrès: nous y avons
appris qu’il n'est rien de mieux
pour favoriser l’esprit de solidarité
entre les membres, pour nous con-
quérir des sympathies, pour assurer
une orientation plus ferme de notre
oeuvre et en stimuler l’expansion.
L'Union des Cultivateurs accom-

plit une mission essentielle: elle
donne à la communauté rurale la
direction, la force et la cohésion
nécessaires à la défense de ses in-
térêts et à la solution de ses
problèmes, Nos femmes de la cam-
pagne l’ont compris mieux que Jes
hommes peut-être, puisqu'en moins
d'un an elles se sont conatitué
une prospère organisation profes-
slonneile affiliée à l'Union des
Cultivateurs.
A la poursuite du même idéal, la

section féminine veut le succès de
cette Union. Le Congrès de demain
y aidera sûrement. Nous exhortons
donc nos membres & convaincre
leurs hommes de se rendre nom-
breux à St-Isidore. Tous y pas-
seront une journée agréable et
instructive, qui, nous I'espérons,
marquera un regain de vie syndi-
cale chez nos cultivateurs.

Mme Joseph LACASSE,
présidente générale.

———

SAUCES POUR CECI ET CELA

On dit souvent que c'est la sauce
qui fait un bon mets. Ceci peut pa-
raiire exagéré, mais il n’en est pas
moins vrai que la sauce ajoute de
la saveur aux aliments avec lesquels
elle est servie et en relève le goût:
une sauce bien préparée est le com-
plément nécessaire de nombreux
lists. La sauce à la crème. avec ses
ombrables variantes, est sans

contredit la sauce la plus générale-
ment employée. Voici quelques re-
cettes, de sauces tiques et faci-
les à préparer, à l'intention des cui-
sinières qui veulent servir des mets
simples sous des apprêts nouveaux.

Sauce à la crème moyenne

2 cuill das pe ee“beurrecuillerées àsoupe de
tasse de laitperds mes charmes.

—Ah! Ah! Ah) . Mais cela
ine nous dit pas quels sont
tes projets.

tivateurs sans doute? On voit
bien que tu n’y es jamais
allé. Moi aussi j'étais con- tre, j'ai déblatéré plus que

Chop Susy anspaghetti
8 onces de spaghett!canadien,
2 cuillerées à soupe “de beurts,
2 iments verts hachés,
2 oignons hachés,

1
]2 cuillerées à soupe de farine

Sel et poivre
Faites fondre le beurre. Incorpo-

; | MS la farine. Ajoutez le lait gra-
duellement et mettez au feu: remuez

 

. Primeur de la semaine
C'EST SI BON D'ETRE BON!

 

Qui, Out! C'est bien bon!

: Etre bon apaise,
* Etre bon, montre à l'âme — dans ces moments de vague inquiétude

“ qui viennent troubler même les âmes les plus délicates — cette douce
y images de Jésus-Christ lui- ouvrant les bras. et tout bas lui murmurant
; avec un inéffable sourire: Vn, je serai bon pour tol comme tu as été

" bonne!
Celui qui est bon a, certes, ses moments de tristesse et ses heures

de larmes... fl ne sers jamais malheureux.
Labonté est un baume qui cautérise toutes les plaies. — un parfum

, qut JShoigne toute vapeur malsaine, — une harmonie qui rétablit l'ordre

: Jwmais une peine quelque douloureuse qu'’aile soit, n'a résisté à des
! actes de bonté faits en vie de la guérir!
ÿ La bonté, c'est cette force divine qui nous pousse à être utile, — à
‘nous donnsr à tous pour leur faire du bien. — à nous mettre à h
disposition de tous, — à chsrcher à faire plaisir, à rendre service,

: être agréable, — à faire pour les autres un peu de tout ce que f
l'Enfant Jésus pendant qu'il était sur Is terre, de tout ce que, à cette
heure, fait pour nous le bon Dieu, de tout ce que le bon Dieu nous
dit de faire pour ceux qu'il appelle ses enfants, — la bonté, c'est le
débordement de ce qu’il y & de bien dans notre coeur et dans notre
esprit, allant se verser dans l'esprit et dans le coeur des autres.

  R.-J. BASTIEN

      

Aurèle Chartrand …
AVOCAT

 

OPTOMETRISTE
Spéoinitrie pour ja Vue ; tue Riéens

166, rue Rideau 8,foe 2 1 Otawn
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14 tasse de céleri haché,
3 tasses de tomates,
1 cuillerés à soupe de sel,
1 cuillerée à soupe de sucre,
% cuillerée à thé de poivre,
% livre de steak de ronde, haché.
Mettez le spaghetti dar.. ce l‘eau

bien boulllante et laissez-le pen-
dant dix minutes. Ajoutez 1 cuil-
Ierée à soupe de sel. Egouttes. Fai-
tes fondre le beurre dans une poêle
à frire; ajoutes les piments verts,
les oignons et le céleri, et faites
cuire lentement pendant 10 minu-
tes en remuant constamment,
Ajoutez les tomates, le sel, le sucre
et le poivre et continuez la cuisson
Jusqu'à ce que le mélange s'épais-
sisse, puis ajoutes le spaghetti bien
égoutlé et faites cuire lentement
pendant ‘4 heure. Faites frire le
steak de ronde en petits gâteaux.

dessus du mélange. Serv s tris
chaud. On peut se servir de cham-
pignons au lieude steak, et de ma-
caroni au lieu de spaghetti.

Salade de spaghetti
4 paquet de spaghetti,

-2 tomates coupées en dés, -

piment, ‘

naise, sel, poivre, paprika.
Faites cuire le spaghetti dans de

l'eau buiillante; blanchi:1e:, égout-
tex t refroidisses: 2dé'ange” bien
tous le. ingrédients et combines
avec le spaghetti. Bervez sur des
feuilles de laitue décorées de papri-
ka. On pourrait, “hanger,
mettre une boîte de spaghetti cuit
canadien avec du fromage dans ia
sauce aux “omates et ne pas se servir de mayonnaise. -

‘

°

Juste avant de servir, émiettezs le tasse

sans cesse jusqu'à ce que le mélan-
ge pépalslsseAsssisomnez de sel

Te. n u e prika
ajouté

à

la sauce donne une Ronlenr
plus riche.
Variations de sauce & la crème

sede fromagetho ornques d'in: sauce
crème. Battez bien. Servez sur des
gies, tels que choux-fleurs et as-

auce aux oeufs: Hachez un oeuf
cuit dur e tajoutez-le à une tasse de
sauce & la crème. Servez avec du
poisson.
auce au persil:—Ajoutez 1 cuille-

rée à soupe de persil haché fin à 1
tasse de Rauce à ia crème. Servez
avec du poisson.
Sauce au céleri:-—Paites cuire 4%
tasse de céleri et ajoutez-le à ! tasse
de sauce à la crème. Servez avec des
puuitron ou une volaille, + cuil

uce au curry:—Ajoutez 4% ee
rée à thé de poudre de à 1

avec de oeufs, de ne du Ti,

giroeRachou dif pout.:=—Ajou
tasse de câpresà 1 tasse de sauce
à,oa crème. Servez avec du pois-

Sauce à Tl'olgnon:—Faites cuire 1
tasse d’ n pendant cing
minutes. passez par le

Ajoutez In puipe à 1 tasse
aeace, la créme. Serves aver

TRI, e
des oeufs cuits frs 4 mouton ou

meaveioames.Failes unecrt.L e es és
ot 4 tasse de laittasse da A outensyÀde IRAZ-MAH

Maux de dos
et de reins |

Les mauvals aliments et breu , lag |
inquiétudes, le surmenage et los rhumes !

t souvent produisant
l'excès d'acidité. l'obligation de. ne lever
Ia nuit, le brâlemen: dans les voles,
les bes endolories, 1a nervosité,
l'étourdissement, les chevilles enflées,
los
pl
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rh
éres gonflées. Aides à vos reins à

purifier votre :ang avec le Cystex. La
première dose commence à stimuler vos
reins pour chasser l'excès d'acide, et cela
vous fait paraître plus jeune et pius
fort. en quelques jours, Cystex doit
donner entière sa::sfaction où l'on vous

. L'en-
protège.

 

Question légale

 

Q—Un agriculteur acheta d'un
mécanicien du même village un ca-
mion sans s’apercevoir de cette dette.
de dettes. Le vendeur écoula le ca-
mion sans s'apercevoir decette dette.
Or après que l'acheteur eut don-
né en sus une automobile comme
solde totale de la transaction, le
vendeur a saisi le camion allé-
gusnt que l'acheteur devait payer

$118.00 et désirerait savoir si le de-
mandeur avait le droit de les exi-
ger?

R.—Régle générale, à moins d'a-
vis contraire, un vendeur convient
tacitement qu’il possède tous les
droits de propriété et qu’il les
transporte à l'acheteur, Si par la
suite on découvre quelques liens,
le vendeur est obligé de les liqui-
der. Conséquemment l'acheteur a
selon toute probabilité droit à un
remboursement du vendeur dans
Lecirconstances ci-haut mention-
nées.

AURELE CHARTEAND, avocat,
45, rue Rideau, Ottawa

————er attain,

Pour protéger les
pommes de terre

 

Les dommages que le froid cause
aux pommes de terre constituent
un Bros problème dans presque
tous les districts du Canada où se
cultive cette récolte. Tout le monde
y Perd, aussi bien les cultivateurs
que les commerçants, les compa-
gnies de transport et les consom-
mateurs. La récolte peu: en souf-
frir À partir de la fin de l'été jus-
qu'à ia fin de la saison d'expédi-
tion, et l'emploi de tubercules de
semence endommagés par le froid
cause également bien des vides
dans la plantation la saison sui-
vante. Les dommages de la gelée ne
sont pas toujours visibles à l'exté-
Tleur des pommes de terre; ils
prennent souvent la forme d'une
décomposition interne qui se dis-
tingue souvent malaisément des
symptômes comme les meurtrissu-
res, les brûlures, la nécrose en filet
et la brunissure de la couronne.
M. R. R. Hurst, du laboratoire

fédéral de phytopathologie, Char-
lottetown, I. P.-E, dit que .Jes pom-
mes de terre provenant d'une par-
tie d'un champ pioché avant l'arri-
vée des gelées sont restées en bon
état pendant toute la saison de
conservation, tandis que celles pio-
chées dans le reste du champ qui

pourri en grande partie. Les pom-
mes de terre peuvent être endom-
magées en venant en contact avec
la surface du sol gelée. Si ces tu-
bercules et la terre gelée sont por-
tés dans l'entrepôt, les pertes sont
inévitables. Il est parfois possible
de piocher les pommes de terre à la
fin de la journée, après que le sur-
face du sol s’est dégelée et l'on
évite ainsi des pertes.
Pour prévenir ces pertes 11 est

nécessaire de protéger les pommes
de terre contre les gelées et pour
cela il faut arracher la récolte
avant l’époque où les basses tem-
pératures se produisent générale-
ment. Aucune date précise ne peut
être fixée, mais l'on sait par expé-
rience que l'arrachage de la récolte
devrait être terminée avant la mi-
octobre si l'on veut éviter les ris-
ques de gelée. S'il y a eu gelée, ou
sil l'on soupçonne qu'il y a eu gelés,
en triera immédiatement, après
l'arrachage, tous les tubercules
affectés et on se gardera bien de
les mélanger à ceux qui ont été
arrachée avant la gelée. On évitera
également d'employer pour la se-
mence des tubercules qui ont été
Arrachés après la gelée, à moins
qu'un examen minutieux ne révèle
l'absence complète de dommages
causés par le froid. Cette mesure de
précaution est basée sur des essais
de grande culture, qui ont démon-
tré que l'emploi de ces tubercules
attaqués par la gelée cause des
vides ou des pieds faibtes dans les
plantations.
La récolte devrait être conservée

dans des locaux où la température
se maintient entre 35 et 40 degrés
F. A cette température, les pom-
mes de terre ne prennent jamais
un t sucré et la nécrose ne se
développe pas. Les tubercules ex-
pédiés pendant les mois froids de-
vraient être protégés contre ia ge-
lée en tout temps. Il faut les trans-
porter dans un wagon chauffé et
chargé de façon à ce que l'air puis-
se circuler librement dans tout le
wagon. Lorsqu'on sait que les pom-
mes de terre ont été trop refwi-
dies, il ne faut pas les manuten-
tionner avant que la température
se soit réchauffée au-dessus du
point de congélation.
Ao—

La Lybie est incluse
dans le territoire

métropolitain |

 

(Presse associée)
ROME, le 26— Le grand conseil

fasciste a décrété aujourd'hui que
Ja colonie africaine de Libye de-
vrait faire partie intégrale de l'Ita-
Île. Une.nouvelle constitution pour
éstte colonie sera approuvée plus
tard. Les premiers 20000 colons
italiens s'emoarqueront vendredi à
Genève,

PSS

TOUX BRONCHIQUE
“Je tousais jusqu'd une demi-heure sans répit.

ma tion . . . Avant que fOt finie marespira
première boite de RAZ-MAH, je pouvais
renpirer facilement et les sifflements, Is tour,
les démangesisons d’ ;

prenant les Capeules RAZ-MAH. Soulegs-

ResET81pharmacies TD AUTHENTIQUE DE TEMPLETOYS

* contre la gelée

avait été visité par la gelée ont |

Souvent 11 me semblait impossible de reprendre + 
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© Spécial

MANTEAUX
POUR DAMES

Manteaux d'hiver luxueuse-
ment & de riches four-
rures. Ces manteaux sont’
réchauffés de peaux de choix
de Martre d'Alaska, Renard
d'Amérique, ‘Opossum, etc.

" Peaux entières, quelques-unes
avec effet de tête double,
tissus tout laine. "Tuilles
14 à 20 et 98 à 44. Très spé-
clal, JEUDI,

Pas tel que, fe cliché.

2150
ROBES D'INTERIEUR POUR DAMES

Imprimés de cotonnades en chicscoloris et d'excellente
qualité, en genres unis en vogue. Tailles 36 à 42.

NAN SNAA0 Pyy Jeudi, chacune
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BAS DE COTON MERCERISE POUR DAMES.

j Une autre consignation
| d’arriver: ‘de . ces

Quelques-uns avec de ares ime
perfections, mais tous appropriés à

 

venant
ulaires:

15<
UÜ CHAPEAUX

POUR DAMES l'usage dans la maison. Dé coton
uni et mercerisé. Fauves, gris, etc.
Pointures: 8% et 134, La paire

Chapeaux de feutre —
Une petite Hquidation de
nouvelles formes ajustées;
aussi genres sport et d'ap-
parat. Valeurs de T9 à
1.00. JEUDI, tant qu'il y
en aura,

 

        

      

    
      

    
    

          

        

        

BOTTINES POUR GARÇONS
Bottines pour petits garçons, tiges de 1 49

©

bonnes qualité et semelles de cuir.
Pointures 11 à 13...

DRAPERIES ©
300 vgs de homespuns de fantaisie,

39<
extra épais, une variété de couleurs
pour draperies. 45 pouces de largeur.
La verge

   
® SPECIAL o 3

ROBES DE NUIT
POUR DAMES

 

CRETONNE
ad LW €. Be

PRF4}
Cretonne et chintz de fantaisie, dans

  

       

     
   

  

confortables. Tailles, peti-
. tes, moyennes et fortes.
Prix ordinaire, 50c. ‘Très

spécial JEUDI,

Flanelette de belle qualité. une variété de dessins en teintes pa-
Encolure pointue, manches À | les et foncées. 36 pouces de largeur. C i}
courtes. Attrayantes et DB Pour solder, la verge

STORES (BLINDS)
Stores (blinds) de 36 pcs de largeur.
Blancs, crème,-sable et crème.

Spécial, la verge carrée

cial, chacun .

Ai

y ÿ ;
;Ç

W
= '' PRELART —

Prélart canadien en dessins fleuris, :aussi quadrillés pour toutes les pièces :dans la maison. 2 verges de largeur. €

© SPECIAL e

GUM RUBBERS
POUR HOMMES

  

       
      

    

  
     

     
  

REXOLÉUM.
id {nesUne grande variété de dessins dans -rexoléum. 2 verges de largeur. Spé olcial, la verge carrée1 i G. 4 Fa?

£ :
[Faites les ues pas de plus de I -dissement agers élevés” et veTron
épargner ches SLOVER'S.

* Gum rubbers pour hom-
mes, avec semelles grises

\ et dos renforcés. Pointu-
res: 7 à 11. Prix ordinai-
= 31.50. ‘Très spécial JEU-
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2 seulement, au 20000000 a.…000uo ; ë

seulement, CANAPEA a $10.00
| BASCULE ARRHER «or $3 00

men - Lancia anaes ours

\ | : vescapeteCANAPES DE STUDIOS.Lu $3.95

Srlfl]

|

2menta, $300

\ | Cm, CAATADO
© SPECIAL e BASCULANT oot = … $4.95CR $1.98

}
s na ue

if DRAPS DEUS (eeeEEC00 $100
! “WABASSO” 1 seule ue Lancer anse $200

Dimensions: 8 x 4 et 9x4. 4 seulement, BEROEUET Lu. con Lecnen ne ’ 50 |

Ny Oe reeal yDement MOBILIERS DESALO ee en $2
comme neige et jo- de 3 . |

liment curlés à jour. Très
aa 0 save
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Le fort clan du RMC.
déclasseMcGill et U.0.|-

Valin suprême dansla voltige à la perche et le lancer
du boulet no 16. — Nixon a des ailes aux
talons. — Bob Dundas, du R.M.C., saute 5
pieds 9 5-8 pouces.

MONTREAL, le 26. — (P.C.)
— Le puissant contingent des
athlètes du collège militaire
Royal de Kingston, a déclassé
hier les escouades du McGill et
de l'Université d'Ottawa, pour
prendre In première position au
festival annuel! des athiètes in-
termédiaires,

Les Kingstonniens ont pris huit
premiéres, dix deuxiémes et quatre
troisièmes, pour un total de 74
points dans les 15 épreuves. McGill,
deuxième, avec 31 points, s'est avan-
cé le nez pour terminer avec deux
Poe de plus que le Grenat et

Malgré la température frissonneu-
se et un vent transperçant, Bob
Dundas, du R. M. C., a trouvé
moyen d'améliorer le critère du
saut en hauteur, hissant sa carcasse
à 5 pieds 9 5-8 pouces.
Bernie Valin, et Web Dixon ont

enregistré un duo de premièrzs pla-
ces; Bernie a sauté 10 pieds 3 pou-
ces en s'’aldant d'une perche et a
“pitché” le boulet de 16 livres à
35 pieds 11 1-2 pouces. .
Dixon, courant comm: une biche

poursuivie par Nemrod, a triomphé
dans les 120 verges et 220 verges
avec obstacles.

J. Dufour, d'Ottawa, a remporté
l'autre triomphe du Grenat en ca-
tapultant le javelot à 138 pieds 11
potices.
Permsttez-nous de vous donner,

chers1lecteurs, les résultats en dé-
ta

100 verges — 1, Lye, RM.C.: 2,
Hayes, RM.C.; 3, Waugh, McGill.

 

Ottawa; 3, Hall, RM.C.; 3, Boulter,
McGill. Temps, 16,8 secondes.

880 verges — 1, Bennett, RMC,
2, Boswelly, R.M.C.; 3, Pearson, Mc-
Gill. Tempe, 2,087 minutes.
Disque — 1, Bos, McGill; 32,

Caldwell, R.M.C.; 3, Valin, Ottawa.
Distance, 102 pieds 1 1-2pouces.

220 verges — 1, Hayes, RM.C.; 2,
Biminovitch, McGill; 3, Wurtele,
R.M.C. Temps, 24,1 secondes. *

440 verges — 1, Snow, RMC.
2, Gibson, RM.C.; 3. Siminovitch,
McGill. Temps, 55,2 secondes.
Saut en hauteur — 1, Dundas, R.

M. C.; 2, Yulle, McGill; 3, Garrett,
McGill. Hauteur, 5 pieds 9 5-8 pou-
ces.

Trois milles — 1, Boswell, RM.C.:
2, Rodney, McGill; 3, Hopkins, R.
M. C Temps, 16,53,7 minutes.

Javelot — 1, Dufour, Ottawa; 2,
Quint, R.M.C.; 3, Pierce, RMC.
Distance, 138 pieds 11 pouces.

Voltige à la parche — 1, Valin, Ot-
tawa; 2, Wurtele, RMC.; 3,
Charlton, McGill. Hauteur, 10 ‘pleds
3 pouces.
Lancer du boulet de 16 livres —

1, Valin. Ottawa; 2, Newsom, R. M.
C.; 3, Bos, McGill. Distane, 35
pieds 11 1-2 pouces.

220 verges, obstacles — 1, Nixon,
Ottawa: 2, G. R. Smith, RMC:
3, H. A. Smith, R.M.C. Temps, 27,3
secondes.
Un mille — 1, Peter, McGill; 3,

Boswell, RM.C.; 3, Olynyk, McGill.
Temps, 4,55,2 minutes.
Saut en longueur — 1, Snow, R.

M. C.; 2, Nixon, Ottawa; 3, Calder,
McGill.” Distance, 19 pleds, 8 3-4
pouces. Temps, 10,7 secondes.

120 verges, obstacles — 1, Nixon, M. C.;
1 Mille et 1-2, à relais — 1, R.

2, McGill. Temps, 5407.

 

Mlle G. Bureau et
J. Hamelin brillent

La ligue des Tapageurs apporte toujours la gaieté
sur les allées de la salle Ste-Anne

 

L'EQUIPE HAMELIN

 

   

 

  

Mlle B, Ladéroute . 67 ‘125
flle B. Henrie ..... 124 188 187— 899

!

M.'R. Tassé ©...’ 256 171 EC mn
M. L. Robert ...... 121 ps 141— 861

|

Mme E. Lauzon …… 111 124 68— 303;
ple,F. ‘Robiiiie 124 198 ae 347

|

M. E. Lauzon ..... 182 187 207— 576
149 14 177—- 440 Tota + careermetsMileTD. Robitaille 96 67 102— 255 “> 1199 1105 1216-3610

. . ron... 150 207 169— B28 Lauzon parties,
Mlle M. Lalonde .… 156 128 140— 424 L'ÉquiPÉ LACROIX
M. J. Hamelin ….… 318 216 278— 712

|

Mlle G. Léonard … 168 100— 330
. re es ee XXX LL. 2 27

+ ’Potau- 1188 1084 1232—3464

|

Mlle B. Primeau .. 53 127 Fr HH
Mme A. Lacroix — 117 181 104— 352

L'EQUIPE HENRY M. F. Sarault _… 169 167 121— 427
Mme S:-Geortes « 118 T4 113- 305

{

M. H. Fleming .._... 188 195 188— 561Mi St-Georres i; La 118- 8367

|

M. A. Proulx 170 258 153— 5681
e cuyer d 116~- 384

|

M. A. Lacroix .....M. Lécuyer 188 181 175— 404 “rox E- 38 184-618
." urean 218 138 142— 496 Totaux. ereae. -.
M. M. Lecompte 198 168— 577 995 1215 035-2834
Mme Henry _....... 96 BT 88— 24i L'EQUIPE LACHANCE
M. Henry … 138-— 389 Mile, Kerwin eee T6 127 86-— 289

— —— . Potvinee. 128 127 218—
Totaux etrecares se 1214 922 1214- -8193

|

Mile J. Sarault …… 98 106 78— 22eHamelin zatne 2 parties. M A. Latrémouille. 141 200 2v5— 565
. me P Sarault .... 98 100 882

Ç L'EQUIPE LEBLANC M. P. Sarault …… 170 245 166— SiMme5Jlanglds en 153 = 68— 238; X X mn 11% 168 104— 889. nglois …… 1 141— 4565

|

R. Lache, mice
Mme E. St-Jean . … 170 105 ¢7— 272 chaines T7- 28 Loe 215-5085pal.EB.Sudan — 208 158 li Aux Totaux ... ........ 1006 1189 1156—35503 ns 5— 317 Lacha
M. LX Gravel wee. 166 249 188— O87 chance gagne 2 parties.
Mlle H. Leblene … 8! 116 101— 208 CLASSEMENT
M. H. Leblanc .….… 191 190 177— 587 PJ. G P.—— ee —— eee : Hamelin co. 9 8 1Toteu: … creme. 1106 1189 1027—3322 ‘ Lauxon …… 9 5 4

Lacha I.
L'EQUIPE LAUZON Henry. ’ 2 :Mme Lecompte .. .. 130 93 110-- 338 Txcblane … 9 8 8M, A. Bourbeau .... 166 148 197— 511; roix 2 7Mile 8. Bureu 119 121 174— 414| M, J. HAMBLINo_o. 712M. L. Brazcau …. 168 226 284— 628 Mile G. BUREAU _——___7777 ap
    

 

 

 

 

 

  

G.Moffatt, del’Expédition
fait la plushaute série 322

Dans la ligue des 5 quilles des employés de la
compagnie “Eddy”.

   

 

 

 

 

. Alexander's Ragtime Band... le8. Laramée, du Modlin “A”, fait EXPEDITION a partie) mystére de 1a ‘foto™ de la familiele plus haut pointage de 764, avec H- Ritchie 152— 448 ye
des séries de 233-300-331. A, Ward b+ 1 — 297  St-Aubin.. depuis trois jours

R. Stewart, du “Bureau”, fait I. Smith 96 141— 237 qu'Art Bourbeau l'attend pour un
si un Jolt point da AUS-|R. Atchison 148 158 219— 525 cliché. Jean Pelletier fondant
séties de pointesà 745. avec des 2 Troma 165 30 m2 89 une succursale du club de bo-lo de
an Quinn, Jes. “Ingénieurs”, fait Handicaps se 8 8e— 275, Montréal. rue Murray.

aute série de 3 Trot 024 110mSc sont aussi distingués par des Toteuxon . = 934 11202477 EXPRFSSION HISTORIQUE
hautes séries de plus de 300: P.|J Marengere oo... 290 23fo- eus) T° OUÏs cuits durs sur ia glace.Morest, 301; P. Blaëk, 300. J. Chapman 52 re 'Voici les résultats de mercredi C. Cattrai 174— 806 COMMENTAIRE HYSTERIQUE
dernier, sur les allées Karry's: M. Moonpson. 18 233— 391 La lune ae miel est finie quaud

LIGUE DES5QUILLES “EDDY” W. Lengill RUE 200 las” 222 On se couche en combinaison d’hi-
D. Fox 0000. 28203 15 go HiPéIeaps BBuae ven . + =
° Celdwen 1111 15 18 17 982, Totaux ... 1031 1145 8993175 TASSEZ-VOUS!
R. Marinier ...... 176 181 244— gor |, (8 TECHNICIENS (2 parties) Et puis il y a l'histoire de cetteR. Stewart ........ 776 25 244 8 Soman 134 ns Da 3s

|

brave ménagére qui s'épuiss à par-
Handtensy LUa3 A CT75 |B Shae 100 140— 410 courir les rayons de vaisselle dansTota: ToTm J McDonald 190 201 o les magasins de 5-10-15, à la re-
x 954 1169—3188

|3

dasTT — cherche d’une tasse avec l’anse à“pe Handie

A. FhINISSION nette 7 Caps 988 8-3) cauche pour son mari manchot.
J Sauvé oo. 27 ootaux  ........ 854 088 1094—2008 .DRo are on196 190 562) ; DEPT. DES SACS (1 partie) + + xp
W. Gamer ui 23 210 2NT— 688 5 JARO 2 14% 18-38! BRAVO JOS ROBERTSON
L smith 239 116 38s | ¥ lamb 159— 279 L'album cu souvenir, cette 3e-
Tand'caps [PEUT 110 95 05 300

|

7 Hodgins . 113— 474

|

maine, sera consacré à Joe RO-
Totaux  .. Tioi 1e00 10083106 Le Rossignol 17 XÉ BERTSON, l'ancien as canadien-

INGENIEURS aparties) C Wright — 112 français du LaSalle. En attendant,
A Thomas seen 735 x 181— 623 | H*rdicape 134-- 436 nous nous empressons de le félici-
P. Lartr 122201 240 1a Fu 21 Totaux .......... 1010#70800 7749 ter cnaleureusement de sa nond-
9 Serrah cesens 1e — 1361. su MOULIN “B”(aucune) tan jan poste d'instructeur du

cerese. 144 308 183— 635 | ........ 212 228— 690 -Volant dans leHacraane eee a 163 sal 21 3 Armstrong x de hockey de la ChedotaC5
Toteus Tor Tn To 2 162— 517 Toot. pas jane sinécure, de noe

MOULIN “A™ (1 partie). 3-310 J Russel Lans 164— > avons une équipe sparki-8. taram 233 303 231— 784 Sinclair [lili 1912 191 any,OF Vous donne du bon ma-J MeNicol 253 208— A. Warren ees 114— 114 tériel. on attend de vous la coupeB Hamilton 210 177 728— ses Hendlcaps LL... 111 111 114— 336

|

Allan. SI on vous confie un grou-
O. Agngew 171 213 10 998 Totaux .... 1031 #71 va_2075 PC Ordinaire on s'attend à des mer-Handicaps 8 as 86 238 TECHNICIKNS DU BAS (3 parties) 'Ciles.. et tout Je monde vous

ve Taie Tia 1= = 3 Bitchman ceeee 2 18s 176— 626 critique. Nous disons à Joe‘ bon-

— 2510 J Baee 175 166 ao seg C ce ct succés.
P Baer IID on 20 1= EN CR MONDE ETRANGE

e un memmi-glen A | Tatece mou1107100008-433 fére dépourvu dedents. II se our.

\e mw hoo usvoenseasses 0 @ 1 MOI |rit presque exclusivement de four-
. top Ingénieurs ………….…. 13 9 3 730

|

Mis qu'il happe avec sa langue,aad Monts 13 3 4 géslest trés fine et très longue .
) ui nos © = 1 5 5 Terence.Poder fermier mongros90 18 7 8 466

|

demeurant à Hetenyegyphas, récoi
a} 3 444 |te des pommes de terre dont le
13 6 9 ‘agp Poidà va d'une A quatre livres cha-

naw 1 $ 10 2e later elles ont une peau très mince

écurietotal: J. Frainer100 lus 108-308 de haute qualité comme
Sho Haute série simple: offatt. 327

|
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- JIE810 Eves Mine M. rie .176, RUE RIDEAU @Reot Lancet1° ma (Pal Bar Lens à BSBYWAr ..ieiinenens 1 VAL Th |eng Quinnss 261| JardineBey.oorreetiete, = uN on

  

  

   

 
é

 
 

  

il a promis de venir à l’essemblée
mois de novembre.

avec Alph. Bédard, 101,

Convention des damistes
a Québec dans deux ans
QUEBEC — M. G.-L. Bilodeau. orgonisateur du jeu de dames,

« Je Montréal,«était de passageà Québec en fin de semaine. M. Al-
: phonse Bédard, organissteur de Québec, © eu une entrevue avec
: M, Bilodeau. M. Bédard a demandé que la convention des damistes
du Conada ait lieu à Québec en 1940. M. Bilodeau a paru enchanté. ’

 

Il a été entendu que seuls les champions
“Union Commerciale séront reconnus por la Fédération de l'Amérique.

Au cours du prochain mois, un concours sera tenu à Limoilou
au jeu conadien. Le vainqueur de ce concours rencontrera M. Emile
Lacroix, champion de Limoilou. Pour plus de détails, communiquez

Se rue. Limoulou.

  
   

 

  

    

  

 

   

 

 

qui sera tenue dons le courant du
de.

A. Bédard, orgoniscteur.

 

    ET LE SPECTACLE

  

UN FILS DE PIONNIER
Pendant que Maurice Desjardins

enregistrait pour les futures géné-
rations les singeries dune coupe

de mastedontes, en préliminaire, à

la séance hebdomadaire de lutte

du club Queensbury, votre humble

serviteur allait perdredix livres de

graisse dans le “bain turc” qu‘est

le vestiaire de King Kong Cox, l’an-

cienne merveille masquée. THEC-

DORE-ALFRED COX, ‘maintenant

proprio d'une ferme à Yuma, Ari-

zona, est un petit-fils de pionnier

de l’ouest qui donnait des prises

d'orteils aux sanguinaires Indienz.

Agé de 29 ans, le colosse est le fis-

ton de M'sieu Cox, 78 ans. éleveur

émérite de l'Arizona. I vit le jour

près du Crazywoman Creek, Buf-

falo, Wyoming. L'ancêtre cultiva

640 acres de terre fédérale. Marié

depuis 8 ans,il s'ennuie de sa fem-
me, de son fils STANTON, 6 ans,
et de sa fillette, TOYE, 16 mois à

Cleveland. Il espère “déchirer en
pièces” le dénommé McLean qui jui

enleva et son masque et son cham-

pionnat. Débutant avec les cow-

boys, Ted a lutté depuis 8 ans en

Amérique, en Océanie et sur les

Îles du Pacifique. Wotta Man.

EN ROULANT MA BOULE

Par le courrier du matin: René

Daoust de Verdun voulant avoir ia

liste des clubs amateurs de hockey

de notre réglon; Madame H. Veer

nous faisant parvenir les détails

des matches de quilles dans la li-

gue A. Proulx (mixte) de Wrigat-

ville: René St-Laurent, président

de la ligne de quilles Blackburn.

nous conviant à une fête de l'Ha-

lowe'en (WOO. woo. woo).

les lutteurs et ‘leurs metteurs en

scène s'ennuyant d'Oscar Lepine...

un cri aux lutteurs: “Passe-lul un

escabeau!”. . la belle aux souliers

rouge-vin dansant de joie, après
une victoire .. les loustics se de-
mandant si King Kong avait pris
un couteau de poche ou un crayon

pour faire une “djobbe” sur Kru-
skamp.. c'était un crayon métai-
lique... c'est pour cela que Hardy

Jui lança des bouteilles de “koke”
par la tête. Doc Perras et M’sieu

Couture de Hull oubliant ainsi les
ennuis quotidiens... Vincent Go-
din et Percy Drouin donnant des
conseils à Cox pour guérir sa [iè-

vre.. comme Cox, Don McINTŸ-
RE cultive une ferme de 40 acres.
mais au Missouri. . il spécialise
dans l'élevage du porc... M’sieu
-Lecourt, Mille Soublière. M. et Ma-
dame Soublière dans la deuxièn:e
rangée du ringside, hier soir.
King Kong se faufilant comme un
chimpansé entre les cables.
CKCH Lainde riant A gorge de-
ployée. . Archie ArchamBault écou-
tant le récit discret de M'sieu Sa-
coutis pendant que la boîte à mu-
sique joue son morceau favori:

  

_—

CONTINUE
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comestible. Il en récolte de 240 à

300 quintaux à l'arpent.

Un homme d’un appétit moyen
consomme, en une seule année, un
peu plus d'une tonne d'aliments
solides ou liquides , . . 6 Oscar!
Un savant ingénieur américain,

M. Karl-G. Jansky, des ateliers de
la Bell Telephone, à Holkdel, New-.
Jersey, qui procédait à l’étude des
parasites-atmosphériques, a reçu
des signaux par ondes et ne pre-
venant pas d’un ‘poste terrestre. On
se demande, avec une curiosité bien
compréhensible, quelle est la pla-

nète qui nous envoie ces signaux.
Dans certaines parties de l’Afri-

que, de l'Arabie et de la Perse, les
sauterelles sont considérées comme
um mets délicat lorsqu'elles sont
frites dans le beurre . . . icl on
songe à manger les coquerelles,

—le professeur TIC.

LE COOKTAIL SPORTIF
Le promoteur Herman Taylor a

annoncé qu'il avait signé ‘Tony
Galento, d'Orange, N.-J., et classé
par la N. B. A. comme le principai
aspirant au titre de champion
poids lourd du monde, pour un
combat de 12 rondes contre Harry
Thomas, de chicago. Le combat au-
ra lieu le 14 novembre & Philly . . .
Ce sera le premier combat de Ga-

lento depuis qu'il fut atteint d'une
pneumonie au mois de juillet der-
nier alors qu’il se préparait pour
un combet contre le champion mi-
lourd John-Henry Lewis.
Tony Roberts, de Winnipeg, a

télégraphié son acceptation d'un
match avec Jos. Gagnon, le 2 no-
vembre au Forum, lors de la tenue
d’un tournoi de boxe amateur in-
ternational . . .
Le “Conseil de ville d’Edmonton,

& approuvé unanimement une réso-
lution félicitant le club de foot-
ball Eskimos d’Edmonton pour leur
“très louable tenue, cet automne,
en face de vicissitudes considéra-
bles.” Jouant dans l'Union Inter-
provinciale de l'Ouest, les Eskimos
ont perdu huit parties consécutives.
Les échevins ont aussi décidé d'of-

frir une adresse à l'équipe de ballon
au panier “Grads” d’Edmonton,
pour leur persistance a remporter {4
le championnat féminin du monde
à ce jeu .. .

HARRY FROST
La direction du club de hockey

Boston, de la ligue Nationale, dési-
reuse d’avoir une ligne cadette, a
vendu Leroy Goldsworthy et Ar-
thur Jackson, tous deux joueurs d’a-
vant, au club Américain de New-
York. En retour, les Bruins ont
acheté Harry Frost, joueur d'’aile
droite et le pointeur par excellence
des Cubs de Hershey. I'hiver dernier.
Comme on le sait, ce club a rem-
porté le championnat de la Ligue
Amateur de l'Est des Etats-Unis,
l'an

Frost, qui est âgé de 24 ans, est
né à Kerr Lake, Ont, mais il vit
maintenant à Hershey. Il se joint
donc à Roy Conacher, Pat Mc-
Reavy et Terry Reardon, trois ama-
teurs signés par les Bruins, hier,
en méme temps que Red Hamill et
Mel Hill furent rappelés du Pro-
vidence. Aucun de ces six foueurs
ne dépasse -24 ans et le gérant Art
Ross aurait l'intention de former
une autre ligne de jeunes.
Frost jouera sur la même Hgne

que Conacher et McReavy quand
les Bruins iront à Cleveland de-
main soir pour y jouer une partie
d'exhibition contre les Barons de
Cleveland, du gérant Bill Cook.
Ce dernier club fait partie de Ia

ligue Internationale Américaine.
Conacher et McReavy en seront

à leur première partie comme pro-
fessionnels, tandis que Frost fit sa
première apparition dans les rangs
monnayés samedi dernier dans uns
partie d'exhibition à Herahey contre
les Bruins.
Goldsworthy a été vendu sans

condition aux Américains, tandis
que Jackson fut vendu avec une
option, par laquelle les Bruins pour-
ront' le racheter, au début de ls
saison 1939-40. Les montants des
ventes n'ont pas été révélés

 

DANS LA LIGUE

. DALHOUSIE

Martin Perrier éprouvant un
grand désappointement quand on
lui demande de produire sa carte de
membre.
Laurent Lacroix plus intéressé au

marqueur qu'à la chute des quilles.
Hector (Rouge) Charette dansant

la danse indienne après chaque lan-
oée de sa boule.
Albert Lavigne se plaignant d'un

mai de poumons à cause de ses pe-
Tul its cris de joie.

Sar Mandis tempétant en* lui-
même à cause de son petit
Roland Casault croyant que ia

vaise facilite la renverse d:s quilles.
Albert Gravelle quittant le Cana-

dien renforeir les rangs du
cb ravelle.

Ear In découverte da man-
Ledouceur.

Antonio Racine prumettant une

+ & Lionst st-Martdo f surptive rasprochée pour le renfort |g
?

 

 
rugby intercollégiel.

Chez Charles a gagné 3 parties
et passe les chiens chauds à Des-
jardins Barbier.
Hyde Park prend 3 parties sur

Pain Idéal. Fred Poirier prend la
série simple de la ligue avec 287.
Malgré les efforts surhumains de

Méo Gratton, son club Fas!’on
Craft plie devant la pression gazeuse
du B. B. Cola. Méo fait des séries
de 235, 197, 314 — 746.
Hull-Volant s’en vient-il adminis-

trer une dégelée au leader St-Mar-

   

tin par 3 à 0. Noël Poirier, héros du
Hull-Volant, et chez les vaincus, W.
Beaudin, se distinguent.

EQUIPE DESJARDINS‘BARBIERS
Desjardins ..... 177 192— 360

Jean Bédard ...... 152 — —— 182
R. Bédard vesss 174 187 —— 321
8. Lacombe .,.,... 162 186 177— 525
R. Leduc .....,,,. 221 166 191— 580
J. Villeneuve . — 130 —— 130
P. Soubli —-— 181 145— 326
L. Gauthier -—

Totaux .......... 832 931—2629
CHEZ CHARLES

C. Cameron 1 — —— 183
E. Mathieu 186 280 226— 092
J. Bédard . 210 114 196— 520
H. &t-Louis . 171 231 191— 503
R. Pharand 180 271 205— 656
L. Roger ... — 226 239— 458

Toteux .......... 920 1122 1057—3100
L'équipe Chez Charies gagne 3 par-
es.

EQUIPE BAIN IDEAL

 

 
Les Coeurs-Joyeux s’en sont

nier lors de leur toute. M. R. La-
chance l’as de la soirée se fit va-
loir dans la corde simple et le plus
haut total. Nous souhaitons bonne
chance à M. Lachance.

Mlle Jacqueline Bélanger est
l’heureuse gagnante de la cuillère.
avant eu un plus haut total de 445
Darmis les demoiselles.

On me prie de faire savoir au’il v
aura une assemblée générale ven-
dredi le 4 novembre prochain. L’as-
semblée sera tenue chez Mlle C.
Bover. 136, rue Guigues. Avis aux
intéressés.

L'EQUIPE LALONDB
 

   

 

 

 a Charron 106 1601 53-- 280
G. Levasseur .—. 139 9 ¢7-— 292
A. Côtéoi 134 60 87— 2m
R Bélair 148 112 148— 406
M. Laicnde _____ 136 196 172. MA
G. Chénier 113 170 118— #94

Totaux746 ‘Tea 67 2128
L'EQUIPE SAYER

1. Latrémouflle .. 116 D 106— 301
G. Lanthhe _—__ 101 112 $4—
J. Lalonde 149 08 184— 871
C. Frappier __— 1% 151 113— 388
G. Charron ——n. 157 212 168— Bai
E Sayer 191 141 167— «6

Totge Ma 9 T—19m

rheiniXeFORGET
meer 114 164— 30%

M, À. Gauthier __. 188 181 66— 594
Ci Boyer —————_ 118 110 117— 346
5 Ledue 180 119 81— 390

-P. Bérieuït —_ 182 128 135 38
A Forge —_—__ 89 108 138— 4

Totaux 3. 106 770 673 7368

L'AQUIPS LACHANCE
en 189— 445

B. Latrérzosifie …. 133 104 181— 338
lande HE 166 141— 609 

 mere

 
Les Coeurs-Joyeux s'en

donnent a coeur-joie
R. Lachance est l'as de la soirée de quilles chez les

messieurs et Mlle Jacqueline Bélanger est
l’héroine du beau sexs.

donnés À coeur plein vendredi der- |p. La

 

 
————

CAM GRAY, peut être moins formideble que son Frappeur rival de
McGill, le fameux Herb Westman, mais n'en est pas moins un
sérieux facteurs du Vorsity de Toronto dons la course eux honneurs du

plus

 

Chez Charles est entête
de laLigueBrading

Méo Gratton et Fred Poirier sont les gros rouleurs sur
les allées du B. et B. a Hull.

208 212 207— 707

s…n0sauuse 857 960 1071—2917
L'équipe Hyde Park gagne 3 parties.

EQUIPE FASHION CRAFT
L. Dompierre ..... — 171— 261
P.-E. Guénette . a — —— 158
O. Guénette ...... 176 104 177— 547
L. Lanctot ...... 00 120 160 498
R. Gratton ........ 235 197 314— 746
E Pharand ....ee.. — 100 165— 364
G. ..... — 195 —==115

Totaux .......... Si2 804 943—2749

LIGUE B. B,coLa
P. Marinier ...... 181 254— 506
R. Guérin ..….……. 1e 100— 359
L. Fournier ....... 263 152 215— 610
J. Rochon sees 194 195 192— 581
R. Lanctot ........ 188 180 191— 530
M, Pilon ..... veo — 10 —— 190

Totaux .......... 985 818 1012-2815
L'équipe B. B, Cola gagne 2 parties.

L'EQUIPE HULLVOLANT
: C, Lesage .......... 167 219 145— 531
J. Moussette « 155 199 148— 502
Dr Gegné ...... 108 — —— 100
L. Godmatre .... 207 145 205— 357
N. Poirier ......... 245 194 270— 700
J.-P. Lemire ....... — 20 508

Totaux ......... 883 977 1083—2913
EQUIPE ST.MARTIN

B. Montsion ...... 135— 487
Ald. St-Martin ... 133 —  219— 353
J-A. St-Martin ... 101 — 133— 234
Ww. pucaudin cesses. 168 272 200— 700
L. Plante .......v.. 108 180 185— 333
P. Larooque ...... — 162 —— 162
A. Vaillant ....... — 19 —— 119

 

A Lavoie 166 118 224— 506 .......... 710 023 033-2587
A. Proulx .. 161 185 148— 494 L'équipe Hull-Volant gagne 3 parties.
A. Cloutier . 164 196 247— 607 POSITIONS DES CLUBS
L. Richard 168 100 100— 506 G. P.
Os. Noël 162 183 147— 492 Chez Charles ........... e 3

—— —— — —— Hull-Volant . . 6 3
Lea ssee une 810 849 935—2605 B. B. Cola s 4

VeEQUIPE HYDE PARK Hyde Park . 3 4
J.-H. Bourque ..... 186 241 226— 653 St-Martin .. 5 4
B. Lapointe ....... 166 230 178— 574 Fashion Oraft 4 s
E. Lapointe . 162 135 172— 460 Pain Idéal 3 6
PF. Leduc .......... 135 171 208— S514 Desjardins Barbier ..... 2 7

  

e

JM Arble em. 99 124 138— 356
Jos. Nault 128 188 113— 404

. Lachance ..._._ 206 176 276— 657

810 879 946—2629

 

Hommes—B. LACHANCE 6?
Femmes-—J. BELANGER …—……—— 46

PLUS HAUTE SERIE re
Hommes—R. LACHANCE ....
Fanmes—M.-A. GAUTHIER.

PLUS HAUTE CORDE TEQUIPE
Equipe LACEALNCE

OTAL D'EQUIPE

 

Equipe TACHANCE mms ren002830

}
ENT :CLASSEM 3 a. r. i

Fquipe SAYER _ °
Equipe LACHANCE ~ ° 5 4
Equipe Corget — 9 4 5

Equipe Lalonde —…— #9 83 6

l Accusé de vol

à main armée

police «cuedlli trois jeune:

horn tans. la. rue Dalousie, & §

heures hier soir, et lun d'eux
Aimé Parisse 17 ans. 687 rus St-
Patrice, trouvé en possession d'un
revolver. a été accusé d'un voi à
main armée commis sur Lucien
Gamache, 7 ans, 140 rue Neisou
samedi soir dernier. Les deux au-
tres René Michaud, 22 ans 39 me
St-Jacques, Hull, et Pete Landry.
73 ans, sans-gite, devront répondre
à une accusation de vagatondage
Le police fit vent: M. Gamache

qui identifis sans bésiler Parisse
comme l'un des deux bundits qui
l'assaillirent samedi dernier.

‘| Mile L. Archambault

 

La complainte du canif,
ou le cokedeKruskamp !

Kruskamp surclasse Cox, 2 chutes à une; — Bour-
guignon se fait coincer. — Deux enfants terri-
bles: Hogan et Zaharias.

 

(par Maurice Desjardins)
La troupe d'ichiyosaures du promoteur Johnny Tunney a donné

une autre de ses trépidantes représentations, devant environ 4000
spectateurs, hier à l'Auditorium. On remarquait dans l'assistance
plusieurs amateurs du hockey, qui attendent avec impatience l'ouverture
de la saison, et qui regardaient avec satisfaction la magnifique surface.

glacée qu'ont créée les artisans-ingénieurs de l'amphithéâtre sportif
de la rue Argyle.

Il y avait du nouveau, hier, dans les tactiques des prima-donnas
du matelas. Des caresses au canif, des fusillades aux liqueurs douces,
et dans le premier combat, des massages de reins. Le brillant Hardy
Kruskamp a été le vainqueur du combat principal, recevant ia palme
après que son adversaire King Konz Cox eut refusé de venir achever
un duel qu’il croyait terminé à son avantage.

COX ET LE CANIF
Cox débute lentement, sans avoir

d’abord recours à sa brutalité cou-
tumière, mais s'aperçoit vite que
Kruskamp est son maltre dans ce
genre. Voulant ajouter un ton cou-
rant aux assises, ou anxieux peut-
être de modifier sensiblement la
physionomie de Kruskamp. Cox
s'empare du canif d’un spectateur,
et se met à en labourer le large dos
de son rival, qui en guise de repré-
sailles, descend dans le parterre,
agrippe une bouteille de “coke” et
Ia lance violemment vers Cox. Le
liquide bouillonne et rejaillit sur
la chemise de l'arbitre.
Un bref intermède de lutte stan-

dardisée suit, à l’avantage de Krus-
kamp, lequel, par une série de coups
de bélier, s'assure la première ansch-
luss en 14 minutes.

MANQUE DE MURINE
Au début du second imbroglio,

Kruskamp enlace le Diable Noir et
le fait gémir d'une prise de ciboulot.
Dégagé de cette étreinte, Cox pige
dans son maillot, en sort une pincée
de poivre (nous supposons que c'est
du poivre) et en arrose les yeux
de Kruskie. (Dire que Kruskamp
n'aurait qu'à se munir d'una foie
de Murine!) A la longue, Hardy,
aveuglé, est une proie facile pour un
écrasement général, qui égalise les
chances, ‘après 7.15 minutes.

FIN RAPIDE
Quelques secondes plus tard, Cox

s'assure une chute pendant que
Kruskamp a le pied pris dans les
deux câbles inférieures. IL'arbitre
refuse de reconnaître cette chute,
cependant, et lorsque Cox n'accepte
pas de reprendre le combat, Hardy
est automatiquement nommé vain-
queur. Fin abrupte, subite et inat-
tendue qui envoie les spectateurs
chez eux de bonne heure, et qui
permet à votre commentateur de
terminer ce compte rendu avant
minuit.

HOGAN L'ARROGANT

Un nouveau venu de Kansas City,
Don McIntyre, était opposé en semi.
finale au plus scélérat des fils de
Madame Hogan, élégamment sur-
nommé “Housepainter”. L'arbitre
Fred Bourguignon, qui n'a jamais

été en très bons termes avec le
peintre de bâtiment. reçut sa part
de horions. en plus de ses honorai-
res. McIntyre, ne craignant pas de
s’smpoisonner, mordit Hogan & plu.
sieurs reprises. Une couple de fois,
Bourguignon se fit coincer entre
les deux charnus rhinos.
Après 3130 minutes de gladiat

sans super-émotions, Hogan s'as-
sura un collier de force, compliqué
d’étranglement, et obtint une vic-
toire loin de rencontrer la faveur
unanime de l'assemblée en conseil.

ZAHARIAS LE ZELE
S'il eut vécu au Moyen Age, Babe

Zaharias eut été le tortionnaire
idéal, à en juger par les tourments
Qu'il infliges à Ernie Nabors, vic-
time bénévole de ses ignominies
Zahe ‘as, qui ressemble plus à l'ac-
teur Edward Arnold qu’Amold lui-
même, en fit voir de toutes les cou-
leurs à son adversaire plus petit,
et varia ses insultes au grand plaisir
de la foule, conduisant le bal au-
tant en dehors que dans l'enceinte
câblée. Vers la fin du combat, ce-
pendant, Nabors eut un sursaut
d'indignation, et bombarda le bam-
bino jusqu'au timbre. Comme d'ha-
bitude, le combat fut déclaré par-
tagé. Zaharias dirigea le gros de
son attaque à la mi-section de son
partenaire de polka.

Le matchmaker Johnny Tunney,
qui a remis Ja lutte sur pled à
Ottawa, se montra aussi bon co-
médien que ses éléphants. Ba
mimique est aussi expressive que
celle de Cox, par exemple... C'est
Bourguignon, par exemple, qui est
le meilleur pantomime . Malgré le
vacarme assourdissant des protes-
tations, les spectateurs peuvent
toujours savoir la nature des ex-
plications de Fred... Le section das
Journalistes était encombrée hier
soir... Jusqu'à Charlie “Do” qui
n'a pu s'y asseoir.. Charlie s'est
entretenu mystérieusement durant
une bonne demie-heure avec King
Kong Cox, et sortit du conciliabule
tout souriant, probablement parce
qu'il a recueilli assez de matériel
pour écrire la biographie de l’ex-
Merveille... Les “boys” de CKCH
s'échauffant et criant aussi fort
que les spectateurs payants... 

Les quilleurs de la
Blackbun brillants

Les quilleurs de la ligue Black-
burn Ginger Ale, à Hull, ror‘rnt| M
toujours avec brio sur les allées du jy
B. & B. à René Pharand. Voici les
as de la récente séance:
Plus haut simple pur femme est

Mille J. Davidson avec un total de
194
Plus haut simple pour femme est

M. W. Marcoux avec un total de 242.
Plus haut total pour femme est

Mile C. Lepage avec un total de 476.
Plus haut total pour homme est

M. J.-G. Bélanger avec un total de

660.
Les gagnants des cuillers tirées pe-

hasard: Mlle C. Lepage et M. N.
Brunet.

EQUIPE LEMON
Mlle D. Belair ..... 111 125— 336
Mile G. Trudeau 147 173 145— 465
Mile B. Pouliot 122 157 ...— 219
M. R. De Beaumont 180 193 200— 582
M. X. Davidson .., I 180 154— 503
Mlle ...... ….  95—- 95

Totaux ............ 700 823 T2B—2260
EQUIPE EAU MINERAL

… 147 111— 228
Mile L. Lévesque .…. 95 ... ...—
Mlle G. St-Laurent 97 118 119— 334
M. J.-P. Croteau .. 155 158 138— 451
M, F. Cloutier ... 196 119 155— 488
M M May ....... 147 174 188— 500

Totaux ............ 638 696 711—2085
Equipe Lemon Sour gagne 3 parties.

EQUIPE LIMS RICKEY
Mlle A. Godin ..... ... 123 116— 239
Mlle E. Godin 122 ... ..….— 12
Mile N. Belair 117 128 135— 378
M. A. ..... 170 162 135— 467
M. A. Charbonneau 146 135 24— 264
M. H, Davidson . 132 166 171— 460

aa 008 712 641—2049
EQUIPE ORANGEADE

Mlle H. Boucy ..... ... 312 151— 263
Mile G. Audette 114 132 124— 370
Mile B. Charron 93 93
M. B. Davidson 128 182 ies— 481
M. A ........ 174 203 127— 504
M. A. Baurnier 140 141 138— 417

Touuxeee “eat J 7012008
Bru! Orangeade xagne parties.

EQUIPE BB. COLA
Mile ©. Duguay ... = 2e
Mile J. Banche .... 110 131 ‘92 333

Mlle J. Davidson . 194 4118 119— 429
. . 137 130 136—. M. Chaput 402

M. A. Baumtier .... 98 127 107— 33
G. Bourque .... 191 134 162— 487

+ —— 22 — 000

Totaux ........... 720 647 617—1983
EQUIPE GINGER ALB

Mile J Bélanger . .…182
Mile L Soucy 16 131 175— 485
M. N. Brune ..... 140 211 112— 463
M. F. Marcoux 170 166 172— 508
M. J.X. Bélanger . 224 236 200— 060
M B. Chatillion . 118 108 176— 282

Totaux ............ 835 848 835-2018
Equipe Sings Ale gagne 3 parties.

UIPE SPRUCE BEER

 
Mile G. Archmabeuit 120 100 161— 381
Mile J, Lafrance .. .. Ve ese Ll,
Mlle CLepage 141 16 173— #6
M. BEParent ...... 132 177 125— 484
M. W. Marcoux ... 219 162 263— 624
M. R. St-Laurent .. 183 172 223— 978

UX LL. 815 778 928-2313
EQUIPE CREAM SODA

: Mlle M. Roy ....…. … 110 110— 220
!Miie Saumure .... 108 ... ...— 1
{ Mite A. Latrance.. 138 103 100— 337
6 Bourgeois . 130 164 180— 474

M. Duquette ... 127 172 158— 487
M. À. Charlebols . 110 218 225— 553

Equipe Spruce Beer gagne 3 parties.

Six clubs dans

la Provinciale
Comme nous le laissions entene

dre, samedi dernier, la ligue Pros
vinciale de hockey ne com
plus que six équipes. Le club
Springfelld (Mass) s'est retiré ne
laissant que Boston pour représene
ter l'Oncle Bam. En plus des Athié-
tiques. le circuit Boivin comprend
Shawinigan, Valleyfield, Cornwall,

| Sherbrooke et Lechine. Une noue
!velle cédule sera préparée vendree
fat soir à Montréal.

marretre ere

Que penser de ia Presse. de
|la Radio et du Cinéma, une
petite brochure en vents as
“Droit” vous le dira.

 

 

 

Vous pouvez constater qu'il
est bon avant de l'acheter
Parce que l'enveloppe de cello   phane est transparente, vous
voir l'excellence de Ja confection,ection,

tas 106
AABREN WILSON & CO. UMITES

{rrp BACHETy4

[1



; mieux mieux dans l’eapérance d’a-
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ROY CHAMPION
QUEBEC. — A la Tour, Irénée

Roy à conservé son titre de cham-
pion mondial à 135 livres en dispo-
sant de Flenri Gauthier, dans la| Manning,
finale d'un programme du club] Bélanger,

| Garand DoucetChamplain. Gauthier prit la pre-
mière chute en 2320, mais Roy a

Les joueurs qui ont chaussé les
patins sont: McLeod, Ant, Gauthier,
J. Prenette, Routhier, Cameron, P.
Gagnon, G. Beliveau, Archambault,

Frigon, Goulet, Houx,
Proulx, Rivard, Lavoie,

Harding (négre)
White, Bsuvageau, Demers, et les lo-

servit de son fameux ciseau de; caux suivants: C. Hébert, Mercier,
corps pour prendre les deux autres: Bergeron, Richard, Paul Levasseur,
chutes en 20.08 et 27.03. C'est le| Chamillard. Berger,
confrère Edmond Piché qui remit
au vainqueur ja ceinture embliéma-
tique. Edmond a bien fait ca.
Le combat roys! donna lieu à des

situations corsées et à de la lutte
excitante Jos. “Piton” Thivierge et
Paul Tremblay demeurdrent finale-
ment en présence et ce dernier
Temporia en 7.50. Les autres lut-
teurs en lice étalent Fernand Fre-
nette, Kid Levesque, Jack Théo et
George Girard.
Georges Girard et Kid Lévesque

annulérent un aclentifique engage-
ment de-30 minutes, imitant en cela
Jos. Thivierge ot Al Brosseau, qui
avalent fait match nul en 15 minu-
tes dans le numéro d'ouverture.

L'autre bataille de la soirée fut
gagnée par Jack Théo, qui tombe
sur Bob Paradis en 11.40 d'un com-
bat limité à 30 minutes.

AVEC MATTE-MOUSSETTE
SHAWINIGAN. — Bamedi et di-

manche, Ddge Gervais, le sympa-
thique pilote.dy Shawinigan, & com-
mencé une dure besogne, celle de
choisir quinze jousurs au sein d'un
groupe de vrente sérieux aspirants.
La glacs à l'aréna est excellente

et les joueurs s’en donnent à qui

 

voir une position régalière.
Les amateurs locaux qui pour la

première fois voient une glace si

hâtive, manifestent beaucoup d'in-

térêt, Dimanche notamment, pas

moins de cinq mille personnes &e
sont succédé dans notre magnifique
palais des sports pur voir les jou-

eurs à l'entraînement. Ces derniezs
semblent reprendre leur forme as-
sez rapidement et Gervais est heu-

reux du travail de ses hommes.

Ti y aura deux exercices par jour.
Le matin à 9 h. 30 et l'après-midi,
à 3 h, 30. Cependant fl est probs-

bie que les exercices de l'après-midi
alent lieu plutôt vers 7 heures, mar-
di et jeudi, afin de permettre aux
amateurs de suivre plua facilement  ces séances d'entrainement.

Tniffeault,
Lang, et Jacques Moussetle et Ca-
mille Henri ne nous arriverons que
vers la fin de la semaine. Présen-
tement ils travaillent encore tout en
s'entralnant en dehors.

On annonce pour vendredi soir,
à 8 h. 90, une joute de hockey entre
nos Cataracts de l'an dernier et les
nouveaux joueurs qui nous repré-
senteront dans la Provinciale.

 

COMBAT LEBRASSEUR-OLIN

MONTREAL. — Harold-B. Scra-
don, le dynamique gérant de Bob

Olin, est furieux et indigné de la fa-
çon dont le promoteur Jules Raci-

cot prépare ses programme.

—"T} est fortement question, dit-il,

que Florian LeBrasseur rencotre

Knox le 8 novembre, au Forum, Je

ne vois nullement pourquoi Racicot

organise un tel combat. Je sais per-
faitement, et tous les amateurs de

boxe de Montréal le savent, que

mon protégé a bel et bien battu

Knox lorsqu'ils se sont rencontrés

au début de septembre.

“Bob Olin veut absolument ae

battre contre LeBrasseur; si le pro-

moteur Racicot s'y oppose, il n'ob-

tiendra plus une seule faveur de

moi. I] m'a déjà fait perdre Un

montant de 910.000 avec ges agisse-

ments et je ne veux pas me ruiner

davantage.

‘“LeBrasseur a été chanceux”, de

contiguer Scadron, “il y a quelques

années, de battre Olin, alors que ce

dernier, démoralisé, venait de per-

dre son titre de champion mondial

des boxeurs mi-lourds. Aujourd'hui,
Bab est un poids lourd et il s'est

amélioré de cent pour cent. La

preuve? Ii a projeté Tommy Farr

trois fois au plancher et il a obtenu
une décision sur Gunnar Barlund.

“Si Racicot refuse d'opposer Olin

à LeBrasseur, mon protégé et moi

accapterons alors d'aller nous bat-

tre ailleurs”.
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-NOUVELLES ET )
POTINS DU HOCKEY
re

Par Charles MAYER

MONTREAL, 2% Les Eagles de

New-Haven auront le même style

ue les Canadiens, du moins at Pit
ine, le nouveau gérant, réussit

dans ce qu'il veut entreprendre.

Dans une entrevue, en effet, Lépine

nous disait qu’il chercherait à faire
aller ses joueurs aussi rapidement

qte -possible sur Ie glace. Il tentera
de continuer Ja réputation de vites-
se qu'ont toujours eue les Cana-
diers, Si Lépine réuwsit, et nous
n'en doutons Ç , ce sera une belle

affaire pour le club local pulsque
Hart sera certain, en prenant des
recrues du New-Haven, que ces Jou-
aurs ont un style qui est celui du
Canadien. Sa tâche sera, per le fait
même, beaucoup plus facile tandis
que les joueurs qui passeront au Ca-
nadien seront tout

à

fait à l'aiss en

évoluant sous les couleurs tricolores.

LEPINE a déclaré dans la même
entrevue qu’il ne jouerait pas sou-
vent pour le New-Haven. Il est vrai
Qu'il & annoncé qu'il serait joueur
en même temps que gérant mais il
» expliqué qu'il n'avait plus 20 ans
et qu'il laisssrait faire ses hommes.
YT} ne sautera sur la glace que dans
certaines circonstances.

AURELE JOLIAT remettra encore
les patins tnais ce ne sera pas pour
s'aligner pour le Canadian comme il
l'A fait pendant seize saisons. Com-
me gérant du Verdun de la Ligue
Senior. Jolist prendra Ia glace avec
ses joueurs dans les pratiques. Il n'y
« pas de douts qu’il saura infuser
un peu de sa science aux jeunes et
que, dans un avenir plus ou moins
rapproché, on se souviendra faclle-
ment du style et des jeux magnifl-
uss de Joliat parmi les joueurs du

adien qui seront recrutés dans
le Verdun.
UNE AUTRE ‘KID LINK”, voilà

ce qu'annonce Conny Smythe qui
s’est fait toute une réputation en an-
voyant trois jeunes joueurs sur une
de 8:5 lignes d'avant. On xe souvient
encore bien du fameux trio Primeau,
Conacher, Jacksn. Cette ..nnée, il
annonce qu'il aura yne autre jeune
ligne merveileuse en Pete Langelle,
Walter Stanowski et Johnny Mc-
Oreedy.
KING OLANOY, ancien pilots des

Maroons, sera de retour avec les
Leafs, cet hiver. Il reprendra, dit-
on son rôle d'ambassadeur. Harold
Cotton et Jos Primeau sont aussi
des ambassadeurs des Leafs.
LES JOUEURS DE DEFENSE

sont en vedette comme capitaines
ds clubs de hockey, Ebbie Goodfel-
low vient de succéder à Doug Young,
un autre joueur de défense, comme
capitaine des Red Wings de Détroit.
Art Coulter à été réélu capitaine des
Rangers; c'est aussi un joueur de
défense. Quoique la chose ne soit pas
officielle pour le Canadien, le jou-
eur de défense Babe Seibert agit
toujours comme capitaine sur la
giace,

LESTER PATRICK nimg les jeu-
nes. Son club est entièrement com-
posé de joususs qui, s'ils ont l' -
rience, n'ont pas stiteint un âge
bien avancé. On vient de constater,
en effet, que le plus vieux des Ran-
gers, ostte année, est Cectl Dillon
qui n'a que trente ans.
UN A RB QUI N'AIME PAS

LBB VTERANS est Conny Smythe.
On rapporte à son sujet que la rai-
son de la vente de Charlie Conacher
était que celuisci avait, maintenant,
vingt-neuf ans d'égel
IL EST BIEN D CILE DE SA-

TISFAIRE tout le monde avec une
cédule dans un sport quelconque. Le
président Savard des Canadiens 4
été fort mécontent entre autre cho-
ses. du fait qu'en ne lui & accordé
que quatre dimanche au lieu de six.
ack Adams, s'est plaint du fait

qu'on ne fui avait donné que 14 di-
manches au lieu do 18. Quant A Les-
ter Patrick ii a protssté contre le
fait que son club ne commençait ses
activités que dix jours aprés les au.
tres, soit le 13 novembre,
LA PUBLIOITE D'UNE VILLE

  

où le maire Ralph Dey vient de dé-

clarer que les Leafs apportalent
plus de publicité à la ville-reine que
tout autre msdium. Au début de is

saison d'entrainement, les autorités

municipales de Toronto ont offert
un lunch civique aux membres du
club de Conny Smythe.

ON RACONTE que le premier té-

léphone qu'a fait Doug Peden après

sa victoire avec son frère Torchy,
dans l'épreuve locale des Six Jours,
à été celui à Murray Patrick qui
s'entreine avec les Rangers à Win-
nipeg. Doug et Murray sont des
amis depuis longtemps et Doug était

heureux de lui annoncer sa victoire.

Murray s'intéresse toujours aux. six
Jours. On se souvient que, l'an der-
nier, iI à pris part à lacourse lo-
calé.

BOB GRAOCIE, l'an dernier des
Maroons, maintenant avec le Cana-
dien, à dit qu'il n'avait jamais joué
avec un club aussi rapide que le
Canadien en général. Gracie lui-
même n’est pas lent et il aura sa
pert dans la conservation du aure
nom Volants que l'on à donné aux
joueurs de l'équipe tricolore.

LES MEILLEURS GERANTS
pour un club de hockey ne sont pas
nécessairement d'anciens joueurs. Le
cas des Black Hawks de Chicago
vient d'être cité en exempls à ce
sujet. Le Chicago & remporté deux
championnats et oe fut avec Tommy
German et Bil Stewart qui ne s'é-
talent jamais alignés dans le circuit
majeur. Ches le Canadien, Léo Dan-
durand et Cecil Hart ont obtenu de
beaux succès tandis que les anciens

tha n'ont rien fait d'extraordi-
naire.

IL 8K PEUT qu'il y ait uns paire
d: frères avec le club Détroit, cet
hiver. On apprend, en effet que le
jeune frère du Canadien-français
Modéré Bruneteau, Eddie, sera ap-

lé, un jour ou l’autre, à faire par-
e des Red Wings.
CONNY SM à laiasé partir

Oharlie Conacher mais il n'en res-
te pas moins que le club s'apercevra
de cette perte. Red Horner. pour yr,
vient de déclarer que ies Leafs peu-
vent difficilement espérer la coupe
Stanley s'ils n'ont pas un rempla-
cant digne de Conacher. Busher
Jackson a exprimé une opinion dans
le même sans.
A CHICAGO, on erpère beaucoup

de la ligne complète acheté des
Maroons. Onprétene que Northoott,
Blinco et Robinson seront un grand
actif pour les Hawks st que le club
aura Un plus grand nombre de buts
à son crédit. On parle aussi beau-
coup de Joffre Désilets, acheté du
Canadien, de qui on attend beau-
coup de vitesse et plusieurs buts,
grâce à son dur lancer.

Canadien, st Alex Wood, tous deux
d'Ottawa, ont signé pour les Millers
de Minneapolis de l'American Asso-
ciation.
DE DETROIT on annonce la for-

mation pratiquement définitive des
trois lignes d'avant suivante: Lewis-
Barry - Conacher, Howe - Deacon ~
Bruneteau, Wares - Motter - Lis-
combe.
Lorne Carr, le brillant avant des

Americans, ne pourra jouer avant
trois semaines, apprend-on officiel-
lement Il Aone fait faire une en-

eo dans le pled par tin
Neill Colville des re dans une
partie d'exhibition,
Tommy Filmore que le Canadien

obtint dans un échange avec le Boss
ton et qui ne se rapports jamais,
continue de faire des siennes. Il ne
s'est pas rapporté aux Indians de
Bpringfield qui s'entrainent à Qué-
bec et 11 reste sur la liste des jou-

*CharlieMass, àason, de Saskatoon, qui
& déjà joué pour les Rangers et qu
depuis deux ans, & évolué pour
Rarmblers de Philadelptiie, à (té en-
voyé au Club Détroit où 1! est à
l'essai. S'1) ne fait pes l'affaire, 1
retournera à Philadelphie.
Connie Smythe est enchanté au

sujet de Rudolph (Bingo) Kamp.
man qui fit ses débute, l'an dernier.

e prétend que ce joueur s'est
oré de fagon extraordinaire.

Jack Adams va en grand quand
il signe des joueurs. Il à fait signer par son club de hockey est grandee

mens reconnus à Toronto, du mains, Wings, le Hornet de Pittsburgh,

pas moins de neuf amateurs
tous front à la ferme des Red
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DANS LA CASE DU CONJUNGO

à= 

21 ons.
de deux ons.

L'un de css amateurs est Ken Kil.
re frère de Heo et Wally qui ont
été avec le Détroit depuis quelques
années.

HOCKEY AMATEUR
LES AS DE QUEBEC, champions

de la Ligue Senior pour les deux
dernières années, s’entrainent acti-
vement depuis une semaine environ,
à Québsc. Leqlub, d’après les infor-
mations qui nous parviennent, sera

érimenté Alex Bolduc sera:dans leg
uts sb c'est lui qui sert de noyau à

le réorganisation du club. Deux nou-
veaux venus Cojid Blaver, de To-
ronto et Albert Barnes d'Oshawa,
te disputent le poste laissé vacant
par Emils Gauthier, Lester Bren-
nan et Johnny Taugher sont cer-
tains de rester encore sur la défense,
Sur l'avant, Vance Gibson, d'Osha-
wa, et Maurice Gérin de Québsc
sont à l'essai. Les autres membres
du club sont les mêmes que l'an
dernier.
JAMES YOLEY a été réélu prési-

dent ds la Ligue Junior et Hector
Quevillon, qui s'occupe du hockey
amateur depuis plusieurs années a
été élu vice-président, La Ligue Ju-
nior continuera d'opérer le vendredi
au Forum.
UN PROMOTEUR ANGLAIS de

hockey vient d'offrir Ia somme de
$600 au premier joueur entrainé en
Angleterre qui se gagnera une place
régulière sur une équipe. On dit que
Ia chose est impossible, pour le mo-
ment, du moins.
LES DEUX FRERES LECAVA-

LIER, qui ont maintenant atteint
l’âge du sanior, ont été réinstallés,
cette semaine. Ils avaient été sus-
pendus, l'hiver dernier, quand lls
avaient joué à Boston sous des
noms d'emprunt. ’
SI SA CARTE D'AMATEUR lui

est accordée, comme la chose est
probable, 1] ne sera pas sans intérét
de revoir Albert Leduc sur la glace,
Le gérant du Lachine jouera avec
des joueurs plus jeunes d'environ
dix ans, Maurice Gorghan, qui a
fait un court stage avec les Maroons,
et Tony Demers qui fut peu de
temps avec le Canadien et New-
Haven, seront probsblement réins-
tallés également.
LE ROYAL est favori pour rem-

porter la coupe Bourqus aecordée
AUX clubs amateurs en général de
Ja province de Québec. Le Royal est
le seul inscrit de la Ligue Senior et
M aura à faire face aux clubs Lachi-
ne, Sherbrooke et Valleyfield de la
Ligue Provinciale. Le tournoi de-
vra être terminé avant le 6 novem-
e
LE VICTORIA, qui a perdu quel-

ques joueurs, se trouvera grande-
ment renforcé par ls retour au jeu
de Kenny Farmer, ancienne étoile
du McGill, Parmer s'alignera pour
Dave Campbell, & annoncé ce der-

er.
ON APPREND que la Q. A. H. A.

a accordé les transferts suivants:
Len Godin au Valleyfield, W. Atches
son au Royal, W. Koiviste à l'Otta-
wa, M. James au Lachine, Clarence
Hill à I'Ottawa, William. Davies su
Royal, et E. Gromoll au Valleyfield.
LE ROYAL CANADIAN AIR

FORCE remplacera le Cornwall
dans la ligue Senior d'Ottawa qui

SAM GODIN, anclen joueur du club. Cependant, le club junior ne

meilleurs vosux de bnwheur.

Mme Honoré Basinet, de Régina,
Sask. visite actuellement ses pa -

rents, M, et Mme J.-B. Cayer, alne
si que M. et Mme D. MeDonald.

MM. et Mmes Jean et Joseph
Ouimet étaient de passage à Mont-
réal, récemment.
Mme Alcide Lamesse est actuelle-

ment à Montréal.
Etalent en visite ches M. et Mme

Alex Gauthier, dernièrement, Mile
Flavie flabeurin, M. Fidèle Sabou-
rin, M. Wilfrid St-Pierre. tous de
Moost-Creek, ainsi que M. Hector
Papineau, de Chrysler.

Plusieurs membres de l'Action
Catholique de notre puroinse ussis-
talent au Congrès à Hawkeabury. dimanche dernier.

JIM BAGBY, draitier, dgé de 22 ans, avec les Boston Red Sox,
épousé récemment à Atlanta, une ‘’pêche de Géorgie”, Mlle Léola HICKS,

Les cloches nuptisies proclamoient le couronnement d'une idylle

encore formidable. Le vétéran exs|
"Mme

 

Mme EDMOND JETTE
SEFAIT VALOIR

ELLE ROULE 579 AVEC UNE
SERIE DE 269. — MME F. BRU-
NET ROULE 564.

Voici les résultats des parties de

 

| quilles jouées dans la ligue fémini-
ne Marion à Ste-Anne: —

EQUIPE PLOUFFE
Brosseau 92 96 149— 337

Mme St-Martin 99 118 96— 322

 

Mme Soubliére 80 108 99— 287
Mma Valiquette 73 78 61— 310
Mme Plouffe . 133 153 115— 401

Totaux ....... 477 551 520—1548
EQUIPE BEAUDET

Mme Platt ... 81 205 120-— 408
Mme St-Georges 80 108 1i9— 307

 

Mme Jullen .. T1 "76 99— 28
Mme Piché .. 100 119 61— 280
Mme Beaudet 176 164 183— 523

Totaux ....... 510 673 581—1763
L'équipe Beaudet gagne 3 parties.

EQUIPE LAUZON

  

Mme Benoit ,, 110 80 102— 292
Mme Laperrière 81 93 127— 301
Mme Leduc .. 158 143 108— 409
Mme P. Côté . 124 140 142— 406
Mme Lauzon . 155 152 186— 493

Totaux ....... 628 608 665—1901
EQUIPE JETTE

Mme Lecomte 110 83 119 312
Mme Molloy .. 86 139 185-— 410
Mme Lavallée 81 80 102— 263
Mme Qroulx . 110 93 108— 311
Mme Jotté ... 128 184 260— 570

Totaux ....... 513 819 17831818
L'équipe Lauzon gagne 3 parties.

EQUIPE ROBERT

Mme Chéné .. 128 184 150— 432
Mme Lecompte 120 107 207— 434
Mme Gagnon 107 101 151— 359
Mille Sabourin 118 108 137— 451
Mme Brunet . 153 180 222— 564

 

624 749 B867—2340
EQUIPE BRUNET

 

Mme St-Aubin 136 182 97—415
Mme Lafrenière 133 140 107— 380
Mme Demers 178 167 140— 485
Mme Doris ... 112 154 91— 357
Mme Robert . 111 147 94— 352

Toteux ....... 670 780 520—1089
L'équipe Robert gagne 3 parties.

ratserrr

Les honneurs a

R. Schryburt

M. SCHRYBURT BOULE 718 DANS
LA LIGUE LES AMIS. — L'EQUI-
PE DESCARIE EN TETE.

Voici ce qui s'est passé dans la
ligue Les Amis lors de leur dernière
séance:—
Les honneurs de la soirée vont à

M. R. 8chryburt qui roula un total
de 718 avec une série de 308. MM.
R. Brunet et H. Crouch se sont
aussi distingué.
M. Harry Crouch parut en lice

lundi soir très fier, Il fétait la nais-
sance d'un fils gras et bien pertant.

Voiei les résultats officiels:—
EQUIPE RACINE

 

comprendra aussi les Volants de mme I. wt ... T1 161 115— 347
Hull, le La Salle d'Ottawa et les |A. Legault=nn... ag lol 160— 506
Montagnards d'Ottawa. Mme A. Robert . 2 jo a 40e

Y AURA assemblée de la Li-| jme Racine "
gue Provinciale, dimanche après-|L''Maoïneer... 146 196 148 @1
midi. La cédule sera soumise pour ——— 2e —
adoption et d'autres questions im- |Totaux ........... 854 877 834-—2535

portantes seront discutées. Mie L Bele 440125 117— 386
A BOSTON, on a décidé d'imiter Mile R. Baliate ..... 126 108 119— 341

Iss clubs de la Ligue Senior de|X. ......... 182 215 }64— 341
Montréal, en organisant un club Mile A. Mercier ,,. 148 95 102— 345
junior. Les Ol i d L. Balisle ...... wer. 228 196 216— 636

ympics de Ia Ligue |p Leclerc 115 115 115— 348
Provinciale pourront donc dévelop-| ~~—_——— el —2
per des jeunes joueurs pour leur|Totauz ............ MO 852 831-2632)

1 Faulpe QUI Bruntera pas partie d'un cireuit mais
jouera contre des équipes des collè- re° prenprunes = 19 18 >
ges. Mis I. Belisly ...., 18 . oq NM
1e EPRESIDENT de In C. A. H. A. Auhartrand 51 120 196-463
: ur W.-G. Hardy, & avertj| Xe G Range .les joueurs amateurs de ne pas s'en- R. Brunet ........ 223 = 330 ns

gager à aller jouer à Miami avant |Toiaux 1028 030 Y70—2677
Que les promoteurs de catte ville ne EQUIPE DRAC
se solent cenformés à certains re. MMe O. Aubin ..... 174 160 148— #8!

] , R. durt ...... 316 308 200— TiS
glements de l’'amateurisme. Mme Ÿ. Grignon .! 136 118 341
Le Royal, de ia Ligue Senior, a |L. Orignop ......,, 106 130 = sa

été le premier club A prendre la gla. Mlle L. Hébert ,,... 170 138 }32— 407
cesu Forum, Les joueurs ont évo- D. @ ….…. - 20 M 04

sous la direction de Gus Ogilvie Ti01 1105 957-3163
qui s'est déclaré trés satisfait, prier Deacarie ‘gms 3 parties.
ape KQUIPE LUSIGNAN
ST-ALBERT Mile R. Hame{ ... 137 19 170— 45%

Mlle C, Archambault 87 1 Lea Fon

BAINT-ALBERT, le 26. — Mar. [JPN Puck ..... 70 18 100 ot
di, le 86 octobre, M. Napoléon La- |Xid. Lauson ...... 216 165 216— 807
mease épousait Mile Marie - Anne |W. Lustgnan ...... 163 208 186— sT7

Surprenant, de Casselman. Nos lqotaux“ga ses 1019-2755
EQUIPE CHARLEBOIS

Mile R. Charette .. 134 188 21 462
Mis RB Marcotte 145 140 419
Mme I. More} .,,... 110 1}0 110— 330
R More! ....,...,. 142 142 142— 48

. Orouch cesses 257 1906 134 977
G. Charlebots ..... 153 181 1% 522

TRaug ............ 060 B94 943-2708
Equipe Chartebois e 2 ,

POSITION orsQUE

 

2à 4% à
a 4 8

Larcse 1.122,02. 18 « 3
Charlebois... 000000 12 1

nese

Du comptant pour votre au-

Lomobile usagés, s) vous utiit-
sex les “Annences Classées” du “Lroit”Appelez 6-6814.

LASTRIET
P CHENIER
SONTLES AS

LA BRADING A ROULE ALLE-
GREMENT. — L'OPERA COCK-
TAIL GAGNE TROIS PARTIES.

 

EQUIPE PRPSI COLA
A. À 207 M1 280— 654
G. Rochon ....... 197 333 146— 576
B Ploard .......o. 2116 ... ...— 116
re es .…. M6 253 283 TOI
R. Desrosiers ...... 300 266 213— GT
B. Soubliére ....... .e. 147 1M. 318

MB ............ 946-1100 200-3048
EQUIPE LAURIER TENNIS

H. Boyer .......... 141 171 - 313
A. Proulx eases 100 180 — 307
J.-M. Vaillant ,..... 190 288 ,..— 658
P. Crevier ..….….…..…..- 180 1465 ...— 585
A Ast) ...... "ee mi 57 — 148
L. Reinhardt ...... err ee. 158 138

AFesola 982 1081 1008—2968
Peps! es.

orerlCOCK AIL
A Plon ........ 183 248—
F. Villeneuve ...….- 213 253 186— 633
M. Aubry so... 187 ..…. L—1
P. COnénier ........ 179 247 326— 746
L. Vilsneuve ..... 205 176 223— 003
J.-L. Fourn .…. 207 159— 366

Totaux ............ 935 1130 1119—3195
EQUIPE BOUL. POPULAIRE

H. Giroux ........ 168 132 ...— 300
R. Normand ..... 111 ... 176— 290
J. COrotsetière ..., 148 «  167-— 315
A. Charlebois ..... 3206 173 156— 533
E. Bartrand .... 262 21 174— 667
J. Peaniey 2000005 ue Ci
L Laurey ......... 188 131— 314

Totaux ............ 895 888 803-2588
Equipe Oper, egg € 3 parties.

H. Charlebols, ..... 1m 173 176 461
A. Wiseell ........ 131 220 203— 613
R. Deschénes ..... 154 194 229— 577
R. Lévesque ...... 184 158 187— 329
E. Be! ees 397 1% .,.— 336
P. Parent ........ J 171— 171

Totaux ............ 783 938 966—32887
- EQUIPE FACTEURS

A. Grandchamp .. 182 208 200— 597
PF. Lévesque ...... 205 186 200 591
B. Plants ......... 103 ... 158— 261
H. Deslaurters ..... 135 173 184— 482
D. Guay ....... ees. 202 290 183— O75
E. Melileur ........ 149 ...— 149

Totaux ............ 807 1004 934-2755
Equipe Facteurs gagne 3 parties,

Sverre

Mme Faubert et

O. Noël en vedette

Mme Cécile Faubert réussit la
plus haute côrde simple, 196 et M.
Oscar Noël, avec 243, fut le coq chez
les hommes dans la ligue A. Proulx
Wrightville.

 

LANDRY
F. Cloutier .. 123 165 120— 407
S. Hudon .... 158 188 196— 5632
A. iesage .... 187 178 166— 475
M. Dompierre 156 211 128— 495
T. St-Laurent 166 107 143— 315
G. Gérara .... 136 197 181— 5614
F. St-Laurent 137 147 165— 429
G. Chapman . 196 176 168— 540

Totaux .. 1098 1858 1256— 370
PROULX

xxx ...... 115 115 1i6— 845
H. Proulx .... 156 229 138— 518
A. Bourgeois . 155 188 191— 514
H. Dubue ... 197 213 198— 547
A, Proulx ,... 193 108 180— 426
A. Proulx ... 192 217 198— 607

Y. Gagnon ... 175 18% 169—, 631
A. Cloutier ... 308 195 208— 611

me —

Totaux ... 1381 1426 1842— 4099
Proulx gagne trois parties,

: BLAKENEY
Mme Faubert 196

 

136€ 140— 470

Joy Bélanger . 261 144 311— 8616
Mme Veer .... 115 87 61— 263
xxx .. 160 150 1h0— 450

Mlle Dupéré .. 88 181 170 389
J. Blakeney .. 178 216 184— 5648

Mlle St-Arnaud
152 105 164-— 411

H. Veer ..... 204 243 248— 650

Totaux ... 1844 1210 1283— 3837

NOEL
J. Reynolds .. 158 1654 129— 436
C, Sirois .....; 204 182 205— 540
T. McKewer .. 166 179 186— 510
J. Groulx .... 176 135 318— 523
M. Sirois .... 145 146 195— 484
L. Boivin ..,. 211 190 195— 596
N. Bradiy .... 187 176 144— 507
O. Noël ...... 172 263 208— 643

Totaux ... 1414 1376 1449-— 4239

(onceÀL SPORTECLAIRS

Mesdares et Messieurs: CARSON
DUQUETTE, le Joe McCarthy de
Gatineau-Mill, nous apprend que le
banque de ce soir, en l'honneur
de ses champions de I'Indépendan-
te, LES ETOILES, ne réunira
qu’une trentaine de convives. Ce
n'est pas un testimonial publie.

* * *

Les Sénateurs continuent leur en-
trainament pour la ligne senior de
Québec. Jack Carthy, d'Arnprior, a
signé son contrat. C'est une étoile
au centre et sur l'aile gauche. Bill
Touhey, qui jouera avec Pl Koi-
visto et Eddie Powers, est remis de
sa blessure à une hanche. La ligne
Godin- ““Cann-S8t-Germain est bel.
le à voir.

* * *
«+ PRESTON. Ont, le gardien

Phil Stein des Etoiles de Syracuse,
ferma des Leafs, a créé une mer-
veilleuse impression.

* * *

LA SALLE et AÉRONAUTIQUE
s’entraineront pour Ja première fois
ce soir de 10 h. 15 à plus tard. Joe
Duhamel saimerait acerocher Eric

| Milford, Maurice Riopeile, Mike
‘Mentzel, Elmer Kuske, Roger De-
Gagné, Everett Porteous, Alex Lg-
rable, Percy Shore, © gs
gnon. Yves Tremblay, Ludger Diot-
te, Del Sherman, “Hank” Potter,
Tony McCarthy, Linus Morin, Reg
Saunders, Gens Reinhardt, Patey
Guzzo et Buck Claydon,

* * .
Les arbitres de l'an dernier dans

la NHL, ot les autres candidats au
sifflet se sont entretenus mardi
avec le président Prank Calder au
sujet des nouveaux règlements. A
l'avenir, un seul arbitre dirigera le
jeu. L'autre écursuil ne su”veillera
ue les hors-jeux. KING OLANCY,
pp; Day et Danny @ cPadyen

sont au nombre des recrues.
+ + +

LES CANADIENS ont joué devant
1000 fervents, hier suir, à Valley-
field. Les Rouges À Oecil Hart ont
tapé les Blanos 13-7, les héros étant
Jimmy “Ward. avec trois, Polly
Drouin, Paul Haynes et Toe Blake,
deux chacun. Gus Mancuso enfila
3 bougies pour les Blanes.

® ° -

FENDANT QUE LA BLUENOSE
subi* da travaux de réfectir~ dans
la courre interminable des voiliers,
ROSS TRIMBLE dirige Tentraine-
ment du club local de football peur
la grande partie de tamed) pro-
chain su Lansdowne. Les © lets de 

| MONTREAL — La ligue .
| probablement l'une de ses meilieu-

dernier que ce circuit réussi
tenir le grade senior dans hoe-
key amateur. Le circuit se compo-
sera de aix équipes cette année

| Le Springfield devait figurer dans
la ligue mais une décision récente
de Lucien Garneau a déjoué les
plans des organisateurs. Sur ces six
équipes, trois seulement de l'an
dernier vont participer à la pro-
chaine saison: les Red Raldars, de
Sherbrooke; les Braves, de Valley.
field et les Olympics, de Boston,
Les nouveaux venus sont les Flyers

| de Cornwall, Je Shawinigan, le La-
chine.

Si l'on examine l'alignement des
équipés, on ss rend bien compte
de la foros de ce circuit qui riva-
lise avec la ligue senior de Qué-
bec. Voici une petits revue:

LE VALLEYFIELD ..

Johnny Lascelles sera dans les
buts encore cette année. Sur la dé-
fense, on verra Chick Uromol et
Jerry Philbin. Deux autres joueurs
do défense sont avec l'équipe. mais
on n'a pas encore fait connaître
leur nom. Bur les avants: Ed. Men-
zel, d'Ottawa, Jo-Jo Graboski, Jules
Cholette, Fernand Ranger eL Mar-

lag |cel Depelteau. Théo Hamel, Roland
Denault et and Boyer étaient
"sur I'équipe 1'Alver dernier. Emile
Perron est le pilote de l'équipe.

LE CORNWALL

Floyd Perras sera dans les buts,
On voit sur l'alignement les noms
de Mike McMahon, Fred Gardner.
Dick Proulx, Harvey MoClellan. On
a acquis Kitson Massey, Bill New-
som, Hun Dupuis George Shaw,
Stan Robertson, Harry Doran (le
frère de Silver et Red Doran), Os-
sie Gorman. Ces joueurs figuraient
l'an dernier avec les meilleurs équi-
pes amateurs du pays. Doi) Pennis-
ton est ie pilote de l'équipe.

LE LACHINE
Le pilote Albert Leduc a lambi-

tion de bâtir une bonne equipe. C’est

MONTREAL. Tous ceux qui
sont au courant du hockey ama-
teur senior et qui suivent les équi-
pes de la métropole sont d'avis que
le Royal constituera la plus forte
équipe jamais vue au cours de la
prochaine saison. Frank Carlin, le
pilote des Royaux, a réussi à mettre
la main sur les meilleurs joueurs.
Carlin a actuellement deux gar-

diens de buts: OQurly Morrison et
Zeke Perley. On dit beaucoup de
bien de ces deux cerbères et Carlin
otpraiment embôté pour faire son
ol .
Sur la ligne défensive, le Royal

a Syvie Mundey et Buster Mundey,
deux solides gaillards. Bi) Davies
et Bert Janke sont aussi à la ligne
bleue. Sur l’une des lignes d’atta-
que, le Royal a Buddy O'Connor-
Ken Murray - Oy Allen. On a
aussi Oar] Gamble-Hall, Dewey-
Johnny Acheson; Pete Jotkus-Gor-
die Orutehfield-Pete Morin; Jimmy
Thériault-Bob Morin-Gerry Heffer-
nan,
Dave Campbell, le pilote du Vic-

LES HABITANTS

ET LES, SCRIBES
MONTREAL- On à entendu

des choses fort optimistes au cours

du souper, que donnait la direction

du club de hockey Canadien, en

l'hôte) Caveller de LaSalle aux ré-
dacteurs de sport et à quelques di-

recteurs du club. En tout, une cou-

ple de douzaines de convives, atta-
blés devant des mets appétissants
et servis avec beaucoup de tact et
de courtoisie-

M. Ernest Savard occupait le

fauteuil présidentiel, ayant à sa ta-

ble, l'honorable Raoul Grothé, Frank

B. Common, R. J. Dawes, Alphonse

Patenaude, C,R, directeurs du Ca-

nadien; Cecil Hart, gérant; Nathan

Podoloff, président de la ligue Int.-

Américaine et propriétaire du çlub
New-Haven; Horace Lavigne, de la
“Patrie”; E, W. Ferguson et Mar-
cus MeNeil,
Aux autres tables, on apergevait:

Armand Jokisgh, Jean Bohémier,

Paul Brosseau, A. Mercier, J. Ri-
cher, Pete Lépine, Jules Dugal, Baz
O'Mears, Len Rountree, Al Paraley,
Buzz Johnston, Charley Mayer, A,

O'Brien, G. Garber, F. Connors, Ia

A. Larivée, etc.
Le président Ernest Savard et les

directeurs du club de hockey Cana-

dien offraient un lunch aux chro-

niqueurs sportifs de la métropole,

hier soir, à l'hôtel de La Salle. À

la veille de l'ouverture de la saison,

on voulait leur faire part des pro-

jets du club et s'il faut s'en tenir

aux déclarations du président lui -

même, ainsi que du gérant Cecil

Hart, In Coupe Stanley ne restera

pas longtemps A Chicago.

M. Hart a donné des renselgne -

ments intéressante. Il dit qu’il à die

rigé bien des clubs de hockey éu-

rant sa carrière, mals Il est d'avis

que l'équipe qu'il a en mains cette

année est la plus rapide et la mieux

équilibrée qu’il a jamais vue dans

la Ligue Nationale de hockey.

Le pliote des Bleu Bisnc Rouge

a d'abord déclaré que ses joueurs

étaient en melileure condition que

peu avancée de la saison. Grâce à

l'installation de la glace artificiells

à Lachine, les joueurs ont pu

chauseer jé patin plus à bonne heu-

re que d'habitude et avec les parties

d'exhibition qui restent à Jouer d'ici

le commencement de ia saison, les

joueux seront à leur meifieur à

l'ouverture des hostilités de la Li

gue Nationale.

M. Hart à dit que le choix de tou-

te l'équipe n'était pas encore défi-

nitivement décidé. II doît avoir une

autre conférence à ce sujet avec M.

Savard après la rencontre de ce

*

LES SMOKE EATERS de Trail,
CB, champions de la coupe Allan au hockey, sont maintenant cer- von

tains de tournée outre-mer. De
sorte qu'os les verra contre nos
Sénateurs à l'Auditoriurm.

 

‘jamais, surtout a une période si. 

LES EQUIPES DE
-LA PROVINCIALE

SONT PUISSANTES

 

Conrad Dion qui gardera les filets.
Prank Eddols sera sur ls défense.
On relève aussi les noms de Maurice
Bastien. Gib James, Tag Millar,
Hugh Tracey, Frank Malley, La-
lonide, MacCormack, Fernand Ma-

jeau, Walter Lilley.
LE BOSTON ,

Les Olympiques ont fait leur en-
trer dans le circuit l'an dernier.
Trois joueurs bataillent pour la

position de gardien de buts. ce sont:

Tom Monn, Fred Frasier at Marlo

Roscio. Sur Ia défense, on voit Junie

Stubbs, Bill Splaine. Jim Roberts,

Art Smith, Joe Lynch, et Traf

Hicks, ancien capitaine du Har-

vard. Sur les avants les candidats

suivantsry eter

Ford, J y . Jerry 5,
Paul Guibord, Jack Harris, Junie

Allen et une dimine d'autres.
LE SHERBROOKE

Les Red Raiders comptent beau-
coup sur Patsy Séguin pour gar-
der les filets une autre saison. Le

pilote Archie Wilcox aura sur ia

défense: Jean-Paul Ranger et Gas.
ton Leroux, deux joueurs de l'an
dernier. I a ajouté Clarence Bas-

tarache, de Moncton, et Ivan Du-

gré. de Granby. Une ligne Majella
Laforest, de Québec, Henri Roy et
Roger Cormier attire l'attention.
Babe et Len Leblanc, Bell, Lionel
Lafontaine et Piché.

LE SHAWINIGAN

Ritchie McLeod sera encore dans

les buts, Antoine Gauthier, des As
de Québea, Léo Matte, de Valley-
field, Al Frenette, de Sudbury, Vic
Cameron, Routhier tentent de se
qualifier pour la défense. Sur les
avants, on voit à l'entrainement :
Garcia Béliveau, Jacques Mousset-
te, Archambault, Fred Bélanger, Ma-
jolla Roux, Osmille Henri, Charles
Frigon, Germain Bergeron et H.
Levasseur. Le pilote est Ildège Ger-
vais.

LA C. A. H. A.

Le professeur Hardy, de la ©. A,
H. A, & annoncé que la Canadian
Amateur Hockey Association célé-
brera aon jublié d'argent, à Win-
nipeg. en avril prochain.

Arr

Le Royal sera une équipe
très redoutable cette année

 

torin, désire faire excellente figure
dans le classement du cireuit, cette
annee. En dépit du départ d'anciens
joueurs. le Victoria sera vraiment
redoutable. Mais, Campbell a une
difficulté à surmonter. Il s'agit de
compléter sa ligne défensive. Il a
actuellement Fred Wigle, Jiminy
McCurry et Johnson. Om a besoin
d'un autre bon joueur défensif pour
compléter ce département. Dans les
buts, on voit Gérard Martel et Ted-
dy Price.
Sur les avants, on aligne les jou-

eurs suivants: Mi , Davie,
White, MacNeil, Bessette, Pennes,
Kenny Parmer, Paul Brunet.

 

Dans le camp du Verdun, on
compte beauçoup sur l'aide du Ca-
nadien pour former une bonne
équipe. Cecil Hart, concédera peut-
être au Verdun les joueurs Smiley
Meronek, Alex Smart et Marcel
Tremblay. Aurédle Joliat, qui dirige-
ra l’équipe au cours des prochaines
ontilités, compte beauçoup sur cet-
© ligne.

   

soir à Valleyfield. Mais au retour
On saura à quoi s'en tenir au sujet
de ceux qui doivent a’'en aller à
New-Haven.
M. Podoloff, président de Ja Ligue

Internationale - Américains et pro-
priétaire du club New-Haven, avec
qui le Canadien a une entente, était
à Montréal hier soir et il a déclaré
qu'il ne savait pas lui-même au jus-
te le nom des joueurs qui feront

partie de son équipe. Mais il à ajour
té qu'il réalisait qu'on avait plus
de matériel que jamais et il dit que

le choix que Pete Lepine fera
avant aon départ lui donnera plel-
ne et entière satisfaction.
Tout en donnant des explications

au sujet de çe qu'il entend accom-
plie cette année, M. Hart a parlé
de la récente suggestion de Lester

Patrick, à l'effet que d'ici à cinq
ans les équipes auront cinq joueurs
d'attaque. ‘Lester n'aura pas cing
ans A attendre”, a-t-I} dit, "Lors -
qu'il rencontrera le Canadien {1 se
croira ay cours de la saison 1943,
car nous lui fournirons tout ce qu’il
attend. Nos Jignes d'attaques seront

plus rapides que jamais et nos dé-
fensau plus solides que Celles que
Patrick a pu réunir dans toute sa
carrière,”
Au cours de ses explications, M,

Savard a réclamé de faire des sug-
gestions et loraqu'on lui à fait re-
magquer que les parties du samedi
pe faisaient raron à Montréal {i a
déclaré que l'an derniar ce sont ces
joutes de fin de semaine qu£ furent
le moins encouragées. Cetta année
fl y aura donc plus de parties le
Jeudi soir. On a en même temps fait
remarquer que la pratique du ski
aux environs de Montréal affectait
considérablement le hockey en fin
de semaine. Les amateurs du ski
partent pour le nord et ne ravien-

nent pas avant le dimanche,
11 y aura quatre joutes le di-

manche au cours de Ia prochaine
saison et elles commenceront toutes
à 9 heures. L'an dernier l'unique
partie le dimanche fut couronnée
d'un succès complet et le public à
semblé enthousiasmé de cetle po-
MHtique.

LA VITESSE
DES LEAFS

(Veici le mier article de Ia

 

Presse fenne sur les >
sions d'avant-ssison sur la N.H.L.
rédigé par Jack Calder):
TORONTO. — 1Sean ome

cam; a r
jeunectrapide. les Leafs de
ronto auront deux nouvesux metn-
bres sur leur édition de 1588-1080.
Seulement que Red Horner et Har-
vey Jackson sont dss membres de
l'équipe des Leafs d'il y a huit ans.
Depuis des vedettes comme Clancy.
Bailey, Primesu ont disparu et l'hi-
ver dernier, le puissant Chuck Co-
nacher quitta le club. D'autres ve-
dettes ont remplacé ces Ser
entre autres Cordie Drilion, 8yl-
vanus Apps.
Au cours de l'entrainement des

NL 1 orgiepouxnoependantAL. Yan
perdre contre io Hawks é
Chicago pour ia Coupe Stanley,

A Montréal

Tarif: $1 50 plus

Restaurant et Cafetéria. 
n'entendent pas baisser pavillon
dans un deta. de nouveau.
Les Leaty seront agressiis, oar

plusieurs jeunes joueurs complètes
ront leur alignement régulier. Les
plus importantes positions seront
détenues par Drillon, 8ylvanus
Apps, Jimmy Fowler, Turk Broda,
Ce quatuor ne joue dans la N.H.L.
que depuis trois saisons. Apps est si
habile sur la défensive et à l'at-
taque qu'ii renforcit la défense et
permet à Gordie Drillon d’être un
des meilleurs compteurs du cirouit
majeur. Fowler est un bloqueur
habile et est constamment dunge-
reux dans ses multiples courses.
Smythe croit également qu'il & up
as dans Bingo Kampman qui s'est
amélioré de beaucoup depuis un
an. Kampman et Fowler forme-
ront une paire invincible et seront
habilement secandés par les expé-
rimentés Red Horner et Reggie -
milton, Jack Howard et Jack
Church sont deux autres joueurs de
défense, mis & l'essal par les Leafs.
Dick Irvin, coach du club To-

ronto, formera définitivement ses
lignes d'attaque d'ici une semaine,
LU est pratiquement certain que
Bob Davidson sera sur l'aile gau-
che aux côté de Apps et Drillon,
Bill Thoms sera le centre de la
deuxième ligne, flanqué d'Harvey
Jackson, Un bon ailier droit pour
cette ligne est recherché et es
Boll, Bill Cunningham bataillent
pour oe poste. Pep Kelly sera un
régulier sur la troisième ligne avec
George Parsons. Chamberlain, Lane
golle et Murray Armstrong se alse
putent les autres postes, de même
que Dick Metz, Don Metz et Wally
Stanoski, des recrues. En somme,
Jeronto sera encore puissant. ra-

0. ;

LES LEVEURS
DE VERDUN À
HULL SAMEDI

LES HALTEROPHILES DE L'AS-
BOCIATION LEGAULT ORGA-
NISENT UNE SOIREE BOUCA-
NE POUR SAMEDI.

   

Samedi prochain, le 20 octobre.
à la salle Legault, 131 rue du Pont
à Hull, 11 y aura un concours de
poids entre le club Legault et le
club Verdun de Montréal, le club
Legault sern représenté par Emila

Villeneuve, Emilien Savard, Raoul
Normand et Raymond Tremblay,
tandis que le club Verdun aura
Olipsten (champion de la Provine
ce, classe milourd), Jean Trem-
blay (champion de la Province,
classe moyen), et Carruthers et
Ohristie, deux bons leveurs, qui
arrivèrent deuxième dans leurs
classes resnectives au concours du
championnat au mois d'août der-
nier.

Clipton peut lever un total de
620 livres et Tremblay un total de
580 livres, ce qui veut dire que jes
leveurs du club Legault devront se
surpasser pour vaincre. Le gon.
cours sera basé sur les trois leve s
Olpmpiques et l'équipe ayant lavé
le plus grand toia! sera déclare
vainqueur. C'est pour les 8 h. 30
p.m,

On lui laissera

l’argent gagné

dans la loterie
p——

(Presse Canadienne)
VANCOUVER, ls 26. — Prank

O'Toole, “We Two", âgé de 61 ans.
a tiré le billet aur Snipewood, os.6
à 160 contre 7 dans le derby Cem-
réwiteh, couru aujourd'hui

TI & acheté son billet avec une
partie d'un chèque de secours die
rect su montant de 8035. qu’il
perçut le 15 août dernier. “Je re-
çois du secours depuis le mois de
février. Lorsque je reçus mon ché~
que pour 59.36. avec lequel je dois
faire vivre ma femme et ma fille
durant deux semaines. Jen cme
ployal une partie pour
billet No DT6s063". scheter lo
Les efficiers de la commission

des secours directs ont déclaté
Qu'ils ne feralent aucune réclama-
tion dans Ie but d'obtenir une par.
tie des gains d'O'Tocie. Celui-ci a
vendu 50 pour cent de son billet à
Sidney Freeman, de New-York,
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| PATINAGE
SUR GLACE

| CE SOIR
8 h. à 16 h.

Entrée, 25c
NOUVELLE MUSIQUE

BONNE GLACE
EXERCICE VIVIFIANT

  

| Toutes let séances sont sous le
verveifience d'inptracteurs

| compétents.

MÉMOIRES
  
 
 



   

Le Curb de Montréal est irrégulier. — On traite la

Toronto affiche
   
 

 

une meilleureallure
mais Montréal est plutôt terne

=

 

nouvelle émission d'actions de Laura Secord à
Toronto. — Valeurs industrielles et auriféres
à la hausse.

 

LA BOURSE DE MONTREAL
MONTREAL. — A part une breve

période de ventes, la Bourse de
Montréal affichait une allure lente
ce matin, avec des pertes d'ordre
mineur çà et là.
Les ventes parurent surtout chez

Bmeiters et Nickel, qui perdirent
chacun un point. D'autres parmi
les principaux métaux, Noranda et
Hudson Bay Mining, ne changèrent
pas. Les hulles étaient stables.
Les quesques acheteurs -se diri-

geaient vers les papeteries, détermi-
nants des gains de fractions pour

Price Brothers et St-Lawrence Cor-
poration. Les constructions n'é-
taient pas très actives, mais Do-

minion Bridge recula de 1-8.
Shawinigan, National Steel Car,

C.P.R. et Dominion Steel perdirent
des fractions.

LE CURB DE MONTREAL
MONTREAL. — Les prix sur le

Curb de Montréal sont devenus plu-
tôt irrégullers ce matin sous l’in-
fluence de prises de bénéfices.
Dans les mines, des pertes de

deux à 10 cents parurent pour
Waite-Amulet, Pamour, Pend Oreille,
et Biscoe. Read-Authier se raf-
fermit de cinq cents et quelques
autres étaient inchangés.
Asbestos recula de 1-2 et Abitibi,

Canadian Vickers, Consolidated
Paper et Fraser Voting Trust en-
registrérent de. falbles avances.

LA BOURSE DE TORONTO
TORONTO, 26. — Des cotes plus

élevées dans quelques-uns des au-
riféres à bon marché et un ton fer-
me dans quelques groupes d'indus-
triels ont donné, généralement, une
noté de brio à la Bourse de Toronto
dans les premières transactions du

jour. Plus de 272.000 parts ont chan-

EE

LE BLÉ EST

ENCORE FAIBLE

WINNIPEG.—Le marché a ter-

me a continué à fluctuer étroite-

ment au cours de transactions sans

intérêt. A la fin de la première

demi-heure les prix avaient diri-

nué de 1-4 4 3-4.

Le marché poursuivit sa marche
endormie des trois derniers jouis

et les transactions étaient presque

nulles. On ne rapporte pas de com-

merce d'exportation.

Les marchés américains se soni
maintenus au niveau d'hier. Bue-

nos-Ayres était inchangé ou 1-8
plus bas peu après l'ouverture et
Liverpool 2-4-1-8 à la balssc
avan tie c'oture.

HIER
Pour la seconde journée conse-

cutive le marché & terme a eu une
séance terne hier et le prix du blé
a évolué dans des bornes étroites;

en clôture Je blé était 7-8 à 5-8
plus bas. le contrat d'octobre à 60
1-8, celui de novembre à 59 3-4,
celuj de décembre 4 59 1-2-3-8 et
celui de mai à 62 5-8 - 3-4 cents.
La faiblisse générale des ma:-

chés étrangers. ajoutés à l'absence

d'appui et à des Ilquidations d'or-
dre mineur expliquait le léger re-

cul des priv. Le commerce d’expor-

tation était réduit au minimum;
sur le parg'et les opérations étaient

 

routinières.
B'é:— Ouv.(h) Ferm.(h}) Ouv.(e)

Oct. 6084-12 6043 503;
Nov, ... 60 5034 “5912
Dée. ine 398, 5014-36 5014's

voine:—
Oct... 2114 27%
Née. 21,27 27% 27%
Mal... 28% 28%, 28%

Oct. ... 361 3574 35%
Née, 358; 3512 cane
Mai 36%, 3834
Lin:—

Oct, 133 133 anne
Déc. 128 12815 12834
Mat ©. Lo... 130  .....
(a)—Aujourd’hul.
(hy—Hier,
CHICAC '\—Le blé a fléchi que!-

que peu fc: ce matin. On rapporte
que les perspectives continuent à
être favorahles en Australie. Le
marché à terme s'est raffernt
après une ouverture inchangée ou
1-4 de cen! à le baisse. Le mals
débuta inchangé ou 3-8 plus bas

HIER
Nonobstant la dégrngolade des

cours à Liverpool, le blé affichait

une tendance nettement plus fer-
me à Chicago en fin de séance

-hier et effacait plus que ses reculs
fractionnaires des premières heu-
res.
La raison de ia baisse des cours

à Liverpool! était le fait que le blé
jaune et dur des Etats-Unis était
accepté sur des contrats de Liver-
pool. Cette situation était couside-
rée comme favorable pour les dé-
tenteurs de contrats à terme A
Chicago. aï. plus grosse partie du
blé disponible ici appartenait à la
latégorie dn blé jaune et dur.
En clôture le blé à terme était

inchargé à 1-2c plus haut. en re-
fard d'hier avec décembre à 35
7-8-3-4 et mai à 67 7-8-68. Le mals
était entre 1-4 plus bas et 1-8 plus
au:. ,

 

Blé:— Our. Fermhte.Mgstiag
rs "sentostuupes 87% 8Me +10 %2%00ûbe. ex 8714-68lair à ex
ser 0000000001 4007 4694-35Mai. 7%, 4714-30. 301.81 si

ic, 25}, 251;Mai26) 26%Juil. ...……. essere... 23%;Sie= *
REReee 42% auMat ....., a... 24%Juil LL anses st oo

‘Juahson Bros.
& CO.

122, rae Wellington,

OTTAWA

Téléphone: ? . 24

£é de mains durant Ja prenuière heu-
re.
Les nouvelles actions des Laura

Secord Candy Shops, représentant
chacune 1-5 d’une ancienne action,
furent traitées aujourd'hui. La de-

fre à 14 1-8. Les anciennes parts
atteinrent un nouveau piafond à
76 1-2.

dirent un peu de terrain. Les hui-
les primaires étaient inchangées, à
part Canadian Oil priv. avec une
avance de 3 points.

les bas-métaux. Les divers groupes
auriféres affichaient un ton plutôt
à la hausse.

 

Le marché de Montréal

Les prix à l'ouverture cu Cana-
dian Commodity Exchange:

BEURRE
No 1 du Québec, 92 points, 22 1-2;

novembre, 21 3-4-22 1-4; décembre,
22 1-2; janvier, 23 1-2-3-4.

OEUFS
A-gros, 40; A-moyens, 37; A-pou-

lette, 30; B-gros, 26; C, 21.

 

VOLAILLES
Poulets. 5 livres ou plus, gelés, au

lait, “A” 27-30; “B”  cholsis,
21-27c; dindes, 12 Hvres ou plus, “A”
30-32; “B”, 27c; 10 livres ou moins.
“A”, 25-26c. “B” 23-24c, “CO”, 20e;

poules, cinq livres ou plus, “A”,
20-23; “B” 22 1-2c.

LES GRAINS
Blé Nord No 1 .......... 71 1-2
Blé Nord No 2 ..... veer. O67 1-2
Blé Nord No 3 .......... 651-2
Avoine No 3 C.W. ...,0600.. 35
Picotin No 1 ...... verses. 34
Ogee No 3 CW. .......... 48

FARINE
Farine de blé du printemps:

lérs marque ............. 525
2iéme marque....... ve 4,75
Au baril ....... .......... 4,55
Farine de blé d'hiver:

Au wagon:

au baril (nouvelle) ...... 3,10-3,15
En lots fractionnaires,
au baril (nouvelle) ..... 3,20-3.35
En sacs de jute, livraison en

divers endruits de la région
Farine de maïs bianc, par baril,

livraison faite en wagon .. $4,10
en lots mixtes ............ $440

ENGRAIS -
Son Lee $20,25
Gru rouge ................. $22,25
Grublane .................. $28,25

Prix & la tonne, sacs compris,
livraison' dans la région au taux de
Montréal, moins 25¢ par tonne pour
commandes au comptant.
Grain sec pour brasseries, $18 la

tonne au gros; $20 la tonne au dé-
a
Farine d'avoine, en sacs d: 80 It-

vres, livraison faite, $2,60, la taxe
de vente comprise.

FOIN EN BALLES
Foin, No 2 extra ............ .,00
No2.............. ..…. . 1050
No 3 ......... Crees 900
A Montréal. port compris.
POMMES DE TERRE

Les pommes de terre No 1 de
Québec. cn sacs de 80 livres, valent
80-90, les No 2 de Québec, 70-80,
et lcs N~ ° du .“ouveau-Bruns
1,00-1.05.
—— ee.

 

| Le marché des bestiaux |
 

MONTREAI, — le marché de
Montréal affichait une allure plu -
tôt terne ce matin et les prix ne
changeaient pas beaucoup. Ii n'y
eut pas assez de ventes initiales de
betes À cornes pour établir un mar-
ché.

len arrivages: 207 bêtes à cor-
nes, 91 veaux, 75 porcs, 499 mou-
tons et veaux.

Veaux de choix $7-$9: à l'herbe
$3,75-84.

Brebis et agnelles de bonne qua-
lité $7.75: lourds ..6,75: avortons
$5,76: moutons $2-$3,50.

Porcs à bacon nourris et abreuvés
$T,75; porcs A la descente du ca -
mion 37,90: les choisis ont fait pri-
me de $1 avec les réductions or-
dinaires pour les qualités inférieu-
res; porcs en’ wagon $10,60.,
TORONTO. — Les transactions

dans le groupe des bêtes à cornes
étaient trop mornes pour établir des
prix & l’ouverture du marché des
hestilAux de Toronto. Les veaux, les
moutons et les agneaux étaient sta-
bles mais on ne fixa pas de prix
des porcs. Îæ reliqua des hêtes à
cornes de lund( se chiffrait à 800
têtes.

Les arrivages: 380 bêtes à cornes,
130 veaux, 650 porcs, 420 moutons
et agneaux.
Veaux de choix $9,60-$10:

ordinaires aussi bas que $5.
Les porcs à bacon à la descente

du camion valalent $7,50-$7,60 à la
fermeture précédente.

Les brebla et les agnelles de bon-
ne qualité se vendalent 57,75 par
wagon et $7,50 par camion: autres
qualités $6-56,75; moutons $1-$4,50.

: emrame ençertnm

| : Le change

A MONTREAL—
La livre sterling: 481% : le dollar

américain: 1,00 13-18; le franc:
2,684,
A NEW-YORK—
La livre sterling: 477 15-16: le

dollar canadien: 99 3-16; le franc:
267%, .
A PRRIS—
La livre sterling: 178,70 fgrancs:

le dollar canadien, 37,10% francs;
ile dollar américain: 37,45 francs.
— metre

LA BOURSE DE PARIS

PARIS.— Le dollar américain
cotait 37,45 francs (2,670 cente au
franc) ici en clôture. A New-York

lourds

 

es cents. Le change à Londres
178,79.
Les rentes 3 pour cent cotaient 

 

70.28 fr; rentes 4

cent 1997, 81,50 fr,

bee
>

mande s’éte ‘’ -ait à 14 1-2 et l'of-

Les utilités étaient généralement
plus fermes, mails les distilleries per-

Les gains égalaient les pertes dans .

-|usage commercial.

. septembre au 4

pendant la nuit; le franc valait

1-2 pour cent
“A”, 81.20 fr; rentes 4 1-2 pour

 !

‘

 

 
 

a quelquesOn a annoncé il y
jours au siège social de la Banque
du Canada, 4 Ottawa, la nomina-
tion de M. D.-G. Marble comme
secrétaire de la Banque. M succé-
de à M. Donald Gordon qui fut
appelé au poste de sous-gouverneur
le 15 septembre.

Monsieur Marble est né en 1898.
I] est canadien d'origine américai-
ne, sa famille s’étant établie dans
l'Ouest canadien en 1910. En 1913, il
entralt au service de La Banque
Royale du Canada à la succursale
de Ardath, Sask. I fut transféré à
la succursale de Winnipeg en 1916, et
de 1921 à 1923 fit partie du person-
nel de la vérification au bureau du
surintendant à Winnipeg. En 1923, il
fut nommé comptable à la succur-
sale de Saskatoon et en 1924, à
celle de Winnipeg. I quitta l'Ouest
à la fin de 1929 et après une tour-
née d'inspection des succursales eu-
ropéennes de La Banque Royale du
Canada, il fut nommé gérant ad-
joint au bureau principal à Mont-
réal. En 1933, il était transféré au
siège social de La Banque Royale
comme surintendant du personn:!
poste qu'il abandonne pour entrer
au service de la Banque du Cana-
da.
rer

Les perspectives du ;
commerce du blé

Comme conséquence des négo-
ciations de paix, certains des pays
européens ont cédé une partis de
leurs réserves d'urgence de blé pour

Le gouverne-
ment belge a cédé aux minotiers un
million et demi de boisseaux déte-
nus antérieurement dans les stocks
d'urgence et le gouvernement fran-
çais s’est efforcé de vendre à l'é-
tranger une certaine partie du sur-
plus domestique auparavant détenu
en réserve. Cependant, on anticipe
que les pays européens n’abandon-
neront pas en général la politique
qu’îls ont adoptée d’'emmagasiner du
blé pour le compte du gouverne-
ment, car plusieurs pays insistent|
encore sur le besoin de continuer à ;
réarmer.
Les trois dernières semaines, les

marchés mondiaux du blé ont eu
l'occasion de s'ajuster de nouveau
sur une base libérée de la menace
de guerre. Il s'ensuit que tous les
marchés ont vivement réagi des ci-
mes de la “panique de guerre” du 26

tobre, alors que
l'ajustement à la baisse a été arrêté.
Depuis lors, les marchés de Winni-
peg et de Chicago se sont mainte-
nus un peu plus forts, tandis que les
marchés de Liverpool et de Buenos-
Aires ont été relativement faibles.

LES EXPEDITIONS
Bien que les expéditions mondia-

les de blé et de farine de blé, s'éta-
blissant à 118.500.000 boisseaux les
onze premières semaines de la cam-
pagne, soient de 27.400.000 bois-
seaux plus considérables que Ja
même période il y a un an, les ex-
péditions hebdomadaires des quatre
dernières semaines n'ont fait que se
maintenir au même niveau de mou-
vement que l'an dernier. Les totaux
hebdomadaires continuent d'appro-
cher 15.000.000 de boisseaux: mais
il sera nécessaire de maintenir pen-
dant le reste de la campagne un
taux légèrement meilleur que celui-
là, s’il faut accomplir la prévision
de Broomhall établissant à 548.000.-
000 de boisseaux les expéditions
mondiales de la saison 1938-39.
La semaine dernière le Canada a

pris la première place parmi les
pays exportatzurs pour la saison
courante; les expéditions totales s’é-
tablissent à 29.600.000 boisseaux,
d’après les chiffres de Broomhal!,
La Russie occupe la deuxième place
avec dcs expéditions s'élevant à 27.-
000.000 de boisseaux; vient ensuite
I'Australie avec 20.000.000 de bois-
seaux. La période de onze semaines
les expéditions des Etats-nis
s'élèvent à 18.800.000 boisseaux; les
expéditions d'Argentine, 11.300.000 !
boisseaux; Is exréditions danublen-
nes, 7.300.000 boisseaux. Pour le pré-
sent, l'Argentine s’est retirée du
marché d'exportation et ses expédi-
tions depuis le ler août s'élévent à
3.200.000 boisseaux.

LES PERSPECTIVES
Il est exceptionnellement difficile

de prévoir quelles seront les impor-
tations mondiales nettes et les ex-
portations mondiales nettes proba-
bles, par suite de l'incertitude en-
tou:ant un certain nombre de fac-
teurs. Du côté de l'importation, 11
y à un doute persistant sur l'impor-
tance des achats destinés aux réser-
ves d'urgence. Le doute entoure les
estimations de la production actuel-
le chez quelques-uns des pays im-
portateurs. II y a également un
problème au sujet de la portée
qu'aura l'expansion de la consom-
mation humaine et animale de blé
en réponse aux bas prix dans ces
pays importateurs où la structure
domestique du prix du blé n'est pas
arbitrairement établie.
Du côté de l'exportation. les

grands pays exportateurs, avec l'ex-
ception probable de l'Australie, au-
ront en main pendant la saison
courante des surplus disponibles
pour l'exportation surpassant de
beaucoup les besoins apparents des
marchés d'importation. La prodabi-
lité qu'au temps où les récoltes de
l'hémisphère austral seront prêtes
pour le marché tous les gouverne-
ments des grands pays exportateurs
de blé expédieront les ventes de blé
d'une manière ou d'une au're impli-
1GUe un autre “donnant dormant”
  "Ventes à midi __
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LES COURS DE LA BOURSE

 

Cotes fournies à 3 heures per LG.
Beaubien et Os. 56. rus Sparks, Outawa,

Air Reduction .. “eya...

  

ceases Ble
American Can. Oo. ..... 8
Allied Chemical ........ 1%
American Foreign Power 43
A. Potolgn Pow. 1% priv. 2;
American ..... 1844
American 20:
American Powsr & Light =674
American Smelting ..... 541;
American Tel. & Tel. ie,

’
2542
38%
3

5 .

Baltimore & Ohblo ...... ai
Bendl La

06%
21%
17
Mia
S44
17%
83%
23
2%
543
35%
2%
132
9544

Commercial Solvents ... 11%
Common. & Southern ... 1%
Continental Can. ........ 433,
Consolidated Gas .......

  

   

 

   

28
Montgomery Ward ...... 5113
Murray Corp, ......e.ee0 9%
National Biscuit ........ 2613
National Cash Reg. ..... 26%
National Dalry Prod. .... 143;
National Distillers ...... 2154
Nationa] Power & Light .. 9
N.Y. Central ............ 29%
North American ........ 20!3
Northern Pacific ........ 1234
PackardMotors RIT 22%
Penns a R R. ..... a
Phare Pete ......... es 38%
Public Service orp. . 3313
Pullman ....... 347,
Radio Corp. ...... .. 817
Republic Iron & Steel . 79%
Southern Pacific ........ 93
Sears Rotbuck ......... 63%
Simmons Bed. ........... 32:23
Southern Ralls ........ 2612
Socony Vacuum ......... 14
Standards Brands ,...... 715
Standard Gas & Bec. .. 415
Standard Oil of NJ. .. 53
Timken Roller Besring .. 5434
United Alrcraft .......... 3534
United Corp. ............ 4
United Fruit .......…..... 643%
United Gas Improvement 113}
Union Pacific ........ 94
U. 8. Smelting . 67
U. 8. Rubber .. 5234
U. 8 Steel 64%
Vanadium Steel 354
Western Union .. 2134
Westinghouse ........... 116%
Wooworth & Co. ....... 504
White Motor ............ 1412

N.-Y. CURB
Alluminum of America . 117%
Cities Service ........... 834
Electric Bond & Share . 1344
Niagara Hudson ......... 944
L'argent à demande est à 1%
Affaires à 11 heures .... 570.000
Affaires à mdi ........ 910.000
Affaires à 1 heure ..... 1.060.000

mrrare

MINES
BOURSE DE TORONTO

Cotes fournies à 2 heures par Garneau
& Ostiguy, 46, rue Elgin, Ottawa.

 

AIdETTTAC |...rer-scamemeretener 6214
Arntfield oooir 18%
Augite Porcupine … 37
Astoria Rouyn meme. 4%
Base Metalseve. 38
Beattie … …- .

  Wiz Misseuri …… nero
Bidgood Kirkland —ee
BODJO oem comet meinen 1904
Bralornememeemoe 9.80
Ruffalo Ankerite en. 1415
Can. Mnlarticnme 84
Castle Trethewey oem1.10
Central Patricia
   Coniaurum

Dome ..c-...
Dennison Nickel :
East Malartle oe.2.17
Eldoradomuseumanne 2:15

  

 

 

  

 

 

 

  

 

 

Faleonbridge ome. 8.60
Federal Kir:land ce. 8
Fontana oman. B
Gods Lake …… sa
Gunnar Fold . 70
Hard Rock —cee. 2.00
Hollinger ....... 18
Hudson Bay oe. 88
J. M. Censolidated 9.
Jellicoe coun ree 18
Kerr Oddison 1,85
Kirkland Lake 1.88
Lake Shore mime cme BOYS
Lapk Cadillae oo... 88
Leiteh ooo. 18
Little Long Lac 2.95
Macassa evene 5.10
Madsen Red Lake ......... 46
Melntyre ooeae. BBY
McKenzie Red Lake —..—.. 1.35
McCleod Cockshutt ………… 3,40
McWatters .… —.... B82
Mining Corp. ——… 2.44
Moneta eee1.33
Nipissing ee 1.70
Noranda 8%
Normetals 3
O'Brien ween 3.00
Omega 8
Pamour 4,10
Paymaster 59
Pend'Oreille … 2.17
Perron _———ememenen 1.34
Pickle Crow ..._ §.00
Pioneer oe... 2.60
Preston ast Dome 1,46
Read Authier3,56

  

 

 

  

oOrene 89
Sa nAntonio 1,25
Sherritt Gordon 1.80
Kiecoe ___. 1.70
8iscoe ono. 1.70
Sladen Malartic 4
Stadacona 5014
Straw Lakeoe 11
Sullivan Cons. _…………su 1,00
Teck Hughes 4.65
Ventures oo... 5.8
Waite Amulet ... 8.30
Wendito …. ceca. 1
Wright Hargreaves7.76

RUILES
Angle Canrdianmare 3418
Brown Oil mms rame see
Caleary & Edmonton .—_ 2.25
Caimonteee BR
Dalhousie - 40
Davies Pete L+3
Home OÙ —___500000 ES
Homestead ares rene TA
Ckalts 1.30
Royalite __. 4214
Texas Canadian —___ 3,28

TORONTO & CURR
Ventes A 11 heures 272.000

. 448.009

 

  

 

Cours des changes entre
Banques

Pourni par le Service des Relations
Etrangères de la Banque Canadienne
Nationale, Montréal.

FERMETURE DU 24 OCTOBRE 1938

 

Câble Monnaie N.-Y Mont.
New-Yoik, dollar ............ -32% Pr.
Angleterre, livre. câble 4,76:5 4,004
Angleterre, livre, chéque 4,76 4,003$
France. franc ......... 006814 02e
Belgique, franc ...,... 033034 ,03413%
Belgique. dbeiga sera A001 170814

Italie, lire …ccooo. 082614 0531

     ces : % !

, ve . 2312

N , vee 2204.

. eo. 2454

Tehécos . ’

: sree :

Pologne, sloty ... . :
Yougoslavie, dinar k .
Japon. yen ....... 2804
Indes. rouple ......... 3508 34
Roumanie, 144 ........ ly :

Lj]
;

dans ia compétition des exporta- |
sions.

ES

BOURSE DE MONTREAL

o Omi, 48 tue ‘Sain as, rue we
dusocissed Hreweries  .. 6% …
Buchurst à 2. 2e +0 00 »
Boteiaep eu + ue
Bras . .. . enw -
B. C. Power’ à "°°. 20%
Building co se ee ss

Can. Nurthern ‘Power "11 48
Gan. Steamship , "|. 23%
Can. steamship “Priv. 0 11%
Can. Car & Foundry .. …, 16
Can. Car & Fédy Pris. |; Jo
Can. Ind Alcohol à |, 3%
Gen. Pac. Rly. LL .. ., 63
Uons, Min& Smelting =. és
Dom. Bridge LL LL LL. .. 35%
Dom. btest & oa 8 11%
Dom. Ter & . Priv 63%
ryden LL 2 20 20 ne 7
Electrolux, . Lk
Foundation …. . .. 14
Gatineau Power ve 14%
Gatineau Steel Wares …. STN
(General Stel Wares ,, ., ss

sum L, AL, ne 1%
dlinger |] 15
ward Smih . 16

Imperial Oi, |, © 18%
imperial Tebacco .. 15%
international Nickel . 55%
International Petroleum .. 27
Lake of th sWoods ,, .. 18
Massey Harris 0000 8
McCall Frontense LL ,, 9%
Montreal L, H, & B. || |. 30%
oMatreal ‘I'remways …, 73
Nat. Breweries _, 41
Not. Steel Car so
Norands LL. 22 22 .., 79
Ogilvie Flour |... 29%
Ottaws L. H. & 'P. Priv, 97%
Price Bros. Ce ee .. 214
Price Bros. Priv. LL LL .. 61
uebec Power , ., 17%
gent Kunittiing |, 5%

St. Lawrence Corp. ,, .. 5%
St. Lawrence Corp. A Priv 18%
St. Lawrence Paper P. 50
Shawinigan LL. LL ; .…. 20%
Winnipeg Electric A || ve 2K

BANQUES
Commeree ce aw 180
Montreal ,, LL 213%

Roysk LL .. |, 190..

CURB DE MONTREAL
Cotes fournies. à 2 h. 45 par Garneau

néau et Ostiguy, 46, rue Elgin, Ottaws.
Abitibi P. & P. L. ,. … 3%
Abitibi P. & P. &s Pr. 30
Asbestos Corp. eae 108
Beauharnois P. LL | 4
British Amecican Oil ,, ,, 214
Can. Breweries ,, |, … 1.60
Can. Breweries Priv, | . 48
Can. Vickers ,, 22. 9%
Cons. Paper Corp. ., .. %
Donnacona A © ee es "7%
Donnacons B ,, LL 2. .. 7
Fairchild ,, …. oe 8
Fivet Aircraft FE 134%
Ford of Canada ,. , °°, 238 x
Fraser Cov. TL, 20
Masscy Harris Priv, 57%
MleLaren P. & P. ., | 14%
Robert Mitchell = |. O° T%
Walkerville Brew. = “159

MINES
Bouscadillae ||, ve 014
Duparquet |, , . 8
O'Brien ~~ 3.05
Pandora Cadillac ,, ve ee 22
Read Authier ; 3.60
Reward ,, ,, ,'°,, "' ’ 6%
Siscoe |, ve e +o 170
Sladen Malartic eee T3
Stadocona |, FN 52
Sullivan ~~ °° "0. 1.00
Thompson Cadillac LL 32
Wood Cadillac ,, | ee 19
; MONTREAL & CURB
Ventes à Il heures 8.800
Ventes A midi 21.900
Ventes à 1 heure _., !!: 33.400

. MINES DU CURB
Ventes A 11 heures ,, 33.100
Ventes à midi 46.700

Les produits de

notre sous-sol

FER ET ACIER
La production canadienne de fer

et d'acier en septembre s'établit à
49.872 tonnes longues, contre 49.477
le mois précédent et 76.180 en sep-
tembre 1937. Les premiers neuf
mois de cette année, 554.845 tonnes
de fonte en gueuse ont été produi-
tes. La production, la période cor-
respondante de l'an dernier, était
de 654.438 tonnes.
Les ferro-alliages atteignent 3.174

tonnes, contre 1,857 tonnes en août
et 7.720 en septembre de l'an der-
nier. La production d'acier en Hn-
gots et de coulages s'élève à 73.556
tonnes. Le mois précédent la pro-
duction était de 82.781 et en sep-
tembre 1937 de 114.622 tonnes. Les
neuf mois terminés en septembre
Ia production cumulative est de
911.005 tonnes, contre 1.007.462 {1 y
a un an.

 

GAZ NATUREL
La production de gaz naturel en

août s'établit à 1.758.586 milliers de
pleds cubes, contre 1.583.803 milliers
le mois précédent et 1428900 mil-
llers en août 1937. La production
les premiers huit mois de l'année
a été de 21.327.821 milliers de pieds
cubes. contre 20.338.110 la période
correspondante de l'an dernier.

PETROLE BRUT
La production canadienne de pé-

trole brut et de gazoline naturelle
en août s'établit à 817.706 barils,
contre le haut niveau du mois pré-
cédent de 693.332 barils et le total
de 291.641 barils en août 1937. Les
premiers huit mois de la présente
année, 4.430.463 barils ont été pro-
duits, contre 1.599.195 la période
correspondante de 1937. En Alberta,
la production en août s'établit à
799023 barils dont 794.630 du
champ de Turner Valiey, 1.168 de
Red Coulee, 1.700 de Wainwright.
Ribstone et 1.455 de Taber.

CUIVRE
La production de cuivre en août

est de 49.321.001 livres contre 40.-
807.247 en juillet et 44540447 en
août 1937. Au priz moyen de 10.034
cents, la valeur de la production est
de $4.948060 contre $884.330 ep
Juillet (à 9,84€ cents). La produce
tion de cuivre rosette est de 42.137.-
133 livres contre 41,415.831 en Jjuil-
et.

 

NICKEL
La production de nickel en acût

est de 16.548.872 livres contre 17.-
404.131 en juillet et 20.666.636 l’an
dernier. Cependant, elle est ien
supérieure à celle d'août 1936 (12.-
379.008 livres).
La production des huit mois ter-

minés avec août est 142.048.144
livres contre 147.946.048 la période
correspondante de 1937 et 107.927.-
120 en 1936.

2rte

Production supérieure
d’or en lingots

TORONTO. — La production d'or
en lingots au cours de septembre

 

P™ len Ontario s'établit & $8.412863, ou
3416.518 de moins qu'en août d’a-
près un rapport publié par ordre de
l’hon. Paul Leduc, ministre provin-
cial des mines.
La production des neuf premiers

mois s'élève à $73.228.132. une aug-
mentation de $8.080.75 ou de 124
pour cent sur la période coirespon-
dante de 1937.
Le mois dernier, le bocardage fut

de 822.757 tonnes ayant une tenure
moyenne de $1022 la tonne, com-
parativement à 834393 tonnes et
$1058 en août. Le nombre de ton-
nes au cours des neuf premiers mois
de l’année se chiffrait A 3.013.577
«&vèc une tenure moyenne de $10,44,
à comparer à 6.311.209 et $10.40 en
1937. :

tn

Les annonces vous disent
où et comment acheter.

 

one vastesepSE ane

On prépare les.

jumelles pour

la visite du Roi

Presse canadienne)
NEW-YORK, 26—Le docteur A.-

R. Dafoe a déclaré aujourd'hui
‘on se prendrait ‘avance pour

en aux jumelles Dionne les
finesses de l'étiquette de la Cour, en
préparation & la visite que doivent
leur rendre le Roi Georges et la
Reine Elizabeth à leur résidence
dans le nor d'Ontario, au cours de
leur tournée canadienne lan pro-
chain,
Le docteur Dafoe, qui est venu

passer quelques jours & New-York
dans le but de régler certaines af-
faires personnelles, a mentionné
que les fillettes devront faire la ré-
vérence devant Leurs Majestés.
Avant de partir pour assister à

undiner sur le terrain de la foire
mondiale de New-York, le docteur
fit remarquer qu’il éait fort peu
probable que les jumelles visitent la
foire de New-York ou celle de San-

| Francisco.

 

Un compromis

serait discuté

 

(Presse Associée)
. ROME, 26. — Un règlement de
compromis des réclamations hon-
groises en Tchécoslovaquie sera pro-

à Visite de von Ribbentrop, ministre
des affaires étrangères d’Allemagne,
au premier ministre Mussolini, dit-
on dans les milieux xfascistes.

CHAMBERLAIN ,

CHEZ LE ROI
(Presse Associée)

LONDRES, 26. — Le premier mi-
nistre Chamberlain s'est rendu au-
jourd'hui au palais de Buckingham,
pour obtenir une audience du Roi, à
la suite d’une assemblée du cabinet,
à laquelle on a passé en revue les

problémes de défense anglaise.
On dit que le premier ministre &

avec lui une liste de futurs minis-
tres du cabinet, pour les faire ap-
prouver par le Roi. On insinue
que M. Chamberlain créera deux
nouveaux ministères pour faciliter
la campagne de réarmement.

L'APPEL NOMINAL
DANS STANSTEAD

Ayer’s Cliff, Québec, 26. — Deux
candidats se feront la lutte dans
Stanstead à l'électioh complémen-
taire provinciale du 2 novembre:
Henri Gérin, Coaticook, de l’Union
Nationale, et le Dr Eudore C. Ca-
bana, de Magog, du parti libéral.
L'appel nominal eut lieu aujour-
d’hui. Ia vacance à la législature
à été causé par la démission du dé-
puté unioniste, M. Rouville Beau-
dry.
yn

OSWALD PIROW A LISBONNE

(Presse associée)
DISBONNE, le 26— Oswald Pi-

row, ministre de la défense de
l'Afrique du Sud, a conféré aujour-
d’hui avec le premier ministre An-
tonio de Oliveira Galazar, au sujet,
croit-on des aspirations coloniales
de l'Allemagne. M. Pirow a passé
presque deux heures avec le pre-
mier ministre du Portugal. Ni lui ni
les autorités portugaises n’ont fait
connaître les résultats de la discus-
sion.
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MOUVEMENT DES
GRAINS

 

MONTREAL. — (P. C. — Voici
les données d'aujourdThui sur les
grains, en boisseaux :
Quantités dans les élévateurs ‘7.097.744
Arrivages jusqu'à date (1998) 85.483.200
Arrivages jusqu'à date (1937) 79.650.131
Livraisons jusqu'à date (1938) 83.712.138
Livraisons jusqu'à date (1937) 75401275

Livraisons hier ............... 1.017.071
Exportations hier, blé seule

ment ......…....….…..…..... 839.190
Quatre navires des Grands La

sont arrivés et cinq ont été déchar-
gés.
rs

Le niveau du marché
 

  

Ind. Perr. B.p.
Permeture .......... T.7 217 314
La vellle .......00ec T1,86 218 313
Il yal mols ...... 87 159 200
Dyalan .....e 883 BO V9
1938 haut .....eee.. TIT 220 374

492 12,1 249
1016 45 540
87,7 190 316

Fluctuations de ces dernières années:
1459 1530 1843

1932 bas ........... 17,5 8,7 239

Le Dr Gendreau
.

organisateur

MONTREAL, le 26. — Le Dr J-
Ernest Gendreau, de Montréal, &
été nommé organisateur des céré-
monies spéciales qui auront lieu en
France le mois prochain, pour com-
mémorer le quarantième anniversai-
re de la découverte du radium par
Pierre et Marie Curie.
Le Dr Gendreau, directeur de

l'institut de radium de Montréal,
représentera le gouvernement ca-
nadien, à Sciaux, 4 Is Semaine in-
ternationale annuelle contre le can-
cer, qui colncidera ave cles fêtes

oratives.

 

Manion à Brandon

MOOSE-JAW, Saskatchewan,
26. — L'hen. R.-J. Manion a fini
lei, hier, sa tournée dans les
provinces de l'ouest. Il est par-
À immédiatement après peur

Brandon oa i fers campagne
aujourd'hui et demain en vme
de l'élection complémentaire fé -
dérale du 14 novembre.
tr

Lait condensé et lait évaporé
Les exportation de lait évaporé

en septembre s'élèvent à $157.063.
contre $274.450 en août et $216.146

 

exportations de lait évaporé ont
quelque peu augmenté sur l'an der-
nier. Les six mois terminés en

septembre la vaieur des exportations
est de $1.422.484, contre 81.068.677
la période correcpondante de 1837.
Lez exportations de lait enter en
poudre en septembre atteignent
965.142, tandis que oeiles de lait
écrémé en pcodre s'établiseent &

“
 

 

bablement discuté demain, lors de!

; des billets d’une valeur individuelle

; payèrent la somme de 813.250 et 781

en septembre de l'an dernier. Les! 
 

N. B. — Les cours de Montréal et Toron.
t, en autant qu'on le

peix courants payés aux fabri-

à ces endroits, et non pas lcs prix
d'achet chez 15 Tu de gros. Les
prix aux chambres de campagne aont
1.b., point d'expédition, à moins d'indi-
cation contraire.

BEURRE
MONTREAL. — Lundi, marché calme

et moine ferme et prix des arrivages
courants en baisse de ijc sur ceux de la
fin de la semaine précédente. Les prix
de lundi sont restés les mêmes toute la
semaine. Un peu pius d'activité mar-
di, mais blen que les prix solent restés
soutenus pendant le reste de la semaine
ls marché était calme et le commerce
stagnant. Samedi, ton un peu plus
accommodant et marché très calme. A
la fin de la semaine le prix mi-gros du
“beurrerie’ moulé lère qualité était en
moyenne de 24.57c contre 24.86c à in fin
de la semaine précédente. Arrivages
cette semaine: 14.641 pag. contre 17.673
la semaine précédente et contre 9.845
la même semaine l'an dernier; augmen- »
tation, 4.796 pag, Cours signalés à cet-
te Division pour le No 1 past.: 22 15-16
touts la semaine; le No 2 coté lc de
moins par livre. CHAMBRES DE CAM-
PAGNE: jeudi, St-Pascal 100 offerts, ven-
dus 23 15-16; Rivière-du-Loup 270 offerts,
vendus 23 1-16.

FROMAGE
MONTREAL. — Marché calme lundi,

parce que l'on attendait les réponses
aux céblogrammes. Le prix du fromage
de l'Ouest était en baisse de 1-4 à 5-16
pour correspondre aux baisses de prix
enregistrées aux chambres de campagne
le samedi précédent. Marché stagnant
et calme pendant la première moitié de
la semaine et tendance à fléchir pen-
dant la dernière partie. Commerce par
câblogramme très limité toute la semai-
ne. Les baisses de prix enregistrées aux
chambres de campagne samedi variaient
en général de 3-16 à T-16, et jusqu'à
11-16. CHAMBRES DE C 'AGNE:
mardi, Listowel 50 blancs, 1483 col. of-
ferts, bi. vendu et 1333 col, 1345, 111
Col. fabriqués en sept. ‘vendus 1373:
Ingersoll 946 col. 262 triples off, col.
vendu 13:25, tripiets 13%: jeudi. Lon-
don 290 bl.. 845 ool. 37 triplets, 552 dai-
sies off., bl. et col, vendus 13%, tripl
1334. daisies 1433: samed!, Lansdowne
49 bl, 416 col. off. vendus 13 7-16;
Delta 895 bi. 767 col. off. vendus 13
7-18; Cornwall 167 bl, 1090 ool, off,
vendus bl 13 7-16, 332 ool., 1335, 777 col.
13 9-16; Vankleek Hill 2387 bl, 521 col.
off, vendus 13 7-16: Belleville 2183 bl.
26 col. 398 de grosseurs et couleurs as-

 \

Le beurre et

 

 

le fromage
off.. vendus 13 7-18; lroquols 448

bi. . off. LL vendus 13 116,
ool., 1333; Winchester 41 bl. 183 daisies
off, bi, vendu 13 T-18 ool, 13 9-16;
daisies 16: Kingston 238 bl, 905 col off.
vendus 13 7-15; Cesatlman 864 ol. 22
col. off. bl. vendus 13 718 col.
5-16: Komptville 758 bl. 1044 ool, otf.
vendus 13 7-16; Napane 1083 bl, 314
ool, off. 165 bi. vendus 13%; 743 dl,
et oad, 13 9-18, 176 bl, 134;; Alexandria
1470 bl, 362 cal., 83 triplets col. offerts,
vendus 13 7-16; Napanee 1083 bi, 314
off. bl. vendu 13 7-18 col. 13 9-16;
Ottawa 787 bi, 286 col. off. vendus bL
1314, col. 13 5-18; Campbellford 792 bl,
341 col. off. vendus 13 3-16: Perth 506
bi, of. vendus 13 7:16: Madoc 700 bi.
off. vendus 13 516 CABLOGRAMME
DE LONDRES, 21 octo.: e calme
N.-Zél., blanc et col. 70s 6d A 71s le qt
(15.14--15.25c la Hv.): Canadien, bi. et
col, fabric… 1838, prix de gros à mi-
gros 70—Tas le gti. (15.03—15.46c la liv.);
câblogr… c.a.5.87—T0s le qu. (1438-—15.034
la liv.}); en termes ‘débarqués au R.-U.”
dès &d—Tis 6d le qu. (14.71--1535¢ la
lv.). Livre sterling convertie à 94.81.
TORONTO. — Lundi commerce ai fai.

ble que le prix était surtout un prix
fictif. Mardi légère tendance à fléchir
et baisse de !;c. II a été recouvré !5
de cette perte mercredi et un prix fai.
ble a été établi jeudi. Samedi, marché
à peu près soutenu et prix fort en haus-
se de lc, II s'est vendu du fromage
d'août samedi à 143;-—1434. Cours si.
gnalés à cette Division pour le fromage
No 1 gros. coloré. paraffiné: lundt
1414; mardi 14; mercredi 1413; jeudt
et vendredi 144 à 1415; samedi 14 à 141,0.
FROMAGE OFFERT AU CLASSEMENT

EN ONTARIO ET QUEBEC
Ouest de l'Ontario et Toronto — ne-

maine finissant le 22 oct. 1938: Blanc,
Si1 fr: coloré. 3.427 fr. — Semaine finis
sant le 23 oct. 1937: blanc, 16 fr.; colo
ré: 2.868 fr.
Fromage de l'Ontario, est de Toronto
— Semaine finissant le 23 oc. 1838:
blanc, 14.087 fr; coloré, 9.326 fr. — Se.
maine finissant e 23 oc. 1937: blanc,
14.378 fr.; coloré, 11.452 fr.
Fromage du Québec — Bemaine finis-

sant le 22 oct. 1938: blanc, 1.924 fr:
ooloré, 3.137 fr. -— Semaine finissant le
23 oct. 1937: blanc, 6.355 fr.: coloré,
2.502 fr.

Total, Ontario et Québec — Semaine
finissant e 22 oct. 1938: banc, 22.523 fr:
coloré. 15.800 fr — Semaine finissant le
23 oct. 1837: blanc, 20.740 fr.; coloré,
17,112 fr.
Total, Ont. et Qué, à partir du 28 nor.
1937 — blanc 632.707 fr.: coloré, 394.624
fr. — Année orécédents: blanc, 720.959
fr.; coloré, 483.421 fr,

et}

L’ouverture du

parc national

de la Gaspésie

QUEBEC,le 26. — Le parc natio-
nal de la Gaspésie sera peut-être
ouvert au tourisme dès l'été pro-
chain, annonce aujourd'hui M. L.-A.
Richard, sous-ministre du départe-
ment de la chasse et des pêcheries.
On est en train de faire un nettoya-
ge général de toute la région du
parc et on pousse activement la
construction des routes.

————

Huit canadiens

se partagent. ..
(suite de ia 1re page)
 

çaise, puisque Helleniqua, une ju-
ment française, à gagné le Cam-

bridshire, il y a deux semaine pas-
sées. Un poulain français, Bois-

Roussel, a remporté le derby 'd'Ep-
som.

Contrevent. que son propriétaire
décrivait avant la course comme
un dur à cuire. prit une avance
marquée environ un mille avant la
fin et soutint courageusement une
dure compétition de Dubonnet
pour couvrir ls distance de 2 mil-

les et 1-4 en trois minules, 55 se-
condes et 1-5.
Balck Speck et Solonaise, favoris

à 1 contre 8, finirent respective-
ment quatrieme et huitième.
Un ciel bas rendait la visibilité

vilaine et il devenait difficile de
suivre les couleurs des chevaux
tant que ceux-ci ne furent pas à
environ un mille du terme. Il vy
avait alors peu de choix à faire
entre Ranfield, Solonaise, Contre-
vent, Fairing et Snake Lightning;
ce groupe était suivi de très près
par Stainless Stephen, Dubonnet
es Malkowicze.
Comme Helleniqua, dans le Cam-

bridgeshire, Contrevent portait le

plus léger poids, soit 92 livres.
Earthstopper. se classa cinquié-

me, Malkowicze, sixième. Gyppo
septième. Sirtam neuvième. et Sni-
pe Wood dixième et Ranfield on-
zième. Tavageur finit dernier.

Le jockey Tucker, âge de 22 ans.
natif d'Angleterre, a déclaré que
Contrevent était pratiquement
dernier avant d'entreprendre la
dernière étape. “Je n'ai jamais cru
gagner avant les cent dernières
verges alors que la victoire devint
apparente”. déclara Tucker,

TROIS MILLIONS AUX
AMERICAINS

NEW-YORK, le 28. — (Presse as-
sociée) — Les détenteurs de billets
gagnants aux Etats-Unis ont récol-
té la somme de 83.489.162 dans la
loterie irlandaise à l'occasion de la
sentième course annuelle du Cesa-
rewitch, à Newmarket, Angleterre.
Sept billets sur Contrevent, le

vainqueur de la course, rapportèrent
à sept américains le montant global
ie 81.050.000 et un prix individuel
je $150.000.
Les américains détenaient encore

iept billets sur Dubonnet, le deu-
«ième dans le Cesarewitch, qui rap-
2ortèrent chacun $75.000, soit un
total de $525.000 et quatre billets sur
le troisième cheval, Fet. qui payé-
rent individuellement 850.000 et un
total de $200.000,
59 autres américains possédaient

de 82.187,50 qui rapportèrent globa-
lement $1.310.412.

25 prix résiduaires de $530 chacun

prix de consolation de $500 chacun
se totalisérent à $390.500.
Les recettes totales de cette lote-

rie la 25ième à être tenue à date,
se chiffrent approximativement par
$12.232405. Sur ce montant. $7.026.-
500 ont été distribués en prix.
DETAILS DE LA DERNIERE

HEURE
TORONTO le 26. (PC) — Pet,

arrivé le troisième dans I”istori-
que Cesarewith & Newmarket, en
Angleterre, aujourdhui, a rappor-
té la somme de 50.000 à hix per-
sonnes de Toronto, deux hongrois
ot ax fimiandaises qui participé-
rent à l'achat d'un billet. Chacun
du groupe recevra 38.353.
Alex Poiczer, l'un des deux ga-

gnants recevra $1.500 suppiémen-
taires pour avoir vendu je billet
Débardeur à 20 dollars par sema!-
ne, À a l'intention d'acheter une
ferme de ‘abac dans le comité de
Norfolk et de {aire venir sa fami!-
le-—une femme et deux gofants—
Qui est actuellement à Gyor en
Hongrie.

STRATHROY. Ont.) le 26. (PC! 

lon de beauté, n'était pas là pour
entendre la nouvelle qu'elle avait
gagné la somme de $150.000 dans
la loterie des hôpitaux irlandais,

‘| mai ssa sorur, Leafa, déclara que
la fortune qui lui tombe entre les
bras n'empêchera pas Dora detra-
vailler comme d'habitude pendant

l'après-midi,
Miel Smith détenait un billet

sur Contravenet, le chaval qui er-
tra le premier.
La famille Smith compte sx

membres, la mère veuve, trois fil-
les et deux garçons. La mère ost
malade depuis quelque temps. Lea-
fa, représentante de la Bell Telc-

phone Co. 4 Strathroy, trente mil.

les au nord de London, dit que sa
soeur n'avait pas fait de projet au
cas ou elel gagnerait l'un des prin-

cipaux prix.
“Mais peut-être que maman va

guérir maintenant que Dora a ga-
gné tout cet ragent”, ajouta-i-

elle.
On apprit plus tard que Mlle

Smith avait vendu la moitié de son
billet à un syndicat de Buffalo
pour 35.300. La gagnante, au cours
des derniers quatre ans, » dépen-
sé près de $25 dans l'achat de bli- |
let.
Se mère lui avait dit, lorsqu'el:e

acheta son billet: “Petite folle de
dépenser ton argent pour des cho-
ses comme celle-là.” ;
BRANTFCRD, le 28. (P.C) —

Ross Moyer, jeune homme d'Eclio
Place, pourra maintenant cons-
truire une maison pour sa jeune
épouse. Moyer, détenteur d’un bil-
let sur Miss Windsor, a gagné pius
de 34.000 aujourd'hui bien que Miss
Windsor n'ait rien gagné dans la
course; Moyer avait eu l’ingénieu-
se idée de vendre la moitié de son
billet à un syndicat new-yorksis
pour $3.000 et il partagera en plus
Jes $2.185 acocrdés aux détenteurs
des billets portant sur les chevaux
qui n'ont pas participé à la course.
La famille de Moyer ne semble pas
trop déçue du fait que le billes
n's pas rapporté davantage. La
bonne fortine de Ross lui permet-
tra tout de méme de se loger con-
fortablement lui et son épouse car
depuis un an et demi M. Mme
Ross Moyer cohabitaient avec la
famille Moyer.
SASKATOON, le 26. (PC.)—Leg

trois jeunes filles de Saskatoon fu-
rent enchantées d'apprendre ‘ Ja
bonne nouvelle mais ne manifesté-
rent pas outre mesure leur enthous
siasme.
Edna Graham et Margaret Mce

Ardie, préposées à un service de
radio-théra--'e à l'hôpital Municie
pal, et, Laura Reynolds, garde-
malade graduée, détenaient un
billet sur Dubonnet qui se clasca
deuxième dans le Cesarewitch. Les
trois jeunes filles refusérent i} ya
quelques jours une offre de 37.560
pour la moitié de leur part sur le
billet e question. Iver Thomas,
portier de l'hôpital qu: leur vedit
le billet espère recevoir 88.700. Les
deux employées du service de
Rayon-X prirent congé pour être
à l'affut des nouvelles sur le résul-
tat de la course. Toutes deux
rtconserver leur emploi et

ettent vaguement
l'été porchain un voyage
Quand à Mile Reynolds, elel re.fuss de faire part de ses projets.
MOOSE-JAW, le 26. (P.C.)—Dix

femmes détenaient conjointement
un billet «ur “Pet”, le troisième
tageront eu conséquence la somme
de 450.000. Files sont Mmes A. Wie
ton. T.-G. Loveridge, H.-D. pic.
kett. George Kimbel, O. Osborne,A. Powell, et Milles Mabel Bidweil,
Marporie Haigh, Helen Pickering
et Dorothy Powell.

(Presse Canadienne)
CUMBERLAND, C.-B,

Mme Donald Button, de Cumber.
land, voit se fortune augmentée
de 480358 aujourd'hui. Elle déte.
nait un billet gagnant l’un des pres
ers prix, mais elle en avait vendu
la moitié à un syndicat. Son mart
est employé temporaire d'une mine
sur l'ile de ancouver. Elie avait
vendu la mottié de son billet pour
45.358.
rem

26. —

SERVICE REGULIER
D'AIR-CANADA À LA

FIN DE NOVEMBRE

 

Le service des passagers d'Air-Ca-
nada de Montréal & Vancouver come
mencerait à la fin de novembre,
Le “Droit” a appris officieusement
Que les projets actuels prévotent les
premières envoiées régulières d'iet
trois semaines. Les vols d'eseni aven
escale à Ollawa se poursuivent de-
puis huit semaines. Le service de is
poste e des messageries par voie
des airs existe depuis déj plusie

Dora Smith, smpioyée dans un a- jours. plusieurs

oO
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Cartes
Professionnelles

MEDECINS
PHILIPPE BELANGER, 4,

Dra Laurier-est. Spécialité.
Chirurgie. Consultations 2 à 4
h. et 7 à 8 h. pm. Té!. 6-0468.

DR De HAITRE. des hôpitaux

de Paris, 161, rue Stewart.

Spécialités: Chirurgie. Mals-
die des femmes. Maladie des
organes genito-urinaires. Con-
sultations à à 4 h. 30 et 7 à

8 h. 30 pm. Téi.: 6-0063.

Dr A. DROUIN, 197, rue Rideau.

Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultations, 2 4 5 h.
et 7 à 8 h. pm. Tél.: 6-4780.

Dr J.-LEO LALONDE, Médecine,
Maternité. Chirurgie, Rayon-X.
Consultations, 1 4 8 h. pm. at
7 & 8 h. pm. 167, Boulevard
St-Joseph. Tél: 3-1747.

Dr J.-L. LAMY, 211, rue Stewart.
Spécialité. Chirurgie. Consul-
tations, 2 4 ¢ h, et 7 4 8 h.
p.m. Tél: 6-1818.

Dz ALFRED LAROCQUE, 431,
rue Rideau. Tél.: 86-0308. Chi-
rurgie, médecine. Consulta
tions: 2-à 4 h. et 7 à 9 h.

Dr E. PERRAS, 192, rue Princi-
pale, Hull. Tél: 2-8754, Spé-
clalité: Rayon-X au bureau
privé. Diagnostic et traîte-
ment. Consultations, 1 4 4 h.
pm. et de 7 à 8 h. p.m.

Dr J.-M. RAVARY. — Yeux,
oreilles et gorge. 433, rue Ri-
deau. Tél: @-1435.

Dr R.-E. VALIN, 165, ave. Lau-
rier-Est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations, 1
à 8 h. pm. et sur Rendez-
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Radios 81
EUGENE LAJOIE — Réparation de
radio à-domicile, ouvrage garan-
ti. Tél: 23-1468. 81

ECONOMISEZ, faites réparer vo-
tre radio à Zenith Radio Ser-
vice, 138. rue Principale. 3-1224.

81-J.N.O.

Réparations 103
NOUS nous spécialisons dans la ré-

ation des toits, la des
bris de briques Es tions

gratuites. Mc ffe Grimes, 161,
Echo Drive. 7-5500. JNO.
 

AVIS LEGAL
A partir de cette date, le 24 octobre

1038, je ne serai plus responsable pour
sucune dette contractée en mon nom
per mon épouse.

Signé: Lionel) Legault,
Hull, Qué.

515607-247 -
TT

POSTE DE POMPIERS A VENDRE
Laconseil municipal de la ville d'Ot-

tawa met en vente propriété de 1'an-
olen poste de pompiers no 6 à l'angle
des rues Sussex et John, New-Edinburgh,
On adreesera les demandes au Secré-

tariat du Bureau des Commissaires, Ot.
tawa, qui fournira aux acheteurs inté-
respés tous 1be renseignements nécessalt-

N.-R. OGILVIE,
Greffier municipal.

 

 

P LADELPHA ,;.
Spécialiste pom

toutes les me-

ladies des nieds.

 

100, rue Metcalfe - Tél: 2-9881
 

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toituresa dans toutes ies
branches

J R. DOUGLAS, Ltd.
280. rus Slater TE. 3-1530

Nous donnons un prompt
servios.  
 

 

Toits Réparés
Nous réporons les toits et exécutons
les ouvrages en feuilles de métal.

J. D. Sanderson Co.
S75. rue Mcleod — Téli 8-8125

  

Remerciements
CAYER (CAILLE). — Mme Rocsire
Cayer (Ceillé) et la famille Caillé
désirent remercier bien sincère-
ment toutes les personnes qui leur
ont témoigné de la sympathie à
l’occasion de la mort de M. Rosai-
re Cayer (Calillé), soit par offran-
des de messes, bouquets spirituels,
tributs floraux, télégrammes, vi@-
te ou assistance aux funérailles.

-248

LUSIGNAN. — Madame William
Lusignan et la famille désirent
remercier bien sincèrement tou-
tes les personnes qui leur ont té-
moigné de la sympathie à l’occa-
sion de le mort de M. William Lu-
signan, soit par offrandes de mes-
ses, bouquets opirifuels, tri~uts
floraux, cartes et lettres de sym-
pathie, visites ou assistance aux
funérailles. 51718-2-247

Décès 6
JOLICOEUR. — Décédé dans un hô-

pital local, mardi le 25 octobre
1938, Albert Jolicoeur, fils bien-ai-
mé de M. Lorenzo Jolicoeur et de
Madame Jolicoeur (née Malvina
Dorion), de 584 Rideau, à l'âge
de 18 ans. Départ du cortège fu-
nèbre, des salons funéraires Gau-
thier, 259 St-Patrice, vendredi le
28, à 7 heures 40 a.m., pour se ren-
dre à l'église du Sacré-Coeur, où le
service sera chanté à 8 heures.
Inhumation au cimetière Notre-
Dame d'Ottawa. Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre
invitation. 4029-6-240

POIRIER. — Dans un hôpital local,
mardi, 25 octobre 1938, M. l'abbé
Ovila Poirier, fils de feu M. et
Mme Joseph-Alfred Potrier, de St-
Hyacinthe, Qué. La dépouille mor-
telle quitta les salons mortuaires
Racine, 127, rue George, en route
pour St-Hyactinhe, Qué, où auront
lieu le service ‘et l’inhumation,
vendredi, 28 octobre, à 8 h. 30 du
matin. 4030-6-248

ROGERS. — Décédée dans un hô-
pital local, mardi le 25 octobre 1888,
Eva Desjardins, épouse bien-aimée
d’Arthur-L. Rogers, de 652 Wel-
lington, Ottawa, La dépoutlle
mortelle repose aux salons funé-
raires Hulse & Playfair, 316 Mec-
Leod, où le service aura lieu jeu-
di le 27 courant, 4 2 heures p.m.
Inhumation au cimetière Beech-
wood. 4026-6-248

 

 

 

 

 

Directeurs de funérailles
COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-
NE, LTEE, 127, rue Georges, Otta-
wa. Tél.: §-0650,

 

Monuments
LES Monuments J.-P. Laurin sont
reconnus supérieurs et les moîns
chers, érigés partout en Canada.
Choix de Cartes Mortuaires gra-
vées ou imprimées. Tél: 6-0612,
95, rue Georges, Ottawa.

Agents demandés 18
MERVEILLEUSE INVENTION! Ar-

ticle de nécessité pour tous les
foyers se vend 35 centins. De-
mandons agents — hommes et
femmes — donnons territoire. Per-
sonnes sérieuses seulement. 100%
profit. Envoyez timbre 3 : us.
EXCEL, Chambre 300, 72 De l’Egli-
se, Québec. 18

REVENUS HEBDOMADAIRES. —
vendez les produits de qualité
éprouvée Etiquette Rouge. Treize
cents variétés.
ou une partie. Excellents échan-
tillons, Coopération personnelle
du bureau. La Pépinière Domi-
nion, Montréal. 18

 

 

 

Hommes demandés 20
EXTRA! Nouveauté 90 pièces! Ex-

position Universelle New-York.
Seulement 25c, (monnaie ou man-
dat, pas de timbres), poste, doua-
nes payées par nous! Prix con-
fidentiels permettant profit 150%
net et plus! GRUCAD, 136, West
Fifteenth Street, New-York.

20

HOMME compétant, pouvant faire
et maintenir une bonne couche de
glace, et voir 4 la bonne marche
a’une r.atinoire couverte. S'adres-
ser à J.-D. Berthel, présiient du
Comité de la Patinoire, Bucking-
ham, Qué. Mentionner I'expérien-
ce et le salaire désiré.

  
| 4006-20-20-23

A vendre ou a échanger 27
 

Tout votre temps’

A vendre 25
FOURNAISES à eau chaude, usa-

se: ajustages;
mer, 146, rue Booth. 8-0461.

BOIS DE CONSTRUCTION, lattes,
— bois embouveté, $35 le

se 30 St-Jacques, Hull. Tél:
72-2488. 25
 

CONSTRUCTEURS, attention! Bois
apprété et non apprêté. à un très
bas prix. Informez-vous chez N.
Palmer & Son, 220, St-Rédemp-
teur, Hull. 25-1ms

| VIOLONCELLE. — Valeur de $100
pour $40, avec couverture solide.
S'adresser casier 10, Le Droit, Ot-
tawa.

MATELAS, $395; sommisrs, $4.95.
P, Siover's. 68-1834. . 38

M. ZAGERMAN AND COMPANY
LIMITED ’

Le foyer du service
8-8879 38-5204

Chemin Bayview
BOIS DE CHARPENTE. Maté-
riaux de construction, bardesux,
lattes, rabotage de bois, neuf ou
usagé. Aussi fer à angle et pou-
tres,
MATERIAUX DE PLOMBERIE.
Neufs et usagés, ferrures, baignoi-"
res, éviers, radiateurs, tuyauterie.
POULIES ET COURROIES. Ma-
chinerie, câble, babbitt, couvertu-
res de camp et matelas de camp.
SERVICE ET ACCESSOIRES DE
SCIE,
scies à deux main et circulaires
neuves et usagées.

DIVANETTE, 3 morceaux, très bon-
‘ne condition, $20; set rotin, 45;
chaise cuirette $8, 93 du Pont, Hull.

GLACIERES électriques, Westing-
house, General Electric, Kelvina-
tor, etc., & trés bas prix et ter-
mes faciles. 91 rue Wellington,
Hull. %

DIX CHEVAUX de travail, et usage
général. 143 Dalhousie, Ottawa.

51496-25-251

PIANOS remis à neuf. Valeurs spé-
ciales. Newcombe $40, Bell $45,
Fischer $55, Karn $75, Weber $89,
Raper $85, Ennis $110, Heintzman
$150. Conditions a débattre. Or-
me Limited, 175, rue Sparks.

25

FERME 700 acres, 50 en culture
avec roulant, $2000 comptant ou

 

 

 

 

 

  
 

28 DACTYLOGRAPHES

un vaste assortiment dei}

Une petite annonceest toujours
CARTES

D'AFFAIRES
 

NOUS vendons,
toutes
Blliott,
Queen,

les marques. Underwood,
Fisher Lid. 203, rue

 

Hôpital
MATERNITE privés, tnvaiide sb

convglescents. 62, Rideau Terrace.
Tél.: 6-0290.

Leçons demandées
JEUNE FILLE accepterait donner
leçons à domicile à jeunes en-
fants, Expérience avec enfants
malades ou infirmes, Préparation
à la première communion, etc, Re-
commandations sérieuses. Tél.
6-5287-W. 108-JNO

Maison a louer 41

76, AVE. MARLBOPOUGH, rangée,
an brique, 5 chambres à coucher,
souffleur à l'air chaud,
lourd $45. — 21 ave. Rockwood,
simple, en brique, cheminée, chauf-
fage à l’eau chaude, $40, — 382, rua
Frank, rangée, en brique, près
Bank, 5 chambres à coucher, $42.
— 169, rue Nepean, podle électri-
que, 4 chambres à coucher, filage
lourd, planchers en bois dur, nou-
vellement décorée, $45. —160, ave-
nue Gladstone, près Elgin, nou-
vellement décorée, $35. — 477, rue
Cambridge, on décorera, 4 cham-
bres & coucher, $30. — 83, rue Elm,
5 chambres à cotcher, chauffage,
à l'air chaud, $30. — Ave. Carling,
Westboro, prés Cartier, $30. — 190,
rue Preston, trois chambres à cou-
cher, 325, —159, avenue Hinton,
trois chambres à coucher, rangée
de trois portes, $23. — S’adresser à
Capital Trust Corporation Ltd,
10, rue Metcaife. Téléphone:
2-2691. Propriétés gérées et ven-
dues. Loyers perçus.

GRANDE, simple, en bois, et ter-
rain, 98, rue Queen Mary, Over-
brook, #25 par mois. ‘Capital
Trust Corp., 10 Metcalfe, Ottawa.

Chambre et pension 46

 

 

 

 

 

 

$2500 termes. Moise Drouin, Wolf CHAMBRE e: pension. S'adresser,
Lake, Qué. 51705-25-248 85 Georges, Ottawa.

‘TERRE À BOIS,lot 7, 6e rang, East- 51376-46-247
t Templeton. $1500 comptant. 4914 .
| Clarence. 25-25-1 ms Avis 48

‘ A louer 38 ENTREPOS AGE, empaquetage,

 

| BUREAUX, au nouvel immeuble du
i journal “Le Droit”, pour avocats,
; médecins, dentistes, agents d'as-
| surances, agence de perception.
| S'adresser au “Droit”. 98, rue
* Georges. 6-0514. 38

! CHAMBRE et grande cuisine, meu-
ji  blées, chauffées, éclairées. 34,50

par semaine. 36 Langevin, Hull.
,‘ 4047-38-24

GRANDES CHAMBRES bien éclai-
rées et propres, pension si désirée.
107 St-André près Dalhousie.

51893-38-250

 

 

 

APPARTEMENTS Roseberry Ave,
3 chambres & coucher, poéle élec-
trique, $45. — 153, rue Nepean, 2
chambres à coucher, poêle électri-
que, salle à manger, $40. — Appar-
tements Stewarton, voyez le con-
cierge, $27,50-830, 128, rue

Stewart, en haut, meublé, 2 cham-

Lyon, en haut, triplex, $35.
S'adresser à Capital Trust Corpo-
ration Ltd., 10, rue Metcalfe. Té-
léphone: 2-2691. Propriétés gé-
rées et vendues. Loyers perçus.

APPARTEMENT meublé, chauffé, 3
| pièces. 61, Prontenac, Huli. Tél.:
| 2-5995. 1433-39
t

op » «

Propriété à louer
49, RUE MARCALFE, 2 bureaux

voisins, $35, et 1 petit, $12. —- 228,
rue Albert, prés Bank, étage d'en
haut, 3.000 pds carrés, hauffés,
$73, — S'adresser à Capital T:
Corporation Ltd. 10, rue Metcalfe.
Téléphone: 2-2691. Propriétés gé-
rées et vendues. Loyers perçus.

Fourures 58
L. GIROUX. — Manteaux ne'fs faits

sur mesure, remodelage, répars-es
doublures, prix spécial. 164 St-
Patrice, 6-5854. 58

 

 

 

100 ACRES de terre, lot 35, lére
concession, Lefalvre, Ont. S'adres-
ser, Bruno Dumesnil, Moose-Creek,
Ont. 56095-27-20-26-2

 

GILDA
par LOUIS D’ARVERS

No 34

Les rudes mains de Jean coutl-

nuant leur nesogne ameudrent çe-

pendant un urepressibie juron sur

les jevres di. raiUeur, mais on pou-
VAIL se demander si! iu) etait ar.

tache par ia souffrance ou psice

qu'un petit porteteuwle de cut et

un parchemin roule soigneusement
se trouvereui soudain dans la

main de Jean.

Nicolas oe Bredeiode je lu) ar-

tacha violenment des mains:

—Vuici ma première etire, dit-il
à Soutemuelp.

=Y a-t-u4 quire chose, Jean?
—Non, Monseigneur

=Cherche: bien, LU dub y avoir

ine mince feullle de papier pitee
m quatre.

~J8 5.8 vOis Tish.

—Vous l'avez donc remise à; —Voules- vous me
 

Isaac? denunda NicoOLas, interper-
lant aireciement pour ia premiere
fois, ie prisonnier.
—Notre ami Jean vous rense:-

gners mieus que moi, fil celul-cs
N'a-t-il pas cherche jusque dans
les pils de ui& peau et au plus pra-
fond de ms niessuresy

Pendant ce temps Soutemberg
&vait examine le contol du pore
teteulile.

~-Volicl ies bijoux de votre sosur,
Nicoiss, Naturellement, U tes sp à
voiés Sins que 38 bruise. Ghar-
gez-vous en . ou Pitot non, git.
MU, pris d’une idée soudaine qu my:
un éciair de joje farvuune sus ste

traits.

“Renfettez tout Cela où vons
l'avez tros Jean, rramnna-t-u,

8h se tournent vers aoïz am:

permettre

RENARDS argentés, fitch, kolinsky,
martres et autres. Trés bas prix.
Remodeler manteaux, $15. Blon-
deau, 130 Osgoode. 86-2208, 58

 
d'examiner votre

t-417

Deja Jean ayant repiacé l'argen*

et les bijoux revenait avec sa lan.

terne pour éciairrer sun inaître qui

lisalt et reitsalt attentivement la

lettre écrite per Nicolas.

Quand 1 eut lini i) dechira soi-

gneusement une bande ce papier

dans le heut de cette iettre et la

iscérant l’eparpilla eu vent.
—SBeu!l ie nom d'isaac comme

adresse pouvait vous coœnpromuct-

tre, dit- tranquillement, en re-

pliant ie document qu'il Diaça dans

sa poche au lieu de le rerdre & son

ami.

—Qu'’en voulez-vous iaire? s'en-

quit Breéderode non sus inquiétu-

de

—Je ne le sais pas encore. .

mais sûrement j'en ferai Don uss.

ge: l'ambiguité d'un document
peut servir de tant ae façons!

Mais. . ia … ia signature’...

Mon père ‘onnaît.…

--Cette -gnature d'aifaires, tou-
te convenuonnelle,  m'aves-vous

ait, n'a de vaieu: qu'aGresste & vo-

tre banquier? Sans adrusse, eur
demeure isignitiante, tandis que...

“Croyezs-moi, ajouta-t-), après

une seconte de retiexion. laissez

ce papier mire mes mains. U peut

nous etre - ‘Une grande utilite. Gul
He sait jamais.

lettre. demanda-

 

Appartements à louer 39 |

bres à coucher, $40. — 160, rue

transport local et de longue dis-
tance. Jackson Moving and Sto-
rage Ltd, 8-0384. 48

Automobiles 54,
{ PARTIES USAGEES d’autos. Vitre

de porte installée. Ressorts remis
en condition. Spratt's, 12, rue
Chamberlain. Tél.;: 2-3266.

LR 54

PARTIES D'AUTOS, autos usagés!
achetés pour mise en pièces, |
pneus, batteries. Baker Bros, 3,
rue Duke. Tél: 2-7893.

| BONS autos usagés pour toutes les

 
 

 

 

bourses. Paquin Motors, 92 rue
Principale, Hull, 54!

Personnel 75
  PERMANENTE, $1.00. Sans machi-
ne, $1.50; ondulation à l’eau, 0.25; |
avec shampoo, 0.40, arcage des.

sourcils, 0.25. Salon de Beauté
Girard. 277, rue Dalhousie. Tél.: ,
6-3290. TB :

f| ECOLE DE COIFFURE. Ottawa.
Hairdressing Academy. 285 Dalhou- |

e. 75

PUNAISES, coquerelles exterminées.
Les plus hautes recommandations.
Meubles fumigés dans des voûtes,
ouvrage garanti. Pestroy, 240, rue
Bank. 3-1040. . 7

PAYNKAPS, pour douleurs et af-
fections. Pharmacie Denman, 271,
rue Dalhousie, 86-4609. 7

Gardes-Malades 86
RITA BOURGEOYS, G. M. G. E,

Ù
 

 

 

 

fllage |

. ERABLE, 4 pieds, $8 la corde, le

service privé, 25 Maisonneuve.| BOIS franc, $7, $8 et $8,50 la corde.

3-1237. 86 1ms Bois mou, $5; slab, $5; au voyage
$1 et $2. Oscar Lambert, 243 1-2

Assurance 98| Maisonneuve. 2-6965. 74

 

A

au cours des ra

sensationnelies
Epargnes

 

1985

Sedan

FORD

$399
1936,

SEDAN ,CHEVROLET

$499

 
 

Les prix atteignent un
nouveau

l'OTTAWA MOTOR SALES

 

* e

minimum

bais draconiens

DES PRIX
RIDICULES
 

1935
Sedan de

luxe

DODGE

$469

1937,
FORD De Luxe, 2 portes,

$665

   

 

1936, SEDAN FORD

$499

Rue Catherine, est de Bank

Tél: 2-4120

479, RUE BANK 2 PARCS D'AUTOS USAGES

OTTAWA MOTOR SALES Limited

.1936, Sedan PLYMOUTH

$599

Bank, près Somerset
Tél: 2-3710

Tél: 2-3717

 

 

 

On demande 14
OR, ARGENT, bijoux, dents en or,

vieilles montres en or, diamants,
etc. Les plus hauts prix. 193, rue
Sparks. Chambre 201.

INSTITUTEURS, INSTITUTRICES.
— Travail personnel pour les qua-
rante premières pages du “Premier
Livre de Lecture”, première par-
tie. Un dollar pour la série.
re casier postal, 225, Ramore, ont.

128-

‘Combustible 14
SLABS de bois franc, 4 pieds, $7 la

corde, slabs de pin sec, $550;
slabs hois mou, $5, bois mou cou--
pé, le voyage, $2. W. Arvisais, 268,
rue Maisonneuve, Hull. Tél: 2-
8334 4

SLABS, bois mou, $5 ou plus la cor-

 

 

 

Les Meilleures
Valeurs

en
Ville

«A
A
Z
-
—
-
"

‘33 BEDAN PLYMOUTH ..
'37 COACH CHEVROLET .. $647
‘37 TUDOR FORD ..... $636
36 SEDAN BUICK .. .... $783
32 COACH CHEVROLET .. $332
'31 Cabriolet CHEVROLET $297

PLUSIEURS AUTRES

PINKS LTD.
Angle des rues Sparks et Lyon   de; grosses slabs de pin, $6.50;

bois mou voyage coupé $2. L. Ar-
visals, 278, rue Maisonneuve, Hull.
Tél.: 2-8584. 4

GROSSES slabs de pin ou de pru-
che, $5.50, slabs mélangées, $5.00.
Voyage, $2.00. A. Vadeboncoeur,
2-5545. 74

BOIS SEC mélangé, 4 pieds, $6.50.
107 Jeanne D’Arc. — 32-4164. 2

BOIS franc, $7 et 87,50 la corde,
coupé au voyage, $2.00. Slab bois
mou, 85 la corde, coupé au voya-
ge $1.50. Aussi transfert. R. Bar-
rette, 3 blvd 8t-Joseph. 3-1926.

74-6-1ms

BEL ERABLE, $8 la corde; grosse
slab de pin, $4,50 1a corde. Jos. Sar-
razain, 125 St-Jacques, Hull. Tél.
2-4943. T4-18-1ms i

BOIS franc, 4 pieds, $8,50 la corde;|
bois mou, $6 la corde; slab, $5 et!
$550. E. ““adeboncoeur. 3900,

 

 

 

  
 

 

voyage $2. Slab de pin, $4.50 la
corde, bois mou, $1 le voyige. —
2-6017. 3075-74-242
 

 

LEONIDAS DESROSIERS, Monte-
bello, Qué. Tél.: 96 s. 6, assuran-
ce vie. feu. accident. 98

A vendre ou à louer 101
MAISON, 39 Hôtel-de-Ville. S'adres-

ser, Madame Moïse Courroux, 88
Laval, Hull. 4023-101-249   
 

—Non, un ne sait jamais, inter-

rompit le prisonnier avec sa mor-

dante ironte, car en vente, quand

Monseigneur de BSoutemberg deat-

gne ordonner meurtre pillage ou

autres crimes, nul ne peut dire jus-

qu’où 1 pourra aller!
—Insolant, gredin! cris Sos-

tembreg pris de rage en recevant

le coup st rien assene.

Et, perdant toute diguite, 1 teva

le bras qui tenait encore ie par:

chemin et en trappa Lirgene =u

plein visage.

—Boutemnerg! cria Nicolas invo-w

lontairement prenez garde .,

—A Quui' riposta iautré Le gre

din est, grace à Dieu, nors deta

de nutre, piec et poings les. i est

& notre mercil et pai Lieu! j'au-
Tais piaisir & marquer de ma cra-
vache son insolent visage!

La turer le rendait bieme; u
avait perdu toute cugnite et toute
possession de soi. ‘

Nicolas, ciaignan* quil ne con-
promit sou autorité aumés de ses

partisans per une conduite inai-

gue dun gentiihomme. cherchait a
l'entrainer. wads il réststait.

I etait vraiment 1vre de rage.
Pourtant sur un mot de Nicoias
glisse à son oreule, 1: regarda au
tour de jul et vit que es soida‘’r
AITIVRIENt ef groupe cureux, atti-
rès par le bruit,

  

 

SLABS, 34,50 et $5,00. Bois de cor-
de, pin, $5; orme et frêne, $6:
voyage coupé, $2. A. Amyot, Hull
Tél, 2-8637. T4-22-1 ms

SLABS de pin, $5 ou plus, la corde,
bois de pulpe, 4 pieds, $5. Gros
voyage. $2. A.-R. Lévesque, 26, rue
Guertin. 2-4493.

4028-74-250

  
Alors U reprit un peu de sang-

froid, comprenant bien que trap

per un prisonnier enchaimme pou-

vait le disqualiiier aux veux de ce:

braves qui, presque tous, restaient

fideles au code de l'honneur, sui -

vant les lois de la guerre, dont 1!s

faisaient métier.

Au prix c'un efiort rie voionte.

reprit son sangetroid et donnes

avec un came apparent, et a vot:

basse, ses uernieres ins(ructHions a

Jean.

—Assurer-vous que ‘es core:

sont soigneusement attachées, wt

recommanda-t-li. et mettes ici uce

douzaine d'hommes de garde, dv-

ment styles sur leur tache. Apres

quoi vous me rejoindres.

Bt tout haut, s'adressant & <.3

ami:

—Vous CIMAginez pas, Brerern-

de, quelle joir c'est puu: MO d'etre

enfin quitte envers ce Çersonnage:

Un rire proiongé, qui peur s in. |

vraisemblatbk que cela 10t. sonna:

une sorte Ge défi, reprncit & cette

phrase et a Voix claire de Loge.
ne s'eleva vigoureuse € goguenar.

ae:

—Non, vraiment, Monseigneu

nous ne snnmes pas Quitles Nour

ne le serons jamais tout a tait ca:

vous n'étifa pas trouss* comme un

poulet coTune je i» ous actuelle

ment, QUANG Je vous m larce ae  

 

er

PLAISANCE, Qué.

PLAISANCE (Qué.), le 26. — M.

et Mme Aimé Gravel (Gracia Lefeb-

vre) ont le plaisir d'annoncer, à

leurs parents et amis, la naissance

d’une fille, baptisée le 23 octobre,

Marie-Madeleine-Denise. Le parrain
et la marraine étalent M. ot Mme
Georges Gravel.

Mille Phébée Crégheur s'est ren-

due à Montréal.
M. et Mme Omer Landriault, de

North-Bay, sont en promenade dans
les familles Placide Lalande, Pierre
Landriault et Arthur Desjardins.
Mme Al:xis Landriault et* sa

soeur. Mme Joseph Charlebois, de
New-York, passent une semaine à
Maniwaki.
M. et Mme Ephrem Girard et leur

fille, Mlle Cécile, de Hull, visitaient
la famille Michel Girard, diman-
che.
Mme Onésime Lefebvre a passé

quelques jours chez sa fille, Mme
Alex White, de Westboro.
M. Rémi Laflamme, de Montréal,

a visité son père, M. Wilfrid La-
flamme, ses frères, MM. Donat et
Eugène Laflamme, ainsi que sa
soeur, Mme Joseph Marcotte.

Mlle Iréna Bélisle, de Montréal,
était chez ses parents, M. et Mme
Emile Bélisle, dernièrement.
M. Léopaul Boyie, d’Eastview, sa

soeur, Mile Noëlla Boyle ainsi que
Mlle Agathe Guindon, d'Ottawa,
rendaient visite à M. J. Guindon,
dimanche.
M. Ernest Allaire, de Cornwall,

est en repos chez ses nts, M.
et Mme Télesphore Allaire, pour
quelques jours.

 

vous agennuiller

Harlem!

a mes pleus à

XXXIX

PROTESTATION

Encore ma: remis de cette scene,

dans laquelle ii sentait bien qu’il

n'avait pas eu le beau roie, Buu-

temberg se dirigea vers A char.-

bre ou (ids avait ete condiuite ei

restait prs-nniére sous bonne gar-

de.

Il etait nerveux et pas du tout

rassure sur l'accueil qui iuf sera‘t

fait.

Nicolas avait nettement refus

de l'accompagner. LI était bien re-

solu a ne se montres à sa soeur

que quand son ami surait arcange

les choses .e mieux nossitæ# aupret

d'elle, en ce qui te con:crmait

Mais Sourernberg ne pensait pas

& Nicolas. L se demsnQait seule-

ment comment 1 alist aborder ia

jeune fille et se jusulirr & as

yeux. .

II ne isvait pas revue depuis

cette nuit tragique où Ir avait Dé -

netre che: elie en fugitit traque,

et en fait cans une situation piux

misérabie encore que cie de cut

homme. encore lier et arrogant

dans sa défaite qui Gail en nas.
expose aux rmorsures d'un tree

mortei, liguu et nasani aucun ©-

aechupper...
poir = ae GiM

Je ne voudrais être a é de
te, si je parie ds Pau

tout,
pourquoi nous le cacher? Nous ne
sommes pas parfaits.
Et c'est en le sachant, que nous

tendrons à devenir aits. Est-ce
bien difficile? Ah! Non!
nous, du moins. si nous le voulons,
nous, les hommes de l'avenir.
Nous sommes “d’une race altière”,

dit l'hymne national. Le simple fait
de chanter ces mots, Lexige.
Qu'est-ce qui nous siderait à cette

perfection? Montrer que nous som-
mes fiers d'être descendants d'une
telle souche.

Etre fier! LesUeuihe
y en a encore nous qui ne

nt aucunement à cette idée!
enser à cette idée, c’est le mani-

fester sur notre physionomie.
Le manifester sur sa physionomie,

entraine beaucoup de choses. C'est
être gentilhomme exemple. Le
suis-je toujours mol? Je me le de-
wande. ;
Un petit gentilhomme réfléchit

avant Jdagls. Il pense deux fois,
Loin de lui ls conduite équivoque
peu importe où qu'il soit!
Un petit gentilhomme est H:

poli envers ses parents, ses tres
qui se dévouent rien que pour lui. I]
respecte le vieil âge et ses infirmi-
tés. Il se garde de toucher à ce qui
ne lui appartient pas. Il considère
ses compagnons comme des égaux;
et les traite de la mème manière
qu’il veut être traité.
Un gentilhomme va à l’école où il

étudie bien fort pour s'instruire. Il
s'instruit afin de rendre service, afin
de fournir le plus et le mieux pos-
sible de ses facultés pour les siens.

 

ches-nousles

Un tit gentilhomme vise à
l’idéal, s ses pensées, ses paroles,
ses actions. Il agit en sorte que
rien ne puisse ternir le nom cana-
dien-français.

N'est-ce pas être fier tout sa?
Est-ce que je semble toujours fier
m
Pourtant je cloche rfois? Ne

m'arrive -t-il pas d'être négligent
dans mes études, dans mon travail,
dans ma conduite même? Ah! oui,
e l'avoue, je suis loin d’être par-
ait, moi aussi. C'est ce que je me
dis souvent à la fin de la journée!
Loin de moi la tristesse cependant.

Au contraire, je suis content de
m'en être aperçu, qu’on me l'ait
même dit. en n’est perdu, car
voyez-vous, il y a demain encore.
Oh! ce sera une journée aux imper-
fections, tout comme celle au-
jourd'hui sans doute; mais, moins
qu'aujourdhui. Ca! iI le faut ab-
solument!
Je serai aux aguets tout d‘abord.

Je me répéterai souvent qu'il faut
être fier. JE LE SERAL

Alors, voyez-vous mon bonheur
tout taillé d’une pièce, celui de mes

! maîtres, de mes parents? A méditer?
A méditer ainsi, la vie n'est-elle pas
belle? Dites?

Un maître qui vous aime’
———mcrrre, vfppmrmrerene

Correspondance

Ont.

 

St-Isidore de Prescott,
Oncle Jean,
“Le Droit”, Ottawa.

Cher Oncle Jean,
Voici une présidente très satis-

faite de votre visite du seize. Il y
avait longtemps qu’elle attendait,
mais elle à êté doublement récom-
pensée. Comment vous exprimer
ma joie, ma reconnaissance pour
tout le bien que vous êtes venu
faire à ma section par vos bonnes
paorles d’encouragement.
Je vous dois des remerciements

pour les félicitations que vous
m'avez adressées, Je ferai tout en
mon ‘pouvoir, d’abord pour le pro-
grès de ma section. ensuite, pour
suivre Ia vole que vous m'avez
tracée.
Merci aussi cher Oncle Jean pour

le portrait de ce grand Samuel Ge-
nest. 11 m’est d’autant plus précieux
que c'est un souvenir de notre cher
Oncle. Et enfin, merci pour les
feuillets que vous avez envoyés au
début d'octobre.
Avez-vous fait un bon voyage

cher Oncle Jean? Nous vous
avons suivi par la pensée jusqu'à
Ottawa. Nous reviendrez - vous

bientôt ?
Une nièce qui prie pour vous

avec toute sa section, A. Longpré.
Marcelle Lalonde, Prés.

N. B. — Félicitations aux lau-

réates.
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quand

  PRETS
$50 à $500
12 mois pour
rembourser.

Service rapide.

Industrial Loan 
Depuis cette nult-ià, l'image de

Gilda aval. ete au fond de tous

ses rêves, avait pris piace au fon

de toutes srs pensées. Bon premier

amour, un instant étoutle ner t'aln-

bition, serait reveile plus toct

plus violent et plus unperieux que

jamais. A vari dire, tn amout

pour Gilda etait le seu: sentiment

reste en li qui ne fUt pas égotbrme,

ambition ot cruauté. 4 tui faisait

une piace ans ses ©sjairs d'avr-

nir, et, sincèrement, la vuulait ren-

dre heuredse à ses côler. Ce senti-

ment excurait à ses yeux tous ces

torts envers elle et U ctait cor.

vaincu que tour le pouseur qu:

lui donne:ais compenserait ampie-

ment toutes les souffrances qu‘

lui avait infligées. La fin lui ps-

Taissait amplement justifier le

moyens.

Glas æ reçut en allectant 16

plus grana caime et se cantraigmt
même au vuint d'inciter & peu

pres gracwi'sement la gle en re-

ponse & son prolong salt.
Elie ne 111 avait janials par

plus pelle guen ce cadre de musere
qu'était cette chamore aé moulr.

Telle une oejle princes; de iegen de, pruonniere d'un méchanc gee

(nie, ele PP regardalt (ampassibe e:

NReutaine, attendant ce Jui aus

lu dire.

| U sincuna plus bas encore «4

 

Nous sommes en mesure

gent. Venez discuter vos problèmes
avec nous, confidentiellement et
sans obligation aucune.

E-L. DUPLESSIS, Gérant.

Chambre 102, 48, rue Rideau

un placement profitable
VOSENFANTS

 

Cher “Oncle Jean”,
Ah! si les beaux jours n'avaient

pas de lendemain! Le seixe octobre
est passé. mais le beau souvenir
qu'il a écrit dans nos annales des
meure,

C'était charmant comme VOus,
que cette magnifique surprise! Pens
sez-vous que notre salle de biblios
thèque n'est pas plus jolie avec les
traits de Samue} Genest, reproduits
par notre artiste outaouais, M.
Alonzo Cing-Mars!
Ah! comme nous en sommes

fiers! Nous avons êté payés plus
cher que toutes les autres sections
qui ont fait une assemblée de va-
cances, Je nie le dis pas pour excie
ter la jalousie des autres, mais pour
reconnaître votre grand coeur, cher
“Oncle Jean”.
Les autres ont eu le plaisir du

voyage avec vous et ce n’est pas le
moindre. Mais à cette heure, il
n'est plus que dans le souvenir.
Tandis que nous, les chanceux
membres de la Section Jean Talon,
la récompense si

=

gracieusement
offerte est toujours sous nos yeux

et nous parle d'un grand disperu
qui vit encore dans nos coeurs de
Canadiens français et de vous, bien-
aimé “oncle Jean”.
Et que dire maintenant des deux

beaux volumes que vous aves bien
voulu passer comme prix d'hise

toire du Canada et de Bon Langa-

ge? Vraiment vous nous gâtes!

Comme nous allions nous efforcer

de décrocher les premiers rangs

afin d'avoir l'honneur de mériter

ces beaux livres donnés par notre
grand ami!
Encore une fois merci au nom de

tous les élèves de J'école St-Jean.

Votre petit neveu,
doffre Sigouin.

8ème année

NDLR. — Un tout petit mots

L'Oncle Jean a dit, dans le “Droit”

du 19, le beau voyage. Quant aux

20 et au parte-drapeau, O. J. leur

promet, de ne pas les oublier, en

repassant à Embrun. Je dois une

visite de remerciements à votre vé-

nérable Curé, dont la présence à

mes côtés m'a profondément tou-

ché. Croyez que je me souvien=

drai... et tous ceux qui m'accome

pagnaient. Félicitations et merci

pour vos très beaux sentiments.

Votre école a la douceur d'un Cé-

le...nac o. J

rele

Le gratte-ciel

 

Le brave fermier américain «ul

vient de regagner ses plantations du

Kentucky, après avoir passé un

mois à New-York avec son voisin

et ami Jim Pratt, raconte à sa

femme les merveilles de son voya-

ge.

—Nous logions dans le plus haut

gratte-ciel du monde. Combien

d'étages? Ma foi. je ne sais pas,

je n'af pu les compter, ça me don-

nait le torticolis... Je l'ai demandé

au colonel-portier, qui l'a demandé

À l'architecte, qui lui-même ne s'en

souvenait plus. D'ailleurs mon ap-

partement se trouvalt au premier

étage. Mais celui de mon camarade

Jim Pratt était tout en haut, pres-

que au sommet. Un matin que nous

devions sortir ensemble. Jim Pratt

tardai à descendre de son perchoir:

je lui téléphone pour lul dire de se

dépécher et que je l'attends.

—Ah! tu es pré? me demane

de-t-1l. Mais comment t'habilles-tu

ce matin?
—Dame, le temps est magnifique

alors j'étrenne un complet prine

tannier. des souliers blancs et un

joil chapeau de paille..

—Et blen! prend donc plutôt ta
casquette, tes grosses godasses et
ton paraplule, me répond Jim Pratt,

car avant longtemps je te préviens

au‘fl va t'arriver une bonne averse.
—Hein? Qu'en sais-tu?

—Mais mon vieux, parce que les

sremières gouttes viennent de
passer devant ma fenêtre!

 
EE

e vous aider
il s’agit de vos besoins d'ar-

& Finance Corp.
Tél: 6-3100  

  

 

sapprochs d'elle comme si elie eib

ete sa reine.

| —Vous êtes bonne, inlinument
bonne, d'avoir bien voulu conseaur

& me recésuir, dit-1 bvmpiement:.

—Je n'avais pas le tuuvou Ce

refuser votse Visite, me sachani vo-

tre prisonruere et entièremert +n

votre pouvoir.

—Je vous supplle de ne pas

i presenter «@ chose ainsi: protests-

t-1l avec e:-ergie. Je suis à vos pioas

et Je plus dévoué de vos esclaves
~—Treve ce piaisunterie! couba-

t-elle, ce vadinage dépasse la mes

{ sure! Bf vo.s étiez mon caciave ab

prenies mes ordres, j ne sera‘s

{ surement pas ici.

—J admets, - fit-il, avec amertue

me, que vous ne seriez Vas ici, st

vous aviez eu ls ilberte de retusr

d'y venir, mais quand Jai su que

vous étiez entre les nsing dune

bande de migands, J'ai remue Cid

et terre sueur vous reuouves, €

ayant appris ce matin que vous

étiez a Rotleraam..

—VOus me Croyies sux mains 49

brigands? at-elle rallieuss, et vom

avez appris seulement ce meaus

que j'etais à Rotterdam:

ta suivre)
mrres

Que penser de in Presse. de
ta Radio et dv Cinéma, ane
petite brochure en vente as
“Droit” vous le dira.
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Nouvelle échelle

de salaires pour

les manoeuvres

Il est fort probable que les sa-
laires des porteurs d'oiseaux et des
faiseurs de mortier, aussi bien que
ceux der manoeuvres employés dans
l'industrie de la construction à
Ottawa, seront stabilisés. Cette me-
sure serait le résultat d'une confé-
rence tenue hier soir entre les re-
présentants des ouvriers et le dé-
partement provincial dutravail.
Lesautorités de ce département

‘ont approuvé une échelle de 45c
|de l'heure pour les porteurs d'oi-
seaux et les faiseurs de mortier, et
40 cents pour les manoeuvres. Cette
nouvelle échelle sera soumise au
ministre du Travail. Si elle est ap-
prouvée, elle devra être mise en
force dix jours après la publication

NOS INTERVIEWS

Le R. P. A. Dutilly, savant
distingué, revient d'un
voyage dans l’Arctique
Le fameux botaniste Oblat a fait au cours d'une

récente expédition à bord du navire-mission-
naire Marie-Thérèse” une foule de constata-
tions sur la flore du Grand Nord.

chez CAPLAN
exceptionnelles dans tous les rayons,

Manteoux pour Dames
farnie de buaverine brune et
&Tise, sex) qn arands cullets
roules-chèles et Peter Pan ®
ou bardurs de fourrure Vin,
noire. verts et brune, 13-17
14-20 reyenameon

.

Souliers pour Dames
136 paires de souliers de gabardine
euir verni et combinaisons, genres a
brides et sandales. Puintures 3 à &
dans Je lot. Aussi pantoufles pour
dames dans l'assortiment

 

BONHEUR |

 

JEUDI

  

00
 I Chapeaux pour Dames
Chapeaux de feutre ea genres
rurbans, bretgns, sur les veux
et shakos. Noirs et tcus les
nouveaux coloris

 

j UN OUVRAGE EN PREPARATION

viron 10.000 spécimens de la flore

 

 

(par Marcel OUIMET) Bas pour Dames
Le R. P. Arthème Dutilly, ,arctique. Nous avons fait la côte |dans la Gazette ontarlenne. On si- Chiffon et semi-service en

0. M. I, est un homme modes- nord de l’Ungava et la côte sud- |&@naia que l'établissement des sa- \ nouveaux coloris d'automne. €
te. Sans un heureux hasard du orientale du Labrador. Nous aurions |laires minimum d'aprés lu -joi des imperfections. Entiè-
du métier j'aurais manqué son |bien aimé nous rendre jusqu’à (standards industriels stabilisera les omenJaconnés. Paintures

salaires, étant donné gu'actueile-passage à Ottawa.

ment plusieurs taux sont en vigueur,
! Tgloolik, mais ia chose fut abso-

 

 

 

 

   
 

et l’archéologiz: csquimaude. A Chur-
chill je fus rejoint per le R. P.
Maximilian Duman, professeur de
botanique au collège St-Vincent, de
Latrobe, Pensylvanie. M avait fait
des observations botaniques dans le
Manitoba depuis 12 mois de juin.
Ensemble, nous avons exploré les
régions avoisinantes de Churchill,
de Chesterfield Inlet et de la baie

—Tout à fait. D'ailleurs j'ai éga-
lement rapporté une grande varié-
té de spécimens zoologiques depuis
les plus petits insectes jusqu'à dzs
ours polaires. En plus j'ai pénétré
certains mystéres de la civilisation
préhistcvique des esquimaux.”
Le R. P. Dutilly est un ancien

élève de I'Universit¢ d’Ottawa. Pro-
fesseur dz sciences au collège de

de la commission des céréales est
un cadeau de l’est Ju Canada à
l'ouest, puisque nous participons
proportionnellement rans les per-
tes encourues par cette institution
d'intérêt public.”

Il à été suggéré par Thomas
Turnbull, de Winnipez, et appuyé
par D.-E. Smith, de Winnipeg, qu il
est opportun d’étudier les possibilités

construction d'un hôtel de ville qui rendra
nécessaire l'emprunt de $800.000. — II prétend
que le rachat de la dette ainsi contractée ne
coûtera pas plus cher par année que le loyer
actuel. — Assemblée spéciale du conseil.

  

est nommé secrétaire adjoint du
Canadien National et ae ses filiales.
Cette nomination remplit un poste
laissé vacant depuis la promotion

de M. W.-H. Hobbs, qui, d’adjoint a
été promu secrétaire de ces compa-
gnies.

Après avoir été attaché à des
bureaux de comptable et d'avocat,

mier novembre, M: G. W. V. Shaw,|

 

 

 

 

rine, rouges et fauves. Tailles 28

Chandails pour Garçon. 00
15 gilets-tricot, gros tricot, ma- e

à 34 dans le lot. Rég. 2.49
 

Chandails de Laine Brossée
Pour Hommes
Pullover: et gilets-tricot, avec
devant glissière et à boutons,
dos de fantaisie. Une rande 2.89

 

Pourtant, ll est sans contre- |lument impossible. Cette ile se trou- . . .dit l’un de nos botanistes les (ve dans le nord du bassin Foxe| MM. Robert Burnett, Rod. Plant, Sacs à Main pour Dames 3
plus distingués. Ses recherches |et à l'approche du cap Penrhyn [représentaient l'union des porteurs Noirs, bruns et marine, simili- ;In! ont déjà mérité la reconnais- nous fumes bloqués par la glaces. . d'oiseaux et des manoeuvres, no 428, cuir, cuir verni de couleur. ce A
sance du gouvernement cana- | —Combier: de temps avez-vous ainsi que MM. Joseph Grenier et R. genres blagues et enveloppes.
dien et de plusieurs sociétés ; été retardé? Groulx, de l’Union nationale catho- Valeurs jusqu'à 195 .....
scientifiques mais il n’en a | —Environ deux semaines, mais à lique. MM. Joseph-F. Meagher et
cure. Dans sa chambre, à l’Uni- quelque chose malheur est bon, Hugh Graham, de la branche d'Ot-
versité d’Ottawa hier après-mi- ‘puisque ces quinze jours nous per- tawa de l’Assoc. canadienne de cons- Gants pour Dames
di, à la veille de son départ ‘mirent d'étudier plus longuement la truction, représentaient les pe- De capeskin noir et brun. suède Cc
pour Washington où il doit ‘végétation de cette région. La bar- |trons. L'assemblée était sou: la pré- vreau belge Brun: pointuresdescontinuer la preparation d'un ;rière de glace nous empêcha d'al-{sidence de ©. C. Jennette, de à sassorties21 2 mmeCeomees
important travail sur la flore de ler plus loin. Heureusement notre Toronto. MM. J.-C. Adams, de To-
Yarctique, 11 m'a reçu bien sim- ‘navire put être abrité à la Pointe [ronto, solliciteur pour le départe- Robes pour Fillettes
plement, me parlant encore |Pisher sur Ills Winter, 14 méme ou {ment du travail, assistait le prés- Crêpe de scie, crêpe de laine et ’
avec moins d’emphase de sa der- | hivernérent en 1821 le “Pury” et dent. * serge, manches courtes et lon-
niére expédition dans le Grand |]"Hecla”, les deux navires de l'ex- = gues. Tous les nouveaux coloris. .Nord à bord du navire-mission- :pédition Parry. ° chics conceptions. Pointures 3-6naire Marie-Thérèse.” AU 66€ DEGRE Convention des et 7-16 Leses
En Dabits civils (il se prépa- , —Mais quelle est donc la latitu-

rait se rendre dans quel- de cette pointe? ° : i i ;ques instants au ministère de —“La pointe Fisher est a une fermiers-un 18 Pyjamaset Costumes de Nuit 5
l'intérieur), une calote noire car-  |latitude un peu plus élevée que le Genres 1 et 2 pièces, quelques- irément posée sur sa tête grison- 66 degré. Elle est à 76 pieds au- du Manitoba uns avec pieds, rayures assor- e #
nante, à l’aide de quelques dessus du niveau de la mer et au- À ties, manches longues. Tailles Es
cartes géographiques il sut me |cune des collines de l'Île Winter ne eee me 2-6 .. … Le Cape a 3
faire comprendre en peu de |dépasse trois fois cette hauteur. A ‘ BRANDON, Manitoba, 26. — Les “3temps Pimportance et I'intérét l'intérieur. le niveau est en partie |fermiers-unis du Manitoba en con- - ’ . Veé i 3
de ses découvertes dans les ré- | |plutôt bas. On y trouve de petits |vention annuelle ici dissuteront M. WILFRID SAINT-AUBIN, oncien échevin, qui dirige avec beaucoup de toct le débit, rue Rideau, Sous-Vêtements pour Fillettes Ësions seules fréquentées par les |lacs autour desquels la végétation |d'une résolution destinée à définir de la régie ontarienne des spiritueux, célébrait en fin de semaine ovec Madame SAINT-AUBIN, néà Ernestine Coton à côtes ei quelque mélange Z
poussionnaires ee les Sguimaux, est abondanie. De cet endroit nous l'attitude des fermiers-unis de là Dupuis, le vingt-cinquième anniversaire de son mariage. Plus .de 400 parents et amis ont félicité M. et Ma- wooleo, Imanches longueset pour- 29€ 1‘avails rencon e re Dutilly avons d’ailleurs rappor quelg :| province sur la nature des reletions int- ; i éci 6 u che àdroite), Morie-Reine et leur fils, Lourier. tes. Bouffantes avec e et ze Azvoilà plus de deux ans. Il reve- |600 chemises contenant des plantes |entre l’est et l'ouest canadiens. dome Saint-Aubin, leurs filles Cécile (quetrième de go ’ : noux élastiques. Tailles 18-84. -.. änait alors d'un voyage a bord du d'environs 90 espèces différentes. La résolution approuve entière- — 2

‘“Nascopie” avec la mission scinti- OBSERVATION INTERESSANTE |ment le prix minimum de 80 cents ° : i CEfique du gouvernem:ant canadien. “Une observation intéressan- |le minot, prix de la commissicn des = 5 |M G Ww V Shaw Souliers pr Garçonnets et Fillettes A
Il avait parcouru plus de dix mil-| te que nous avons faite est cel- |céréales, garanti par le fédéral, et e CONSEIL e : 1era | ° , * Te B6 paires de souliers de culr verni Cd
le milles. Cette année, l’expédition le .du mausolée .monumental |demande des prix adéquats pour les PS > . . +. brides, ou pantoufles brunes et © Elfut guère plus courte. | élevé par l'expédition Parry à |grains grossiers On y recommande ° 9 secrétarre adjoint cuir verni. Pointures 6-10%5 et

“Je suls parti au début de juil-; James Pringle. Le mausolée est également la suspension de certains t ! 1-11 en
let. dit-il, à bord du Marie-Thé-| en excellente condition. Pringle, |impôts qui augmentent le coût de € proje emprun .
rèse et J'ai visité la bale Wake-| un matelot du ‘“Hecla” se tua [la vie et le coût de production. ! du Can.-National ; Breeks de Velours Côteléham, Wolstenholm, Ivuyivik, l'île; au mois de mai 1822 en tom- “Pendant 60 ans, nous avons aidé P Garcons *Nottingham, le lac Baker et la| bant du mât de misaine sur le |au maintien des inaustries \cana- de 00 0 ars our Carson i 0Pointe-aux-Esquimaux. C’est mon pont du navire.” diennes en vendant ros produits , ° Siège Saupe, genous enparer esixième été dans l'extrême-nord —En définitive vous êtes donc |d'exportation à l'univers entier. MONTREAL, 26. — et quelques genoux de € ‘ng ; . —_— , 26. On annonce j le lot. Tailles 31-33. Rég. 1.79où j'étudie la végétation des pletnement satisfalt des résultats d= Nous prenons donc en manvaise aux quartiers généraux du Cana- - :» ", sol votre ex on y ; a, i : : : | ’ ;oes coomation du 0 ped part J euggestion Aue o mainten| je Dr Putman propose aux commissaires un projet de; den National qua partir du pre-! À

rent.

 

 

 

 

 

 

Repulse, Gravelbourg pendant huit années Il de faire des quatre provinces de Il y aura une réunion spécial du Conseil pour discuter | 1 tiVOYAGE NORMAL entreprit au cours de cette période |l'ouest un état autonome au sein Un projet d'emprunt par obligations, de $800.000, pour la ne aie au service duGrand.| yariétédecouleurs. Tallles 38 !
Jaedes cooyagesestaccompli d'enseignementlesrecherchesquil de l'Empire britannique. construction d'édifices municipaux, centralisant tous les irecteur généraldu service. des §
—“Evidemment on ne sauraitsuccés. II publiera un ouvrage sur 2 . services et abritant les quartiers généraux de la police et des voyageurs et remplit divers autres Complets pour Hommes à

s'attendre à ce que la navigation la flore arctique dans un an ou deux Conférencier au Caveau pompiers. Si le conseil approuve ce projet, il sera soumis postes jusqu’à la fin de 1922 alors Devant droit et croisé, A
dans le détroit d'Hudson et dans |mals d'ici 1a il continuera un tra- E ie — - aux électeurs le 5 décembre prochain, au lieu de celui que Gull entra dans le bureau du pré-: de worsteds, gris et 00 :
les régions du Nord soit aussi fa- |vail de laboratoire intense à l'Uni- on id es les échevins ont approuvé récemment. sur lemprunt de sident du Conseil d’Administration bruns. Nouvelles dispo-clle que sur 12 fleuve Saint-Lau- versité de Washington où son érudi- [£ = pp ; ’ p et directeur général du réseau na- sitions. Tailles 34 à 44 :Mais les résultats sont très |tion l'a classé au nombre des sa- $300.000 pour la construction d’un poste de police et del tional nouvellement constitué. D'a- dans le loi o.oo
satisfaisants. Nous avons parcouru
plus de 7.000 milles et rapporté en-

  

M. R. L. Blackburn dit que les

terrains de la compagnie ne sont

pas du tout propices a exploitation

M. Robert-L. Blackburn qui,
pour trente ans, fut gérant gené-

ral de Ia Hawkesbury Lumber Co..
a déclaré hier après-midi devant
le juge D.-C. Ross, à l'enquête sur
la succession de Arthur Blackburn.
que les terrains boisés de la com-
pagnie dans le nord du Québec et
de 1'Ontario ne valaient rien puis-
qu'on ne pouvait ni les expioiter.
ni les vendre (On a révelé hier a
l'enquête que la compagnie possé-
dait 1750 milles carrés de terrain
dans ces réglons.)

M. BLACKBURN

M. Biackburn a dit quil recon-
naissait le fait que la compagnie

vants les plus réputés de l'histoire naturelle.
—————— an

même un voyage à travers ces ter-
rains. Le rapport quil a lu au

commissaire enquêteur révélait que

la compagnie possédait 1.857.83
milles carrés de bois. M. Jenkins

A dit que la compagnie posséda:t
381.566.000 de pieds de pin blancet !
rouge. estimés par le gouverne-
ment d'Ontario & plus de 300.000.-
000 de pieds de sorte que la diffé-

rence n'est pas très grande. Le
témoin admit aussi que ces régions

étaient difficiles d'accès et qu'il en |
coûterait heaucoup pour lcs explol-
ter.
Le premier témoin des exécu-

teurs testamentaires fut M. Ar-
thur-H. Graham, gérant généra.

 

   
M. SERAPHIN

rera demain soir au Caveau is sé-
rie des causeries de la Corpora-

tion des diseurs. M. Marion trai-
tera du théâtre au Moyen-Age.

MARION inaugu-

—

Des bijoux pour

$200.000 disparus

 

 

services municipaux.

Le Dr Putman déclara que le ra-
chat d’une émission coûterait à la
ville, pendant 20 ans, la somme de
320.164,50 par année. Actuellement,
la ville paie $33400 par année de
loyer pour les burzaux dont elle a

pompiers. Avec le $225.000 pour le nouveau système d'aver-
tisseurs d'incendie, les contribuables auront donc, si le conseil
est favorable à ce dernier projet du commissaire Putman,
à voter un montant total de $1.025.000.

Le commissaire Putman prétend qu’il n’en coûterait pra-
tiquement pas plus cher à la ville de payer l'intérêt et le
principal d’un emprunt de $800.000 que de remettre les $300.-
000 nécessaires à la construction d’un poste de police et de
pompiers tout en continuant à payer le loyer des locaux des

Au sujet de l’emplacement, il n’y a rien encore de décidé,
mais on semble temporairement d'accord pour désigner ce
lopain de terre de la rue Lyon, entze Sparks et Albert. On
ne s'entend pas non plus sur ce que devra comprendre les
édifices de la cité. Les uns croient qu’il faudra un édifice
distinct aux pompiers mais le commissaire Putman croit que

le même édifice pourrait amplement suffire.
La réunion spéciale du conseil est nécessaire si l’on veut

soumettre le règlement aux contribuables cette année. La loi
exige en effet que la réclame se fasse autour du projet de
référendum trente jours au moins avant le vote.

l'emprunt de $300.000 n'a pas de
chance d'obtenir l'approbation du
public, tandis que celui de $800.000
sera probablement accepté par les
contribuables.
Le maire exprima l'opinion que

bord adjoint du chef de bureau, il
fut nommé ensuite secrétaire ad-
joint du président puis lors de la no-
mination du Conseil de Régie en
1934, il fut nommé secrétaire du
président, l'honorable C. P. Fuller-

ton. Le 1 octobre, 1936, 11 fut nom-
mé chef de bureau de président du

Conseil d’Administration et éirec-
teur général, poste qu'il occupa jus-

qu'à sa récente promotion.
M. Shaw accompagna en qualité

de secrétaire, le T. H. D. Lloyd
George lorsque celui-ci visita le Ca-
nada et les Etats-Ums en 1923.

 

L’occupation

est complétée

SHANGHAI, 26. — Des dépêches
japonaises et étrangères rapportent
ce soir que l’armée et la marine ja-
polonaises ont complété l'occupation
de Han-Kéou, d'Ou-Tchang et de
Han-Yang.

St

[V
E

exceptionnels.

CAPLAN’S

 

Fins de Séries en Meubles
Tables de bout métalliques, pope
fleurs chromés, lampes de tables del- 8
pheet verre uvec abat-jours de par- e

chemin pour assortir, avec fil.
plusieurs autres articles.

Radios et Laveuses usagés
Un vaste assortiment de
de premier ordre.
veuses de 85.00 à 349.00.

- 129-137 RIDEAU ST.

Aussi

radios et laveuses en état
Radios de $5.00 à $29.00 et La-

A venére à des bas prix

    

  

À la Grotted’Eastview

 

À l'exercice du “Mois du Rosaire”
qui, dimanche dernier, eut lleu en-
core en plein air, le R. P. Hubert
Six, Montfortain, fut amené à trai-
ter la question que tous les Escla-

ves de Marie désiralent voir abor-
dée: les relations qui existent entre
le St-Rosaire et la Vraie Dévotion
à la T. Ste Vierge, telle qu'enseli-
gnée par le Blienheureux de Mont-

fort.

qui médite ces mystères, qu'il y a IA
une importante leçon, à savoir que
nous ne trouverons nulle par Jésus
et ses grâces aussi aûrement qu’en
Marie, par un don, un abandon de
tout nous-mêmes entre ses mains.
et que nous ne pouvons mieux faire
que d'imiter l'exemple de notre Chef
par une dépendance filiale et ine
cessante de aa volonté?

fête du
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pour garder ses concessions fores-

ans a aussi rendu témoignage.
Ceci terminait l'étude des affal-

  

  L’ORIGNAL.Ont.
en parlant de l'édifice Transporta-
tion. Si tous les bureaux étaient

  

  
Après une discussion assez pro-

longee sur la question de séparer les

 

  
    
    

 

  

 

  
   

   

    

     

    

    

Le maire Lewis deman:a à tous
les commissaires d'exprimer leur:

   milieu, par lequel Lui et ses grâces
viennent à nous, et par lequel nous

 

         

  

   

 
JEUDI, 27 Octobre
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